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Débarquement de troupes anglaises dans des 
Iles grecques—Lfavance italienne est lente
Les raiders fascistes ont 
fait près de 500 victimes 
dans le port de Patras

Trois colonnes italiennes ont réussi à pénétrer 
territoire grec — Deux d’entres elles se dirigent 
vers lanina et la troisième vers Salonique

en

La guerre chez les Anglais

Salonique, Grèce, jeudi, 31 (P.A.) 
— On a appris, ce matin, de person­
nages autorisés, que des troupes bri­
tanniques ont débarqué sur des lies 
grecques de transports qu'escortaient 
des unités navales de l’escadre an­
glaise de la Méditerranée. Il est im­
possible de dire combien de soldats 
ont été conduits dans les îles ou quel­
le quantité de matériel ils ont avec 
eux. Il est impossible de mènv -le 
dire dans quelles îles ces débr .. o- 
ments ont été effectués.

Tard hier soir, on a aussi rc élé, 
ici, que les troupes grecques qui ar­
rêtent toujours l'offensive italienne

Nouvelle 
liste des 
victimes du
Margaree
-— . ■■■■ »

Le nombre des disparus 
s’élève maintenant à 142 
et celui des rescapés, à 34
Ottawa, 30, (P.C.) — Les quar­

tiers généraux de la marine ont 
émis, ce soir, une liste révisée des 
victimes et des survivants du des­
troyer canadien “Margaree”. Cette 
nouvelle liste nfibs apprend que A. 
F. Millan, rapporté disparu, est sain 
et sauf en Angleterre. Elle contient 
les noms de trois nouvelles victimes: 
H. Brockway, G. F. Jaincs, W. J. 
Reading, et de trois autres survi­
vants: II. V. Gordon, E. C. Brown, 
H. Jakes.

Cette liste révisée porte le nom­
bre des membres de l’équipage du 
"Margaree” il 17G, et non 171 com­
me annoncé précédemment, précise 
le rapport, de ce nombre, 34 sont 
rapportés saufs et 142, disparus.

Le "Margaree”, commandé par le 
commodore J. R. Roy, d'Ottawa, 
coula dans l’Atlantique nord, le 22 
octobre, après avoir frappé un gros

(Suit» pag» neuf)

ont fait 800 soldats fascistes prison­
niers. La machine de guerre de l’I­
talie est à moins de 100 milles de 
Salonique, dans une région monta­
gneuse.

(Des dépêches venues de Sofia, 
Bulgarie, disent que l'envahisseur a 
réussi à avancer de 30 milles dans 
la direction de Salonique).

Les premiers soldats grecs, bles­
sés au front, ont commencé d’arri­
ver dans les hôpitaux de cette base. 
On considère que jusqu’ici leur nom­
bre est très peu élevé.

Dans cette ville, les gens passent 
leur temps à surveiller la mer, espé­
rant voir arriver des navires de 
guerre anglais, et le ciel, craignant 
que des avions italiens ne viennent. 
La population est calme. La mobili­
sation sc poursuit dans l’ordre et 
l’on se sert de tous les véhicules dis­
ponibles pour transporter les recrues 
vers la ligne de feu.
Boucherie à Patres

Athènes, 30. (P.A.) — L'agence 
de presse d’Athènes déclare, ce soir, 
que la ville non-défenduc do Patras a 
été bombardée, lundi, par des avions 
italiens qui avaient arboré les cou­
leurs grecques et que la population 
qui ne savait même pas que la guerre 
était commencée s'était rassemblée

(Suit* pag» neuf)
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Cette photographie est typique du spectacle qe t'offre aea londoniens après me nuit de bombardement.

Londres et Berlin sont 
tous deux bombardés

Après un raid qui débuts avec violence, la capitale 
anglaise a une fin de nuit tris calme — Les 
pilotes britanniques bravent une tempête 
de neige pour aller en Allemagne

A LONDRES
Londres, jeudi 31. (P.C.) — Le 

signal que tout danger était passé a 
été donné avant 4 heures, ce matin, 
à Londres. Depuis minuit, tout était 
paisible dans la métropole.

* * *
Londres, 30. (P.C.) — Les canons 

de la D.C.A. anglaise tonnent, ce soir, 
partout de la côte orientale jusqu'à 
Londres, et les villageois, vivant dans 
les localités que survolent les raiders 
nazis pour approcher de la capitale, 
rapportent que les avions ennemis ar­
rivent les uns après les autres pour 
jeter leurs bombes dans les champs et 
prendre ensuite la fuite.
. C’est la première fois depuis des 
semaines que l’on accueille ainsi les 
agresseurs avec un feu roulant sur un 
front aussi étendu. Les oetites villes, 
plongée» dans l’obscurité, qui s’élè­
vent entre la côte du Kent et la mé­
tropole tremblent sou le rugissement 
incessant des batteries défensives.

Malgré cela, quelques raiders ont 
réussi à atteindre la grande ville sur 
laquelle ils ont jeté des bombes de 
lourd calibre. Ils en ont lancé uua- 
rante dans un seul quartier, en volant 
à une très faible altitude.

Ailleurs dans les lies britanniques, 
les assauts de l’aviation allemande

(Suit» pag» neuf)

Un cargo canadien, le St-Malo, coulé par l’ennemi
On proj«tt# d« construira 
dos naviras marchands 
sous pau dans notra pays

Ottawa, 30. (P.C.) — On a 
ravala, ce aoir, au ministère des 
munitions et des approvisionne­
ments qu’une mission britanni­
que était arrivée ici pour étudier 
la possibilité de construire des 
navires marchands au Canada.

Les foctionnaircs du ministè­
re commentaient une déclaration 
de M. G. Kingley Sheils, sous- 
ministre des munitions, à l’effet 
que des ouvriers spécialisés du 
Royaume-Uni viendraient au 
pays pour construire des navires 
marchands.

Trois Montréalais sont au nombre 
des vingt-huit disparus. — Seize 
rescapés. — Ancien cargo français

Ottawa, 30, (P.CS.) — Le cargo 
St-Malo, saisi par le gouvernement 
canadien après la capitulation de la 
France, a été coulé par l’ennemi. 
Vingt-huit membres de son équipage, 
la plupart des Canadiens, manquent 
à l’appel. C’est ce qu’a déclaré, au­
jourd’hui, le ministère des transports.

On ne connaît pas les détails qui 
entourent le coulage du navire de 
5,770 tonnes. On sait, toutefois, qu’il 
transportait une cargaison générale 
dans le Royaume-Uni, lorsqu’il s’en­

fonça dans la mer "au cours du mois”. 
Les parents des disparus ont été aver­
tis, ajoute le ministère, et seize sur-

(Suite page neuf)

Le président Roosevelt déclare que 
les E.-U. font plus que remplacer 
les pertes de l'aviation anglaise

Les commandes de guerre britanniques, parce qu’allas 
facilitent Texpansion de l’industrie américaine, 
aident la défense de l’hémisphère occidental

Boston, 30 (P.A.) — Le président 
Roosevelt a révélé ce soir, dans un 
discours politique qu’il a fait à Bos­
ton qu’il a demandé à la commission 
quo le département de la Défense na­
tionale a chargé de voir à cc que, tou­
jours, les commandes de guerre amé­
ricaines aient la priorité sur toutes 
les autres, d’accorder leur considéra­
tion la plus sympathique à une de­
mande de la Grande-Bretagne, la- 
quéllo veut obtenir la permission 
d’acheter 12,000 autres avions aux 
Etats-Unis.

Voici le texte dé cette partie de 
l’allocution du président des Etats- 
Unis où il est parlé de l’aide accrue 
quo M. Roosevelt veut que l’on ap­
porte à l’empire britannique dans sa 
lutte contre les Etats totalitaires:

“Nous sommes déterminés à at­
teindre une capacité de production de 
50,000 avions par an aux Etats-Unis. 
Jour et nuit nous travaillons à la tâ­
che que nous nous sommes donnée 
d’atteindre cet objectif. Jour et nuit 
nous nous approchons du but.

“En 10 mois, nous avons accru no­
tre production de moteurs d’avions 
de 240 pour cent.

“Et nous construisons sans cesse 
de nouvelles avionncrlcs et de nouvel­
les usines pour moteurs d’avions dans 
des centres du Middle West, loin des 
côtes. Le printemps et l’hiver der­
niers, ce grand programme de capaci­
té do production a rsçu un excellent 
commencement de réalisation, lorsque 
nous avons eu des commandes d’ou­
tre-mer. En acceptant des comman­
des pour des avions'qui seront expor­

tés outre-mer. nous veillons sur nos 
propres intérêts.

“Les Britanniques reçoivent main­
tenant de nous, grâce au progrès 
qu’ils nous ont aidé à faire, un flot 
régulier d’avions. Après trois mois de 
blitzkrieg dans les airs, la force de 
l’aviation britannique est présente­
ment plus grande qu’elle ne l’était 
lorsque les attaques allemandes ont

(Suite pag» neuf)

Les Italiens lancent 
des torpilles dans le 
port de Gibraltar

Gibraltar, 30 (P.C.) — La
commandant des forces navales 
qui sont à Gibraltar a annoncé, 
ce soir, que les Italiens ont ten­
té sans succès de torpiller des 
navires qui se trouvaient dans 
le port de Gibraltar en utilisant 
un nouveau procédé. Il a ajouté 
que l’un des engins de destruc­
tion avait explosé à l’entrée du 
port et que l’autre était allé sa 
jeter sur la céte espagnole.

Le progrès
de l’aviation
a renforcé
les E.-U.
------------------- -
Lindbergh démontre qu’on
a tort de dire que l’avion
est une menace pour
l’Amérique

Obscuration réussie 
à Ville-Mont-Royal

(Presse Canadienne)
Les citoyens de Ville Mont-Royal 

firent l'expérience de l’obscuration 
durant une demi-heure, hier soir. On 
arrêta la circulation durant ce temps, 
et 400 membres du Corps de la pro­
tection des civils se mirent à la tâche 
exactement comme si des bombardiers 
ennemis survolaient la ville.

La démonstration était sous la sur­

veillance de M. J. Gordon Ross, de 
Québec, premier officier provincial 
du C.P.C., et M. Charles Barnes, as­
sistant-directeur de la police de Mont­
réal.

Un observateur, à bord d'un avion 
de la ligne Trans-Canada, renseignait 
par sans-fil sur l’efficacité de l’obs­
curation. L’obscuration fut très réus­
sie.

A BERLIN
Londres. 30 (P.A.) — Le minis­

tère de l'Air a annoncé, aujourd'hui, 
que de ses avions ont survolé Ber­
lin, la nuit dernière, durant une vio­
lente tempête de neige, et qu'après 
avoir jeté des bombes éclairantes ils 
purent arroser plusieurs points de la 
capitale allemande de bombes explo­
sives et incendiaires.

Les pilotes qui ont participé à ce 
raid ont rapporté que leurs projec­
tiles avaient touché une grosse usi­
ne d’appareils électriques et qu'el­
les avaient aussi allumé des incendies

(Swte un ie neuf

Franz von 
Papen 
quitte 
la Turquie

La presse turque avertit 
la Bulgarie de rester neutre 
dans le conflit grec
Stamboul, 30 (P.A.) — M. Fianz 

von Papen, célèbre diplomate aile- 
mand, a quitté soudainement la Tur­
quie, aujourd'hui, pour rentrer en 
Allemagne. On croit qu’il s'en ta 
présenter à Hitler un rapport sur 
l'attitude de la Turquie et tur les 
intentions qu'elle peut avoir depuis 
que la guerre s'est engouffrée dans 
le sud-est de l’Europe avec l’inva­
sion de 1a Grèce.

Le Führer avait fait en 1030 de 
von Papen son ambassadeur en Tur­
quie. En dépit de sa rouerie, von Pa­
pen ne put pas empêcher la Turquie 
de signer un pacte d’assistance mu­
tuelle avec la Grande-Bretagne.

Le rappel de von Papen dans sa 
capitale est significatif parce qu’il

(Suite parte nmi »

New-Haven, 30 (P.A.) — Le co- 
lonel Charles A. Lindbergh a déclare 
cc soir que le progrès de l'aviation, 
loin d’affaiblir la position des Etats- 
Unis dans le cas d’une guerre contre 
l’hémisphère occidental, l’a renforcée. 
“Nous sommes mieux en état de nous 
défendre, a-t-il dit encore, que n’im­
porte quel autre pays du monde. Ceux 
qui parlent d’une invasion possible de 
notre pays par les routes aériennes 
qui passent au-dessus de l’Arctique 
ou des jungles de l'Amérique du Sud 
sont des gens qui se sont laissés pren-

(Suit» pag» neuf)

Enquête 
sur le 
feu de 
Washington

La Toussaint
Demain, fête d'obligation de la 

Tousgaint, le CANADA ne paraîtra 
P**

D’importants documents 
militaires ont été
menacés de destruction
----------------- •
Washington, 30. (P.A.) — Un in­

cendie qui fit rage au quatrième éta­
ge de l’immeuble abritant le départe­
ment de la guerre des Etats-Unis fait 
l’objet cc soir d’une enquête officiel­
le. Cet étage n’est pas encore termi­
né, mais les autres étages servent à 
divers services du département de la 
guerre, et des documents apparte­
nant au service secret ont été ou bien 
endommagés ou bien menacés do des­
truction. ....

Une commission de cinq pfficleyjs 
a reçu l’ordre de faire enquête sur 
les circonstances de cet incendie, y 
compris là possibilité du sabotage. 
De hauts personnages sont cependant 
d’avis qu’il s’agit là d'un incendie ac­
cidentel .On dit que M. Henry Stim-

(Suit» pag» neuf)

M. Howe 
active la 
livraison
des avions
-------------------•
Nombreuses rumeurs au 
sujet de l’entrevue avec 
M. Morgenthau
Washington, 30. (P.C.) — L’hon. 

C. D. Howe, ministre des munitions 
et des approvisionnements du Cana­
da, doit étudier demain, avec M. 
Henry Morgenthau, secrétaire du 
Trésor des Etats-Unis, la possibilité 
d’activer la livraison des avions et 
d’autre matériel de guerre à l’An­
gleterre et au Canada.

M. Howe prit part à une séance de 
la. commission britannique des achats 
accompagné de M. A. B. Purvis, di­
recteur-général de cette commission 
aux Etats-Unis. “Tout va pour le 
niieux”, a déclaré M. Howe, en fai­
sant remarquer que sa visite ne si­
gnifiait rien de particulier, puisqu’il 
venait régulièrement à Washington. 
Il précisa que son voyage dans la ca-

Le Canada 
construirait 
des avions 
américains

(Suit* pag» neuf)

On se réjouit aux E.-U. 
de cette décision 
vraiment intéressante
New-York, 30. (P.A.) — On a 

rapporté, cette semaine, dans les mi­
lieux américains qui s'intéressent aux 
choses de l'aviation, que ^gouverne­
ment canadien avait décidé d’obtenir 
de l’avionnerie canadienne qu’elle ne 
construise plus que des avions de 
types américains. Cela, ajoute-t-on à 
New-York, cc soir, peut avoir des ef­
fets heureux et de la plus haute im­
portance sur la défense de l’hémis­
phère occidental.

Ce plan qui affecterait au moins 
deux grosses aviqnneries américaines 
aurait pour premier résultat de faire 
abandonner graduellement par les 
manufacturiers canadiens la cons­
truction d’avions de types britanni­
ques

(Suite page neuf)

Pétain dit que la France 
a gardé sa souveraineté

Le maréchal parla aux Français da ton enfravua 
avec Hitler — Il leur demande de collaborer 
sincèrement avec Taxe Roma-Barlin.
Texte complet de ton allocution

Vichy, 30 (P.A.) — Henri-Philippe 
Pétain, maréchal de France, a dit à 
son peuple vaincu ce soir que le gou­
vernement de Vichy avait “au moins 
conservé sa souveraineté” dans l’ac­
cord auquel il en est arrivé avec Hit­
ler. Il a laissé entendre que les négo­
ciations franco-allemandes le condui­
ront â prendre de nouvelles mesures 
pour unir davantage la nation et pour 
écraser le “mouvement des Françsis 
libres” dans son empire colonial.

“II a dit encore: “Notre souverai­
neté exige que nous défendions notre 
sol, que nous effacions toutes nos 
différences d’opinion, que nous rédui­
sions les dissidences qui couvent dans 
nos colonies”.

Il a affirmé ensuite: “Hitlfr n’a 
exercé aucune pression sur moi. II 
ne m’a servi aucun “diktat”.

Il a ajouté: “C’est moi seul qui ai 
pris la décision de collaborer avec 
l’àxe Rome-Berlin. C’est moi seul que 
l’histoire jugera J’ai agi comme je 
l’ai fait pour alléger le fardeau qui 
pèse si lourdement sur tous les Fran­
çais”.

Coulage de six 
autres navires

Londrea, 30. (P.C.) — L'Ami­
rauté a annoncé, aujourd'hui la 
perte de deux chalutier* naval*. 
Ce sont: le “Wave Flower” et 
le “Joieph Buxton” qui ont été 
coulés par des mine* ennemie*.

* * <•
New-York, 30. (P.A.) — Le 

‘New York Maritime Register” 
rapporte, aujourd’hui, I* perte 
de quatre navire*. Ce sont: le 
cargo belge “Princes'Maria-Pia” 
2,588 tonnes, torpillé en se ren­
dant de Norfolk, Virginie, à 
Liverpool; le cargo norvégien 
“Morviken”, 5,008 tonne*, dont 
on n’a pss eu de nouvelle* de­
puis deux moi*; le* cargo* bri­
tanniques "Latymer”, 2,300 ton­
nes, et “Empire Crusader”, 1,042 
tonnes, coulés par de* avions al­
lemands près des Iles anglaises.

En dépit de ses 84 ans, le grand 
soldat a parlé d’une voix très ferme. 
Il a insisté d’une façon toute particu 
lière sur le fait que la France doit 
montrer beaucoup de sincérité dans 
scs relations avec les puissances de 
l’axe Rome-Berlin. Il a continué : 
“Jusqu'à maintenant je vous ai par­
lé comme un père à ses enfants. Au­
jourd'hui, je vous parle le langage 
d’un chef."

Il a révélé que le prix qu'il a payé 
son accord avec le dictateur allemand

(Suit» pag» neuf)

19,000 fonctionnaires 
auront été nommés 
cette année à Ottawa

Ottawa, 30. (P.C.) — Les no­
minations faites cette année par 
la Commission du fonctionnaris­
me seront cent pour cent plus 
nombreuses qu'en 1939, d’après 
les chiffres fournis par cet or* 
ganisme.

Du 1er janvier au 30 septem­
bre, la Commission a fait 13,516 
nominations; elle n’en avait fait 
que 9,183 durant toute l’année 
1939. Il y a donc une augmenta­
tion de 4,333 et il reste encore 
trois mois.

On prévoit que le nombre de 
nominations cette année se chif­
frera par 19,000.

Six navires de guerre des 
E.-U. en mission secrète

Il se peut que cette “patrouille de neutralité aient 
quitté Key West, Etat de la Floride, en vue de protéger 
lès possessions françaises de l’hémisphère occidental

Washington, 30. (P.A.) — Les 
personnages officiels de la capitale 
des Etats-Unis observent, ce soir, le 
plus grand secret au sujet des mou­
vements et de la mission de cinq 
destroyers de la "patrouille de la 
neutralité” américaine. Un naviro 
porte-hydravions accopipagne les cinq 
destroyers. Ces six navires de guerre 
des Etaû-Unis-ont quitté Key West, 
Etat de la Floride, hier, avec des 
commandements scellés.

Dans les milieux non-officiels de 
Washington, on croit que les vais­
seaux de guerre ont hier levé l'ancre 
afin de protéger en quelque sorte les 
possessions françaises de l’hémisphè­
re occidental. Les personnages offi­
ciels refusent toutefois de commen­
ter’ leur départ.

M. Frank Knox, secrétaire de la 
flotte des Etats-Unis, a déclaié qu’il 
ne pouvait j>as donner Je renseigne­
ments à ce sujet. Puis M. Cordell 
Hull, secrétaire -d'Etat â Washington; 
a aussi dit qu'il ne. commentorait pas 
la. mission quliccomplissent actuelle­

ment les six navires de guerre partie 
de Key West.

M. Cordell Hull a cependant dit 
que Vichy n’avait pas encore répondu 
â la communication envoyée par U

(Suit» page neuf)
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Dans tous les domaines de l’activité indus­
trielle et militaire, le Canada multiplie cous- j 
tamment ses efforts en vue d’apporter à la 
Grande-Bretagne le maximum de son appui, i 
Les résultats d’une politique résolue et mé­
thodique donnent déjà des résultats appré- t 
ciables. Et il n’y a que ceux qui ne veulent 
rien voir à blâmer inconsidérément le gou­
vernement des mesures qu’il a prises jus­
qu’ici.

Hier encore, le ministre des munitions et 
des approvisionnements, M. C. D. Howe. an- | 
nonçait que dès février prochain, une usine i 
immense commencera à fabriquer, dans la 
province de Québec, des bombes aérien­
nes de 500 livres. Une fois la mise en ( 
train assurée, la production pourra atteindre 
100.000 bombes annuellement. Voilà uh do- . 
maine nouveau pour nous, car le Canada n’a 
jamais produit de bombes. Cette industrie 
sera donc d’un précieux appoint pour le 
Royaume-Uni. Nous la citons en exemple, : 
parce que c’est la plus récente que nous ait 
apprise le ministère. Elle s’ajoute aux in­
nombrables manufactures qui à travers no­
tre pays travaillent à plein rendement.

Cette vaste entreprise est appréciée à sa 
juste valeur en haut lieu. Le secrétaire des 
Dominions, le vicomte Cranborne, a loué, au 
cours d’un déjeuner, à Londres, le magnifi­
que effort des pays associés à l’Empire et a 
particulièrement noté ce qui s’accomplit au 
Canada. Il a salué avec satisfaction les mil­
liers de Canadiens qui attendent, en Angle­
terre, de repousser l’invasion nazie, si jamais 
Hitler se décide à jouer le grand jeu et à 
franchir le Rubicon de la Manche. Le mi­
nistre a aussi souligné que les destroyers 
canadiens, de concert avec les unités du 
Royaume-Uni et de l’Australie, accomplissent 
une besogne salutaire en Méditerranée et 
dans la mer Rouge. Il ne pouvait s’empê­
cher de marquer son admiration porrr le plan 
d’entraînement des aviateurs, dont la mise 
en oeuvre a dépassé de beaucoup les prévi­
sions des experts.

Lors de la rentrée des Chambres, le 5 no­
vembre prochain, le gouvernement King n’a 
pas à redouter les critiques de l’Opposition. 
A ses questions, il répondra par des actes. 
Des actes singulièrement éloquents, qui dé­
montrent ce que peut accomplir une adminis­
tration, quand elle possède la confiance en­
tière de la population. Voilà les faits sur 
lesquels devra porter tout jugement sérieux. 
S’en écarter serait nuire à la conduite effi­
cace de la guerre : ce serait aussi prouver que 
certaines gens préfèrent leurs avantages per­
sonnels et la réussite de leurs combines au 
succès de nos armes et à l’économie générale 
du Canada.

Avant de passer jugement
Dans le drame douloureux où se joue 

l’avenir de la France, rien ne sert de s’aban­
donner aux invectives contre tel ou tel groupe 
d’hommes. Avant de s’en prendre aux indi­
vidus, il vaut mieux essayer de comprendre 
une situation extrêmement pénible et à peu 
près sans issue. Pétain est un vieillard tom­
bé en enfance, Laval est un traître qui rêve 
de devenir gauleiter de la France allemande, 
Baudouin est l’instrument des banques, tout 
cela est vite dit. De ce côté-ci de l’Atlan­
tique, nous pouvons nous payer le luxe de 
juger froidement et de distribuer le blâme 
à tout venant. Cette attitude est sotte et 
sans grandeur.

Pour notre part, nous ne croyons pas un 
seul instant que la France souhaite une dé­
faite britannique, bien au contraire. Elle 
n’a pas oublié les temps heureux de l’Entente 
Cordiale entre les deux pays. Mais il lui 
faut faire face a des réalités extrêmement 
pressantes. D’ici quelques mois, la popu'a- 
tion manquera probablement de vivres. Le 
rationnement se fait de plus en plus sévère. 
Une commission formée de savants et de m^- 
déçîns réglemente la distribution des denrées 
et recherche des succédanés ; le suif rempla­
ce le beurre, l’orge et l’avoine grillées tien­
nent lieu de café, tandis qu’on essaie d'utili­
ser les gÎMndt et les orties pour éviter la 
famine. Situation terrible qui rappelle telle 
page de La Bruyère sur la misère du pay«an 
français.

çais. On peut facilement calculer le nombre 
de dépendants, parents âgés, femmes et en­
fants, qui tombent de ce fait à la charge de 
l’Etat. Peut-on alors blâmer le gouverne­
ment de tout mettre en oeuvre pour gagner 
quelque adoucissement à la rigueur de l’ar­
mistice ? C’est une question de vie ou de 
mort qui se pose ; et il n’y a pas un peuple 
qui consente à disparaître avant de se soule­
ver dans un effort désespéré.

Au reste, les condamnations actuelles sont 
pour le moins prématurées. Comment pou­
vons-nous incriminer le maréchal Pétain et 
ses collaborateurs avant d’apprendre les ter­
mes et la portée du nouvel accord ? Nous 
n’en connaissons rien. Auparavant, pour­
quoi ne pas ajouter fol au communiqué de 
l’ambassade française aux Etats-Unis, qui 
nie catégoriquement toute cession de terri­
toire à l’ennemi et la reconnaissance de l’usa­
ge des bases stratégiques françaises par 
l’Allemagne ou Tltalie ? Dans son discours 
à la nation française, M. Winston Churchill 
s’est bien gardé de toute allusion injurieuse 
à l’adresse de l’ancienne alliée ; mieux que 
tout autre, il connaît les faits et ne s’étonne 
pa* de« marchandages auxquels doivent se 
plier le gouvernement de Vichy. Nous de­
vons imiter cette prudente réserve.

Dans le message qu’il a prononcé à la 
T. S. F., le maréchal Pétain n’a rien dit qui 
laisse entendre aucune félonie de sa part. 
Tous ces efforts portent à améliorer les con­
ditions des prisonniers et à diminuer les frais 
de l’occupation. Il ne craint pas d’assumer 
ses responsabilités et de mettre en jeu son 
prestige de vieux serviteur fidèle de sa pa­
trie. “Jusqu’à présent, j’ai parlé le langage 
d’un père. Aujourd'hui je parle le langage 
d'un chef.”

Loyaux sujets de la couronne britannique, 
désireux de participer à l’écrasement de la 
domination nazie, les Canadiens-Français ne 
souffrent pas que l’on profite de circonstan­
ces tragiques pour piétiner leur ancienne 
mère-patrie. Reconnaissons à la Grande- 
Bretagne d’avoir eu l’élégance de ne pas se 
prêter à d’aussi basses manoeuvres.

L'aspect industriel de notre 
à la guerre

La masse des gens, au Canada, ne peuvent 
guère embrasser d’un coup d’oeil ce qui se 
passe actuellement dans leur propre pays. Us 
savent, certes, qu’il y a la guerre, que nous 
y prenons part, que nous avons des soldats, 
des aviateurs, des marins qui meurent ou sont 
engloutis dans la terrible obscuration des 
mers troublées — deuils combien glorieux — 
qu’il y a des camps, ici et là, et toute une 
jeunesse qui s’entraîne dans l’air et sur terre, 
et des usines de munitions où l’on travaille 
même la nuit.

Mais voici une déclaration du ministre des 
munitions, Thon. C. D. Howe, qui précise ce 
que la guerre a déjà fait pour le développe­
ment de notre pays, non seulement du point 
de vue du prestige politique, mais aussi de 
façon concrète et matérielle.

D’ici la fin de cette année, $50 millions au­
ront été dépensés pour l’aviation, $12 mil­
lions pour l’armée et trois quarts de million 
pour la marine. Voilà ce que comportent 
383 projets concernant l’aviation royale cana­
dienne et l’entrainement aérien, 71 contrats 
pour l’armée et 25 contrats pour la défense 
navale. Et tous ces projets sont exécutés, 
ou le seront avant la fin de l’année.

De plus l’outillage et l’expansion des usines 
de munitions représentent, pour l’Etat, des 
engagements financiers au montant de $250 
millions, ce qui est, strictement, une plus- 
value ainsi créée, du jour au lendemain, pour 
l’industrie canadienne. Celle-ci, d’ailleurs, a 
fait preuve de bon vouloir et de ressources 
insoupçonnées.

M. Howe rend hommage, à ce propos, à 
l’industrie de la construction et à ses ouvriers 
dont la collaboration empressée a donné les 
résultats dont nous pouvons d’ores et déjà 
nous enorgueillir. Toutefois, la tâche n’est 
pas finie mais devra s’accentuer, mais, entre 
temps, le ministre tient à complimenter les 
entrepreneurs dont pas un n’a cherché un 
profit excessif en accomplissant ces travaux 
d’importance nationale. Il serait contraire 
à l’intérêt public, en temps de crise, que l’en­
trepreneur se trouvât paralysé. II doit pou­
voir rentrer dans ses fonds, sans quoi le pays 
en souffrirait et la production serait arrêtée. 
Mais, précise M. Howe, les travaux sont exé­
cutés suivant toutes les indications spécifiées, 
avec une marge de profit limité et sous la 
surveillance très étroite des ingénieurs du 
gouvernement, des inspecteurs et des vérifi­
cateurs comptables. Incidemment, le minis­
tre ne se fait pas faute de rappeler qu’il y 
aurait eu disette de bois au pays, sans l’inter­
vention opportune du contrôleur du bois à qui 
le gouvernement fédéral confia précisément 
la tâche de nous protéger sur ce point.

Toutes ces précisions permettent à nombre 
de gens de se faire une idée plus juste et plus 
nette de l’apport du Canada à la guerre, et 

Une des grandes causes du désarroi actuel, aussi de l’amélioration extraordinaire de son 
c’eot que l’Allemagne garde dans ses camp» I organisation matérielle qui augmente d’au- 
dllteraement 2,000,000 de prisonniers fran- tant se» possibilités de rendement

Une campagne de charité
La souscription entreprise par les Federa­

ted Charities a obtenu un succès éclatant. 
Le bureau d’organisation et les auxiliaires 
ont réussi à recueillir l’objectif déterminé, 
soit $752,000. C’est.là un fait digne d’élo­
ges, quand on se souvient que la Croix Rouge 
a mené une campagne de souscription il n’y 
a que quelques semaines.

Si nous admirons le sens social de nos 
compatriotes anglo-canadiens, nous devons 
aussi nous appliquer à l’acquérir ou à le dé­
velopper davantage. Nous avons dans le do­
maine de la charité et de l’assistance un vaste 
champ où affirmer notre solidarité nationale. 
C’est à nous de contribuer avec générosité à 
toutes nos oeuvres, afin de soulager les mem­
bres souffrants de notre groupe ethnique. 
C’est le meilleur moyen de marquer notre 
attachement aux nôtres.

Le montant de l’offrande individuelle im­
porte peu. Ce qui compte, c’est que chacun 
consente un effort proportionné à ses reve­
nus et à ses obligations personnelles. Qui 
n’entre nous ne peut pas, à l’occasion, se pri­
ver d’un certain bien-être afin de venir en 
aide à une oeuvre particulièrement méritan­
te ? Le succès des Federated Charities est 
pour nous un bel enseignement.

BILLET

la Toussaint
Lee cim«tiir«$ de la montagne râpeuse et dénudée 

reçoivent maintenant leurs derniers visiteurs avant 
de s'ensevelir sous la neige; la neige gui saupoudre 
les tombes d'oubli et d'indifférence, qui masque uni­
formément la richesse et la pauvreté, la neige im­
personnelle et sans âge.

Des nécropoles parisiennes, véritables jardins, se 
couvrent, à l'automne, de chrysanthèmes; c’est un 
éblouissement floral où tout est si calme et ordon­
né, si agréable à la me et reposant pour l’esprit, 
que la vie semble y prendre racine sur la mort, tout 
naturellement. Dans chaque ville de F rance, il y a 
«n coin paré de la sorte, une terre de famille où l'on 
vient méditer sur des tâches courageuses et puiser 
dans les exemples passés la volonté de les poursui­
vre. Il y a des champs immenses hérissés de croix 
blanches, dont Timpeccable alignement semblait de­
voir marquer à jamais le dernier combat. Près de 
l'église rustique ou de la mairie pimpante, un mo­
nument très simple perpétue le souvenir d’un hé­
roïque départ. En Bretagne, à longueur d’année, 
le glas répète les noms des “péris en mer”, alors 
qu’en Auvergne, au prône du dimanche, le curé as­
socie, dans un appel aux morts qu'on ecoufe debout, 
toutes les familles du village, depuis des généra­
tions !

Tant de peuples, tant d’individus ont été frappes, 
qu’il semble que la conscience (Time détresse si vaste 
et si souvent renouvelée, s’énwusse de jour en jour. 
Uipretê de la lutte pouf conserver son bien, le bien 
splendide de la patrie et de la culture, le bien sor­
dide mais attachant d’une existence cahotée, boule­
versée et tendue, est le lot journalier d'un nombre 
grandissant d’hommes et de femmes. Ils passent très 
iMfe à côté de ceux et de celles qui connaissent, soli­
taires, le pitoyable attrait des tombes fraîchement 
recouvertes, et qui brûlent de leurs larmes les plus 
exquis souvenirs.

Un jour de Touseaint. ce fossé se comble. Partout 
où il y a une nation chrétienne, les églises se rem­
plissent, car en vertu d'un communisme admirable, 
il n'est pas d’indigent qui ne puisse, ce jour-là, ré­
clamer sa part du patrimoine céleste.

La source d’apaisement et d’espérance demeure 
la même pour ceux qui ont combattu et ceux qui lut­
tent encore, pour ceux qui ont plié sous le nombre 
ou qui continuent de le défier. Les jugements du 
monde s’arrêtent à nos actions. Seigneur, dirait Pé­
guy, voyez nos intentions.

Car la Toussaint est une fête de miséricorde qui 
convertit les revers et les souffrances en résurrec­
tions éclatantes et qui associe dans la joie du triom­
phe tous ceux qui ont peiné et bataillé pour la jus­
tice.

Gcnevi«Te d* U TOUR FONDUE.

Choses du temps
Uns société d’économie politiqus

Au cour» d’une réunion de l’association des an­
ciens éléves de l’Ecole des Sciences sociales, il a été 
décidé que l’année prochaine, la faculté fondera 
une société d’économie politique. Nous nous empres­
sons de faire écho à cette nouvelle, tant nous la ju­
geons de nature à produire d'excellents résultats.

Les diplômés en sciences sociales s’éparpillent, 
une fois leurs études universitaires terminées, dans 
toutes les branches de l’activité humaine. Les plus 
doués d’entre eux, les plus travailleurs aussi, se sen­
tent souvent isolés et perdent le goût de poursuivre 
des études personnelles. Et pourtant, ce ne sont pas 
assurément les connaissances acquises sur les bancs 
de l’Université qui puissent satisfaire toutes les exi­
gences d'un esprit curieux. Ce n’est là qu’un point 
de départ, des directives générales, une méthode de 
travail; les professeurs ne prétendent pas faire da­
vantage, et c’est au reste à cela que se borne leur 
rôle. Une association, comme celle que l’on projette, 
permettra des échanges de vues entre les profes­
seurs et les anciens, elle procurera l’occasion a ceux 
qui ont quelque chose à dire de préparer des com­
munications et de discuter en public les conclusions 
auxquelles ils en sont arrivés. Excellente discipline 
intellectuelle dont on doit attendre le plus grand 
bien, à condition que les membres ne se contentent 
pas de présenter un état de la question, comme cela 
se pratique dans de trop nombreuses thèses de doc­
torat, mais qu’au contraire, ils tendent à faire avan­
cer, si peu que ce soit, ia science économique cana­
dienne.

Nous eipéron» cependant que la nouvJ.io société 
ne limitera pas son activité aux seules questions 
économiques, mais qu’elle embrassera également les 
multiples problèmes de politique canadienne et ex­
térieure et qu’elle touchera aussi aux diverses ra­
mifications d^s sciences sociales Qu’elle veuille de* 

j venir un centre d'études sociologiques, voué a la 
recherche désintéressée et à la diffusion des connais­
sances acquises, c'cst le voeu que nous formons oour 
•lie.

Un Belge écrit de Londres...
La lettre qui suit, qui nous a été communiquée 

par la Légation de Belgique au Canada, a pour au­
teur M. Arthur Wautere, homme d’Etat et écrivain 
belge renommé. M. Wauters, engagé volontaire dans 
la dernière guerre, s’est distingué dans Tannée bel­
ge. Depuis lors il a gagné maints honneurs acadé­
miques et est devenu une grande figure de la poli­
tique belge. Professeur à l’Université de Bruxelles 
et membre de l’Institut colonial belge, il a fait de 
nombreux voyages au Congo Belge et a écrit plu­
sieurs ouvrages sur les questions coloniales. M. U’ali­
ters est membre de la Chambre belge des Députés 
et a tenu plusieurs postes ministériels. Il a été long­
temps directeur politique de l’important journal bel­
ge, Le Peuple.

* • •

Londres, le 27 septembre 1940.
Mon cher Ami,

Avant de venir en Angleterre, j’ai traversé deux 
pays neutres. J’ai été frappé des ravages qu’y fai­
sait la propagande allemande. L’opinion publique de 
ces pays avait une vue radicalement fausse des évé­
nements internationaux. Il y a deux mois, déjà, elle 
croyait à l'écroulement imminent de l’Empire bri­
tannique. Un homme d'affaires, qui dirige d’impor­
tantes entreprises à Lisbonne, me déclarait que la 
capitulation de l’Angleterre était une question de 
trois semaines. Un diplomate étranger me repro­
chait avec véhémence d’exposer ma femme aux bom­
bardements qui avaient déjà anéanti près de la moi­
tié du Koyaumc-Uni. Ceux qui savaient que j’avais 
l’occasion de me rendre aux Etats-Unis me consi­
déraient comme un héros parce que je partais par­
tager, avec les Anglais, les épreuves de la guerre. 
Les fables de la propagande allemande ne s’arrêtent 
devant aucune invraisemblance. Un de mes amis a 
reçu de New-York une lettre : on lui offrait de lui 
envoyer de la nourriture. La propagande allemande 
avait fini par accréditer la légende que les Iles bri­
tanniques étaient affamées.

Lorsque je suis venu ici, il y a deux mois, j’avais 
la conviction de la victoire anglaise. Aujourd'hui j’en 
ai la certitude. Aujourd'hui, c'cst-à-dirc le lendemain 
de la cinquième nuit de bombardement aérien d'une 
violence extrême que les Allemands infligent à la 
capitale de l’Empire. C’est, précisément, en obser­
vant les réactions de l'opinion anglaise devant les 
menaces de plus en plus barbares dont elle est l’ob­
jet que j'ai acquis cette certitude. J’ai pu aussi com­
parer, en les vérifiant, les nouvelles officielles alle­
mandes aux nouvelles officielles anglaises.

J’ai débarqué dans un port anglais de la côte sud.
Il était en parfait état. Sa destruction complète avait 
déjà été annoncée par les Allemands depuis de nom­
breuses semaines. Pour venir à Londres, j'ai fait un 
voyage de trois heures en chemin de fer en longeant 
une bonne partie de la côte. Je n'ai vu aucun ouvrage 
d'art détruit.

A Londres, jusqu’à il y a cinq jours, la vie était 
complètement normale. La vie intellectuelle ne s’était 
pas ralentie. Plusieurs théâtres créaient de nouvelles 
pièces. On faisait la queue devant les cinémas. L'un 
d'eux depuis trente-cinq semaines projette un film 
fameux. Les Bars, les restaurants étaient bondés. 
Tous les jours, à six heures et demie, les concerts du 
Queens Hall attiraient une foule considérable. A la 
National Gallery les concerts classiques commen­
çaient à 13 heures, ponctuellement. Tous les jours, 
à 61* heures, le théâtre de plein air de Regents Park 
jouait du Shakespeare. Les parcs étaient pleins de 
promeneurs. Je n”ai jamais interrompu un moment 
mes travaux de recherche au Biitish Muséum et à 
l’Institut scientifique où je travaille.

Je suis témoin des réactions du public britannique 
devant les menaces très réelles qui pèsent sur lui. 
Ce que je puis dire c’est qu'il n’y aura pas de guerre 
de nerfs en Anglcten *. Il n”y en aura pas parce 
que les Anglais n’ont pas de nerfs. Ce peuple re­
cueille aujourd’hui les résultats des méthodes peda­
gogiques qu’il applique depuis longtemps et qui ten­
dent à développer le caractère plutôt que rihtel!i: 
gence. Je suis frappe du calme, de la discipline, de 
l’esprit civique de cette grande nation qui porte la 
magnifique et redoutable responsabilité de défendre 
seule la civilisation et la liberté du monde.

Rien ici n’est laissé au hasard. Rien n'tst impro­
visé. Tout est minutieusement préparé. Chacun se 
soumet avec une application méthodique aux règle­
ments de fer qu’impose la situation de guerre. Pas 
d'agitation, pas de bruit, pas de cris. Chacun est à 
sa place, exécute son travail en sachant que son 
voisin le fait aussi. Pas de privilège ni de resquil­
leurs. Un lord qui n”observc pas le black-out est con­
damné tout aussi sévèrement qu’un balayeur de rues. 
Le gendre d'un ministre, d’origine allemande, est 
dans un camp de concentration. Le palais de Buck­
ingham a été bombardé au même titre qu une mai­
son ouvrière.

La tradition démocratique a fait de ce peuple une 
communauté qui a conscience de sa force. Cette col­
lectivité sait que cette puissance de l'Empire ne je- 
rait rien si la vigilance et la discipline se relâchaient 
un seul instant. Chacun accepte les durs sacrifices 
que la guerre inflige à un pays qui veut rester libre. 
Chacun aussi collabore à l’application, dans l'ordre 
et dans le calme, des mesures prises pour assurer 
le triomphe de l’Angleterre.

Cette nuit, pour la première fois, j’ai passe huit 
heures dans un abri contre bombardement. Il ser­
vait de refuge à des ouvriers et à des petits bour­
geois. La bonne humeur de ces gens, leur cordialité, 
leur solidarité dans la détresse étaient vraiment 
émouvantes. Je n’ai pas entendu pendant huit heu­
res de bombardement ni une plainte ni une récri­
mination. Pas un mot contre les autorités. Pas une 
critique contre le Gouvernement. La, encore, on re­
trouve les racines profondes de cette grande tradi­
tion démocratique qui fait que le peuple a confiance 
dans ses gouvernants parce qu’il les contrôle.

Mardi dernier, j’’ai assisté, tout à fait par ha­
sard, à la tournée que le Premier Ministre, M. 
Churchill, faisait dans les régions bombardé» de 
la Cité. Aucune protection policière n’isolait le chef 
du plus grand Empire du monde de cette foule spon­
tanément assemblée qui l'acclamait et qui lui mani­
festait sa confiance en lui montrant scs pouces dres­
sés vers le ciel en signe de victoire.

La confiance dont jouit !o Gouvernement anglais 
dans les masses est considérable. Le respect des li­
bertés démocratiques essentielles n’est pas étranger 
à cet état d’esprit qui ne se laisse intimider par au­
cune menace ni aucun revers. Ia: Parlement siège 
sans discontinuer. La presse parait librement. Le 
contrôle démocratique continue à s’exercer sans li­
mite. Les critiques constructives encombrent les co­
lonnes des journaux. Je considère que c'cst un des 
facteurs de la victoire de la Grande-Bretagne. Le 
citoyen britannique a une confiance aveugle dans 
les communications officielles. Jamais il ne les h 
pris en flagrant délit de mensonge, d’exagération ou 
de dissimulation. C’est un point capital dans la lutte 
que mène la démocratie contre lu dictature. C'est 
un indice grave pour l’Allemagne que les masses 
totalitaires aient déjà besoin du mensonge pour sou­
tenir leur moral. Le terrifiant et désastreux exem­
ple de la France, chloroformée par la censure offi­
cielle, par l’optimisme artificiel vidé de toute sa subs­
tance combative, par de misérables fanfaronnades 
verbales, ne doit jamais être oublié de ceux qui ont 
la responsabilité de l’opinion publique. Tous les jour­
naux, indistinctement, publient chaque jour, les com­
muniqués allemands et italiens, n côté des communi­
qués anglais. Comparez cet esprit sportif aux inter­
dictions draconiennes des totalitaire» que la vérité 
épouvante. Us savent qu’elle est leur adversaire le 
plus redoutable. Cette méthode de franchise totale 
fait l’éducation du public anglais. Elle le prépare à 
"encaisser” les coups les plus durs. Cet exercice 
constant de la vérité est déterminant dans une guer­
re où la population civile joue un rôle au moins aussi 
important que l’armée. C’est la population civjlc qui 
fabrique les obus, nourrit les militaire», traniporte 
le matériel de guerre, soigne les blcssés. Ello parti­
cipe directement au combat de tous les jours. Dans 
l’état actuel de la guerre, les pertes qu’on lui inflige, 
sont certains jours plus élevées que les pertes mi­
litaires. Cette participation active et constante do la 
population civile n’est possible que dans une atmos­
phère de confiance réciproque entre les gouvernants 
et les gouvernés. A la longue, c’cst la méthode dé­
mocratique basée sur le rationalisme qui l’emportera 

i» mZfWIn un toril n i ro basée sur la mystique.

C’cst encore la tradition démocratique, dont on ob­
serve les traces vigoureuses dans la vie quotidienne 
do la Grande-Bretagne en guerre, qui u créé cet es­
prit réaliste du peuple anglais. C'est lui qui permet 
de révéler, sans aucune dissimulation, les défaites et 
les insuccès. C’est lui qui fait que le peuple anglais 
est peut-être plus grand dans l’adversite que dans 
la prospérité.

L’esprit réaliste des masses a, pour contrc-paitu*, 
celui des gouvernants. Les Anglais soin têtus. .Mais, 
dans toute leur histoire, ils ont témoigne ta plus 
grande indifférence pour les théories et les doctri­
nes. Us sont essentiellement pragmatiques. Us ne 
s’obstinent jamais dans une entreprise sans issue 
et dont le résultat leur parait compromis. Quand 
elle ne "paie” pas, ils l’abandonnent carrément, sans 
aucun amour-propre. Rappelez-vous Gallipoli et plus 
près de nous la Norvège et le Somaliland.

S’ils doutaient de la victoire finale, ils ont eu 
cent occasions, y compris des offres publiques d Hit­
ler, pour conclure une paix de compromis. Celle-ci 
pouvait même se traduire par des acquisitions tci- 
ri to riales. Etant donné l'effondrement fiançais, «> n 
s’agit vraiment, comme on l’affirme étourdinieui 
d’un sordide conflit entre deux impérialismes, il > 
avait une occasion inespérée pour eux de se parta­
ger les dépouilles de l'Empire .Colonial français. 
Si le peuple anglais gagne la victoire, et il la ga­
gnera, c’cst parce qu'il l’aura méritée autant par 
ses vertus morales que par sa puissance materielle. 
Sûrement il a des défauts qui m’inquiètent : leur 
lenteur; leur attachement à une_ bureaucratie la 
plus routinière de l’Europe; l’idolâtrie des scrupu­
les juridiques; un formalisme suranné et stérile; 
une méfiance xénophobe qui fuit qu'ils ne distin­
guent plus entre leurs ennemis et les amitiés les 
plus fidèles et les plus précieuses.

(à suivre)
A. WAUTERS.
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Réponses aux questions posées en dernière page
1— A première vue, il ne semble pas logique que 

lesdits pays aient pu y avoir accès, du moins terri­
torialement, puisque celui qui s’on est le plus appro­
ché, la Russie, reste à près de quatre cents milles 
d’un débouché sur "l’Océan Intérieur”. Il laut donc 
entendre par accès une communication passagère. 
La première et la seule pour la Russie fut en 17 <4 
quand ses amiraux réussirent a joindre la flotte 
turque et à lui infliger une défaite qui fut telle­
ment décisive qu’elle ne s’en releva plus et qu on 
peut dire que c'est de cet événement que date la 
ruine do la Turquie des Sultans. Si des vaisseaux 
japonais parurent sur cette même mer, ce ne fut 
qu’en 1914, quand ils y dépêchèrent quelques des­
troyers, en témoignage de leur appui aux allies. 
Par contre les Américains s’y étaient déjà présen­
tés bien avant et d’une façon sensationnelle. Leurs 
navires de commerce étaient sans cesse pillés par les 
pirates barbaresques d’Alger et de Tunis, hn 180G, 
l’amiral Porter se présenta devant ces villes avec 
une escadre de guerre et les bombarda si vigoureu­
sement que jamais plus les barbavesques n’oscrcnt 
toucher à un navire américain.

2— Expliquons tout d’abord comment il pouvait 
être question de porte en cette affair**. La 1 ur- 
quie est un des pays riverains de ia Méditerranée, 
dans la zone semi-tropicale. C'est dire que la 
chaleur y est presque constamment assez élevée. 
Lorsque la température est suffocante, il est na­
turel do chercher à fuir les endroits surchauffés, 
comme par exemple les salles qui n’ont pas d’ouver­
tures assez nombreuses. L’ombre des arbres est 
précieuse à ce moment avec la fraîcheur que procuie 
la brise jouant dans leurs rameaux. L’été donc, le 
sultant ne réunissait pas son conseil des ministres 
dans la salle du Divan mais sous les arbres de son 
parc, aux portes mêmes du palais, d’où le nom de 
Porte. La Sublime Porte est mis ici pour la l’o te 
de la Sublimité ou de l'Excellence. Les souverains 
ou les courtisans qui avaient baptisé cet é i-sue 
voulaient donc entendre par là qu’on pénétrait, en 
la franchissant, dans un séjour élevé, sublime puis­
que on était admis à contempler le sultan, Com­
mandeur des Croyante, ce qui veut dire : le pape de 
la Religion musulmane.

3— 11 n’est dans toute rhistoirc du monde qu’un 
Etat qui soit ou qui ait été assez (lé laigncnx <:e 
l'art pour en arriver à condamner un musicien pai­
re qu’il aurait fait quelque découverte en son do­
maine. Cet Etat est le royaume de Sparte dans la 
Grèce antique... Sparte avait une constitution tout 
à fait particulière qui tendait à faire d’el.c une na­
tion militariste avant que le mot eut clé inv. nt . 
Seuls étaient conservés à leur nalsancc les enf?..'J 
qui se présentaient bien conformés ; les autres 
étaient noyés impitoyablement. Ceux à qui on : e - 
mettait ainsi de vivre devaient passer pie. que out 
leur temps, non aux études mais a.’x i : r im 
physiques et à l’apprentissage de l’art de la gue e. 
Rien ne devait les distraire de cette prépa r.t on 
aux combats qui fit des Spartiates le peuple le p us 
énergique et le meilleur soldat de tout le iro e 
antique... mais hélas au.-si le citoyen le plus ign >- 
rant. Rien non plus ne devait amollir leur cou . ' . 
Aussi quand le poète et artiste Timothée eut uj.iiiié 
plusieurs cordes nouvelles à la lyre qu. n'en c 
tait que trois ou quatre, permettant de compi c 
premier octave, on comprend qu’il ait encouru U-urs 
foudres. L’architecture mélodique devenant si 
possible, l'art musical allait se développer nt au:a t 
entraîné les jeunes Spartiates à délai- er pour lui 
leurs desseins belliqueux.

4— On pourrait en effet la discuter. Si l’on don­
ne nu mot frère un sens un peu plu- h'.rge que 
celui qu’il a maintenant, il est alors possible le 
citer une communauté qui fut de beaucoup anté­
rieure à la sienne. C’est celle des Clercs ou Frères 
de la Vio Commune, fondée au XIVc siècle par le 
fameux mystique hollandais Gcrhnrdt (ou Gérai d) 
de Grootc, dit aussi Gérard le Grand. Comme on 
le voit, les Frères des Ecoles Chrétiennes furent 
ainsi devancés de quatre siècles. Dans cet ordre 
des Frères de la vie commune, qui se répandit 
exclusivement en Hollande, en Allemagne et en 
France, il n’y avait ni règle particulière, ni aucun 
des trois voeux aujourd’hui couramment observé et 
qui sont ceux de chasteté, de pauvreté et d’obéis­
sance. Lesdits Clercs s’étalent principalement don­
né pour mission do copier les manuscrits précieux de 
l’Eglise et d’instruire la jeunesse. Il semble qu’ils 
aient assez vite subi la corruption ambiante et 
qu’ils soient disparu» à la suite des réformes qu’en- 
traina la conclusion du Grand Schisme d’Occident, 
au siècle suivant.

5— De rien autre chose que de leur maestria par­
ticulière a taillarder des figures et défoncer des 
poitrines, en retour du bel or sonnant et trébuchant 
que lea rois de France leur versncint pour infliger 
ce sort a leurs ennemis. Je m’explique : les Gran­
des Compagnies no sont pas autre chose que le 
groupement des mercenaires doint était composée 
lu plus grande partie de l’Armée Française pendant 
la Guerre de Cent Ans. Louant leurs services au 
plus fort enchérisseur, toujours indisciplinés et pil­
lant volontiers ceux-là même, les paysans, qu’ils 
acceptaient do défendre, ils sc rendaient insuppor­
tables à tous. Aussi, quand une trêve survint nu 
cours de la dite Guerre et que le roi Charlr» V crut 
enfin n’en avoir plus jamais besoin, s’cmprcssa-t-il 
do chorchor un moyen do s’en débarrasser. Com­
me ils se mutinaient parce que le pays épuisé tar­
dait à les payer, il no vit rien de mieux à faire

Sue de mettre h leur tête »on meilleur général, du 
ucsclin, qui lea amena combattre en Espagne après 
leur avoir fait de mirifiques promesses. Lcr Es­

pagnols en firent un formidable carnage.

L’HOTII, WINDSOR possède une atmosphère de 
distinction très recherchée et nt visité par des 
voyageurs de renom venant de toutes les parties 
du monde. Il est renommé pour ses chambres 
modernes et confortables, son excellente cuisine 

et son service courtois
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Chronique Judiciaire
Me Hector Langlois
est acquitté par
la Cour Suprême
--------------------- •

Le plus haut tribunal du 
pays maintient le jugement
de la cour d’Appel

■------ - ■ •
La cour Suprême du Canada vient 

de maintenir à l’unanimité un juge­
ment de la cour d’Appel de la pro­
vince de Québec, acquittant Mc Hec­
tor Langlois, avocat bien connu de 
Montréal, de l’accusation d’avoir for­
gé un faux document et déclaré cou­
pable en première instance par le ju­
ge Jules Desmarais, le 27 septembre 
1939. Me Ubald Boisvert représen­
tait son collègue à Ottawa. Les juges 
de la cour Suprême, rendant juge­
ment sur le banc, ont déclaré que les 
dissidences existaient sur les faits 
seulement et non pas en droit, ce qui 
leur enlevait la juridiction pour con­
clure qu’il n’y avait pas eu de préju­
dice, comme l’avaient d’ailleurs dé­
crété les juges de la cour d’Appel.

Me Langlois avait été accusé 
d’avoir, avec connaissance de cause, 
fait un faux document en endossant 
faussement, du nom de Delphis Mé- 
thé, un chèque au montant de $114.- 
04, signé “La Ferme Saint-Antoine 
Limitée’’, et payable à D. Méthé et 
avec l’intention de faire accepter ce 
document comme authentique. Le ju­
ge Desmarais le déclara coupable, et 
Mc Ubald Boisvert logea immédiate­
ment un appel de ce jugement des 
Sessions de la Paix.

La cour d’Appel cassa le décret du 
tribunal de la cour des Sessions en 
exposant:

“Considérant que l’acte d’accusa­
tion ainsi porté doit être cassé faute 
d’une preuve établissant l’intention 
de causer préjudice à l’une des par­
ties mentionnées;

“Considérant que l’intention d'in­
duire en erreur qui peut aussi incri­
miner de faux n’est pas couverte par 
l'acte d’accusation, tel que formulé;

“Considérant que l'acte d'accusa­
tion n’a pas etc établi;

"Par ce motif fait droit à l’appel 
de l’accusé Hector Langlois, casse 
et annule l’acte d’accusation sur le­
quel il a été déclaré coupable, libère 
le dit Hector Langlois et ordonne que 
le dossier soit retourné à la cour de 
première instance.

Qartes

Professionnelles
AVOCATS

Gcoffrion 0 Prud'homme
AVOCATS et PROCUREURS 

Alma Geotfrlon c.r.
J.-Alex Prud’homme, e.r. 

OAntolne Geoffrlon, L.L»X* 
Paul-S. Major. Lu B.

112, rus Saint-lacquat
Tél.i HArboar 8177 - MONTREAL 
Adresse télégraphique: Geoffrlon

Téléphone i BArboat MSI

BRAIS & CAMPBELL
AVOCATS ot PROCUREURS

Hon. I\-PHILIPPE BRAIS, CL* CR. 
A. J. CAMPBELL 

I* P. de GRANDPRB
Edifie* Banqu* Royal*

360 ouest, ni* St-Jacquee 
MONTREAL

IBS cet, me Notra-Desee - LA, 8888 
Sait* 18

(ACQUES PATENAUDI
AVOCAT

Bar.t Bols: 1888 Amient - CH. 8838

HArbour 7323

GEORGES F. REID
AVOCAT

Edifie* V«re*ill*e,
60 oueet, ru* St-Jaequ*e • Montréal

Roger Oulmrt. L é« C. Nltol
Substitut <lu 

procureur g#n#rsl

OUIMET & NICOL
AVOCATS

2M. ni# 8t-J R*que* O. 
édifie* Banque d’Epirgn# Ttl.: HA. 0211

Résidence: B30e QMrty*. 
Oatremont 38V0

Jacques Vadboncoeur
AVOCAT
Etuds d«:

Reymond. Vadboneovur A UecOougaO 
Suite 814

370, OUESI. nUU SX-JACQUES, 
Tél.i PLateau MIO* Montréal

JEAN-MARIE NADEAU 
ANDRE NADEAU

do l'étude
Nadeau, Talllefer. Nadenu et Lnurler

AVOCATS
Edifice des Trnmwnye - Suite fllfl-7 

ISO ouest, Cm Ik - BE. 3031-33 
Montréal

Wilfrid Dneeetts 
Benoît RobertGlande Pretoet

Substitut du 
procureur général

PREVOST, DUQUETTE 
& ROBERT

AVOCATS
132. rue St-Jacquee. O.
édifice Traniportation TdLi FL.&Olt

ARCHITECTES
PERRAULT & CADBOIS

AHCIIIi HOTES 
JEAN JÙLIKN PHIIItAUl.T,

B. Arch McGill University 
Hx't. CoIuimImi Unlvcrnlty 
Memhro A A-P Q. ol R.I-C A. 

J.-R. GADBOÎS.
Membre A.A P Q et R.I.C.A.

8788 Van llorae - AT. 8733 - Montréal

Cour Supérieure
Diviiion de Pratique
le 30 octobre 1940

Président: l’honorable Juge Décary. 
Leu Jugements suivants furent rendus:

Montreal Finance Corporation Ltd. 
contre Napoléon Paul Plante et Jessie 
Dltcovltch et autres, tiers-saisis: Ju­
gement donnant acte au défendeur N.- 
P. Plante du présent désistement.

Amédée Poirier contre Phlllas Bour­
get: Jugement pour 1121.50 avec Int. et 
dépens et déclarant saisie-gagerie en 
expulsion bonne et valable.

Joseph Mathieu contre DUc Adélina 
Duquette et autres: Jugement condam­
nant le défendeur Adélard Drapeau à 
payer au demandeur la somme de 1203 
aveu Int. et dépens et déclarant bonne 
et valable saisie-gagerie en expulsion.

Commission des Accidents du Travail 
de Québec contre Cité de Verdun: mo­
tion pour amender accordée en payant 
frais de motion.

J.-O. Labrecque contre P.-E. Joubert: 
motion pour détails accordée.

Greenshlelds-Modgson Racine Ltd. 
contre J.-A. Vermette et autres: oppo- 
sillon A. Jugement reçue.

A. Daoust contre M.-M. Ocndron et 
autres: Jugement autorisant A poursui­
vre In forma pauperis.

Dame G. Myre contre P.-E. Labclle: 
Jugement autorisant A poursuivre In 
forma pauperia.

W. Taylor ès-qual. contre L. Roberts: 
Jugement accordant motion pour con­
trainte.

N'. Major contre Municipalité du Vil­
lage d« l’Abord-A-Plouffe: Jugement 
autorisant A amender en payant frais 
de motion.

F. Drukcr contre N. Séguin et au­
tres: Jugement autorisant examen
avant défense.

F. Druker contre N. Séguin et au­
tres: jugement autorisant examen mé­
dical avant défense.

Jack Goldstein contre Provincial 
Transport Company: jugement réunis­
sant causes pour audition.

R. Lefebvre és-qual. contre Dame Y. 
Caron: jugement autorisant examen 
avant défense.

R. Lefebvre ès-qual. contre Dame Y. 
Caron: Jugement autorisant examen 
médical avant défense.

W. Laporte contre R. Parthenals: 
Jugement autorisant examen avant dé­
fense.

S. Sherman és-qual. contre A. Coche- 
Un: jugement rejetant motion ipour 
examen avant défense.

Sam Adelbnum contre Cité de Mont­
réal: Jugement maintenant Inscription 
on droit, avec dépens.

Dame S. Grossman et vlr contre Cité 
de Montréal: Jugement autorisant A 
amender.

I* Latulippe contre Cité de Montréal: 
jugement rejetant motion pour amen­
der avec dépens et maintenant inscrip­
tion en droit.

J.-A. Tremblay contre Dame O. Beau- 
champ et autres: jugement rejetant re­
quête pour séquestre, frais A suivre.

A. Lescarbeau contre Dame G. M. 
Bockler: jugement rejetant exception 
A la forme, avec dépens.

Morris Aber contre Rolland Tessier: 
Jugement déclarant demandeur seul et 
vrai propriétaire des effets mobiliers, 
etc.

Jarry Automobile (liée) contre J.- 
Roger Moreau et l'honorable Wilfrid 
Glrouard, tiers-saisi: Jugement décla­
rant salsle-arrét bonne et valable, etc.

Trefflé Rhéaume contre Roméo 
Rhéaume et autres: jugement rejetant 
aliénas 9 et 10 de la défense, sans frais.

Dame O. A. Johnson contre Canadian 
Kaolin Silica Products Ltd. et Dame 
Rosa Morin és-nom et ès-qual.. dem. 
en rcp. d'instance en reprise d'instance: 
Jugement maintenant ladite Inscription 
en droit, avec dépens.

Angus Bélanger contre Georges Ber­
geron et Dominion Engineering Works 
Ltd., tierce-saisie: Jugement déclarant 
salsle-arrét après Jugement bonne, va­
lable et tenante, etc.

Homeopathic Hospital of Montres! 
contre O. Cameron: Jugement pour 
$21*.75 avec Int. et dépenqi

City Loan Syndicate contre Dave 
David Rosenzweig et A. Farnstcin et 
autre, tiers-saisis, et J. R. Rogantc. 
distrayant: Jugement déclarant salsle- 
arrét bonne, valable et tenante, eîe.

J.-A. Prévost, ès-qual. contre L. de 
Orandpré: Jugement autorisant A amen­
der.

Commission des Accidents du Travail 
do Québec contre Cité de Verdun: mo­
tion accdrdée pour les frais seulement.

LA COUR DES PRISES
Si le pécheur de mines canadien 

Bras d’Or a capture le cargo italien 
Capo Noli, au mois de juin, c'est sur­
tout à cause de l’ignorance où se 
trouvaient les marins italiens de no­
tre route fluviale du Saint-Laurent 
C’est ce oui a été relaté, hier, devant 
l’honorable juge Lucien Cannon, sié­
geant en cour des prises. Le Capo 
Noli avait levé l’ancre au port de 
Montréal, le 9 iuin 1940, sur un or­
dre reçu par télégramme de son port 
d’enregistrement, à Gênes, en Italie. 
Le 10 juin, l’Italie déclarait la guer­
re à la France et h la Grande-Breta­
gne, et ce même jour, le Capo Noli 
était capturé à Grosse Ile, dans le 
Bas St-Laurent. L’instruction, hier, 
devant l’honorable juge Cannon, 
avait pour but d’établir la preuve of­
ficielle que le cargo capturé était de 
nationalité italienne. Les propriétai­
res sont la Compagnie de navigation 
générale de Gênes, qui opère, en 
temps de paixt> la ligne Capo entre 
les ports de Gênes, de l’Espagne et 
du Portugal à destination de Mont­
réal et de St-Jean (N.-B.).

Les divers témoignages ont établi 
positivement que le Capo Noli appar­
tenait aux Italiens. Me W. Morin, 
C.R., représentait le gouvernement 
canadien.

Avi» Légal_______

Avis aux créanciers de le première 
aiiemblce sur cession

AvIh est par les présentes donné que 
''DAVID COTE", Marchand do Modes, 
faisant affaires A 1121 Stc-Cnthcrlno 
Est., Montréal, Qué., a fait cession do 
ses biens le 30lème Jour d'octobre, 1940, 
et que la première assemblée des créan­
ciers sera tenue le 12lèmo Jour do no. 
vembre, 1940, A 10.00 heures do l'nvnnt- 
m|dl, A la Chambre 31. Palais do Jus­
tice. Montréal.

Pour avoir le droit do voter A ladite 
assemblée. Il faut que les preuves des 
réclamations et les procurations soient 
déposées entre mes mains avant ras­
semblée.

Les personnes qui ont des réclama­
tions A l'encontre de ces biens doivent 
les faire parvenir nu gardien ou nu syn. 
dlc, lorsqu'il sera nommé, «vaut quo la 
distribution ne soit fuite, A défaut de 
quoi la produit de l'nctlf sera distribué 
entre.les ayants droit, sans égard A ces 
réclamations.

•Daté A Montréal, ce 30 octobre 1940.
J. O. BONNIER,

Gardien,
132 ouest, St-Jacques,
HArbour 0063.

Saoeun plus ïiche.

DOW
fa bipne de bon août

La radio “combine” 
de la jolie blonde 
Yvonne Richard

Jeune fille accusée d’avoir 
enfreint la loi de la 
défense nationale

------------------ -—a
Yvonne Richard, jolie blonde sans 

péroxyde, mais qui dit à qui veut 
l’entendre qu’elle n’a ni feu ni lieu, 
a subi son procès hier, devant le juge 
J. • C. Langlois, sous l’accusation 
d’avoir enfreint la loi de la défense 
nationale. Elle aurait eu en sa pos­
session “de la littérature” susceptible 
de nuire à la sécurité de l’Etat. Me 
Jean Tcllier, C.J., avocat du minis­
tère public, fit d’abord entendre 
l’agent J. Boyczum, de la police mu­
nicipale, qui opéra l’arrestation de la 
prisonnière, le soir du 21 octobre, 
dans un restaurant de la rue Ontario 
Elle avait, dans son réticule, des 
exemplaires de Clarté et d’autres pu­
blications communistes. A ce stage, le 
témoin Boyczum expose au «tribunal:

—Elle demanda une cigarette a 
une “amie de fille” dans le restau­
rant, et je lui en offris une. Elle me 
dit: “Je ne prends rien des traîtres. 
Vous devriez avoir honte de vous 
mettre du côté des travailleurs”.

La jeune inculpée présenta sa dé­
fense. Me Tellier la contrc-interrogea 
longuement. L’inculpée expliqua au 
ministère public et au tribunal qu’elle 
avait trouvé les documents dans une 
ruelle et voulait les montrer à un ami 
pour “jaser”. Ici, Mc Tellier deman­
de:

—ConnaisseVvous Cari Marx?
—Je ne l'ai jamais vu.
—J’ai ici un reçu sur lequel on lit 

ceci: “Payé par Yvonne Robert pour 
campagne”. Avez-vous déjà vu cette 
pièce?

—Je ne connais pas ce reçu.
—Vous avez appelé le constable 

un traître?
—Non, j’ai dit qu’il faisait “un 

ouvrage de traître aux gens"..
—Quelles gens?
—Ceux qui arrêtent des petites 

filles comme moi.
—Connaissez-vous l’endroit appelé 

Association récréative de la Jeunesse 
à 1162 est, rue Sainte-Catherine?

—J’y suis allée quelques fols.
—Pourquoi?
—Il y a un radio combiné et nous 

dansons.
—Ce radio n’ost-il pas “branché” 

sur des émissions de Russie?
—Pas à ma connaissance.
—Vous ne savez pas que cet en­

droit est un foyer communiste?
—Je l’ignore. J’y vais pour m’amu­

ser et danser.
—Et de quoi parlez-vous?
—Vous le savez comme moi: des 

modes, des toilettes et des be-aux gar­
çons.

—Il n’est jamais question de poli­
tique?

—Je ne connais pas “ça”, la poli­
tique.

< Finalement, le tribunal décida 
d’ajourner son jugement au 8 novem­
bre. Il lira et étudiera d’ici là les do­
cuments saisis et produits au dossier.

Les villes sont
assujetties au
contrat collectif
--------------------•

Le juge Lajoie met la 
ville de Trois-Rivières 
à l’amende
Trois-Rivières, 30. (Du correspon­

dant du Canada). — Le juge Léon 
Lajoie a condamné hier la Ville de 
Trois-Rivières à $1 d’amende et aux 
frais parce que celle-ci ne s’était pas 
conformée à un règlement du comité 
paritaire des métiers du bâtiment de 
la région de Trois-Rivières obligeant 
les employeurs professionnels à per­
cevoir de leurs employés et à verser 
à ce comité la demie d’un pour cent 
des salaires payés.

Ce jugement met fin à une longue 
controverse au cours de laquelle les 
municipalités ont prétendu échapper 
à l’application de ce règlement. Il 
décide aussi d’une plainte semblable 
portée contre la municipalité du Cap- 
dc-la-Madcleine. *

Dans un jugement fort intéressant, 
le juge Lapoic fait l'historique de la 
loi des conventions collectives de tra­
vail, du comité paritaire des métiers 
de la construction de Trois-Rivières 
et de ses règlements, pour en venir 
à la conclusion que lo comité pari­
taire existe légalement ainsi que le 
règlement de la demie d’un pour 
cent.

Répondant à la question : “Ce rè­
glement s’applique-t-il à la cité des 
Trois-Rivières?”, il cite les défini­
tions, pour les fins de la loi d'em­
ployeur :

“Tout individu, société, firme ou 
corporation qui contracte un louage 
d’ouvrage avec un ou plusieurs sa­
lariés. A ces termes, la cité de Trois- 
Rivières est visée. Elle l’est égale­
ment quant à la juridiction indus­
trielle qui comprend “les travaux de 
construction, de réparation, d’entre­
tien, d'égout et d’aqueduc”. De mê­
me pour 1a juridiction territoriale, le 
comté de Trois-Rivières y étant ex­
plicitement désigné.

“Il est évident, déclare en subs­
tance le tribunal que la cité défende­
resse est assujettie aux règlements du 
comité paritaire”.

La cité invoquait, cependant, un 
autre motif, c’est que le procureur- 
général n'avait pas autorisé la pro­
cédure. Le tribunal décida, sur ce 
point qu’un avis semblable n’est re­
quise lorsqu’il s’agit d’une poursuite 
sommaire.

De plus, poursuit le tribunal, les 
conseils municipaux ne peuvent pré­
tendre qu'ils sont exempts de l’appli­
cation des règlements du comité pa­
ritaire. De telles exemptions n’exis­
tent que par une décision explicite 
du lieutenant-gouverneur en conseil. 
Une exemption fut, par exemple, ac­
cordée à l’industrie de la pulpe. Tant

Lucien Pelletier
devra passer 13
ans en prison
---------------------
Clôture de la session 
d’octobre aux Assises et 
prononcé des sentences
Hier, avant de clore la session d’oc­

tobre de la Cour d’Assiscs, le juge 
Wilfrid Lazure a prononcé plusieurs 
sentences. La peine la plus sévère a 
été imposée à un récidiviste de car­
rière, Lucien Pelletier, 26 ans, décla­
ré coupable de tentative de meurtre 
sur la personne du lieutenant de po­
lice Mailloux, lorsque ce dernier ten­
ta de l’appréhender au court, d'un vol 
à main armée dans un couvent de 
la rue Mont-Royal, le 26 mai. Pelle­
tier tira plusieurs coups de feu dans 
la direction de l’officier de police, 
heureusement sans le blesser. Le ju­
ge Lazure déclara au prisonnier:

—Le crime que vous avez commis 
est l’un des plus graves qui soient. 
Vous avez été trouvé coupable, par 
vos pairs, de tentative de meurtre et 
de tentative de vol. Je vois que vous 
possédez un bien mauvais casier ju­
diciaire, et j’avais d’abord l’intention 
de vous envoyer au bagne pour la 
vie, mais votre pauvre mère est venue 
me supplier et m’a expliqué certaines 
circonstances. Vous avez été orphelin 
de père très jeune et vous avez faci­
lement été entraîné dans la voie du 
crime. Votre mère est demeurée vo­
tre seule amie, et pour elle, je suis 
porté à la clémence, mais je ne peux 
pas faire autrement que de vous con­
damner à treize ans au pénitencier, 
dix ans pour la tentative de meurtre 
et trois ans pour la tentative de vol.

Les six contrebandiers d’alcool à 
base de parfums, Télesphorc et Jo­
seph Déiorme, Henri-Marc Sauvé, 
Gérard Mercure, Joseph Tison et Jo­
seph Dufour, se présentèrent ensuite 
à la barre. Le tribunal exposa:

—Dufour, Tison et Mercure, vous 
avez été trouvés coupables comme 
chauffeurs de camions, et le jury a 
jugé bon de vous recommander à la 
clémence de ce tribunal. Je ne vous 
condamnerai qu’au minimum de la 
peine, soit chacun une amende de 
3100 sur les deux premiers chefs 
d’accusation et à un mois de prison 
sur le chef de conspiration ou à dé­
faut de paiement de l’amende, à trois 
mois additionnels. Je crois que les 
frères Déiorme sont un peu plus cou­
pables, mais ils ont enregistré des 
aveux et je dois en tenir compte. Je 
vous condamne donc, Télesphorc et 
Joseph Déiorme, à une amende de 
3100 sur les deux premiers chefs 
d'accusation ou, à défaut, à une peine 
de trois mois et vous passerez deux 
mois en prison sur l’accusation d’a­
voir conspirer. Quant à vous, Sauvé, 
vous n’avez pas été trouvé près de 
l’alambic de Terrebonne, mais l'ac­
cusation contre vous est plus grave. 
Vous n’avez pas été recommandé à 
la clémence et je vous condamne 
donc, sans plus, à 3400 d’amendo sur 
chaque offense dans les deux pre­
miers chefs, ou, à défaut de paie­
ment, à une peine de six mois et en 
plus je vous condamne à cinq mois 
de prison sur le chef de conspiration.

Dans un long procès devant jury, 
l’honorable F.-Philippc Brais, avocat 
du ministère de l’Accise, et Me Gé- 
rald Fauteux, avocat du ministère pu­
blic, avaient présenté une preuve ac­
cablante contre les six personnes.

Un autre prévenu, Aurélien Poi­
rier, coupable de viol, devra purger 
une peine de 2 ans au bagne.

En matière civile, 
il n’y a pas le
bénéfice du doute
-------------------------- -----------*

Les demandeurs n’ont pas 
trouvé leurs dommages et
les actions sont rejetées

----------------------- •
Il est impossible pour le juge d’ac­

corder le bénéfice du doute au deman­
deur, car celui-ci, en matière civile, 
doit prouver d’une façon certaine les 
faits essentiels de son action. C’est ce 
qu’a déclaré, hier l'hon. juge T. Rhéau­
me, de la Cour supérieure, en rejetant 
deux actions en dommages instituées 
contre la ville de Montréa] à la suite 
d’une inondation qui s’était produite, 
le 14 juillet 1938, dans un immeuble 
sis à 1198 ouest, rue Sainte-Catherine.

Les demandeurs étaient Palmers’ 
Limited, propriétaires de l’édifice, et 
Palmer and Son, Limited, locataire et 
propriétaire d’un salon de coiffure en 
cet édifice. Le premier réclamait 3649 
et le second 31,974. Ils avaient préten­
du que cette inondation avait été cau­
sée par le refoulement des eaux prove­
nant dès tuyaux d’égout de la ville de 
Montréal.
Le problème à résoudre

“La question à résoudre”, dit l’hon. 
juge Rhéaume, est de savoir si l’égout 
principal de la rue Sainte-Catherine 
a été la cause de l’inondation. Le té­
moin Lucien Lespérance, entrepreneur 
plombier, entendu comme expert de la 
demanderesse, donne deux théories 
pour expliquer le déversement des 
eaux aux étages supérieurs de l'im­
meuble occupé par les demandeurs et 
appelé à opter pour l’une ou l’autre 
de ces deux théories, il répond; je crois 
qu’il n’y a pas un être humain qui peut 
vous dire exactement ce qui est arrivé.

"Même l’expert nommé par les par­
ties émet deux théories dont l’une 
exonère complètement la ville de 
Montréal. Par conséquent, il n’est pas 
prouvé d’une façon certaine qu’il y 
ait eu surcharge et refoulement des 
eaux de l’éeout principal dans les en­
virons de l’établissement des deman­
deurs.

"D’ailleurs aucune autre plainte n’a 
été reçue par la défenderesse à la sui­
te de cette inondation. La suggestion 
contenue au rapport de l’exnert de 
donner à la demanderesse le bénéfice 
du doute, ne saurait être acceptée nar 
le tribunal, le demandeur, en matière 
civile, devant prouver d’une façon cer­
taine les faits essentiels de son ac­
tion”.

quo les corporations municipales 
n’auront pas obtenu une telle exemp­
tion elles seront assujetties à la loi 
des conventions collectives et aux rè­
glements qui en découlent.

C’est ensuite que le juge Lajoie 
condamna la municipalité à payé $1 
et les frais.

Servir son pays
sans certificat
d’enregistrement
--------------------- •
Le juge Jules Desmarais 
se contente de condamner 
le coupable aux frais
Le patriotisme se réfugie n'impor­

te où, et M. Marius Paquette, con­
ducteur de camion à l’emploi de la 
Société J.-A. Lcgault, Limitée, 1315 
rue Barré, en sait quelque chose. Pa­
quette venait d'acheter un beau ca­
mion neuf lorsque mardi soir, à 10 
heures 30, on le pressa, au téléphone 
de se rendre à Valleyfield, avec un 
chargement de matériaux pour les 
industries de la défense nationale. 
C’était urgent et le brave homme, 
oubliant qu’il n’avait pas eu le temps 
de se procurer son permis d’enregis­
trement, décida de se rendre à l’en­
droit désigné et charger son véhicule.

Mais la police municipale veillait. 
Paquette avait à peine mis le “nez” 
de son radiateur hors do son garage, 
qu’il était appréhendé pour conduire 
sans permis d’enregistrement. Hier, 
devant le juge Jules Desmarais, Me 
Paul-H. Lévesque, avocat do la dé­
fense, enregistrait des aveux au nom 
du prévenu, puis faisait appel à la 
clémence du tribunal, plaidant:

—Il serait ridicule d’imposer une 
amende à un camionneur de bonne 
foi, qui croyait servir son pays et 
répondant à un appel pressé, sans 
avoir eu le temps de se procurer son 
permis. Je demande donc au tribu­
nal de se montrer clément.

Le juge Desmarais, lié par une loi 
rigoureuse, se contenta de condam­
ner Paquette aux frais de son arres­
tation.

On ne saurait 
donner du poing
sans justification
----------------------•
Le juge Duranleau estime 
qu’on peut se défaire 
d’un importun sans 
l’assommer

Le défendeur Ernest Lavoie n’a pas 
fait preuve «le bravoure lorsqu’il a 
frappé W. Day, le demandeur, d’un 
coup de poing à In mâchoire, et l’a ren­
versé. Par suite de cette agression, 
le demandeur a encouru des frais de 
médecin. C’est cc que déclarait l’hono­
rable juge Alfred Duranleau de la 
Cour supérieure, dans un jugement 
rendu hier, en faveur de William Day, 
pour la somme de $30 contre E. La­
voie.

Dans son action en dommages, Wil­
liam Day réclamait $400. Le défen­
deur est commerçant. Le 26 septem­
bre 1939, il était dans son écurie à 
soigner ses chevaux. Le demandeur 
William Day s’y présente, pour lui 
offrir en vente un cheval ou une voi­
ture» Le défendeur Ernest Lavoie, ap­
paremment de mauvaise humeur, lui 
répond en lui disant: "dé ne pas 
l’achaler”, qu’il lui avait dit assez sou­
vent qu’il ne voulait pas le voir. Le 
demandeur a alors pris le défendeur 
par le bras en lui disant: “Mon nom, 
c’est Day”. C’est à cc moment que le 
défendeur donne un coup de poing au 
demandeur, qui le fit tomber.

Les témoins de la défense ont af­
firmé que le défendeur n’avait fait 
que le repousser. Day avait trébuché 
sur le seuil de l’écurie.

La Cour a préféré croire d'admis­
sion du défendeur lui-même plutôt que 
ses témoins. Nul mieux que lui ne 
sait ce qui s’est produit en cette cir­
constance. Cc qui est vrai, c’est que 
le défendeur, un homme robuste, a 
frappé le demandeur à la mâchoire et 
l’a blessé. Il n’était pas justifié d’agir 
de façon aussi brutale.

La Cour a déclaré qu’un assaut de 
cette nature n’est justifié ou excusé 
que s’il est commis sous le coup d’une 
provocation violente ou en cas de lé­
gitime défense, ce qui en l’occurence 
n’a pas existé. Le défendeur Lavoie 
n’avait pour s’en débarrasser qu'à re­
conduire le demandeur Day à la porte 
de sa cour.
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L’électricité et 
la protection 
du consommateur

Le juge J.-C. Langlois 
impose une amende de 
$50 à un électricien
Hier le juge J.-C. Langlois, après 

avoir souligné que la loi des services 
électriques était dans les Statut* pour 
protéger ]« public, déclarait J.-A. 
Saint-Pierre, électricien, 4370, rue 
Berri, coupable d'avoir fait des tra­
vaux d’installation électrique sans per­
mis, et il lui imposait une amende 
de $50 et le paiement des frais ou, à 
défaut, une peine de prison de 30 
jours.

Au procès, ces jours derniers, Mc 
Mauricc-H. Fortier, avocat de la pour­
suite, démontra au tribunal que Saint- 
Pierre, s’il avait son permis pour tra­
vailler comme compagnon électricien, 
ne possédait pas le permis l'autorisant 
à travailler à son propre compte com­
me entrepreneur. C’est pourtant ce 
que fit l’inculpé, en juin 1940, dans 
un immeuble sis à 4235, rue Saint- 
Denis.

Dans son jugement, le tribunal ex­
pose :

—En vertu de l'article 21 de la loi 
des services électriques, l’inculpé de­
vait sc procurer un permis, s’il dési­
rait travailler dans une entreprise in­
dividuelle à titre d’entrepreneur, mais 
à condition que des membres de cette 
entreprise fussent des compagnons 
électriciens. Le prévenu a-t-il travaillé 
pour la firme P. P. Electric? La preu­
ve me démontre que non. Il avait sa 
licence, appelée “C” pour travailler 
comme électricien à l’emploi d’un pa­
tron, mais il n'avait pas son permis 
série "A” l’autorisant à vrayaillcr à 
son compte. La loi d'électricité est 
sage, et 1e public doit être protégé 
contre les dangers d’accident et d’in­
cendie. Je déclare donc l’accusé cou­
pable et je le condamne à une amende 
de $50.

Bulletin " 'J.

Raymond Di Rosa a
gardé des papiers
d’enregistrement

--------------------------- •

Peine de six mois imposée à 
un sous-registraire de 
nationalité italienne
Raymond Di Rosa, 22 ans, 2006. 

rue Montcalm, fougueux Italien qui 
agissait comme sous-régistraire dans 
le comté de Saint-Jacques, lors de 
l’enregistrement national, les 19, 20 
et 21 août, a été déclaré coupable de 
ne pas avoir remis aux autorités fé­
dérales les formules d’enregistrement 
qu’il avait en sa possession à la fin 
de l’enregistrement, et lo tribunal 
n’hésita pas à le condamner à une 
peine de prison de six mois. Me Gus­
tave Adam, qui occupait pour la 
poursuite, déclara au tribunal que 
c’était la première affaire du genre 
dans nos annales criminelles. La po­
lice fédérale canadienne aurait l’in­
tention d’instituer d’autres procédu­
res contre des citoyens ayant négligé 
de faire parvenir à Ottawa tous les 
documents non utilisés.

Di Rosa prit la route des cellules 
en pleurant, mais Mc Adam souligna 
qu’il devait sc compter heureux de 
s’en tirer à si bon compte parce qu’il 
aurait bien pu être interné pour la 
durée de la guerre.

(Prenne Canadienne)
Températures minima et maxima,

Dawson
Mn.

23
Mx.

29 Winnipeg
Mu.

38
Simpson 25 33 Kenora 37
Fort Smith 28 31 Port Arth. 36
Pr. Rupert 41 49 Moosonce 24
Victoria 46 55 Huntsville 36
Vancouver 4M 54 Par. Sound 37
Kamloops 38 53 l^yndon 39
Pr. George 30 52 Toronto 40
Jasper 33 47 Kingston 36
Edmonton 28 51 Ottawa 31
Calgary 29 60 Montréal 31
I^thhrldge 33 52 Québec 25
MeiL Hat 32 55 Saint-Jean 25
Rattleford 28 48 Halifax 35
Pr. Albert 28 50 Charlot'wn 30
Saskatoon 28 52 Chicago 39
Regina 28 57 St-Paul 38

hiers 
Mx. 
SI 
44 
40
38
39
40 
53 
43
39
40
43
44
45 
50 
44 
65 
59

Pronostlrs pour Ira différentes 
région» rllmatérlques du Canada 
et de la Nouvelle-Angleterre

Vallées d'Ottawa et du Haut Saint- 
Laurent. — Vents modérés du nord-est; 
nuageux; froid; pluie ou neige.

Région «les Grands Lacs. — Vents 
modérés; Peau; froid.

Baie Géorgienne. — Vents modérés 
du nord-est; beau; froid.

Lac Supérieur. — Vents modérés et 
frais de l'est; plutôt nuageux; froid; 
averses en certains endroits.

Kenora et Ilalny River. — Vents mo­
dérés; plutôt nuageux; peu de change­
ment de température; averses en cer­
tains endroits.

Manitoba. — Vents modérés; beau; 
peu de changement de température.

Saskatchewan. — Vents modérés; 
beau; quelque peu plus froid, ce soir, 
dans les districts du nord.

Alberta. — Vents modérés; partielle­
ment nuageux; averses dans quelques 
districts; quelque peu plus froid dans 
les districts du nord.

Vallée du Bas 8t-Laurent. — Vents 
modérés; beau; froid.

Golfe, Baie des Chaleurs et Rive 
Nord. — Vents modérés; beau; froid.

Ouest des Maritimes. — Vents frais 
et violents; averses en certains en­
droits.

Est des Maritimes. — Beau; froid; 
pluie en certains endroits.

Las rspas à bord d«s 
«viens d’Air-Canada U 
jour d« rhillowa'an

A l’occasion de la fête de l’Hallo- 
ween, M. W. W. Swinden, surinten­
dant général du service des wagons- 
lits et des wagons-restaurants du Ca­
nadien National, qui surveille la pré­
paration des repas servis dans les 
avions, a fait préparer un monu spé­
cial de premier ordre pour les passa­
gers d’Air-Canada.

Après le coquetel, seront servis 
des côtelettes d’agneau, des cuisses 
de poulet ou une salade. Le tout sera 
couronné de tarte à la citrouille et de 
glaces moulées en forme de citrouil­
le, d’uno pomme McIntosh, de petits 
fours glacés à l’orange et de biscuits 
décorés d’un chat noir.

Fabricants «le 
vêtements pour 

«lames et 
messieurs

I iilforiiies et 
livrées «le 

tous genres

LA. 9265

OGULMIK
40 ans de loyaux servires

MANTEAUX MILITAIRES et
pour l’armét «t l'aviation

«50»....
SAM’L M. OCULNIK CO», LIMITED

angle Peel et Burnside

Nécrologie
BEAUCHAMP — Jean-HsptUU. époux «U 

Clementine Reymond .décédé 30 octobre A l'As* 
de 67 sne. Avis dre funérailles demain.

RIRCHKR — A Montréal, le 29 octobre 1140. 
à l'Ace de C0 sne. est «lécédé J, an-llaptbts 
lllrcher. époux de Maris Hernard. Lee funérail­
les auront lieu samedi, le 2 novembre à l'éallM 
Nativité.

BLAIS — A Montréal, le 29 oct. 1940 8 
l'Axe de 7$ ans est décédés Mme veuve Jean. 
Haptiate lltsle. nrc Philomène Mailloux, autre­
fois S.-Réml Napiervllle. I^s funérailles auront 
lieu samedi le 2 nnv. à l'éxliae St-Jaraum.

BOURDON — A L'KpIphanle, le 26 octobre 
1940 à l'Axe de 5* sne 10 mole cat décédés 
Stéphanie Plcau. épouse de feu Joseph !.«uie 
Bounlon. Funérailles re matin h 10.30 hr*.

DKCELLK — A Montréal, 2H octobre à l'Axe 
de 80 ans e»t «lécédé Kmllien Decsll*. ex-em­
ployé Fix 8h«»e. époux «le Réxina Perrault, 
«lemeurant A 356 Terraiwc Ht-Drnia. Funérailles 
ce matin à l’éxllse St-Jarquca A 9 hr*.

DESPA ROIS. COUR VAL — A Montréal. I# 
29 octobre 1940 A l'Axe de 61 ans est décédée 
Mme J.-D. Dceparols, né# Blanche Courval. Fu­
nérailles re matin à l'étlise St-Georfe A 9.19 
hr*.

DE8ROHIER8 — A St-rholaitiqur le 29 cou- 
rant e*t décédé M. Cléophaa Dm ru* ter» restau­
rateur, époux de Berthe Cyr. I«e» funérailles 
auront lieu samedi le 2 courant, à 9.30 bis, 
heure solaire.

DECES
FIIAKCOKt'Il. — A Montréal, l«> mer- 

crcdl 30 o«'tobre 1940 A l'Age «le 71 ans 
est «lécédé Hector Francoeur, cx-employê 
do la (million Ouptiln Frères, et fila de 
M. Davld-C. Francoeur décédé. Les fu­
nérailles luiront lieu le samedi, 2 no­
vembre 1940.

Ijo convoi funèbre partira des salon» 
de la Société Coopérative de (rais funé­
raires. 302 est. rue Stc-Ontberlne A 
S h. 10, p«mr se rendre A l'église Ht- 
IjOUls.de-France, oû le service sera cé­
lébré A 8 h. 30 a.tn., et de IA au cime­
tière de la Côte «les Neiges, lieu de la 
sépulture.

Parents et nmls sorti priés d y assis­
ter sans autre Invitation.

BIRKS
DIAMANTAIRES

JOAILLIERS

Carré Phillips

FOURNIER
Limitât

MANUFACTURIERS 
D’ARTICLES 
DE VOYAGE

10 magatim

CE PIAN 
NOUS FACILITE 
l'ÉPARGNEI

ET FUIS 
NOUS SOMMES 
PROTEGES I

Nos polices Mutual Life ooua 
assurent sécurité (1) en accu­
mulant des épargnes pour noa 
besoins futurs; (2) en nous 
garantissant une protection 
qui est continue.

Tous trois, nous faisona 
partie des 16S,000 assurée 
qui sont propriétaires de la 
Mutual Life.;.et en partagent 
les bénéfices.

MUTUAL ISI
IwIhbof caradaübh

Fondés an IMS
Slèft Social Waterlee, Canada

“t* Propriété ém Assurés"
Edifice Mutual Llfa of Canada* 

627, rue Dorcheater ouest, 
Montréal, Qué.

Gérants des Succursales 
Frank Iloblnaon, C.I»Lr,

H. C. Carter — G. W. Knight 
Autres succurtinlcs dans la 

Province de Québec:
71, rue Si-tMerre, Uuébee 

4411, Nord, rue Wellington, 
Sherbrooke

34, Edifice Banque Canadienne dx 
Commerce, Les Trols-ltlvlêrés,

56568401
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Propos Féminins
Dans le onde

La préMdcntc rt le comité de 
l’Aide au Soldat de* Futilim Mont- 
Roy»! recevront à l'arsenal de l'ave» 
nuo des Pins le mardi 5 novembre de 
quatre à sept.

Ce matin à huit heures dans l'inti­
mité en Téflise Saint-Germain d’Ou- 
tremont, M. l’abbé Léonidas Desjar­
dina bénit le manage de Mlle Mar­
celle Tétreault. fille du docteur et de 
Mme J.-L.-A. Tétreault. d’Outremont, 
avec le capitaine Arthur-G. LeBel, 
fila de M. et de Mme Wilfrid LeBel. 
décédés. Le docteur Tétreault accotn- 
paame sa-fille et le colonel Georges 
LeBel «et le témoin de son frère. 
Après la cérémonie, une réception in­
time cher les parent* de la mariée, 
avenue Hollyrood, réunit les mem­
bres des deux familles. Le capitaine 
et Mme LeBel partent ensuite en 
voyage.

♦

Le» membres du Club Kappa-Gam­
ma donneront leur soirée dansante, 
ee soir, au Club Canadien.

Mme Arthur Price es: rentrée à 
Québec après avoir passe plusieurs 
mois a Valcarticr.

Mlle Françoise Poliquir. passe quel­
que temps à Québec l'invitée de M- et 
de Mme Jean Poliquin.

L’Alliance des Montréalaises don­
nera son the-eauserie annuel le di­
manche 3 novembre dans le salon. 
Rose de l'hôtel Windsor.

flegjnte r«b« de 
diner blew ilerte 
• corsage drape et 
manches froii-ewarti. 
Un volant plisso an 
baa do la jupe met 
do la grbeo dans 
cette toilette aai 
lignes droites.

Mme Jeanne Monty-Har.dfteld et 
Mme Paul I.abelle sort revenues du 
Lac Rouge où elles ont passé quel­
ques mois.

Ces jours dertuers. à neuf heures, 
en la chapelle particulière de la Ca- 

t .. M.r.tnul, Uvcritc -«
glaïeuls, a été cé.cbre, par M. i'abbé 
Jacques Papineau, le manage de Ml.e 
Anna-Marie-Edith Talbot, fille de M. 
Joachim Talbot, C.R., et ce Mme Tal­
bot. décédés, avec le docteur Bernard 
LaSalle. L. Sc., A.. M.V., fus de M. 
J.-E. LaSalle, décélé. e: ce Mme La- 
Sa.le, de N->tre-Daae de Grice. 

Pendant la messe, un programme 
_ fut execute par M. Arthur 
-.iL M. Paul-D. Re.r.hardt. ac­

compagnait sa nièce et M. Henr. Lord 
était le té»0ia de sen neveu. La ma­
riée porta;: un ensemble de crêpe de 
laine sable du desert, un chapeau de 
velours marron orné d’autruche vieil 
cr, des accesaomes de suède marron

LCouture

I

eauté
Toujours veloutées

Service des Patrons 
du “Canada"

Cuisinons
allègrement

Patroa N* 9545

et d a...rater et ies fourrures de
martre ce roche, son bouquet de cor­
sage était ccmposé ce roses Talisman 
et -t bouvardias: elle tenait un livre

Vous aurez certainement du plai­
sir a préparer les repas pour toute la 
maisonnée si vous aveu la precau­
tion de couvrir votre robe avec l’un 
de ces charmant* tabliers dont cous 
voua présentons ici deux jolis modu­
les. Un tablier ne doit pas seulement 
être une parure. H doit aussi proté­
ger la robe. S’il est bien attaché en 
arrière et si le dos est fait de telle 
sorte que les bretelles puissent tenir
en place alors :« tablier est parfait. 

~ Après la cérémonie, Q y eut rfcep- Et les deux illustrés : . ■ • *van-
tior. cher M. e: Mme Paul-D. Rein- j.aa * Jr€ **c°'*™ arrondie
hard:, avenue Joyce. Outremont, où « lAutr* "'-à™ ™
>- u.. * * éta ert déecre* de cry**"- *tr€:;î*
there* blancs tt 
maries partirent

or. Les nouveaux P**™
ensuite pour un ^:Jcs P***.* <32-34), moyenne (36-

vej-age a Québec. Pour voyager, Mme ! 5e,’/ (40-4») et extra gran-
L*5a.> portai: un ensemble bleu sol- , . . i , in*
:at avec chapeau et accessoires ma-1 demar.ee „ 3-o
rine et par. Le docteur TerS«‘ d« t3î- de P°?c*/ de ,‘*r*
rt Mme U Salle demeureront a la **** et 2 verges de bia-J de fantaisie.
Côte-des-N'eige!.

A ca-f heures et dem.e, rundi ma- 
t.n. en l'égide de Robe rts envole, M- 
i abbé David Lambert a béni le ma­
riage de sa so-ur. Cecile, fille de M. 
rt de Mme J.-A. Lambert, avec le Dr 
Rodolphe Talbot, fils ce M. e: de 
Mme J.-Arthur Talbot, de Québec. Le 
Reverend Pere Jean-Marie Lambert, 
O.P., autre frert ce la mariée, a cé­
lébré la mes*e. Des palmiers et des 
chrysanthèmes ornaient le choeur et 
a nef. La mariée, accompagnée ce 
son pere, portait une robe de satin 
blanc, dont la jupe formait traîne; 
•on voile ce tulle Elusion, eta.t main­
tenu sous un bandeau de fleurs 
d'orar.ger; sa gerbe était composée 
c» iis et de bouvardias. Mlle Aimée 
Lambert, soeur de la mariée, demoi- 
PiUe d’honneur, portait une robe de 
même style en romalba bleu, une 
coiffure ce plumes d'autruche et une 
g^rbe de chrysanthèmes roux. La pe- 
: :e Renée LaP.oc'neile. nièce de la 
mariée, étah bouquetière. M. Paul 
Talbot était garçon d’honneur, Le 
docteur Léo LaP.ocrelie, beau-frère 
de la mariée. M. C.narlevH. Talbot, 
frère du mar.é. et le docteur L.-Xap. 
I-aRocheile plaçaient les invités. 
Après la cérémonie, il y eut récep­
tion chez i« = parent* de la mariée. Le 
docteur et Mme Talbot partirent en- 
«uite pour 1* • Bermudes. Pour voya­
ger Mme Talbot portait un ensemble 
de lainage br.r. un manteau d’écu­
reuil et des accfsoire* d’alligator.

Fous pouces roua procurer ce pr- 
i iron en en fanant la dtmar.de au 
Service des Patrons, Le CAS ADA, 
23 euest, rue Samt-jacque*. Envoyez 

I 2a somme de vingt sous en ftmôree- 
> poste canadiens ou par bon de poste. 
, Ayez soin d'indiquer exactement te 
numéro du patron choisi et la gran­
deur désirée. Les patrons n* font pas 
en vente aux bureaux du CAS ADA.

LCuisine
Gâteaux givré à l’orange

Mettez 2 oeufs non battu? dans 
une tasse a mesurer ordinaire (8 onces 
liquide). Finissiez de remplir la tasse 
avec de la creme. Brassez et versez 
dans un bol à mélanger contenant les 
ingrédient* suivant? :

1 tasse sucre. 1-2 tasae farine. 3 
c. a thé poudre à pâte.

Battez jusqu’à consistance légère, 
puis versez dans deux moules a gâ­
teau étagé bien graissés et cuisez en­
viron 30 minutes à four modéré, à 
350’ F.
Givre a Fcrmse

A l’écorce râpée de 1 orange, ajou­
tez 1-2 c. à thé de jus de c.îron et 1 
c. à soute de jua d’orange: laissez re­
poser 15 minute* Coulez, puis ajoutez 
gradeeflement » 1 jaune d’oeuf légè­
rement battu. Epaississez avec du su­
cre à glacer.

Et voici revenue la saison mondai­
ne. Vous êtes invitée», madame et 
mademoiselle, à prendre le thé ou un 
dîner chez une amie. Vous portez une 
toilette bien élégante et qui vous va 
à ravir. Votre visage parait à son 
plus grand avantage parce que vous 
avez tu le bien maquiller.

Mais vos mains dont les extrémités 
des doigts sont peut-être un peu rou-

Es de teinture, comment sont-elles?
ouces et veloutées, blanches et soi­

gnées? A vous de répondre. Je con­
nais des femmes qui à cette époque 
de l'snnée ont les mains gercées. La 
température étant asses froide, si 
après vous être lavé les mains voua 
n’aves pas la précaution de bien les 
essuyer vous ne tarderez pas à cons­
tater qu’elles sont rougies et rugueu­
ses.

Or vous saves que la beauté ou le 
manque de beauté de la main sont 
très apparenta. A table vos mtirs 
sont en pleine lumière. Si une con­
naissance vous serre la main, ce ges­
te la met en évidence. Et ies hommes 
remarquent toujours les mains de 
femmes. Alors, prenez soin de ce* bi­
joux, comme dit la chanson.

Et voici quelques conseils. Vous 
éviterez fsciiement les gerçures des 
mains en ayant soin chaque fois que 
vous les aurez lavées, de les mamr 
avec une crème grasse avant de les 
sécher très soigneusement.

Il Pourtant si vous n'svez su éviter 
I cet ennui, achetez des gants de fi! 

blanc, que vous percerez de place en 
place de petits trou* pour l'aération. 
Avant de vous coucher faite» un bon 
massage avec une crème spéciale 
pour ies mains; puis laissez une cou­
che de cette crème sur vos main» et 
couvrez arec les gants pour la nuit 
car ces crèmes spéciale» sont pour la 
plupart gluantes ou grasses. Vous 
éviterez alors de salir les draps et les 
couvertures. Ces soins doivent être 
répétés plusieurs fois per semaine.

Si vos ongles sont cassant ou abî­
mé» par îe froid, donnez-leur de» 
bain* d’huile chaude, et chaque soir, 
repoussez un peu les petites peaux 
qui entourent Fongle en faisant pé­
nétrer l'huile à la baie de l'ongle.

Arec tous ces soins réguliers, il n’y 
s pas de doute que vos mains garde­
ront. ou retrouveront si elles l’ont 
perdu, leur velouté si agréable et «i 
attirant. P. B.

Soupers aui huitros 
dos Sourdis-Musttos

Première assemblée de 
la Community Concert 
Ass., lundi dernier

Poulet en gelée

Drummondrille, 30 (Du correipoc- 
riact du Canada) — Lundi sait, au 
Manoir Drummond, la Community 
Concert Association s’est réunie sous 
la présidence de M. Gault Parker. M. 
George» DaLaire, trésorier de l'Asso-1 
elation, a présenté le rapport fman- { 
'"rr de la dernière »ai.*on. Ce rapport, 
démontre que la Société a terra.n» 
Cannée avec un léger surplus. La 
campagne de recrutement durera tou-1 
te la semaine. L'an dernier. 235 per- ! 
sonnez se sont inscritez,

Mlle Suzanne Fortin a été nommée I 
directrice du comité de recrutement;) 
■•ez aszistante- zont- Mme Gaston Rin- 
guett*. Mil* Marthe Montplaizir, Ma- 

e-Paule Pinard, Madeleine Ringj**. 
Pauline Gauthier. Ra hel Ëélizle, O. - 
•,e Salmon, Mrr.» Salmon et Mil* 
Çros*.

Jji Société a »ez locaux, ouvert* 1*.
jour et le soir, la semaine durant, a 
chambre 107 Manoir Drummond. On 
pourra s'y adresser ou y téléphoner 
pour retenir ta carte Dans une cau­
serie. M R. Keating, orga--luteur 
pour le Canada, a fait brièvement 
l'hiztorique de la Community Concert 
Association.

Faite* tremper 2 cuillerées à soupe 
de gélatine dans de l'eau froide, puis 
fa:t««-y diszoudre 2 tauez de bouil­
lon chaud assaisonné. Apres refroidis­
sement partie!, enduites des moules

Son Excellence Mgr Joseph Char- 
bonneau présidera les banquets aux 

| huîtres des 6 «z 5 novembre à ITnsti- 
! t-t;or. de* Sourdes M -ettas. Le se* 
j cond soir, le* tables seront présidées 
par les membres du comité exécutif 

1 et les personnes dont les noms zui- 
' vent: Mmes Tar.eréde Jodoin. René 
j Dastous. Maxime Raymond, Hector 
Desjardins. J. O. Clément. Alice 

I Whiting. J. B. Lefebvre. Mlle Jeanne 
d’Arc Saint-Germain. Mmes A. E. 

i Moi&ran. Hector Moiaan. Hern Bri- 
sebo.«. J. U. Bessette, C. Touptn, 

| Maxime Brisebois, J. A. Péloquio.
. Honoré Dsmphousa*. Frédéric Le­
clerc. Jean Delige, C. A. Dugas. J.

1 E. Ferras, Horace Eiie, Ladislas Jeu- 
bert, W. Payette, Oscar Léger, Al- 

1 bert Beiacger. J. W. Roy, A. Berga-
!ron, Pierre Ste-Marie. René Delfosse. 
Pierre Rolland. W. J. Tabb. Albert 

i Renaud. Mlle Jeanne de Guise, Mmes 
! Romeo Desjardin*. J. B. De Sève, 
Adélard Corsin, Alphonse Pichet, M. 
Z. Turcotte, J. E. Roy, Louis Bour­
geois. C. E. Beauchesne, Paul Thi- 
baudeau. Albin Prieur, Oscar Le 
Blanc, Paul Desjardin». Ernest La- 

i croix, Adolphus Méthot. Léon Du* 
boi». O. Dubois. Hercule Boursssa. 
J.-Z. Brossard, A. E. Morin, Eugène 

| Moreau. E.-.S. Prévost, Mlles Germai- 
net et Gabrielle Sénécaî, Mme J. A. 
Beauchemin. Mlle Louise Langlois. 
Mmes Henri Bradley, Ernest Bouras- 

I sa, Adélard Duguay, Léon Gauthier, 
! Théophile Dubuc, Mlles Albertine 
Labelle et Ev» Laplant*. Mme S. A. 

j Baulne, trésoriers de l’Association te 
reserve pour la quatrième année tou­
te la "Salle Me-Mathilde” et compte 

{sur la présence de tous ses invités. 
Elle .-era aidée par Mmes J. E. Le». 

: I sard, Donat LavioFette, Roméo L’Es­
pérance. Le Comité des pommes lui 
est également confié. Mlle Jeanne De 
Guise et Mme Roméo Desjardins ont

séparé? en y versant 2 ou 3 cuillerées
à soupe de la gélatine et en les fai-________ ___________________
sar.t tourner Ju-qu’a ce que les côtés gracieusement accepté la direction de
et ie fond soient recouvert». Lorsque,
cet enduit commence a durcir,
r z-y tasse de piment vert cou- 

ondelle». :i piment doux cou­
pé en bandes. Mélangez avec le reste 
de la gelée 2 ta--es de morceaux de 
p- .. :. 1 ta de céleri en dé-, 1 cuil­
lerée àà thé d’oignon haché, % tasse
de poi* vert- ou de feves en gousset 
cuits, du sel et du poivre au goût, et 
rempil iez les moules. Refroidisaez, I 
puis di»po«ez ?ur un plat avec de»1 
bouquets de persil.

la table du Comité des Jeunes, ’’nu- 
méro 21, Salle Est” et tout fait pré­
voir un grand succès.

On est prié de noter que le» Sou­
pers aux huîtres à 8 h.
précises. Le» présidentes de tables 
doivent être à leur poste de confian­
ce à 7 h. 30. Aucun siège n’est réser­
vé après 8 h. 30.

Nouvgllt rauta aérianna

Nous gagnerons U guerre. Il 
faut aussi gagner la pain. Sau­
vegardes vos économie» en lee 
plaçant dans les Certificats d’é- 
nargne de guerre.

New-York, 30. — Les Pan-Amerv 
can Airways ont demandé l’autorita 
tlon de modifier la routa suivio par 
Ds clippers dans leurs voyages vers 
l’Amérique. Cetto route passerait par 
l’Afrique occidentale et Porto-Rico.

Un oasemble ét 
dentelle ckampagiia 
bradée d’une riche*»# 
incantestsble pour un 
dinar très chic.
La jupo a un léger 
mou voient do train# 
of la Mouefto a»t 
soulignée à I* taille 
d'un ceinturon do 
crêpe di 
ausnco.

vous vous
ENRHUMEZ?

Dé» le premier éter 
nuement, employez 
cette médication 
spécialisée—aidez à 
empêcher les rhumes 
de se déclarer.

VlCKSVa-TIIO-NOt

Aidez Vos
Yeux a Mieux

Vous Servir

CARIDUN GENERAL EICCTIIC
coarauf liaMia

4

Reumons
Toutes le» jrune» fille* qui pré- 

tent lour concours bienveillant pour 
les banqueta aux huître» de Flnst 
lion de» Sourdes-Muettes doner* 
fair# un devoir d’assister a l’as <■ i- 
biée spèciale fixée au samedi 2 no­
vembre à 3 heures précise.*.

P«s éê néfliggncc

Au KUr M

‘

Soupe à I Oignon • Stcsk sur plencà* 
Huîtres de Shédisc * Palourdes 

Homsrdt grille*

VINS - BIERES - COCKTAILS

Le

Le dicton populaire déclare qu’un 
bon rhume demande trois jours pour 
venir, trois jours pour souffrir, trots 
jour» pour guérir.

Le rhume de cerveau sera notable­
ment diminué en employant le for­
mol. En verser quelques gouttes sur 
de l’ouate et le respirer svpc précau­
tion, dès les premiers symptômes de

STI-CATHfRINE ET DRUMMOND
au-dessous de ’’Au* Délices”

contagion, 
ndolEnduire l’intérieur du nez avec d 

la vaseline camphrée et priser du 
camphre.

Ces remèdes purement pré\ent:fs 
seront appliqué* pour faire avorttr le 
rhume dès que l’on éprouvera 'a sen­
sation de secheresse du nez et de la
gorge.

Court roligion
Le lundi soir. 4 novembre, le R. P. 

Voycr, o.p.. donnera son coun «ie re­
ligion au Couvent de Marie Répara­
trice. à 8 heurta

Parlant de» vertu* socijüe-. 
cour» aura pour titre: “Bien d'autrui ! 
tu ne retiendras”.

Invitation cordiale u toutes les jeu­
nes filles.

JOHNNY HOTfOOT DIT

n)Vt WVtl MRS IA 
JONl DU CONFORT- 
IftPUSSU BIEN 
U FOTft AVEC 

DU CORI lASAUE * 
KITH MOINS LES 
CRI LUS-REDUISEZ 

U TIRAGE A 
UN MINIMUM !

THMFT-ST0P4H0P
Meurs spéciales à fia à
PECHES Tranchccs 

ou moitiés
AYLMER — Bte de 15 o*. 10c
SOUPE AUX TOMATES CAMPBELL
JUS DE POMME

" 15e
POIRES DE CHOIX

M I.I.V* ,.w «« «t| | « \ i.oi u m 
_____»»«>••« •!• -•i . / O

xYLnkm ■amtlbït o
hotlr ,1- IT. .i, £

FARINE D’AVOINE OGILVIE
SIROP DE MAIS
SIROP DE MAIS 
LAIT EVAPORE

<.IIO«
______IVUtl I I

- C II «» U > It II I * I, ~ 
____*îï?,r «te a lt»r. «

« Il i* U \ Il II \ N II 
)*«»lfr i|r a II, rr.

« »»«> XTtOXa MISTLU. mm-----9
Unit tu: > lu.itr, £

CONFITURE
Merrie England

Fraise» au 
framboitet r»i .i,

a»e«- i»r• ■ inr .TU ••«. 
rnloritnl 23

FRUITS ET LECUMES FRAIS

POMMES W4 2.5
FAMEUSES DU QUEBEC MB *0

VIANDES DE PREMIER CHOIX

POULETS ,23
mais tuis pour rôtis'‘«■■ O# C

Twt» U M>rar «i b fiMw* 4m 
roauiu ot; qvzirzr

pOM:d'or
IrabAv» •««**••»

4,
l*vi U» jvar,

,r SwatvlllM. r». («Dm» 
tm tm l^rrrttt

SVSMVtr hu. Ml. IM
II. sets . . . - . St*rtr»»I

SI vous êtes tentés de manger des biscuits 
chocolat, achetez la boite de familleau

Belmont, comprenant 78 délicieux biscuits 
au chocolat.
Ils sont toujours mieux accueillis è table que 
les desserts compliqués.

Cardez-vout toujours à la maison une 
boite de biscuits VIAU, car les enfants 
en raffolent après l’école et le jeu.

*•« •

• -

- ?..v.
MONTREAL — QUIBIC

MANUFACTURIERS DE BISCUITS ET DE SUCRERIES

1 Tou/evri ) 
/ apprécias (

ÉCOUTEZ LES "G LO B E-T ROTIE RS" LES LUNDIS ET MERCREDIS A B H. SUR CKAC
T

5206
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J — KiIr* acte «le fraterntl#.
t—TIMU »oup!« et tin que fait le van­

nier avec «lea pailles — Uni 
<Tbra#l.

|—<'hef*lleu «le ranton tt’nrrêse). ■ 
Qui offrent lea reflet* de la moire.

4—Apre au loucher. — «Irandea #len- 
due* d'eau entourée* de terres.

4—Interjection, aert h apt*»'«r. — Fait 
«fe vivo v«»l*. — Féminin de ••ton”.

•—Marin analals. n* en Ecosse. —*■ 
Henllmenla d'Innul^tude.

I—San* ornement. — Sen* du toucher. 
_ l’nlt*» monétaire* roumaine*.

•—Rivière d'Allemagne. Vu de nou­
veau.

•—Division du genre. — Action de 
s'élancer.

]g—Cri», en parlant du cerf. — Enlè­
vent lea parties de la superficie 
d'un corps.

Il—Parties de chaton* qui entourent 
les pierres et les retiennent.

% BRTtrALEMKST
1— Ouvrier* qui font de* flacons.
2— Natural!»!* anglais, né à «Hlaek- 

Notley). —- llendue plus haut
2—Souder de facier A du fer. — Gau­

lois do naissance.
4—Soigné, en ordre. — Exister.
4—1èr- «onJUKalèo». — Détermina la 

quantité de médicaments A prendre 
en une fois. — Kclat de voix.

•—-Kaire des ver*. — Produisis une 
< h»»» qui n'exlatalt pas.

T-—•’Nouveau". — Qui a de* dlspo. 
allions A. —- Symbole chimique du 
caesium

*—Petit*- rivière d» France. — Cou­
vert de poila.

9—Existera. — Trier, en parlant des 
oiseaux da nuit.

10— Fille d'Agamenmon. — goltpède.
11— Qui rasaasalent.

1 SOLUTION DU PRO»LE»l» 
! PRECEDENT
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La perception de 
la taxe d’eau à 
Trois-Rivières

Le Bridge-Contrat
Demanda imperativa f permettra alors une impasse à pic

Elle s'est améliorée, 
dans une certaine période, | 
de plus de 100%

L’efficacité du 
blocus anglais

Le New York Staafa Zeitung Und
Herald, journal de langue allemande 
publié à New-York, publiait quelques 
données statistique», le 10 octobre 
dernier, montrant combien le blocus 
an triai* est adverse au commerce al­
lemand d’outre-mer. La nouvelle 
transmise à New-York de Buenos Ai­
res se lisait comme suit:

“L'Allemagne n’a pas pu livrer à 
ses clients la marchandise qu'elle leur 
promettait pour le mois de septembre 
ou octobre. Le blocus anglais est en 
grande partie la cause du délai. On 
se souvient que durant les premiers 
six mois de la guerre l’Allemagne 
«’engageait à livrer toutes comman­
des qu'on lui confiait sous peine 
d'amende si elle manquait à sa tâche.

“A la suite d'une enquête on a 
constaté quo bien peu de contrats fu­
rent signés, sauf par quelques filiales 
de maisons allemandes. La clause qui 
promettait livraison sous peine 
d'amende devint une phrase de pro­
pagande. Plusieurs commandes desti­
nées aux Etats-Unis et à la Grande- 
Bretagne furent retardées. Au Brésil 
on a constaté que certains commer­
çants allemands s’étaient acquittés do 
leur devoir envers leurs acheteurs 
en se procurant aux Etats-Unis la 
marchandise nécessaire. I-a réussite 1 
dans ce cas s'explique du fait que 
plusieurs compagnies allemandes éta­
blies en Amérique latine ont des suc­
cursales aux Etats-Unis. Plusieurs 
produits arrivèrent par la route 
trans-sibérienne, alors que des avions 
italiens transportèrent d’autres arti­
cles légers.

“Les statistiques nous prouvent 
que durant les premiers six mois de 
l'année courante l’Argentine a ache­
té do l’Allemagne des marchandises 
se chiffrant a uno valeur de $l,ri82,- 
000. Ces commandes étaient «lesti- 
nées au gouvernement argentin et 
avaient été payées avant la déclara­
tion de la guerre. Le blocus anglais 
n’en a donc pas arrêté la livraison. 
L’année précédente les exportations 
de l’Allemagne en Argentine s’éva­
luèrent à 1 7 1-2 millions de dollars. 
Lea exportations de l'Argentine à 
l’Allemagne décrûrent de 17 millions 
da dollars en 1939 à $1,000 en 1940.’’

M. Emile Jacques 
traite de la 
pyraledumaïs

A la 147e séance de la
Société canadienne
d’histoire naturelle

.—------------------------ --
Ces jours derniers, dans l’audito­

rium du Jardin botanique, eut lieu la 
147e séance de la S. C. H. N., aoua 
la présidence du Dr Georges Préfon­
taine, président. M. Emile Jacques, 
Ph.D., phytopathologiste du Jardin 
botanique, a donné une conférence 
sur la pyrale du mais.

La pyrale du mais «t un Lépidop­
tère introduit d’Europe aux environs 
de 1908 ou 1910 avec de* importa­
tions de sorgho venant d’Italie ou de 
Hongrie. Sa première mention en 
Amérique remonte à 1917. Elle a’eat 
répandue rapidement dans les cultu­
res de mais et menace de devenir un 
véritable fléau si on ne réussit pat 
à la réprimer.

Lo ver peut attaquer presque tou­
tes les plantes herbacées assez gros­
ses pour l’héberger; cependant le 
mais est son hôte préféré. Il creuse 
des galeries dans les chaumes et les 
épis et rend ces derniers indésirables 
pour la consommation. Il transporte 
souvent avec lui des champignons et 
des bactéries qui sont incontestable­
ment responsables de certaines^ indis­
positions à la suite de l'ingestion de 
maïs pyralé.

La pyralo hiverne sous forme de 
vers ou larves dans les souches et au­
tres débris de blé d'Inde laissés dans 
les champs après la récolte. Dès les 
premiers beaux jours du printemps, 
les chenilles se chrysalident et une 
quinzaine de jours plus tard les pre­
miers papillons commencent & sortir 
de leurs cocons. Ces papillons à peu 
près inactifs durant le jour se dépla­
cent rapidement le soir et pondent 
leurs oeufs sur le mais. Les oeufs 
commencent à éclore cinq ou sept 
jours après la ponte et les petites 
larves qui en sortent recommencent 
le cycle.

Le nettoyage des champs à l’au­
tomne ou «le bonne heure au prin­
temps est la méthode généralement 
acceptée pour combattre la pyrale. La 
culture de variétés résistantes ou to­
lérantes et l’ensemencement des 
champs aussi tard quo possible sem­
blent très effectifs comme moyens 
de répression.

La conférence était illustrée de 
projections et d’un film sonor© gra­
cieusement prêté par le ministère de 
l’Agriculture de la province de Qué­
bec.

Trois-Rivières, 30. (Du correspon­
dant du Canada) — La perception de 
l’eau, qui, il y a quelque» semaines, 
alarmait le ronseil municipal de 
Trois-Rivières, s'est considérablement 
améliorée, au dire du trésorier, M. 
Jacques Dénéchaud. On aurait perçu, 
au cours d'une certaine période. $20,- 
000 au lieu de $9,000 pour l'année 
dernière.

Le nouveau système impose, cepen­
dant, un surcroît considérable de tra­
vail et le personnel du service de per­
ception de l'eau a dû travailler cha­
que soir depuis deux mois. Le tréso­
rier a demandé l’engagement d'un 
employé supplémentaire.

Le conseil a différé cette nomina­
tion jusqu’à la semaine prochaine. Il 
veut en attendant mettre sur pied 
une nouvelle organisation de percep­
tion. On doterait chaque quartier d'un 
percepteur qui ne serait autre que le 
tourne-robinet. On espère ainsi hâter 
l'encaissement de la taxe de l'eau et 
assurer à la Cité l'entrée aussi com­
plète que possible de ce revenu.

Rôle important
du traducteur

— --------------- •

Dans un pays resté 
bilingue par la volonté 
des Canadiens-français
“La traduction est un art aussi dif­

ficile qu'ingrat, et le travail du tra­
ducteur est rarement apprécié à ta

iuste valeur, surtout dan* un pays ou 
% plupart des employeurs sont unilin­
gues". Voilà ce que déclarait M. 

Pierre Vigeant, chef du bureau de 
traduction du “Devoir", à la dernière 
réunion mensuelle de la Société des 
Traducteurs de Montréal.

Le conférencier souligna l’impor­
tance de la traduction et du traduc­
teur dans un pays bilingue comme le 
nôtre et insista sur l'oeuvre que peut 
accomplir la Société des Traducteurs 
“pour aider à ses membres à travail­
ler à leur perfectionnement et pour 
relever le prestige de la profession”.

“Afin de pouvoir justifier par sa 
compétence la considération qu’il ré­
clame ajouta, M. Vigeant, le traduc­
teur doit travailler sans cesse à son 
perfectionnement, par les recherches 
et éludas de spécialisation et par la 
culture générale, poursuivant sans 
cesse la connaissance approfondie des 
deux langues”.

M. Vigeant félicita la Société de 
ses nombreuses initiatives et de la 
part qu’elle prend au relèvement de 
la profession en l’organisant et en 
s’efforçant à faire mieux connaître et 
mieux apprécier la traduction par sa 
campagne d’éducation dans les mi­
lieux d’affaires.

“La traduction, continua le con­
férencier, est devenue au Canada 
une véritable industrie qui fait vi­
vre nombre de gens. Et, phénomène 
curieux, c’est une industrie qui se 
fonde sur le nationalisme canadien- 
français. Si les administrations pu­
bliques et les grandes entreprises 
font traduire une bonne partie de 
leur publication, c’est uniquement 
parce que trois millions de Cana­
diens français s’entêtent à conserver 
la langue française et à réclamer 
qu’on les serve en leur langue.”

“Les traducteurs, dit en terminant 
M. Vigeant, ont déjà rendu des ser­
vices à la langue française en con­
tribuant à la diffusion de nombreux 
termes techniques français et ils 
continueront vraisemblablement à en 
rendre: ce ne sera de leur part, quels 
quo puissent être leurs sentiments et 
leurs opinions, une façon de servir 
leurs intérêt* professionnels bien en­
tendus.”

Le conférencier fut présenté par 
M. Albert Beaulieu, gérant des ven­
tes de la compagnie LaSalle Coke, et 
membre du Conseil de la Société, et 
il fut remercié par Mme J.-J. Pen- 
verne.

Le président de la Société, M. Jo­
seph La Rivière, ajouta quelques 
brève* paroles, déplorant le fait que 
nombre de firmes canadiennes-fran­
çaises écrivent leurs lettres d’affai­
res en anglais à des bureaux qui se 
verraient forcés d’employer des Ca­
nadiens français, si ces mêmes let­
tres étaient écrites en français. "Ces 
compagnies canadiennes-françaises, 
ajouta-t-il, privent leurs compatrio­
tes d'emplois rémunérateurs en s’a­
dressant en anglais, et souvent dans 
un anglais bien pitoyable.”

Vaas v«al«a kâtar la victoira? 
Prêtas va Ira argent peur U «U- 
feate 4a la Liberté en eapecri- 
vaat aua Certificats d'épargne 
4a guerre.

à pique;
i t. -..t. i „„ le contrat est certainement défait ti
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U déclaration d ouverture de deux ^ l|;,tr|bution ,je j. balance des car- 
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moindre encouragement du P«r ®n«“; ; ,r cinq (le carrrBU rst une rentrée sû- 
re portera le contrat au chelem Ouest i U'décUrant „ do,t à lul-même et 
ne doit pas même penser u annoncer i paricnuire de prendre toutee
ses coeurs; eon côté t.t ^jôrablu rt , étions possible» pour réussir 
si l ouvreur choisit de contrer, »on cô- 1 r ........
té subira de graves pénalités. Il n'y a 
rien qui indique que les adversaires 
Nord-Sud atteindront un contrat de 
chelem. Quant à vouloir arrêter un 
contrat à sans-atout, le côté opposé 
sera renseigné sur la couleur à coeur 
et trouvera certainement un meilleur 
contrat.

Malgré son jeu bien pauvre. Nord 
est tenu de continuer les enchère* 
jusqu'à la manche; sa première ré­
ponse renseigne le partenaire, mais 
celui-ci cherche à obtenir une décla­
ration de pique et ne demande que 
trois levées à carreau afin de permet­
tre à Nord d'indiquer une couleur 
maintenant qu’il a annoncé ne déte­
nir aucune levée d'honneur. Nord ne 
peut »e soustraire à son obligation «Je 
continuer jusqu’à la manche et doit 
répondre par trois sans-atout. L’ou­
vreur demande la manche à carreau 
et espère que le partenaire aura assez 
de valeurs intermédiaires pour y met­
tre le sixième carreau.

son contrat de manche. Il lui faudra 
donc couper 1a deuxième ronde de 
coeurs avec une carte honneur et ré­
server le quatre de carreau pour le 
cinq du mort et conduire une impas­
se à pique qui limitera les perdant* à 
un coeur et un pique. Le résultat 
n'r»t pa» important; la satisfaction 
d'avoir bien préparé le plan d'attaque 
est déjà suffisante.
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M. Adélard Gagnon 
décédé à 84 ans

A l’hôpital est décédé hier, M 
Adélard Gagnon, à l'âge de 84 ans. 
I,e défunt laisse dans Te deuil, deux 
filles, Alexandrine et Yvonne et 
trois fil», Adélard, ex-gérant de l’As­
sociation Ste-Brigide, président de 
l’Amicale du 22ème bataillon et pré 
aident de la L>gion canadienne, sec 
tion des Fusiliers Mont-Royal; An­
toine et Aurèle.

I.e corps est exposé aux salons 
mortuaire» Gauthier, 2521 est, rue 
Ste-Catherine. Les funérailles au 
ront lieu samedi matin. I,e cortège 

| funèbre partira de l’angle des mes 
i Papineau et Dorchester à 7 h. 16 
l pour se rendre à l'église Ste-Brigide 
1 et de là au cimetière de la Côte-dez 

Neiges, lieu de l'inhumation.

Ua« rentrée très importante

Bénédiction du 
cimp d« Sorti

Sorel, 30, (Du correspondant du 
Canada). — Dimanche prochain, 3 
novembre, aura lieu, à Sorel, la bé­
nédiction du camp d’entrainement. 
Mgr Douvillr, évêque auxiliaire de 
St-Hyacinthe, officiera. 1* journée 
sera ainsi divisée: messe à 10 h. 30 
chantée par M. l'abbé Clairement, 
aumônier du camp; à 11 heures, pa­
rade militaire dans les rues de la 
ville; à 11 h. 30, bénédiction du

Difficultés
a • •

budgétaires de 
Trois-Rivières

Le conseil municipal a 
devant lui la perspective
d'un déficit de $350.000

••
Trois-Rivières, 30. (Du correspon 

dant du CANADA). Le conseil muni 
cipal devra bientôt se mettre à l'étu 
de du budget de l’année 1841 avec 
la perspective d'un déficit da 1360,. 
000. Un estimé préliminaire a été 
préparé par le trésorier, M. Jacques 
Dénéchaud, et eeumis aux membres 
du conteil; ceux-ci ee mettront à 
l'étudier sous peu.

Le budget de l’an prochain causera 
uit au conseildes enm municipal car

Ouest gagne la première levée et camp; à 12 h. 45, buffet auquel as- 
continue de la dame de coeur, mai* 1 sisteront probablement. Thon. P.-J.- 
avant de couper, le déclarant doit A. Cardin. M. Félix Messier, quel- 
réaliser que la seule rentrée probable | que* représentants de la Ville et des 
au mort est le cinq de carreau qui* officiers.

Le Shswinigsn Water and Power 
s’intéresse s l’industrie nouvelle

Trois-Rivières, 30. (Du correspon-« 
dant du Caaa4a) — La Shawinigan 
Water & Power a donné à entendre à 
la Ville de Trois-Rivières qu'elle s’in­
téressera à la venue dans cette ville | 
de nouvelles industries. Elle a fait 
demander, par l'entremise de l’un de ! 
scs employés, au surintendant des bà- 
tisses de la Ville, M. H.-E. Germain, 
ingénieur, le prix de vente et de lo­
cation de certains édifices comme 
l’usine municipale, l’aréna Laviolette, j 
l’entrepôt frigorifique, et la bâtisse, 
qui, celle-là, cependant, n’appartient ! 
pas à la municipalité, mais que celle- 
ci cherche à faire disparaître à cause 
de son apparence disgracieuse.

La Shawinigan Water & Power a

récemment eu des représentations de 
la part de la Chambre de Commerce, 
celle-ci la pressant de lui expliquer 
pourquoi elle ne semble pas s'inté­
resser à la venue dans cette ville de 
nouvelles industries alors qu’allé tra­
vaille à promouvoir l’essor industriel 
d'autres villes avoisinantes. Les direc­
teurs de la compagnie ont alors affir­
mé qu’ils désiraient faire tout en leur 
pouvoir pour favoriser la cité de La­
violette.

Le conseil municipal, prié de fixer 
un prix de vente ou de location pour 
les immeubles énumérés plus haut, 
a demanué au trésorier, M. Jacques 
Dénéchaud, de préparer un rapport 
pour la semaine prochaine.

ipa
le déficit anticipé de $310,000 ne

Cuira pas e'effacer par de simples 
DBomies at cette année il a fallu 
obtenir l’autorisation da la législature 

provinciale pour recourir à des 
moyens artificiels afin de boucler le 
budget. C'eet ainsi que la municipalité 
fut auteriséa à emprunter une cer­
taine somme et qu’elle fut dispensée 
de déposer, selon la loi, la somme 
exigée au fonds d’amortissement.

Il y a done lieu d* croire que la 
Ville devra recourir è un expédient 
semblable pour équilibrer l'année fi­
nancière 1941. On peut penser que 
les autorités acquiesceront volontiers 
parce que la prochaine année sera la 
dernière des “vaches maigre»". La 
plupart de* exemptions ou des muta­
tions de taxes de» compagnie» se ter­
mineront en 1842 et alors je montant 
additionnel versé à 1* Caisse munici­
pale sera non seulement suffisant 
pour payer les «Jépense* mais pour 
permettre à la municipalité de baisser 
le taux de la taxe, ce qui est souhaité 
par les contribuables et les promo­
teurs d'industries nouvelles.

■ ■ ■ ■ —-o-------------- -
U procès 4c 
JoMpfc Myrt

Trois-Rivières, 39. (Du correspon­
dant du Canada). — Le juge Léon 
Lajoie a renvoyé hier une motion de 
non-lieu da Me Léo Pin»onnau!t et 
ordonné la mise en défense de Jo­
seph Myre, camionneur de Montréal, 
accusé de négligence criminelle à la 
suite de U mort de Réal Lacoursière, 
un jeune homme de Ste-Anne-de-la- 
Pérade. La cause fut ajournée au 6 
novembre prochain pour l'audition de 
la défense.

L'accident dont cette cause est la 
suite eut lieu le 4 octobre dernier, vers 
huit heure» du soir. La victime et 
quelques autre» jeune» gens venaient 
de s’engager en automobile sur la 
routa national* après avoir quitté la 
propriété do lour mère. Lour véhicule 
so trouvait à l'extrême droite de la 
route, lea roots du côté droit roulant 
en dahora de la voit pavée. Myre ve­
nait à leur rencontre, conduisant un 
énorme camion peaant avec sa charge 
18,300 livres. Le tribunal, ne voyant 
aucune excuse à l'empiètement du ca­
mion sur la gauche de la route pour 
aller frapper l’auto de Lacouraière, il 
fut obligé de renvoyer la motion de 
non-lieu après quoi la cause fut re­
mise au 6 novembre.

Prctiqvc illégale 
de l*erf dentaire

Trois-Rivières, 30. (Du correspon­
dant du ('’onada). — Le collège des 
chirurgiens-dentistes vient d’intenter 
une action pénale de $100 contre Phi- 
Hppe Poirier, du Cap-de-la-Madeleine, 
pour pratique illégale de la profession 
de dentiste.
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Le système è l'huile TIMKEN 
vous garantit une économie

La garantie la plus sensationnelle “argent remis** sur U consom­
mation de combustible. Nous vérifions gratuitement votre présent 
brûleur et, nous basant sur la résultat, noua vous dirons quelle 
économie nous vous garantirons avec le brûleur à l’huile Timkcn 
à Flamme Murale. Noua endossons cette garantie—Ne bissant rien 
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de chauffage ne vous oblige aucunement envers nous.
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Mais c’en était fait, cette fois, île 
co prestige .stupéfiant qui l'avait fait, 
durant lea joui* de cotte abominable 
campagne, triompher de toutes les 
colères. C’en était fait!

Quinze, vingt homme» ne ruèrent 
sur lui.

En nioin» tie quelque» «econdcs, il 
so trouva solidement empriaonné dans 
les corde» qu'il ilc»tinait ù .lurlier et 
dans d'autre» cordc» cncoru propai cc» 
pour lui à l'avance; le» noeuds des 
premières cédèrent, révélant »a per­
fidie, main les noeuds des autres tin­
rent bon.

Lorsqu’il fut ligoté, da multiples 
question» l'assaillirent:

—Dis? Qu'as-tu fait de Stéfane 
PIctts?

—Dis? Qu’as-tu fait de l'enfant?
—Dis? Que voulais-tu faire de Jar- 

lier
—Dis donc? Réponds! Assassin! 

Bandit! Mécréant!
Et c’était maintenant h son tour 

de garder un farouche silence.
Comment aurait-il pu le rompre?
Quelle justification apporter? Au­

cune... Il n'on avait aucune.
Finalement, on le porta à sa ca­

bine.
Et II resta !û plusieurs jours.
Se» hommes montaient de temps à 

autre, pour lui apporter des vivres et 
pour .s'assurer de nés liens.

Mais, un jour que la tempête fai­
sait rage, il entendit successivement 
sur le pont une série «le bruits étran­
ges, stupéfiants, qu’il ne put identi­
fier... puis le vent parut s'apaiser...

Deux jours passèrent...
Il avait encore des vivres, mais 

personne ne montait plus près de lui.
Un silence impressionnant régnait 

sur le bâtiment.
11 avait beau prêter l'oreille, U 

n'entendait plus même la voix cloiro 
de Hourkos, donnant des ordres à 
l'équipage.

Il attendit encore un jour...
Puis, ensuite, il se trains, en ram­

pant à demi, jusqu’au pont.
Il lui fallut près d’une heure avant 

d’y parvenir.

Un impressionnant spectacle, un 
terrible spectacle l’attendait.

Les mâts, rasés par la tempête, gi­
saient au travers du pont.

Le* canots étaient descendus.
L’équipage n’était plus là.
Les chasseurs pas davantage.
L”‘Eclaii” était abandonné et 

Kullmann, par un juste retour des 
choses, était plus misérable encore, 
sur la goélette démâtée, que les jeu­
ne* gens voué* par lui, dans file, 
sauvagement, h la mort.
XXV
Vision tragique

Stéfane et Max, assurés de la pos­
session du canot, s'étaient endormis 
pleins d'espoir...

Ce canot leur paraissait écarter la 
menace de la famine. Il était un es­
poir d’évasion, ils accrochaient h cet 
espoir toute leur volonté de vivre.

Ils se levèrent, le lendemain ma­
tin, tout guillerets, et so disposèrent 
ù descendre dans lu baie.

Jamais ils n’avaient eu tant d’en­
train. II semblait qu'ils eussent, l’un 
et l'autre, comme un vogue pressen­
timent de quelque chose d’heureux. 
Stéfane avait pri* son fusil.

Max le taquinait joyeusement. Lui, 
répondait avec gaieté.

Pussy trottait sur leurs talons, 
s’arrêtant pour humer l’air et ponc­
tuant, de temp* à autre, d’un joyeux 
éclat de voix les plaisanteries des 
deux garçons.

Mais voici que, tout à coup, l’atti­
tude du chien changea.

Brusquement, brutalement même,

il passa devant se* maîtres et aspi­
ra l’air fortement.

Après quoi, Treasure gémit.
Ce fut étrange, ce gémissement 

succédant à cette joie.
Il gémit, puis, s’arc-boutant dans 

le chemin, il parut prétendre couper 
la route aux jeunes gens.

Quelques pas restaient à faire pour 
découvrir toute la baie.

—Dcrangc-toi, Treasure, dit Sté­
fane.

—Arrière, Pussy! clama Max de 
sa petite voix aigue.

L’épagneul ne bougea pas.
Les deux garçon* se regardèrent.
C’était bizarre, cette entêtement, 

et tellement inattendu! San* vouloir 
se l’avouer, à la joie irraisonnée, une 
inquiétude succédait.

Résolument, Stéfane passa. Max 
le suivit. L’épagneul, résigné, trot­
tait, tète basse, sur leur* talon*.

Et c’est alors, au sortir du chemin, 
quand ils curent contourné la route, 
que leur apparut la surprise.

La surprise, c'était dans la baie, 
dans leur baie même, fEclair”, 
T'Eclair” désemparé, échoué. Il 
était reconnaissable à sa coque blan­
che et au panneau sur lequel se dé­
tachaient, en or *ur fond noir, les 
lettres qui formaient son nom.

L’"Eclair!” Tout de même, était- 
ce r’Eclaii?” Il était échoué par 
l’avant. Sa coque, fortement enga­
gée entre deux bras de roches tout 
proche*, malgré la mer oui déferlait 
encore, n’avait pas un balancement.

Ses mâts, complètement rasés,

pendaient le long de ses flancs, pôle- 
mêle, avec voiles et haubans.

Stéfane, en l’apercevant, était de- 
d’un regard stupide, sans un mot, sans 
meure immobile, et Max le fixait 
un mouvement Cependant il finit par 
dire, avec un calme affecté:

—Oh! Stéfane, est-ce r’Eclair?”
—Oui, je pense, dit le jeune gar­

çon.
Le coeur serré, ils s’avancèrent 

Oui, vraiment, c’était fEclair”: ils 
reconnaissaient maintenant la forme 
spéciale de la passerelle, les deux 
manche* à vent de l’arrière, le cabes­
tan... Qu’avait-il pu lui arriver?

—Un naufrage, murmura Stéfane.
—Ah! alors, s’écria Max, dont le 

visage s’éclaira, alors Kullmann n’est 
pas là.

Stéfane ne répondit pas: il conti­
nuait à considérer attentivement le 
bâtiment.

—Approchons, dit-il seulement.
Ils continuèrent leur route; ils 

s’avancèrent jusqu’au rivage.
L’un comme l’autre avaient, aupa­

ravant, jeté un coup d’oeil au canot, 
ü leur canot. Il était là.

Rassurés de co côté, il* concentrè­
rent leur attention sur fEclair.

L’endroit où la goélette était 
échouée devait être presque acces­
sible à mer basse.

Mais ils n’étaient pa* prêts encore 
ù s'approcher du bateau, où ils 
avaient souffert tou* deux; sa vue, 
pour l’heure, leur suffisait.

Stéfane, soudain, fut frappé du 
silence qui régnait à bord.

Il s’était bien dit déjà que, au 
cours de la tempête, lo navire désem­
paré, les canots avaient pris la mer. 
mais il ne réalisait pas encore qua le 
navire pouvait Ctra vida, totalement 
vide d’hommes.

Max, dans le mima instant, faisait 
la même réflexion; mais, lui, en vint 
à conclure :

—Si on y allait, dis, Stéfane ?
Celui-ci releva la tête. Son visage 

s’éclairait... Y aller? C’était facile; 
et si le navire était désert, quelle 
bonne aubaine ce serait pour eux ! 
Si les hommes avaient du fuir au 
cours d’un naufrage imminent, Us 
avaient dû abandonner des vivres, des 
provisions.

Il y aurait des sièges, dca couchet­
tes, des couvertures.

—Mais j’y songe ! s’écria tout à 
coup Stéfane, il a l’air rudement bien 
ancré. Nous pourrions visiter la co­
que et, enfin, si elle est solide, pour­
quoi n’y habiterions-nous pas ? Ah ! 
Max ! Vois donc, pour l’hiver, quelle 
différence ! Ce que nous serions bien, 
là dedans !

Max riait et dansait de joie.
Tous deux passaient, sans grande 

mesure, d’un abattement excessif à 
une joie illimitée; aucun n’observait 
Treasure.

Contraint de les suivre, il les ta­
lonnait, tête basse, le museau entre 
ses pattes.

Maintenant, il fixait sur l'èpave un 
regard hostile, amer; aaa dents blan­
ches luisaient aoua sas lèvres relavées 
•t il grognait sourdement.

—Paix, Treasure ! lui dit Stéfane 
importuné par cette obstination.

Mais il la mettait toute sur le dé­
plaisir du chien à revoir le bâtiment 
où il avait, lui aussi, passé de cruels 
moments.

L’épagneul se tut un instant et Sté­
fane répondit à la question posée par 
Max :

—Oui, on va y aller, Max; moi 
d’abord...

—Oh ! Stéfane, emmène-moi !
—Comme tu voudras, dit Stéfane.
Mais le ton était engageant et Max 

sauta de plaisir.
Quelques minutes plus tard, lo ca­

not touchait la coque. Stéfane l’amar­
ra aux échelons, puis les gravit, après 
avoir fait passer Max.

Tous deux, enjambant la lisse, ar­
rivèrent sur le pont.

Ils s’arrêtèrent, anxieux.
Pussy les avait suivis, mai», d'un 

geste, les doux garçons lui avaient 
imposé silence. Le brave chien sem­
blait maintenant comprendre la situa­
tion et retenir jusqu’à son souffle.

Ils firent quelques pas sur le pont. 
Une écoutille était ouverte; c’était 
celle qui, précisément, accédait à la 
chambre des bâbordais. Stéfane prêta 
l’oreille inutilement; il ne perçut au­
cun bruit.

Alors, Us allèrent plus avant et 
s’arrêtèrent à quelques mètres de la 
seconde écoutille. Le pont était en­
combré de cordages, da débris de 
voiles, da mâtures.

(à suivra)
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Musique-Cinéma-Lettres Radio-Théâtre
An Samovar j Henri Therrien au Luxor Grill

Au Vienna Grill

IfM at KavoR, Saasaurt remîtes, aoi 
an#ora«aao«t au caAarat Samovar, rat 
Nil a«M »oo ravua cemplctc. à par* 
Mr Al an aa»r. fétt ém rHallawaon.

SALLE SAINT-SULPICE
priaaato‘d ut \mi uni..."

nvoe MADELEINE DAVIS et 
FALL GLEVREMvNT

En ••Ira*:
la* tl •esokr*. S. A 4 ••vrmfcr* 

Ba mattna*: le* A S ••«enihr* 
FftSi MatlnAr: 2S*~ Xtr. SOr.

Htah Ttiema». aaa Ktat**Uaia colèWa (kanttur S'opéra Canadian surnommé "The 
Painter of Sonfi" at fui fat applaudi pendant plusieurs semaines lors de son 
psitsfe dan* un de nos clués montréalais, il y a aréiques années, sera an 
vedette dans la naavelte revue que la direction du luaucua luaor Crill, situé 
au cma des rues Ment*Reyal et Papineau, met i l’afficha vendredi aeir.

La Flamme” à
l’Arcade, samedi

----------------------- •
Les Coméd ens Assoc és
inrerpréîercnt ce 
drame de Charles Viré 

— — — e
La p.eee de Charles Mère. "La

F.irrrr.*" ç-jf la trs^e de* Cc.Téier.s 
A*«oc.e* pr««er.te:a au théâtre Ar­
cade sisedi prochain et durant toute

Au Princess

Hal Hartley, chef d'orchestre du Vienna 
CHII. que le public a le plaisir d’en* 
tendre è la radie tous Its lundis et 
eeadredis à 10 h. 45. donna beaucoup 
d*antrain au spectacle spécial à l’oc­
casion do la seiréo d’Haltowecn.

Au His Majesty’s
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Au Astor Grill

CIN CM Au PARIS

(i-J.1 NORIH WESI
««MOUNEED POLICE

Le film principa! à l’affiche du 
cinéma Pricers cette semaine, sera 
"Haunted Honeymoon", mettant en 
redette P.obert Montçomerj*. l’ex 
cei’.er.t acteur de composition, et 
Constance Cumminps.

Ce film fut tourné aux itudios de 
Londres de la Metro-Goîdwyn-Mayer 
aux premiers mois de .a guerre. Ceit 
ur. film. p::.c;tr. où Montgomery in­
carne le ce.êbre limier lord Peter 
W;r.«ey. Winsey s'était retiré, mais 
un événement inattendu l’oblige à 
reprendre re« anciennes fonctions. 
Un cadavre est découvert dans la 
cave de sa maison. Il se met aussi­
tôt a la recherche du meurtrier, mai» 
sa méthode est a.'ier différente de 
celle du po.icier ordinaire. Il ne por­
te pas de révo.ver, ni ne manifeste 
une grande curiosité. Pourtant, il 
sait faire parler les gens.

Winsey réussira à résoudre le pro­
blème et a découvrir le meurtrier. 
Enfin, lui et sa jeune femme, pour- 
ront-iLs avoir une lune de miel calme.

"Dr. Kildare Goes Home" passera 
! en second. Lew Ayres, Lionel Bar- 

rymore «• Laraine Day, seront en 
core les vedettes de la dernière 
aventure du sympathique médecin.

Au Cinéma de Paris
Le charmant film de Danielle Dar- 

rieux "Battement de Coeur", cctuel- 
lement à l’affiche du Cinéma de Pa­
ris. connaît depuis sa mise à l’affiche 
samedi dernier un succès étonnant. 
A chaque représentation la direction 
•‘est vu* dans la pénible obligation de 
refuser du monde faute de place.

Pareil succès n’étonnera personne. 
Danielle Darrieux compte des mil­
liers d'admirateurs et admiratrices et 
•es films sont toujours très courus. 
Or, il y avait longtemps que nous 
n’avions pas eu de film de cette dé­
licieuse artiste qui incarne si bien le 
pét.llant esprit parisien. Dç plus le 
film est extrêmement original. Pen­
sez donc Danielle joue le rôle d’une 
pickpocket qui se fait prendre à vo­
ler la perle de Son Excellence "am­
bassadeur André Luquet. C'est le 
point de départ de l’aventure qui fi­
nira par un joli mariage d'amour car 
Danielle se découvre tout à coup non 
plus voleuse mais amoureuse de 
Claude Dauphin. Il n'en fallait pas 
plus direz-vous. Evidemment.

. _________ -
Hsrry Clark dans l’un des numéros de U grande revue musicale, “Heur Pini «ed 

Needles ", qui débute lundi au théâtre Hia Majesty's.

Ray Msrck, chsf d’orchestre du Astor 
Crill, 690, Ssinte-Catherlne (ouest), 
vis-à-vis Eaton, qui offre une soirée 
de gala-surprise i l’occasion de 
l'Halloween.

Au Loew’s

Autres représentations 
du MMystère de la Messa”

Les Compagnons de saint Laurent 
ont inauguré samedi dernier leur sai­
son d’hiver h l’Auditorium du Pla­
teau. “Le Mystère de la Messe", qui 
a fait courir le tout Montréal, en juin 
dernier, au stade Molson. reste à l’af­
fiche du Plateau pour les jeudis 7, 
14 et 21 novembre en soirée.

U y aura également deux matinées 
les 9 et 23 nov. On sait que les fau- * 
teuils se vendent à prix très populai­
res, pour une représentation ou pour 
toute la saison qui nous promet: "Les 
Femmes savantes", ‘‘L'Otage" de 
Claudel, Athalie de Racine, etc.

Au Capitol

tanin rocxme
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“YOUNG PEOPLE”
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JEANNE DEMONS
la semaine, possède de solides qualités 
dramatiques et voici ce que disait de 
celle p.eee dans le journal Le Figaro, 
l’exceller.: critique français Rég.s G.- 
rr.'. iix. ' Le tr.eitrr de Méré et l’ar­
deur même et brûle toutes les prêpa- 

Bl t'Cir arriver au sujet et l'em­
braser. Srn incendie ne c-.mraence pa* 
par une fumet, mais par une flamme 
qui s'allume soudainement comme au 
•curant d’air du lever de rideau. Ce 
n’est qu’au dfeOM |M vous trou­
vère* des mélancoliques. Vous
tombez en plein biasier. car Charles 

j Mère qu. pane avec une aisance ex- 
' traordinaire de* situations 1m plot 
i dramatiques aux Ker.es d'observations 
! calme et de psychologie réfléchie, n’est 
jpas un auteur a rechercher un dénoue- 
| mer.*, à effet: il veut trouver de con- 
i cluaicr. que dams la vérité. Le Jeu se- 
, rait dangereux pour beaucoup, mais 
l’auteur de "La Flamme’’ n’attend cas 
le dernier acte pour enlever ion pu­
blic. H em.po.ane des son exposition et 
ne lui laisse aucun répit. Il pousse 
ion drame avec une pa*s;on de fran- 

I chiae. one sincérité qu'on partage aus­
sitôt'’.

| Pour fa.re rendre a cette pièce le 
maximum de sa puissance dramatique, 

:1e directeur artistique de* Comédien* 
i A*aocié*. M. Henri Leîondal a fait 
appel à des interprètes de première 
force. Mlles Antoinette Giroux et 
Jeanne Derr.tr.s se partagent les prin­
cipaux rôle* fémtnir.s tandis que MM. 
François Rozet, Jaque Catelain et 
P>rre Durand incarneront avec le 
talent qu’on leur connaît les héroe de 
cette oeuvre. Auprès d’eux, dans des 
rôle* secondaires on retrouvera les fi­
gures e-r.nue* de !i trouoe de» Comé­
diens Associés. Mlles Nini Durand. 
Maggv Belly. Irène Capri. Madeleine 
c*rvsr,. Mr» rism:'!e Dueharm*. Paul 
K ngiley. Emile Bouffard. Edouard 
Monnet, Marc André et plusieurs 
autres.

Avion» payé» par la 
Jamaïquo

Leindres, 30. fP.C.) — De nouvelles 
cor;tributson« a l'effort de guerre bri­
tannique ont été rapportées hier soir 
par is British Broadcasting Corpora­
tion.

“La Jamaïque a maintenant tous- 
cr.t asse* d’argent pour fabriquer 10 
avions, dit la BBC et il ne manque 
que deux aéroplanes pour former une 
escadrille de la Jsmaique".

4. fonds américain de secours sux 
, ali.é- a reçu». Il; SITWO livres sterling 
4-fe-nviron UcWXÀ/jJ durant les aix der­

nières serra.r.e* pour venir en aide 
aux victimes des raids aérien* à 
L^n fret tandis qoe le comité de Lon­
dres a fourni quantité de meubles 
pour les abris contre les raids.

Helsinki, 30. — Le baron Car!- 
Gustaf-Enail Mannerbeita, âgé d»- 73 
• ns, généraliasime de l’armée finian- 
dai»e durant la guerre contre l’Union 
K/viétlqie, est gravement malade d’ul­
cère* à l'estomac.

i “CE QUE FEMME VEUT", 
CESOIR.AU M.R.T.

Ce : .r. au MRT français, salle 
Saint-Sulp.ce, aura lieu la première 
de "Ce que femme veut...’’, comé­
die er. trois actes d’Etienne Rey et 
d’Alfred Savoir. Cette oeuvre dont 

- Bernard écrivait dans le 
"Quotidien" de Pari*: "Voila une 
pièce qui fera la joie de tous les pu­
blics, des plu* avertis aux plus naïfs” 
sera représent'e les 31 octobre, 2, 3, 
4 novembre en soirée et les 3, 4 no­
vembre. er matinée. On y goûtera 
les jolies trouvailles d'un dialogue 
brillant et incisif ainsi que la bouf­
fonnerie d’une farce aussi débridée 
que prestement conduite. Parmi les 
interpreter, on verra, en vedette, 
Made.eir.e Davis et Paul Guevre- 
mont. Dans la distribution, notons les 
noms de Colette Beaulieu. Pauline 
Lagarie. Yvette Brind’Amour, Geor-

J es Dufresne, Gabriel Vigr.ault, 
ear.r.ot Cadieux et René Chaput 

Pour informations et locations: le 
MRT français, sali* Sairrt-Sulpice, 
rue Saint-Denis, MA. 3937.

r»

léward G. Robinson «I Idna Best dans “A Dispatch From Reutsr's", film aui rs« 
cento U vio du fondateur de l'agence do presse britannique.

LAURITZ MELCHIOR 
VIENDRA A MONTREAL

fr
MM. Béique et Payne annoncent 

r^ur le v.ngt-cinq novembre prochain 
.a venue du grand ténor danois Lau- 
ritz Melchior qui inaugurera :a deux­
ième saison des Concerts de Montreal.

Melchior chante seul tous les 
grands rôle? wagnériens depuis dix 
ans, tant au Metropolitan qu'à Covent 
Garden et à Paris.

Alexandre Brailowsky. le pianiste 
russe, viendra au deuxième concert 
de cette série le 3 février et la célèbre 
chanteuse noire Marian Anderson re­
viendra clôturer la saison le 31 mars.

Au Capitol

Canaéieos 100%» associei vo­
tre sort a celui dn pays. Sous­
crira eus Certificat, d'épatgn* 
do guerre, c’est travailler au but 
commuât la victoire.

Au Rio Grill

“A Dispatch From Reuter’s", le 
film que présentera demain le ciné 
ma Capitol, pourrait avoir comme 
sous-titre: “Biographie de l’homme 
qui savait présenter la nouvelle". En 
effet, c'est toute la vie de Julius 
Reuter qui est racontée dans ce film, 
l’homme qui créa l’agence de preaae 
britannique.

L'action se déroule de 1833 à 1855, 
suivant le héros d’Aix à Bruxelles, à 
Paris, à Londres. « New-York «t 
Washington et, enfin, à Londres en­
core. Plusieurs personnages qui fi­
rent l’histoire apparaiaeent au cours 
de l’action: Louis-Napoléon, Abra­
ham Lincoln. Delane, le grand direc­
teur du London Times, et une dou­

zaine d’autres.
Reuter a débuté modestement à 

Bruxelles, où il se servait de pigeons 
voyageurs pour faire parvenir les 
nouvelles à sa ville natale, Aix. Plus 
tard, il utilisera le télégraphe et, de 
ce moment, commencera sa renom­
mée.

Reuter connut un grand nombre 
de difficultés, en particulier lorsqu’il 
annonça le premier la nouvelle de 
l'assassinat de Lincoln. On crut à une 
fumisterie, et Reuter faillit être em- 
pri*onné.

Edward G. Robinson incarnera 
Reuter.

’’Louis Chéris”, use dss principale* sMrsctiens à I affiche de grill Rio. 1821 nie 
Mont-Royal Iss»), an vodatte ton»# la semaina avac I Ineomparabi# ténor 
montréalais Rogar Doucot. dans «ne revu# towt à fait noevsllt à I occanon ds 
l'Hallowttn.

“U vrai* Franc* 
re»t« Intacta”

New-York, 30 (P.C.) — L’âme et 
l’esprit de la France restent intacts 
malgré la conquête allemande, parce 
qua l’esprit français est une forteres­
se qu’aucune blitzkrieg ne peut dé­
truire, a dit André Maurois.

Maurois a parlé de» dernier» Jour» 
de la France libre II rappela que le 
Jour où 1m Allemand* sont entrés 
dans Paris, Il se rendit au palais de 
Buckingham voir la raine Elizabeth 
qui voulait exprimer à un Français

sa sympathie pour les souffrances de 
la France.

Elle a dit: “Vous avez tout perdu, 
M. Maurois, mais ne croyez-vous pas 
que lorsqu'on a tout perdu, J1 reste 
encore beaucoup de choses ?"

“La reine avait raison, dit Maurois. 
Une armée victorieuse peut nous 
avoir enlevé tous nos biens terres­
tres, mais non notre âme, non notre 
esprit, et, aussi longtemps que nous 
vivrons, il y a dan» chaque petit crane 
une forteresse qu’aucune blitzkrieg 
ne peut détruire. La même chosc est 
vraie d’une nation La France d’au­
jourd'hui semble désarmée, à la merci 
de son conquérant, mais la vrai# 
France reste intacte".

Au His Majesty’s
La grande revue “N’cw Pins and 

Needles" prendra l’affiche au théâtre 
His Majesty’s, lundi prochain, le 4 
novembre. Les mêmes artistes, qui 
assurèrent a ce spectacle son extra 
ordinaire succès à New-York, vien 
dront a Montréal.

Cette revue, mise à la scène par le 
Théâtre du Travail, a tenu l’affiche 
durant trois ans, subissant parfois 
quelque» modifications. Mais dernlè 
rement, on a complètement renouve 
lé les scènes, et c’est une version ®n 
tièrement différente de celle que les 
Montréalais ont pu voir en janvier 
1939, que le His Majesty’s présentera.

Harold J. Rome a écrit la muaique 
et les paroles des populaire» chansons 
de “New Pins and Needles"; les sket­
ches sont de Joseph Schrank et les 
costumes de S. Syrjala. Robert H. 
Gordon a dirigé.

A la tête de la distribution, te pis 
cent Harry Clark Jean Niella, Bern! 
Gould et Ella Gerber. Wally Castel­
lano, Daniel Mann. Don Meyer, Ida 
Mande), Elise Bregman et Murray 
Modick tiendront les rôles secondai 
res.

Df-ux des numéros de la revue ont 
été spécialement écrits pour êtr» 
créés en tournée Ce sont “The Pluto 
Boys" et “I plus I equals One".

CAPITOL.
*Pa»tor Hall** . .

10 h. 30. 1 h. 32, 4 h. 14, 7 h. 05. 
9 h. 5S.

MSll«ktlr T*m»tMr . ..
12 h. 07, 2 h. 59, 6 h. 51, 9 h. 5».

PRIXCKS9
uKnu«e Rocket” . ..

10 h. 19. 1 h. 11, 4 h. 03, C h. 55.
9 h. 47.

"Father la A Priée*”
11 h. 56, 2 h. 46. 5 h. 40. S II. 32.

•T-DEMS
-Le Fantôme”

12 h. 42. 3 h. 26, 6 h. 10. I h. 54.
••Terro a’An«ol*»e”

1 h. 14. 3 h. 68. 6 h. 42. 9 h. 26. 
CIXF.MA I»E PARIS 

-nettement de Coeur”
12 h. 12. 2 h. 34, 4 h. 56, 7 h. Il, 

9 l>. 40.
LOEWS .

-North Waat Mounted Police”
10 h. 39. 1 h. 22. 4 h. 05. 6 h. 41, 

9 h. 31.
PALACE

-Third Finger Left Hoed"
10 h. 00. 12 h. 24. 2 h. 41, 5 h. 12, 

7 h. 36. 10 h. 00.

Le film en couleurs naturelles de 
Cecil B. doMillc, “North West Moun­
ted Police" entreprendra, vendredi, 
sa seconde semaine au cinéma Loew s.

Ce film, rempli d’action et émou­
vant au possible, évoque le rôle de 
la Gendarmerie royale lors do la guer­
re civile dons l’Ouest. Les vedettes 
sont Gary Cooper et Madeleine Car- 
roll, ainsi que Paulette Goddard, 
Preston Foster, Robert Preston, Akim 
Tamiroff, Lynne Overman, George 
Bancroft, Lon Chancy Jr. et TN alter 
Hampden, secondés par une figura­
tion de plusieurs milliers de person-
nCL’action de “North West Mounted 
Police" se passe entièrement nu Ca­
nada au temps de la révolte de Louis 
Ricl, le chef métis. On sait que la 
lutte fut féroce et eut des répercus­
sions dans tout le pays.

A cette histoire s’ajoutent deux in­
trigues amoureuses. Gary Cooper et 
Preston Foster rivalisent pour obtenir 
la main de Madeleine Carroll, et Pau­
lette Goddard, dans le rôle do Lou- 
vette. une impétueuse Métisse, gagne 
l’affection de Robert Preston, agent 
de la Gendarmerie.

Madeleine Carroll est présentement 
l’une des artistes les plus populaires 
à Hollywood. Chacun sait le dévoue­
ment dont elle a sans cesse fait preu­
ve depuis le début de la guerre pour 
la cause des Alliés, tantôt en France, 
tantôt en Angleterre.

Au Princess

Rabsrt MaMcomtry •» Constance Cammings. Us vodcltss du film policUr 
"HaunMd Hanoymoon".

Au Palace
La direction du cinéma Palace an­

nonce qu’elle gardera à l'affiche 
une seconde semaine, la comédie 
“Third Finger, Left Hand". Le titre 
de ce film peut paraître étrange, 
mais on ne l'a pas choisi au hasard. 

En effet, on a fait des recherches

Eour savoir pourquoi l’on porte la 
ague des fiançailles au troisième 
doigt de la main gauche. Macrobius 

dans ses “Saturnales" révèle que les 
anciens croyaient qu’un nerf ou une 
veine reliait directement ce doigt au 
coeur, et l'auteur ajoute: “Voilà 
pourquoi le fiancé met la bague à ce 
doigt de sa fiancée, parce (lu'il est 
le messager du coeur". Mais les cou­
tumes ont varié, car en Angleterre, 
au dix-septième siècle, la baguo se 
portait au pouce.

Cette histoire explique le titre et 
un peu le sujet du film, car les com­
plications et la comédie commencent 
du Jour où l’héroïne, Myrna Loy, se 
met à la recherche d’un époux docile. 
Elle le trouve en Melvyn Douglas, 
un soupirant jusque là dédaigné. 
Douglas est doux comme un agneau, 
mais il n’en reste pas moins un hom­
me qui a assez de vanité pour résis­
ter au caprice de sa femme autoritai­
re. La lutte s’engage, une lutte 
d’époux, ce qui n’est pas peu dire.

Bella générosité
Londres, 30. — La femme de Gar­

field Weston, philanthrope d'origine 
canadienne et membre du parlement 
britannique, a donné naissance à un 
fils, aujourd'hui. L’enfant est né à la 
résidence des Weston, à Whittington, 
près do Marlow. Il est leur 9e enfant. 
Ils ont déjà six filles et deux garçons.

Weston, manufacturier de biscuit», 
a fait la charité sur une haute échel­
le. Ainsi, tout dernièrement. Il con­
tribuait à l’effort do guerre par un 
do 17 spitfires et de quantité de ra­
dios à l’usage des troupes canadienne» 
en Angleterre,

Paredes remit on liberté
Panama, 30. — Francisco Arias 

Paredes, le chef do l’opposition arrêté 
la semaine dernière à la suite de 
troubles à Chorrera, a été romla en 
liberté.

Au Saint-Denis
La direction du Saint-Denis est 

heureuse d'annoncer qu'ello se rend 
à la demande du public en mettant à 
l'affiche .«amedi prochain le film po­
pulaire, l’opérette tant aimée, “Il est 
charmant".

Opérette splendide, aux aire variés, 
nombreux, faciles à retenir, défendue 
par les artiste.s populaires: Henri Ga­
rai, Mcg Lcmonnicr et Rachel Car- 
ley, cette fameuse chanteuse si po­
pulaire à la radio américaine.

Ce trio est naturellement supporté 
par une distribution de valeur. Mais 
ce qui compte le plus dans “Il est 
charmant"... ce sont les chansons que 
la radio et le disque ont rendu si 
familières aux cinéphiles.

Henri Carat et Mog Lcmonnicr 
forment le couple idéal pour ce gen­
re de spectacle parce que tous deux 
sont des chanteurs et des comédiens 
de belle carrière. Si l'on connaît quel­
ques-unes des chansons de cette opé­
rette il n'rn est pas moins vrai que 
l’on voudra aussi connaitro les cir­
constances et l'action qui lès provo­
quent. Le scénario est très original 
et les surprises de tous genres abon­
dent.

Le second film, "Une poule sur un 
mur”, n »us jette dans lu haute co­
médie. Cela ne peut faire aucun dou­
te lorsqu’on sait que Pierre Larquey, 
Jules Berry, Saturnin Fabre, Moni­
que Rolland et Christiane Delyne 
sont de In partie avec plusieurs au­
tres bons comiques.

La fête aux huitrts 
annuelles des aveugles

La grande fête aux huitres annuelio 
de l’Association canadicnnc-françaiso 
des aveugles réunissait, samedi der­
nier. tous les amis de l’oeuvre. Cette 
année, l’organisation était sous le p»; 
tronnge de Me Paul Gauthier, député 
de Laurier à l’Assemblée législative.

On remarquait dans la snllc: Me 
Paul Gauthier, M. Jean-Mario Snvi- 
gnne, président du comité exécutif; M. 
J.-C. Rançonrt, président de l’Asso­
ciation des hommes d'affaires du nord; 
M. J. Ilétu, sccré'aire de l’ABBocintion 
libérale Bt-Denis-Dorlon, et M. V. Bé- 
dnrd, surintendant des listes électora­
le».
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DINER SPECIAL
75< «n montant Do 6 P.M. ï la fermeture

“BRIGHT BREEZY REVUE”
DANSE CONTINUELLE

ARMAND MiiRTI et ion orcheitro

SURPRISES — BALLONS
Pat «la frai» da couvert •• Pai de minimum

The _.5 ✓ •
Réservations :

1224, LA* 6700

RUE STANLEY •

est fier de présenter...................
Commençant le SOIR DE 
L*HALLOWE*EN 

UN NOUVEAU SPECTACLE DE CABARET 
LES VARIETES CONTINENTALES •

cn vedettojjj

• NITZA et RAVELL •
<ian*i>urn de renom

• FERNAND FERRAR •
sensationnel Jeune Interprète de la 

danse moderne secondé par 
de brillants artistes

JACK NORTON
Nouvel et •• Symphonie "Swing"
orchestre . • • • un «naemble mualcal qui. par »on 

dynnmlnmn rt »on brio, »era tout» une
rüvdatlon pour le» Montrfalal».

DINER $1.25 PAS DE FRAIS DE COUVERT
1424 rue Peel MArquette 8975

-R BALLONS
* SURPRISES
* BIERE
* VIN
-R REPAS

ce soir ftiltotiecn
au

CAFÉ LOUIS
CABARET DANSANT

REVUE SPÉCIALE
%ou$ la direction: IUUKTTK SYLVAIN 

at archestre 4a LSI BURKS

1845 est, Ontario
A rentrée Un pont Jaeques-fnrtler •î*

RESERVATION: CH. 0365

FÊTEZ GAIEMENT

dans nos

CAFÉS MONTREALAIS

-CE SOIR-
‘Halloween
Souvenirs — Surprises

REVUE SPÉCIALE
Mettant en vedetta 

A KELLY MATES 
A MITCREEL - RATBVB* 
A VI-VI • AVRTIK
* JACOUEL11VE 

DAVVILLE, M.C.
* WALLY DRAKE 

et eee «rebeetre

BIERES «t VINS
paa 4e fraie de rouvert

UON D’OR
inrn est. hue Ontario

l'eer réeervatleeet CIL 01BKM18

CE SOIR — Célébrez

(.’HALLOWE’EN
Au Plus Spacieux Grill de Montréal.

SURPRISES — BALLONS — SERPENTINS

GRAND SPECTACLE DE CHOIX

Commençant Vendredi Soir
Le célèbre chanteur d'Opéra 

Un et le seul surnommé 
"Painter of Song"

HENRI THERRIEN
Aitisté 4e Mme Thérrien.

Aussi

Une revue complète, la meilleure en ville

ST A N WOOD
et ses 10 musiciens

BIERE VINS REPAS

Jamais de frais de couvert

Mont-Royal et Papineau

RESERVATIONS : AM. 7651

^ Ce soir les principaux cafés de la métropole fêteront 
gaiement THallowe en. Ces établissements choisis vous 
invitent par les réclames publiées dans cette page à célé­
brer cette fête traditionnelle.

fl La température d’automne n’est pas toujours plaisante. 
Mais en retour la nature nous offre ses plus beaux paysa­
ges, C’est, comme le printemps, une saison de transition, 
à la veille des réunions de l’hiver. L’automne a cependant, 
lui aussi, ses réjouissances, comme celles de T Hallowe’en 
que nous célébrons ce soir le 31 octobre.

fl II n’entre pas dans le cadre de cet article de faire l’his­
torique de l’Hallowe’en dont l’origine, d’ailleurs, se perd 
dans la nuit des temps. Disons cependant que l’histoire 
parle des feux de joie des druides allumés pour célébrer 
l’arrivée de l’automne. Maintes légendes entourent cette 
fête et c’est pourquoi les décors en vogue à cette occasion 
représentent tantôt de vieilles sorcières, tantôt des sque­
lettes humains. Il faut dire cependant que les réjouissan­
ces de l’Hallowe’en n’ont rien de macabre.

fl Chacun des établissements dont il est ici question s’ap­
prête à vous recevoir de royale façon. Vous vous amuse­

rez, car l’atmosphère y 
est gaie et des diver­
tissements particuliers 
ont été préparés pour 
cette circonstance.

. J*.

Célébrez l’Hallowe’en CE SOIR 
SPECTACLES SUKPRICES 

RAY MARKS et son orchestre de Swing
■ Une soirée do gala que vous n'oublierez pas
li BIERE - VIN

ASTOR GRILL'
Râtarvaliont: LA. 4S96 - 690 Sle.Catherine O. 
Paa 4c fraia de rnavrrt Katnnj

RUC STC-CATMCRIHC O.

Il KKKItVATIOSfB t MA. 4114

16 - Très jolie, choriste, - 16

* UNE REVUE IOUEE

FÊTEZ
l’HALLOWE’EN !

DU PLAISIR IN PLEIN 
2 — ORCHESTRES — 2

* COLLETTI LYONS
l'.tnilr de la »t*ène cl 4c l'deraa"

K LES D'IVONS
l'.fnllr» 4e la daaac

jimmy LAINC

DAXBE HAAS AJtKKT
par das ETOILES * 
* CIORCK SH ELLE Y

-Etoile 4a KILO.

* MURRAY and DEAN
Xoaveaatéa naefralca

♦ Harry CELPAN
Danaeur de «Bwl»*” S Kawba et Ta

CLAIRE ELPKICK et VICKI LAWSON
“llclnra du znlnn à enektall**

3 productions de "BOOTS” McKENNA

DINER —6 à 10 p.m. $1.25 
, et le spectacle entier I

JAMAIS DE FRAIS DE COUVERT

HALLOWE’EN

CE SOIR
SURPRISE”

Rendez-vous, 
au Populaire

HOTEL

VANDA
r O N T - V I A U

★ VAUDEVILLE
3 reprèseatatlona rhnque aolr

Sou» la direction

• Ceo. LANDRY,
Maître de cèrèmonlca

Johnny LAURENDEAU
et aoa orrheatre

if BIERES at VINS
COUVERT GRATIS

fl Les devoirs que nous 
impose la guerre ne 
nous interdisent pas 
une gaieté de bon aloi. 
La fête de l’Hallowe’en 
nous invite à nous di­
vertir, à oublier un 
instant nos tracas dans 
la joie et l’exubérance 
d’un soir...

EL MOROCCO
Soirée Hallowe'en

SURPRISE POUR TOUS

3 — Vaudeville» — 3
Mettant en vedette
BERT GILBERT, 

comédien favorit du Broadways
PAS DE FRAIS DE COUVERT................PAS DE MINIMUM
1433 Mantficd Réservations: HA. 0345

RESERVEZ VOS TABLES 
DES MAINTENANT AU

VIENNA GRILL
POUR CE SOIR

(.'HALLOWE'EN
CADEAUX - SURPRISES - SERPENTINS

HAL HARTLEY et son orchestre (12 musiciens)
SYLVIA D'ARVILLE, M.C.

1964, rue STE-CATHERINE Est - FR. 0480 - CH. 0477
Jamaia de charge de couvert ou minimum

le
\ -

RIO-GRILL
auR
I
O

*
*
*
*
*
■K
*

Présente pour cctic occasion une

REVUE Plus considérale ot intéressante

Mettant en vedette l’inoubliable , '« «°“t *ous U direction de l’agréable musique da
ROGER DOtICET 1 HOLLY LACHANCE

célèbre chanteur et autres artistes renommes IT SON OKCHISTSI

Surprises -- Ballons -- Serpentins
REPAS - BIÈRE - VIN - DANCE

Une soirée que vous n’oublierez jamais

1821 EST, MONT-ROYAL
Ancle list l*n|i!iiruu

Réservations: FR. 9545 - CH. 0512
PALL LOKTIE, gérant

CE SOIR 
HARLEM

Une soirée traditionnelle
de Montréal

ST-MICHEL
Présente — Sous ia direction de ROSCOI DYLA, M.C.

si Halloween Parade”
Mettant en vedette

4- LES SIX HARLEM GIRLS i -k YOUNG MATTHEWS 
î WALTER RITCHESON 4-SALLY CODING

ANDY SHORTER et son orcheztra da Swing

SOUVENIRS............SURPRISES............ BALLONS»- FLAISIR

Jamais de frais de couvert ou de minimum

770 De La Montagne
Réservations : 
Fltsroy 7843 il

. . Jfc-

•A? TV' '

+ 
+ 

+ 
++

 +
 +
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|*||oraire d*aujourdthui à la radio
CB F
t.SI—Ouvertur*
T.JO—NOUVELLES
7.41—
I.Oft-^OUVKLLr-S 
Lia—EléraUon malitudift*!* 
LU—ChaMonB«tt«
1.41— Pot-poum ni ai K* I 
f^a-Mi<Umr «t Mi-rii 
•Jl—Vocal Voru«i
• jâ—Chcntoi» co* *«■ il»»
L«a—rraiUtt «TAnm»
M7—NOUVELLES 
.«.oa—Vi* d* fi»nii

10.1 J—Ccurrl*r*Co«fM«Be»
1L10—QmIIm Boariil** t 
10.4&—C.B.F.. auioord'kul 
11.0»—Veoi*t>roc( aaroir, mediae
11.11— Uuaicu* irapboniqoe 
ltMV-lnt«rmMe muaieel
11.11— NOUVELLES. R.B.C. 
11.50—D jqura ehqUia 
1L4J—Profremm* mualcel

1.00—NOUVELLES 
1.11—Quatuor »oraJ 
1.10 -L* IUr*il rare!
1.41—Procréa»* irujalrel 
1.1?—S cnaLkorairr 
: PO—Procremm* mu»icak 
Ml—Le nie Printipile

1.10— Orch. MeaUr
1.41— Le rue Printipele 

1.00—Huait Library 
1.17-NOUV ELLES
1.10— Studio
4.00—CKefe-d'orurrr de U mua. 
1.00—I.'heurt du tM
1.11— Ktmina. Mm* P. Caicreia
1.10— C.B.F.. t* eolr
1.41— Boum
4.00—Prorramm* mueitel
4.'.1—Chanttur d« Montparna»
4.11— Chenaonnett»
4.10—NOUVELLES
4.41— Nouerllta aporUrte 
*.00—Le Ptmlon V*lder

• .15—Chrvalicre SMUtU
7.10— Ln Oeuvre» àt guerre 
MS—NOUVELLES. B.B C. 
1.00—Orch. Chuhaldin
1.10— Lr» «terrte du...
1.51—NOUVELLES
f.00—Gtrmaln* MaUpert. piano 
9.10 -Rt portas*

10.00—0. Duran'tau-M. Orderet
10.10— Le eituetion aujourd hui 
10.41—Le» Vois ErançaUca 
11.00—NOUVELLES
11.10— In term Me
11.10— Concert (N.B C.)
1S.C0—Fin des dmiM^ona

CB M
US—Ouverture 
t J0—NOUVELLES 
T.4S—letermOd»
1.94—NOUVELLES 
K.Il Peee» popsleir» 
U0—March» *e muaiqoe 
MO-lUeital d-orau* 
Sll—De yec Remember T 
MS—Ceee et Gtoes 

11.90—NOUVELLES 
IMS-Kappy Jeak. chut 
19.11—Mary Al tort 
1M9 Adlerrerte

10.41—E VtHuch. tbant 
11.00—Britiah Skfttb Bock
11.11— Mwiqoe militaire 
11J0—The Man 1 Married
11.45— The Rts ht te Happineee 
lî.00—NOUVELLES. BBC. 
ÎL11—IrtenrW#
ILIO—NOUVELLES
11.11— Novelette 
1.00—NOUVELLES
1.11—Wineten Currie, baryton 
1 J>—Le ferme et «e» produita 
7 U—Mare*he! P «h->p. tas*.
1.45— Batkitare Wife 
1.00—Acainet the Storm 
LIS—The Road of Life

CK AC
T.09—NOUVELLES 
7 JS—RdveQ de U beat» feu»» 
7.40—Pot-pourri matinaJ 
T JS—NOUVELLES 
1.00—Club Chuteclerc 
MO—JUva* chea»om fraecei» 
MQ-La 5eye»e m*M«*ra 
SUS-NOUVELLES 
MO—Vedett» d* le eeaaiM 
SL4S—Neseeest» tact.

IOlOO—Aadeste
IMS—La chutear aeae me»
1 MO—L’heure rderdetiv»
14.45—Grand» Beau»
11.00—Hit» and Encore»
1 LIS—L'Heure de le Val»

11.10—Pour voue meedesD» 
11.45—Mt'ediee 9 l'crrue 
1L00—L’Heere enaoîede 
1M5—Coffret tr.wiee] 
lUO-Bis Staler
11.41— Life atd Lc*e cf Dr... 
LOO—NOUVELLES
1.10— Stcdie
1.11— Mtmes: maeieel
1.10— Mnaicele
1.13 Germelre Janei>. piano
1.41— Mende féminin 
L00—Hiateiree famoar 
Eli—L» d tarer» de chevroua 
MO—Boum
î. 45—Rreae d» Mod»
EOO—Tenta Tna»
1.11— Sérénade ttisma*
1.1]—La femme et Paetualitd

CFCF
7.4*—L’heur* préeta*
7.41—Orth. Harry Horlkh 
E 90—NOUVELLES 
E10—Maieata 
Eli—Mueitel*
MO—Ckurth is the Wildwood 
E41—Harvty et Dell 
Ml—NOUVELLES 
E00—Csb Repertere 
Eli—Vocal Vécu»
E10—Homemaker* Rme»

19 00—Breekfaat Csb 
11.00—Aloha Lend 
11.11—I lev» Linda Dota

11 JO—For Led!» Only 
IE DO—NOUVELLES 
1LC5—Melody Tim*
IM:—Msaitata 
1M0—Sinr-ac Sam 
1L41—Lsathecn Hjhliybta 
1.00—NOUVELLES
1.11— Four Ben»
1 J0-Trio A! Gilbert 
1.45—Eh and Zeb 
EOV-Tbe Heater S :=rrr* 
Ell—Between the Bock Eade 
MI—Common Sen»* and—
L 45—Harvey Hardtec 
1 Vi—Orch. Cscat
1.11— Tb# Trevellu-.c Cook 
E10—Melodi» of Memory

1 tO-NOUVELLES 
3.13 —Conte rt 
4.00—The Story of—
4.15—Ma Perksna 
4.50—Pepper Vounr—
4.45—Guidinf Lisht 
I CO—Sthool of t\ • Air— 
1.39—C.B.M . ee »oir 
t. 41—Your War Work 
EOO—Boar**
Ell—NOUVELLES 
4.75—Chan»onnettM 
E10—W’omen in our TTme* 
4.35—Intenr.Me 
Ei»—Nourt!!» «portiv» 
4.41—NOUVELLES. B.B C.

|.U—Pianolocce
1.41— Pierrvtt Pierrette 
E03—Orth. Bloch
4.11- Evénementa «ociasx
4.19— NOUVELLES
4 îl—Nouvelle» acritol»
4.41— Swinc la batataoe 
1.99—L’Heur* du thé 
t.ll—Quatuor à cord»
5 59—La ru* Prineipalo
5 41—Madeiein* et F terre 
EC9—Cbanaonnetue 
Eli—Lee heite-en-train 
4.50—Sonn you love 
4.45—NOUVELLES 
7. :>0—Lamy Rœ». ténor
7.11— Llsbt up end—
7.19— Naneireet Barnebd
7.41— Mémoire* du Dr—

1.41— Msaioeta
EOO—Star* et the Week 
Eli—Mua tanta 
E19—Irewne Wicker 
E4S—Bud Barton 
EOO—Ten Time
1.15— Préektant Rooeeveh
1.15— L*»t We Fomt 
E90—Muaicnta 
4.12—The Town Crier 
Eli—NOUVELLES 
4.59—Lucky Utiedm
4.41— The World of Today 
7.99—Mus icnl
7.11—Light cp and—
7J9- -Stud-o
7.45—Noce* U» «portiv*» <

7.99—Quo»tk>n» of the Hour 
7.11—Headlines in Mu»ie 
7.59—Ethel Starke, violon 
7.45—NOUVELLES 
9.09—Orth. Chuhaldin
1.19— They •hall not Pa»
1.51—M. W. Woodfide 
9.00—Courrier de la B.B.C.
9.15—Germaine Malépart. piano
9.19— On Parade 

10.09—B. Burn*
11.09—NOUVELLES 
11.15 Britain Speak»
11.19—NOUVELLES. B.B.C. 
11.90—Fin d«e émiMiona

9.09—Aventures d* Rouletabille
1.10— Quitte ou doubla 
9.09—Ti-Pit et Flflne
9.11— Où va Coneordin 
9.19—Amo* 'n* Andy 
9.41—Le* Gais Lurona

10.09—Oreh. Dennis 
lO.’.l—Orch. Hartley 
1SJ 9—NOUVELLES 
10.41—Imar» de Guerre 
11.09—Nout*!]» eportie» 
ll.lt—NOUVELLES 
11.11—Orch. Martin 
11.19—Orch. Jasper 
1Î.09—NOUVELLES 
1EC5—Orch. Erdodv 
12.13—Orth. Kaveîin 
1E59—Orch. Duthin 
1.09—F:n de» émissions

7.51—NOUVELLES 
9.09—House of Peter—
1.15— Orch. Turner 
9.59—Wh.st would you do ? 
9.09—Oreh. Horiick
9.15— Studio 
9.19—Studio

14 0-9—S'retn* and Swinfin’ 
1P.JO—Stud.o 
10.45—Vier.tente G'mes 
11.09—NOUVELLES
11.10— Nouvelle* s portiv»
11.11— Thoueht Barrage 
11.19—Frank Black
12.0—Orth. Kinney.
12.50—Johnny MeG^

LCE NOUVELLES 
1.01—Fin de* émission.»

CHIP
Eli—NOUVELLES 
EJ9—Réeeüta-matis mustanl 
9.99—Chansons francs ta» 
M9—NOUVELLES 
9J»—Orci. Frtxpatnek 
9.4<—Entre vous » mot 

1E99—A. Tstsrn. pian*
1E1S—Peur vous piarr*
1M9—Esptatt» de T?»tl*ette

11 09—Va» tfraa» préférée
K.11—Studio
17J9—Studio
11.45—Musique de danse
1E!4—L’Heur* féminine
1E15—Srud^»
1M9—L’Heur* féminine 
L 99—NOUVELLES 
LOS—L'Heure fésinae 
E09—L’heure préetae 
E01—Oreh. Jry 
EJ9—Tbn Rhythmic Age

1.99— Ppémt* trmphociqu» 
ESI—NOUVELLES
4 >9—C henso: cette* 
é JO—L* thé dnassr.t 
4.51—C H LP . ce sot» 
$.*■9—Rendevvca» sustaai 
5.35—Ri do-Spécial
4.99— MEi-Mia
4. Il—NOUVELLES 
4 15—C.ULP.. e* soir 
4.13—Musique sur demande 
4 41—Rad:o>Annuaire

T.39—The Sportsmen 
7.45—Histoire» eTtraordineir» 
• 09—P otr. pen nette 
9.15—M. Clsud* P--aryrota 
1.3 3—No* talents locaux 
9 99—Enquêtes d* Mirette 
4 19—Orch. Parr 

13.C'9—Guitare chantante 
19.11—NOUVELLES 
17.39—Orth. R. Larhanee 
11.99—Fia d» ém aliéna

h
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oraire d^aujourd9hui à la radio
CB F
7J5—Ouverture
t J»—NOUVELLES 
TJl-Intermède 
Rft—NOUVELLES 
Eli- Elévstkoe mat.tudiaata 
EJ5- Chansoenett»
1.45—Pot-pourri nuira! 
EM—Madame «: Mrvta 
9.11—Al et Le* Retaer. piano 
M» Chaaeeqe que vuua i 
ET—NOUVELLES 

IE99—Vie d* famiL*

:::5—"-urrier-Ccufideacea 
11J9—Quel:» ncuveLe» 2 
13.U—C J.F. aujourd'kni 
ll.CA—L* vieux Maître..
1L11—Musique «ymphenique 
1EÎ9—luteméde 
1E11-NOUV ELLES. BJ.C 
LL 1>—Prorramm* asuetaal 
LM—NOUVELLES 
l.;5—Armardiue LrrnuX chant 
L29—L* Réeei! rurni 
I.îl—5jnal-kpr*:r*
EV—Oreh. Banal 
Eli—La rue Pr.nripata 
E19—Orch. Master*

1.45— Le quart d’heure de..
Eî>—Education mus;sata 
4.JO-NOUVELLE5
4.95—Pour tas malades
4.15—Cbefs-d oeurr» de la mua.
1.09—RidU!
5 15—Fémins. Mm* P. Catgraia 
5.33—C.BJ.^e soir
5.45— Bourse 
4.9-9—La marmaùl*
4.13—L* chanteur d* Mont-.
4 25—Chamcnnette*
4J 9—NOUVELLES 
4 45—Nouvelles sportive»
T.3-9—La Pension Velder

7.13—Un Hcmxe et acn P4eh4
7 J0—Récital
7.45—NOUVELLES. B.B.C. 
9.C9—C*»t la vie 
f. 19—M us ique m. BHa-.r*
ESI—NOUVELLES 
9.9-9—Variétés 
9.7>—Alfred Wal>ti»t*ia 

19.09—L Heur* d* la Vais*
19.2>—La «ituation. au.curd’hul 
19.41—Dr René Beeort 
II.NOUVELLES
11.29— Intermède
11.30— ConeerL 
1E0>—Fin d» émtasiees

CB M
7.25—Ouverture 
7J5—NOUVELLES 
7.41—Intermède 
ECl—NOUVELLES 
El 5—Dans» pcpulair» 
EJ4—Marcha en m a-tue 
9.(1—Récital d"errue 
9.11—De Tou P-raember t 
9-19—Cet* et Gleun. plane 

JE9C—NOUVELLES 
29 (5—F«d F sets and- 
111!—Mary Atactt. chaut 
1C.19—Cadets Qcartet

CK AC
7.04—NOU V ELLES 
7.94—Réveil Beat* Humeur 
7.4t—Pot-^r.rrl satinai 
T Jl—NOUVELLES 
I 9C—Club Chsnteetart 
149—Revue rhsreoes frsncata» 
9.19—La reyras* ménager» 
Eli—NOUVELLES 
949—Vwiett» de ta aescaia» 
941—Kmvenut» instrumeutata» 

It.M—AuCi'-ie 
19.15—St ud.o 
1M9—L’Hrur* récréât.-»»
14.45—Grande Sœur 
1M4—A la rulsroett»

19.41—E McHugh, chant
11.99—Seng’s fer Teu 
11.:!—Musiiue mLitair» 
i:49—Th* Mau I Married 
1L44—The Right to—
11. *9—NOUVELLES. EB.C.
12. !5—! * termed*
1214—NOUVELLES
L 04—NOUVELLES
1.14—Armandia* Leqn.lt. chant
L4 9— La ferme et s» pradurta
l.î»—Signal-horaire
E!9—Happy Gate
249—Paîkstag* Wife
2 44—Coecertâ poputair»
EJ9—Agnlaat tie 5 term

II.ll—HJ* and Encor» 
1L44—Pour vu- 
1L44—Vatae»
12.1 /—L'Heur* *c*o»iLée 
IL! 9—Coquetel msataal 
12J4—Big Siebcr 
12 Jl—L J* and Love of Dr— 
l.;>—NOUVELLES 
L19—Stud»
1.24—Moment musical 
24>—Musical*
144—G. Janell*. pane 
1.45—Mende féminin 
2 V5—Htatc-.re» d'amour 
2! 5—Chansoenett»
E19—Bourse
2.41—Quatuor FlrwM»
1.99—Tonie Tunes
2.14—Pots» rymph«ttiT9»

CFCF
7J4—L’heure préeta»
7.45—Orth. Ru» Marna 
EM—NOUVELLE»

E14—Mssieata
•J4—Ckurtn ta ths WQdvwd 
E44—Harwr and Dell 
Eli—NOUVELLES 
E*è—Cub Emporter»
9.24—Al et Lee Retaer 
9J9—Hsmemaker* Berriew 

26.(9—Breakfast C.uk 
SLM—Ranch Boy*
ILU—I tare L ad* Data

1144—For Ledi» Only 
1L9/—NOUVELLES 
12.15—Melody Time 
1249—Musicale 
1249—Staging Sam 
12.41—Lurch**» Highlight* 
L94—NOUVELLES 
LIS—Merry Music 
149—Al Gilbert 
1 49—Eô and Zeb 
2.19—Stort» of Life 
Eli—Between tie Bock— 
24 9—Opportu r it y 
2.44—Harvey Hardir.g 
1.(9—Muata Appreciatiœ— 
4.79—Sun cf the Week 
4 15—Maieata

CHIP
El»—NOUVELLES 
Eli—Réveil mata musical 
EI4—Chanson» frac tais» 
944—NOUVELLES 
E99—Orth. Oarwœd Van 
9.44-Uc Mtr.an*

1E99—Orch. »»er.
1941—Pour vou» plaire 
29J9—Emptatt» de Trottinette

11.69—Vc* refrain» prtféré»
11.15— Vy.» rappetax-veu» 7
1144—Studio 
11.44—Siodio 
12.64—L*H»uf» féminin» 
1/J—NOUVELLES
2.41—L'Heure fémlnta* 
2/J—L’heure préeta/ 
2.01—Conorrt Master 
249—Orch. Hall 
AM-Opéra

1.24— The Road of Life 
j j >—NOUVELLES 
143—Proqramas* ma*ieal 
4_( j—The Story of—
All—Ma Perkins 
449—P*r?*T Young 
A4l—The G-.id»f Light 
I (9—Récital
5.14—Les plu besux dsqu» 
E3>—C.B.M. e* soir 
1.45—Matte Roter.ber* 
I.1»—Boum 
El 4—NOUVELLES
4.25— Chance naett»
449—Women in our Tla# 
A34—Intermède

1.11—La femme et "actual:ti
145— Swtagphoni*
A 4l—Pierre et Pierrette 
A79—M. M. McSr.de
4.14— Evénements soqtasg 
44')—NOUVELLES
« :9—NouveUes agrtcota*
4-43—Symphonett*
4.54—Le voix d* » sécurité 
A79—L’Heur* du thé
1.14— A qui 1a chssee ?
146— La ru* Prise:pata 
1. »4—Made.eir* «t Pierr*
4.76—Chansonnettes
• :î—M ...t ;r tr.e Air 7 
4 19—Moi. fsi dit ça 7 
< 14-NOUV ELLES 
7.69—Lanny Ro». ténor
7.14— Light up and—

AIT—Irw*r.e WtektX 
4.(5—Bud B •'ton 
4.55—Musicale 
5.69—Tea Time 
1.24—Pimltaa etweial 
5 49—Club matin*»
4 51—Le» w* For*»
€ 79—Mus ica!*
«.12—Th* Town Crier
4.14- NOUVELLES 
<46—DM I Say That î
4.44— Ornb. Cagat 
7.79—Mus ca!*
7.14— Light up and— 
7.16— Studio
7.44— Nouveitas «portiv»
7.44— NOUVELLES 
1.09—House of P«t*r-

1 il—Oreh. Sc/m*r»
1.14— NOUVELLES 
4.99—Chanson* frantataes 
446—Cocktail Caper* 
441—C H L P . ce Mtr
I 96—Rrndes-vrcis moatasl 
1.19—Radioepéeial 
4.69—Méli-Mélo
4.14— NOUVELLES 
<24—CH.LP o»»oif
* 39—aur demande 
4. il—Rad !o>ar. nu»l r«

4. (O—N cuva ! !» sport; v»
4. (1—N/UTt;ta* (B.B.C.k 
7/0—Q .eationa of tb» Heur 
7.15—Rêver»
7.29—Récital
• 09—Do You P-em*mb*r î 
*49—Musique mllitair*
I. SS—W’. Woodaid*
9.00—Say it w-ith muai» 
949—Aifrvd Waüenetein

lACO—L'H» ;r« d» ta Valsa 
1649—Canadian Theatre 
1 LC 9-NOUV ELLES
II. 14—Causerie M W Steed 
11.19—NOUVELLES. B.B.C. 
12.59—Fin de* émiMiona

749—N araire et Barnabé 
7.45—Le Doc Juan d* ta chanson 
1.69—Cwt ta vie 
149—L'Heur* d» vedatte»
•46—Amo* ‘n’ Andy 
9.(1—L» gaè lurons

13.69— En**mb!* à ecrd»
1047—NOUVELLES 
15.il—1 mil es de Gaerr*
11.C9—Nouvei!** sportiv»
11.19— Nouvel!»* local»
11.15—Oreh. Wood 
1149—Oreh. Hartley
12 69—NOUVELLES 
: Z.96—Rythme rt méiodta 
1241—Orch. Hoagland
12.19— Oreh. H*rber<
1.69— Fis de* émission*

AÏS—Jceef Marais 
149—Oreh. McGee
I. (1—Seng* you Hk»
1 69—Oreh. Kogen
9 19—Municipal Servie* Bureau 
9.(5—Studio

16.79— Studio
1349—Song of your Life
II. 69- NOUVELLES 
11.19—Nouvelles sportives 
1L16—Thought Barrtga 
1149—Mus lesta
ll.il- Oreh. d* danse
12.79- Oreh M«sner 
1249—Mus ieal*

1.69 NOUVELLES 
1.74—Fin des émission»

7.Î6—Ptr ehe*-r.o'ta 
7.(5—Jacqueline Bernard 
</,7—Pcmpornette 
» 15—I.» p.aniste du foyer 
AIT—Studio
9.79—L Gaboury. planiste 
946—Radio-comédie 

10.09—Orth Meredith 
16 15 NOUVELLES 
16.16—Oreh Htan Meyer* 
11.69—Fin d» émÎMions

On recherche un navire 
canadien dans le golfe

Le pêcheur de mines “Bras d’OrM est en retard de neuf 
jours — Il naviguait dans la tempête, le 19 octobre 
dernier — Le navire porte 29 officiers et marins

Pèlerinage au cimetière 
de la Côtc-des-Naigci

Samedi prochain, > 2 novembre, 
surs lieu un pèlerinage a la Grotte 
Notre-Dame de Lourdes du cimetière 
ds U Cite-dea-Neigei A 8 heorei, 1 
Sainte Mette y tera célébrée; il y 
sors initraetion et distribution de la 
Saint* Communion. Un abri chauffé 
protégera l'attiitance contre le froid. 
On s« rappellera qn'on peat le ren­
dra an automobile juiqu’à la grotte.

, ÇtiiïeuJi plus 'iiche

DOW
!a hipne dp h^n ifovl

M. Ralston est 
reparti hier 

1, soir pour Ottawa

Il a terminé son voyage 
d’inspection des 
défenses de l’est

mes est excellent et il semble que no 
tre première préoccupation doit être 
de leur procurer tout l'équipement et 
le matériel dont ils ont besoin. Si 
nous faisons cela, notre effort de 
guerre fera trè4 -atisfai'ant.”

M. Ralston a inspecté les aéroports 
de Charlottetown, de Summersldc, et 
de Moncton, durant la journée. 11 a 
ausij visité le camp d’entrainement 
de la milice non permanente, à Char­
lottetown.

Ottawa, 20. (P.C.) — Des avions 
et des navires recherchent aujour­
d’hui, dans le golfe St-Laurent dé­
monté par la tempête, le pécheur de 
mines "Bras d’Or” aperçu pour la 
dernière fois, le 19 octobre. Le navi­
re, commandé par le lieutenant Char­
les Hornsby, d’Halifax, porte vingt- 
neuf officiers et marins.

Les quartiers généraux de la ma­
rine ont averti, hier, "les parents des 
marins que le “Bras d’Or" est en re­
tard de neuf jours, mais que les re­
cherches pour retrouver le pêcheur 
do mines se continuent”.

Bien que les messages de la ma­
rine n’indiquent pas que le* hommes 
soient morts, les autorités navales 
craignent le pire poor l’équipage du 
navire qui, au mois de juin, avait 
capturé lo cargo italien "Capo Noli” 
dans le Saint-Laurent.

La déclaration de la marine pré­
cise que le "Bras d’Or” opérait dans 
une région balayée par la tempête. 
Le navire quitta Clarke City, Québec, 
le 18 octobre. Il fut aperçu près de 
Gaspé, le jour suivant, naviguant sous 
la tempête de neige. Depuis on n’en 
a plus de nouvelles. Il est vrai que les 
navires n’envoient pas de messages 
en temps de guerre, mais il est en 
retard de neuf jours à son point 
d'arrivée.

Le H.M.C.S. Bras d’Or quitta Clark 
City. P.Q., le 18 octobre dernier pour 
se rendre à Sydney, Nouvelle-Ecosse. 
On n'a reçu aucune nouvelle du na­
vire depuis cette date. Les officiers 
de bord d’un navire marchand nous 
rapportent qu’ils ont vu le Bras d’Or 
à l’entrée de la baie de Gaspé à 3 a.m. 
le 19 octobre dernier. L'aviation et 
la marine poursuivent des recherches 
intenses dans le but de localiser le 
vaisseau. La température a été très 
mauvaise dans la région où opérait 
le Bras d’Or; le vent et la neige ont 
rendu la navigation très difficile. On 
continuera les recherches jusqu'à ce 
qu’on retrouve le navire ou qu’on le 
constate définitivement perdu.

Le lieutenant Charles Avery Horns­
by, R.C.N.R., est l’officvier comman­
dant du Bras d’Or. Il naquit à Sun­
derland, en Angleterre, le 11 février 
1896. Après de longues années d’expé­
rience dans la marine marchande il 
obtint ses brevets d’officier de bord. 
Il s’enrôla dans la Réserve de la Ma­
rine Royale canadienne le 6 octobre
1939. Il devint officier commandant 
du H.M.C.S. Bras d’Or le 26 avril
1940. Le lieutenant Hornsby servit 
aussi à bord des H.M.C.S. Gaspé et 
Fundy et dans queloues établissements 
de notre base navale à Halifax.

Peu de temps après que l’Italie eut 
déclaré la guerre, en juin dernier, le 
Bras d’Or. sous la direction du lieu­
tenant Hornsby captura le navire mar­
chand italien. Capo Noli, dans le Golfe 
du Saint-Laurent. L’équipage échoua 
le Capo Noli sur les rives de Pile du 
Bic. environ dix milles à l'ouest de 
Rimouski, après avoir vainement es­
sayé de saborder le navire. On fit 
monter les Italiens à bord du dragueur 
de mines pour ensuite les livrer à la 
Police Montée Royale canadienne. Le 
Bras d’Or est un dragueur de mines 
qa: fut incorporé à la Marine Royale 
Canadienne au début du 15 sentem- 
bre 1939. Il éuit au service autrefois 
du ministère du Transport. Le Bras 
d’Or est un navire de 113 nieds et six 
pouces de longueur, une largeur maxi­
mum de 23 pieds six pouces; un ton­
nage de 221 tonnes, un triant d’eau 
de 14 pied* et un ravon de croisière 
de 2,',00 railles. Il porte un armement 
assez considérable.
Liste des merabres de 
l’équipage du Bras D’Or 
et de leurs proches

M. E.-J. Pelletier, dont l’épouse, 
Mme Noëlla Pelletier, demeure à 
2242 Deviiliers, Montréal.

Lieutenant Malcolm Cumming. dont 
l’épouse, Mme Lillian Cumming, ^de­
meure à 683, avenue Osborne, Ver­
dun, province de Québec.

M. H. J. Ruel, dont le père demeu­
re à 12 Sainte-Ursule, à Québec.

M. G. P. O. Burton, dont l’épouse, 
Mme Marie Burton, demeure à Ste- 
Luce, comté de Rimouski.

M. John J. Stasin, dont la mère, 
Mme Mary Stasin. demeure à 7015, 
avenue Bloomfield, Parc Extension, 
Montréal.

M. M. Watson, dont l’épouse, Mme 
Margaret L Watson, demeure à 1336 
Laviolette, Trois-Rivières.

M. H. J. Jones, dont l’adresse de 
son épouse est a/s du Restaurant 
Rioux, Rimouski-Est Rimouski.

M. William D. Keating, dont la 
mère, Mme Mary Keating, demeure 
à Grosse Ile, Iles de la Madeleine, 
province de Québec.

M. George Brenton, dont la mère, 
Mme David Brenton, demeure à Port 
aux Basques, à Terre-Neuve.

M. L B. Korning. dont le père, M. 
Sigurd Korning, demeure à 337 No­
tre-Dame, Saint-Lambert, province de 
Québec.

Le lieutenant C. A. Hornsby, dont 
l’épouse, Mme North Hornsby, de­
meure à 7, Columbus Place, Halifax.

M. E. R. Conrad, dont l’adresse de 
son épouse est Casier postal 69, Lu­
nenburg, Nouvelle-Ecosse.

M. H. Murphy, dont l’épouse est 
Mme Elisabeth Murphy, Lunenburg, 
Nouvelle-Ecosse.

M. L. Hill, dont l’épouse, Mme Ma­
ry Hill, demeure à 28, Lakeshore Dri­
ve, New Toronto, province de l’On­
tario.

M. Gerald T. Ellis, dont la mère, 
Mme Kathleen Ellis, demeure à 250 
Maynard, Halifax.

M. Gilbert Gordon, dont l’épouse, 
Mme Cccilia Gordon demeure à Hali­
fax ;

M. Joseph d’Entremont, dont 
l’épouse, Mme Mary A. d’Entremont, 
demeure à West Pubnico, comté de 
armouth, province de la Nouvelle- 
Ecosse ;

M. W. J. Doherty, dont l’épouse, 
Mme Ethel I. Doherty, demeure à 85 
Briston. Toronto ;

M. H. G. Clancy, dont la mère, 
Mme 71izabcth Clancy demeure à 
Prospect, comté de Halifax, Nouvelle- 
Ecosse ;

M. Clarence L. May, dont le père 
M. Isaac May, demeure sur la rue 
Margaret, à North Sydney, Nouvelle- 
Ecosse;

M. Walter Hillicr, dont l’épouse, 
Mme Florence Hillier, demeure à 20 
Tuft’s Cove, Halifax;

M. Walter J. Brown, dont l’adresse 
de sa mère, Mme Mary Cox, est Ca­
sier postal 148, Springside, province 
de la Saskatchewan;

M. Walter Armes, dont la mère, 
Mme Ethel Armes, demeure à 78, 
Charles, Hamilton, province de l’On­
tario;

M. John W. Hacker, dont l’épouse, 
Mme Hazel Hacker, demeure à 318, 
17e avenue, Calgary;

M. James L. Young, dont l’épouse, 
Mme Ethel Young, demeure à 67, 
Sackville, Halifax;

M. Harold G. Chaddock, dont la 
mere, Mme Gertrude Chaddock, de­
meure à 2, Kent, Darthmout, Nouvel­
le-Ecosse;

M. G. B. Pettipas, dont l’épouse, 
Mme E. Pettipas. demeure à 3, Ma­
ple. Dartmouth, Nouvelle-Ecosse;

M. Joseph E. Stewart, dont la mè­
re, Mme J. W. Nelson, demeure à 
Goffs, comté de Halifax, province de 
la Nouvelle-Ecosse;

M. Niles Webb, dont la mère, Mme 
F. Webb, demeure à 802, Indian 
Road, Toronto.

Anniversaire 
de Notre-Dame 
de la Merci

Cet hôpital a fêté son 
huitième anniversaire,
le 29 octobre

------------------------------- •
Le 29 octobre 1932 avait lieu l’ouver­

ture de l’hôpital Notre-Dame de la 
Merci, 667 ouest Boulevard Gouin, 
c’est-à-dire il y a 8 ans. A cetto date 
il n’y avait que 59 malade* ou hospi­
talisés sous les toit* de cette institu­
tion. tandis qu’après huit années le 
nombre «e chiffre à enviro.. 600. Un 
autre fait intéressant, c’est qu’il y a 
eu depuis l’ouverture 5.500 admissions.

La Communauté des Frères Hospi- 
liers de St-Jean de Dieu qui compte 
aujourd’hui environ 130 Religieux in­
cluant: Profè*. Persévérants, Novices. 
Postulants et Aspirants, n’avait à 
l’ouverture qu’une douzaine de mem­
bres.

Tout ceci démontre bien l’importan­
ce et l’augmentation constante de cette 
institution en un si court laps de 
temps.

L’Hôpital de Notre-Dame de la Mer­
ci est une institution s’occupant ex­
clusivement d’oeuvres de charité où 
les portes sont toujours ouvertes pour 
recueillir les pauvres malades de tou­
tes conditions et de tous les âges, et 
urtout. les plus infortunés. Il faut 
!onc réaliser qu’en plus des soins mé­

dicaux et chirurgicaux qu’il faut pour­
voir le plus souvent à procurer les 
vêtements nécessaires à ceux qui ont 
l’avantage de se rétablir.

Aujourd’hui avec les deux ailes ad­
ditionnelles récemment construites 
pour agrandir l’Hôpital et toute l’ins­
tallation moderne qui a été faite en 
ces dernières années, nous pouvons 
ajouter sans crainte que cet hôpital 
fait honneur à la ville de Montréal 
qui, en tout temps, a toujours un ai 
grand besoin de telles institutions.

Ce qui a pu permettre aux Frères 
d’obtenir de tels résultats en un délai 
aussi court c’est bien le dévouement 
constant et la générosité inlassable 
des Bienfaiteurs et Bienfaitrices des 
Oeuvres de Notre-Dame de la Merci 
qui se sont toujours montrés et sont 
toujours prêts à porter leur précieux 
concours si généreusement quand il 
s'agit de soulager les pauvres/ Un 
progrès aussi rapide nous croyons 
pouvoir le dire ne s’est jamais vu et 
cela encore une fois, prouve bien la 
sympathie que cette institution a su 
s’attirer de la part de la population 
de Montréal comme des environs, et 
nous ne pouvons que souhaiter nue 
l’hôpital de La Merci continue dans 
l’avenir sa marche ascendante afin 
de pouvoir secourir et soulager le plus 
grand nombre que possible de mala­
des et de pauvres infortunés.

Le "Bras d’Or” est-il perdu?

Moncton, N.-B., 20. (P.C.) — Le 
ministre de la défense nationale, 
l’hon. L. P. Ralaton, a déclaré, ce soir, 
avant son départ pour Ottawa, qu’il 
avait été "très impre*«lonné” par les 
pérparatifs de défense exécuté* dan» 
les province» maritime*. L* ministre 
a fait un voyage d’inspection dans 
troia provinces de l’est.

"Je «ul* extrêmement content de 
ce que J’ai vu durant ce voyage, a-t- 
il dit. Nous progressons aussi rapide­
ment que possible. Le moral des hom- tannique* Il y a dau* an*.

Décès d'une princesse
Londres, 30. (P.C.) — On annonce 

la mort de la princ»:»».o Elisabeth, 63 
ans, nièce par alliance du Tsar Nico­
las de Russie, survenue a Wilderness 
House^ Hampton Court Palace. Ita­
lienne de naissance, elle épousa le 
prince André, fil» de la grande-du­
chesse Xénia; elle fixa en Angle­
terre apres la révolution russe. Ses 
enfants, le prince Michel et la prin­
cesse Xénia sont devenus sujets bri-

Vaici le transbordeur canadien "Bras d’Or". qui fe» longtemps en service sur lo 
Saint-Laurent et que la Marina canadianna a eonvtrtl an patrouilleur auxiliaire. 
On sait qua c'ait la "Bras d’Or" qui o capturé, au large du Bk, lu 10 Juin 
dernier, le cargo italien "Capo-Noli".

pour l’Hôpital

Sauvons la vie de nos enfants

première vue let initrumentt illuitré* ei-dcitus peuvent vous paraîtra blsirres, 
mail ilt ont leur utilité. Co tont le» Initrumenti que l’on emploie à I hôpital 
Sainte-Juitinc pour l’e*amon Interne des bronchci ou des conduits de la res­
piration. A travers let tubet que l'on voit ci-dettut, le chirurgien fait passer 
det pineet pour extraire let objets evalés par les enfants, couper les tumaurs, 
atpirer les abcès et traltar les bronchites.

ISOO.OO—Beaubien, Mme U de O.
1141.73—Commission des Liqueurs.
1125.70—yuôte & l'église St-Vlateur.
112j.00—Engineering Products ot Ca­

nada Limited.
|109.<:—Quête A l'église Bt-Jcan 

Berchmana.
1100.00

American Can Company; Crédit Fon­
cier Franco Canadien; Dominion Oil­
cloth Linoleum Co.; Dupuis Frères Li­
mitée: Gougeon, J. Maxime; Lavallée, 
Wilfrid.

117.60—Engineering Producta of Ca­
nada Ltd.. (Employés).

• 72.25—Quête au Thê&tre St-Denis.
|S5.00—Quête A l'égllte St-Cltmcnt.

ISO.OO
Acme Glove Works Ltd.; Building 

Products Ltd.: Canadian Pattern and 
Wood Working; Dominion Textile Co.; 
Dominion Corset; l.ulonde & Valois; 
Whitney, Mme S. M.

$25.04
Ayerst. McKenna it Harrison: Asso­

ciated Textile Co.; Anonyme; Bartram 
K. W., Limited; Canadian Liquid Air 
Co. Ltd. Dominion Gaiter Mrg.; Ga­
gnon. Mme Wilfrid; Guaranteed Pure 
Milk Co. Ltd.i Hogg, Geo.; Hôtel Wind­
sor; Jenkins Bros Limited; Lowney, 
Walter M, Ltd., McMullan, J. T.; Metal 
Industries Inc.; Potash. Sim; Produits 
Alimentaires Catelll Liée; Williams A 
Wilson Limited.

i:2.17—Quête A l'IIOtel LaSalle.
$20.00

Beauregard, Sénateur Elle; Duval 
Motors Ltd.; Lapralrie Company Inc.; 
Raymond. Garde S. Panel.

$11 «2—Quête A l'Hôtel Mont-Royal.
$15.14—Quête A F Hôtel Queen.

SI 5.00
Besnes J. A., it Sons; Dominion Re­

inforcing Steel Co.; Garneau, M. et 
Mme Edmond; Hlllckman Broa.; Ly­
man Tube it Supply Co. Ltd.; St. Louts 
Bedding; Walker James. Hardware Co.

$12.30—Beaver Cloak Co.
$10.00

Benallark Lithographing it Printing 
Co. Ltd.; Boulé, Joseph; British Ameri­
can Silk Mills Ltd.; Adlam Tool it Sun- 
ply. Canada it Dominion Sugar Co. 
Ltd.; Canadian Pneumatic Tool Co. 
Ltd.; Clmon Liée; Comfort Klmona A- 
Dress Mfg. Co.; Daoust. Joseph; Dé­
champs, Albert; Dêsy, Mme Jean; Do­
minion Clothing Co.; Dugal. Armand 
J.; Francoeur, Louis; Oagnler, Doc­
teur et Mme L. A. A.; Garneau. Uon; 
Grégoire. J O ; Hébert, J. Alfred; Hos- 
mer Eiwood B.; Inter City Baking Co. 
Ltd.; Joncas Liée; Lalonde, Roger; 
Itaturence Henri; Lemoyne, L. Ernest; 
Ludger Gravel U Fils Limitée; Moncel, 
R.; Montreal Wax Paper Co.; Pharma­
cie Montréal: Pltt. Ernest; Reliance 
Steel Corp.; Rolland. Mme Jean-Pier­
re; Rowley, Mme Georges; Roy. Char- 
les-A.; Roy. Edward; Rubin H : San- 
deraon-Newbould Ltd.; Steiner, M.; The 
Raymond Hardware Limited.

|40ft—Guérin, Gaston.
$7.13—Quête A l'Hôtel Windsor.

13.00
Allaire, Hervé, Allen, Edgar, Co.; 

American Paper Box Company Ltd.; 
Archambault. Mme Joseph; Arpln-Gen- 
dron Limitée; Badcaux, Docteur «t 
Mm» François; Baril, Docteur Henri; 
Beaudoin, J. A.; Beauregard, Mme Elle 
Bélanger. Roger; Bell. Thomas V.. Ltd. 
Boucher, Docteur S.; Boyer. J.-L’bald; 
Brlêre. îîênon; Cnandlan Hoosler En­
gineering Co.; Classic Silk Underwear 
Reg’d ; Cohen. Itawrence; Consolidated 
Plate Glass of Can. Ltd.; Constant. J. 
Adélard; Cornell. C. H.. Ltd.; Danse- 
reau. Mme Pierre M.; David. Honora­
ble A : DesJardins. J. Laurent; Doucet. 
E; Durand, Docteur Martial; Freed­
man Company; Gagnon. P. A.; Garage 
Laberge Liée; Gosselin. Mlle Arman- 
dine: Hodgest A Letteau; Huard, J. E. 
Limit/*-; Imprimerie Economique: In- 
duatrial leather Co. Ltd.; Lacoste, 
Alexandre; Laurendeau, Mme J. O.; 
Laird. J. C.; Lebeuf C.: I^onard Fishe­
ries Limited; Les Ingénieurs Associé* 
Liée: L/tourneau. J. A ; Lyne*. J. P.; 
Major, Docteur et Mme Wtllle; Mal-

beuf, Raoul; McNulty, J. Maurice; Ml- 
reault St LaSalle; Moore Bros. Machi­
nery Co. Ltd.; Mulligan Gonthier ft Co. 
l^i CI* de Chauffage Dragon Liée; 
Poulin. J. K.; Pratt, Paul; Premier 
Brand Clothing Co. Ltd.; Raymond, 
Avila; Robert. Roger: Salnt-Cyr, Mme 
Gaston; Saucier. Docteur Jean: Shift 
Co.; Sterling Clothing Co.; Talllon. 
Nap.; Thouin. René. Turnbull C. Co. of 
Galt Ltd.__________ ______________

M. Pauli révèle 
tout un monde

Il présente de rares 
photographes en couleurs 
à l’Advertising Club
Le déjeuner hebdomadaire d# 

l’Advertising and Sales Executive* 
Club de Montréal avait lieu, hier mi­
di, au salon "D” de l’hôtel Mont- 
Royal. Quelque cent membres étaient 
présents. .

M. Frcd Fauli, artiste photographe 
en couleurs, de renommée internatio­
nale, natif de la Suisse et aujounrhui 
attaché à la Montreal Lithographing, 
a présenté, sur l’écran, a l’issue du 
déjeuner, dos photographies origina­
les de différents pays où scs voyage* 
d’agrément et d’. Ûaires l’ont con­
duit. Il s'est rêvé » un véritable ar­
tiste, un photographe de grand ta­
lent et très méticuleux. Le National 
Geographic Magazine a publié plu­
sieurs de scs photographies. Les con­
vives ont particulièrement goûté ce 
que l’écran leur a permis de con­
naître des beautés et des recoins pit­
toresques du Québec.

Les vues présentées par M. Fred 
Pauli représentaient non seulement 
des parties du Canada, mais aussi des 
coins et de* tableaux typiques de la 
Suisse, du Chili, de l’Argentine et de 
New-York. Une précieuses photogra­
phie du R.C.A. Building, du Rocke­
feller Center, à New-York, est l'oeu- 
vi«c d'un connaisseur. De la province 
de Québec, M. Fred Pauli a présent^ 
des scènes caractéristiques du domai­
ne du collège MacDonald de Sainte- 
Anne-de-Bellevue. du Château de Ra- 
mesay, de la ville de Québec, des 
Chutes Montmorency, de Sainte- 
Annc-de-Beaupré et des Laurentidcs.

La photographie artistique en cou­
leurs est un domaine jusqu’ici trop 
peu explore par nos compatriotes. 
L’oeuvre de M. Fred Pauli montra 
cependant que c’est là un champ 
d’action aux vastes perspec’ivcs. Il 
n’est besoin que d'ouvrir les yeux et 
de savoir s’arrêter à la nature et aux 
chases qui nous entourent et dont 
nous n’avons pas d’excuse de nous 
désintéresser.

M. Fred Pauli a été présenté et 
remercié par M. René-B. Perrault, 
président de l’Advertising and Sales 
Executives Club de Montréal.

Vente non eutorisée de 
boissons alcooliques

Trois-Rivières, 30 (Du correspon­
dant du Canada) — Joseph Boulan­
ger, de Yamachiche. a été condamné 
à $50 d’amende, aux frais ou à un 
mois de prison après avoir avoué 
qu'il avait vendu des liqueurs alcooli­
ques sans permis.

LE GENIÈVRE

VOUtlt
ACTION

4KUYPER
lo wontoblo laveur de Hollande fait

du de Kuyper le Gin-Gonièvro'qui se 

vend lr plut dans la province de 

Quebec et dans lu monde entier

10 ONCES,

26 ONCES,

40 ONCES,
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Éloge de l’hon. IM. H owe à 
l’industrie du bâtiment
---------- ■ - ' 9
“Les ouvriers ont collaboré d’une façon splendide”, dit 

le ministre de l’approvisionnement — Concours 
empressé des entrepreneurs et des fournisseurs

»' — ■ •

Ottawa, 30. (Par Adjutor Savard, 
correspondant parlementaire du Ca« 
aada — L'honorable C. D. Howe, ml» 
nistre des munitions et de l’approvl» 
lionncment, donne des chiffres qui 
révèlent la magnitude de l'effort in» 
dustriel du Canada en vue de la 
guerre.

Les usines de munitions, avec leur 
outillage et le procédé d'expansion 
actuellement en cours, représentent, 
pour le gouvernement fédéral, des 
engagements financiers au montant 
de $250,000,000. Ces usines, dont 
plusieurs en sont déjà au stage de la 
production, fabriquent avions, explo» 
lifs, véhiculés motorisés, etc.

De plus, une somme de $50,000,» 
000 est affectée aux divers projets 
concernant l’aviation royale cana» 
dienne ou le plan d’entraînement aé­
rien. Ces projets sont au nombre de 
383, répartis à travers tout le pays.

Il y a, pour l’armée, 71 contrats 
qui représentent une dépense de $12 
millions. Les 25 contrats pour des 
projets de défense navale représen­
tent $737,000. A noter que la plu»
Iiart de ces contrats sont exécutés ou 
e seront avant la fin de l’année.

"Le gouvernement, déclare M. 
Howe, s’est servi de toutes les res­
sources de l’industrie de la construc­
tion dans ce programme gigantesque, 
et cette industrie a bien répondu. 
Nous avons trouvé les facilités exis­
tantes tout à fait adéquates. L’outil­
lage de construction disponible a suf­
fi, et scs entrepreneurs n'ont eu &

faire que peu de dépenses en immobi­
lisations pour remplir nos besoins. 
Les matériaux n’ont pas manqué non 
plus, bien qu’il eût pu se produire 
une disette de bois si le contrôleur 
du bois n’avait pas pris immédiate­
ment les mesures nécessaires pour 
réquisitionner les stocks existants et 
pour trouver & bon compte les ap­
provisionnements nécessaires aux be­
soins du gouvernement. Les ouvriers 
ont collaboré d’un façon splendide. 
Bref, l’industrie de la construction, 
dans l’ensemble, s'est magnifique­
ment acquittée de sa tâche.”
Pas dm bénéfices excessifs

"Nous ne connaissons pas de con­
trats de construction qui ait été ad­
jugé depuis le début de la guerre, et 
qui ait rapporté à l’entrepreneur, ce 
que, par un effort de l’imagination, 
l’on pourrait considérer comme un 
profit excessif,” ajoutait le ministre. 
“En même temps, il serait contraire 
à l’intérêt public, en temps de cri*e, 
qu’un entrepreneur ne puisse pas 
rentrer dans ses fonds en satisfaisant 
à un besoin national. Evidemment, il 
ne serait pas bon d’accorder des con­
trats sur une base financière qui pa­
ralyserait l’entrepreneur et limiterait 
ainsi la production possible du domi­
nion. Et afin que nos besoins soient 
remplis sous tous rapports et suivant 
les prescriptions données, chaque 
projet est suivi de près par les ingé­
nieurs du gouvernement, les inspec­
teurs et les vérificateurs-comptables.”

M. John Bracken 
a l’appui des 
créditistes
. —------ 0

Il annoncerait bientôt 
les noms des membres
de son cabinet d’union

■------------------- •
Winnipeg, 30. (P.C.) — Quatre dé­

putés créditistes de l’Assemblée légis­
lative du Manitoba ont appuyé, ce 
soir, la proposition du premier minis­
tre John Bracken de former un gou­
vernement d’union dans la province. 
Les créditistes se sont ralliés aux 
conservateurs et aux députés C.C.F. 
On croit que le premier ministre de la 
province fera bientôt une déclaration 
définitive et qu’il annoncera les mem­
bres de son nouveau cabinet dans 
quelques jours.

L’hon. M. Bracken avait déjà l’ap­
pui des conservateurs et des C.C.F. 
lorsqu'il annonça, lundi, son intention 
de former un gouvernement d’union. 
Mais les créditistes attendirent jus­
qu'à aujourd'hui pour prendre une 
decision. La ligue des créditistes du 
Manitoba désapprouve cette idée du 
premier ministre.

A BERLIN
(Suttl dt la nfl!7# t> ------
dans les raffineries de pétrole de 
Magdcbourg, de Hombourg et de 
Sterkradc.

Au-dessus de la mer du Nord et 
de l’ouest de l'Allemagne, les bom­
bardiers britanniques durent voler 
dans un brouillard glacial. Plus ils 
avançaient vers l’est, plus le temps 
se gâtait. A un moment donné, la 
neige se mit à tomber. Les pilotes 
durent alors voler à l’aveuglette, à 
l’aide de leurs seuls instrumenta. Ils 
continuèrent d’avancer, espérant que 
le temps se remettrait au beau au- 
dessus de Berlin. Mais les choses al­
lèrent en s’aggravant. “Nous avons 
quand même réussi à localiser nos 
objectifs”, a dit un pilote.

D’autres raiders anglais ont atta­
qué Brême, Wilhelmshavcn, Der Hel- 
der, Ymuiden et Flesaingue en Hol­
lande, Ostende en Belgique. En tous 
ces endroits, ils ont bombardé des 
chantiers navals et des quais.

D'autres avions s’en prirent en­
core à des centres ferroviaires, à des 
batteries de projecteurs, à des aéro-
Ëorts, à des batteries contre-avions.

eux avions britanniques seulement 
ne revinrent pas de toutes ces opé­
rations.

Le service de nouvelles du minis­
tère de l’Air assure que l’aviation 
britannique a bombardé, la nuit der­
nière, 20 aéroports ennemis en Al­
lemagne, en Hollande ,en Belgique 
•t en France. Elle a allumé des in­
cendies sur 14 d’entre eux.

Des explosifs ont aussi été jetés 
sur des usines de Leipzig et de Gel­
senkirchen ainsi que sur les fameu­
ses usines Krupp à Essen.

A LONDRES
(Swita de la papa 1/ ---------------

sont aussi furieux. Le port de Liver­
pool, la région du Merseyside, les ré­
gions industrielles du nord-ouest, 
l’East Anglia et la côte du sud-est 
sont durement attaqués.

A la tombée du crépuscule, un grou­
pe de Mcsserschmitt, utilisés comme 
bombardiers, oht plongé dans la di­
rection des quartiers ouvriers d'une 
ville du sud-est. Au moins l’un des 
raiders a été touché à plusieurs repri­
ses par des raffaies do mitraille.

Dans la journée, Londres a eu deux 
alertes. Los dommages ont été insi­
gnifiants et le nombre des victimes 
très bas. Il y a eu, cependant, cet 
après-midi, quelques morts dans un 
centre du nord-ouest.

L’ennemi s’est fait descendre sept 
appareils aujourd'hui. Les Anglais 
n’en ont perdu que quatre.

Cet après-midi, la région de Douvres 
a été cnnonnée.

Problèmes de notre 
industrie de l’avionnerie

Fort William, Ont., 30. (P.C.) — 
L’industrie do l'avionnerio canadien­
ne do guerre a la tâche de maintenir 
le niveau de perfection atteint dans 
la production en dépit do la nécessi­
té d’employer un grand nombre d’ap 
prentis, a déclare Elizabeth M. G. 
MncGill, ingénieur en chef de l'aéro­
nautique aux usines do la Canadian 
Car and Foundry, ce soir, n In radio.

Ua« poire pour la soif... Acho- 
toa das Certificat* d’épargne de 
guerri.

Cargo français pour 
fini de rapatriement

Washington, 30 (P.A.) — 
L’ambassade de France a annon­
cé ce soir que le cargo français 
"San Francisco” a quitté New- 
York aujourd'hui pour l’Angle­
terre, afin de transporter des ci­
toyens français des îles britanni­
ques en France. Le départ s’est 
effectué avec l’accord des gou­
vernements d’Angleterre et des 
Etats-Unis.

L’on estime à environ 6,000 le 
nombre des Français qui se trou­
vent dans les iles britanniques e* 
les gouvernements de la France 
et de l’Angleterre veulent leur 
rapatriement, car ces sujets 
français sont dans certains cas 
de réels prisonniers. L’embarque­
ment aura lieu peut-être à un 
port d’Irlande, tandis que le dé­
barquement sera effectué à Mar­
seille.

M-y Le président Roosevelt 
dédire que les i.-U. 
font plus que 
remplacer les...

(Suit» d» la page 1)
commencé. Cet accroissement do la 
force aérienne anglaise, en dépit des 
pertes qu’elle a essuyées dans la ba­
taille, est dû pour uno bonne part 
aux achats que la Grande-Bretagne a 
faits aux Etats-Unis.

“Les Britanniques nous demandent 
maintenant la permission de négocier 
de nouveau avec les manufacturiers 
américains pour obtenir d’eux 12,000 
autres avions. J’ai demandé que cette 
supplique soit étudiée avec la consi- 
ration la plus sympathique qui soit 
par la commission de la défense na­
tionale qui est chargée de veiller à 
ce que les commandes américaines 
aient la priorité sur toutes les autres. 
Lorsque ces nouvelles commandes an­
glaises auront été approuvées, la 
Grande-Bretagne se trouvera à avoir 
commandé 26,000 avions de guerre 
aux Etats-Unis. La construction de 
ces avions nous obligera à construire 
de nouvelles usines. Ces usines servi­
ront elles aussi à accroître notre pro­
pre force dans les airs.

“La Grande-Bretagne négocie aus­
si ici pour acheter des pièces d’artil­
lerie, des mitrailleuses, des carabines, 
des chars d’assaut. La capacité de 
production des usines qui fabriquent 
ces armes sera donc encore accrue, 
et ce sera tant mieux pour la Grande- 
Bretagne et pour les Etats-Unis.”

Nouvelle liste 
des victimes 
du “Mergsree”

'Suite de la vagt t)
cargo. Les deux vaisseaux navi­
guaient sans lumières, précaution 
jugée nécessaire dans ces eaux dan­
gereuses. Dans leur bref rapport, les 

uartiers généraux de la marine ne 
onnent aucun détail de l’accidcnL 

On ne sait pas le nom du cargo, mais 
il fut révélé qu’il ramenait des sur­
vivants au Canada.

Le “Margarce” est le second des­
troyer que perd le Canada depuis le 
début do la guerre. On l’avait obte­
nu de Grande-Bretagne en rempla­
cement du “Fraser”, coulé dans les 
mêmes circonstances, au largo de 
Bordeaux.

Le Canada a perdu 2ir> officiers 
et marins depuis le commencement 
des hostilités. Aujourd’hui, on an­
nonçait que le pêcheur de mines 
"Bras d’Or”, devant revenir d’un 
voyage de Clark, Québec, à Sydney, 
Nouvelle-Ecosse, marquait du re­
tard. Ce navire a 30 hommes d’équi­
page.

---------------»--------------

>Six navires de guerre 
des E.-U. en 
mission secrète

(Suitt de ta vage
président Roosevelt, la semaine der­
nière, nu moment où les pourparlers 
du gouvernement Pétain avec les re­
présentants des puissances de l’axe se 
poursuivaient. Cette communication 
avait vraisemblablement trait aux 
possessions françaises du Nouveau- 
Monde qui ont été l’objet do pourpar­
lers diplomatiques franco-américains 
depuis quelques mois.

On croit ici que si l’Allemagne ma­
nifeste le désir d'obtenir le contrôle 
do ces possessions, les Etats-Unis les 
occuperont en coopération avec les 
autres républiques américaines.

Ls ministre grsc k 
Roms demands qu'on lui 
donne ses passeports

New-York, 30. (P.A.) — La 
radio do Rome m dit, ce soir, quo 
M. Politis, ministre do Grico on 
Italie, avait demandé sas passe­
ports au fouvornemont italien. 
Elle a ajouté: “Dans ces circons­
tances, le gouvernement italien 
suivra la coutume diplomatiquo 
habituelle et échangera les diplo­
mates grecs qui sont en Italie 
contre les diplomates italiens qui 
sont en Grèce.”

»»-> M. Howo active la 
livrsison dos avions

(Suite d» la page t)-----------------
pitalc américaine concernait en au­
cune façon les pourparlers dont il est 
rumeur pour l’achat psr la Grande- 
Bretagne des bombardiers à quatre 
moteurs de l’aviation américaine, ap­
pelés "forteresses volantes”.

»)-> Enquête sur lo fou 
dt Washington

(Suite de la page U
son, le secrétaire de la guerre, attri­
bue ce feu à un court-circuit ou à 
l’imprudence d’un fumeur.

L’incendie dura plus d’une heure; 
six alarmes furent sonnées. Tandis
?ue les pompiers combattaient les 

lammes, ils durent répondre à un 
autre appel, à l’école d’entrainement 
de rhôtel Lewis, où 15 personnes fu­
rent asphyxiées par les gaz. Dans 
les divers services du département de 
la guerre, le travail se noursuivit as­
sez normalement toute la journée.

Franz von Papon 
quitte la Turquie

(Suit de la page t) ----- -
se produit dans un temps où la pres­
se turque déclare: "Nous sommes de 
coeur avec la nation grecque. Il faut 
que nous fournissions à la Grèce 
toute l’aide que nous pouvons lui 
envoyer”.

Hier, la Turquie a célébré le 17e 
anniversaire de son régime républi­
cain. Elle l’a fait d’une façon tou­
te martiale. Un porte-parole officiel 
de son ministère de la défense a dé­
claré: “L’armée turque est excel­
lente. Elle n’a jamais été en meil­
leure condition qu’elle l’est présen­
tement pour défendre les frontières 
du pays”.

Le journal Yen! Sabeh avertit, ce 
soir, la Bulgarie que si elle entre 
dans la guerre avec l’Italie dans le 
but de réaliser l’ambition qu’elle a 
depuis longtemps d’avoir un corri­
dor, en Grèce, qui lui donnera accès 
à la mer Egée, elle se heurtera à 
l’armée turque”. Le même journal 
et Ulus, une feuille gouvernemen­
tale, dénoncent vigoureusement la 
nouvelle agression italienne et con­
seillent à la Grèce de lui résister hé­
roïquement.

Tous les services de chemins de 
fer sont interrompus, ce soir, en 
Turquie. Il est possible qu’il s’agisse 
là d’une mesure militaire.

La radio turque a dit, ce soir, que 
l’Italie avait vraisemblablement at­
taqué la Grèce, sans demander de 
secours à l’Allemagne, pour relever 
son prestige. Le speaker a ajouté 
quo les Italiens garderaient Saioni- 
que s’ils la capturaient, mais qu’ils 
donneraient l’est de la Thrace à la 
Bulgarie. De cette façon, ils proté­
geraient leur flanc nord avant de 
poursuivre leur avance vers le sud.

») >L« progrès do l'aviation 
a renforcé les E.-U.

(Suite de la page t)----------------
dro à un mélange de propagande, 
d’hystérie et de basse politique de 
partis. H y a quatre routes aériennes 
naturelles entre cet hémisphère et 
l’Europe. Ce sont: la route septentrio- 
nale qui passe au-dessus du Groën- 
land et de l’Islande, la route du grand 
cercle qui passe au-dessus de Terre- 
Neuve et de l’Irlande, la route méri­
dionale qui survole les Bermudes et 
les Açores, la route de l’Atlantique- 
Sud, entre l'Afrique et le Brésil. Une 
étude approfondie de ces routes dé­
montre que pour bombarder efficace­
ment les villes américaines, des avions 
européens devraient avoir des bases 
sur notre continent et ces bases l’en­
nemi ne peut les obtenir qu’en étant 
plus puissant que nous sur la mer. Il 
faudra donc que l’envahisseur débar­
que, par mer, uno armée en Améri­
que pour y établir des bases. C’est là 
uno nécessité que personne ne peut 
ignorer. Pourquoi alors toutes ces 
prétentions à l’effet que l’aviation a 
affaibli notre position ? Comme ques­
tion de fait, loin de nous affaiblir, 
l’aviation nous renforce, car l’ennemi 
qui s’approchera de nos côtes avec 
des navires sera bombardé par nos 
avions”.

Lindbergh a ensuite déclaré que 
l’entrée des Etats-Unis dans le con­
flit européen serait un désastre pour 
l’Europe aussi bien que pour les 
Etats-Unis. “Ce serait un désastre 
pour l’Europe, a-t-il ajouté, parce que 
je •suis convaincu que les nations de 
l’Europe seront incapables de régler 
leurs problèmes si nous nous ingérons 
dans leurs querelles. Ce sera un dé­
sastre pour les Etats-Unis parce que 
les Etats-Unis ne sont pas matérielle­
ment et moralement prêts à entrer 
dans ce conflit avec des chances de 
succès”.

Lindbergh a dit encore: “La politi­
que la plus sage que nous pouvons 
.suivre, c’est de préparer notre dé­
fense sur ce continent et sur les tics 
qui en commandent l’approche. C’est 
do poursuivre la politique d’indépen­
dance américaine que Washington a 
énoncée dans son dernier discours 
public, il y a plus do 150 ans. Notre 
danger de guerre existe non pas par­
ce que les nations d’Europe ont tenté 
de s'ingérer dans nos affaires mais 
parce que nous sommes intervenus 
dans les leurs. La seule raison qui 
nous oblige à parler d’une invasion 
possible de notre pays, la voici: pen­
dant que les autres peuples de la 
terre réarmaient nous avons laissé 
s’affaiblir nos propres forces mili­
taires; pendant le même temps, no­
tre gouvernement faisait de son 
mieux pour irriter contre nous les 
plus grandes puissances des autres 
continents.”

M. Ion Antonesco 
ira bientôt à Rome

Rome, 30 (P.A.) — La radio de 
Rome a dit,, ce soir, que le général 
Ion Antonesco, premier ministre de 
Roumanie, est attendu en Italie en­
tre les 10 et 20 novembre.

Willkie prévoit l’entrée 
en guerre des Etats-Unis

Baltimore, 30. (P.C.) — Wendell
L. Willkie a dit, ce soir, que, suivant 
“les oeuvres et les promesses” du 
président Roosevelt, les Etats-Unis 
“doivent s'attendre d’entrer on guer­
re en avril, 1941,” si le président est 
réélu.

Le candidat républicain à la pré­
sidence, adressait la parole à une fou­
le réunie & la caserne militaire, ajou­
ta dans son discours écrit que le sé­
nateur Carter Glass avait quitté son

Ottawa, 30. (P.C.) — Un arrêté 
ministériel publié dans une édition 
spéciale de la “Gazette du Canada”, ce 
soir, décrète que la Roumanie est 
maintenant sujette aux règlements 
concernant le commerce canadien avec 
l'ennemi.

L’arrêté dit qu’on a pris cette déci­
sion à la suite de rapports voulant que 
des forces ennemies aient occupé des

lit de malade, en 1932, pour affirmer 
au peuple que M. Roosevelt applique­
rait une saine politique monétaire.

Faisant ensuite allusion au discours 
prononcé cette semaine par l'ambassa­
deur des Etats-Unis en Angleterre,
M. Joseph P. Kennedy, où il disait 
que M. Roosevelt ne ferait pas en­
trer le pays dans la guerre, Willkie 
demanda:

“Croyez-vous Joe Kennedy comme 
vous avez cru Carter Glass?”

régions de ce pays, avec ou sans la 
complicité des autorités roumaines.

Comme on sait, les troupes alleman­
des sont en Roumanie depuie le 12 
octobre. L'arrêté ministériel ne men­
tionne pas le nom de l'Allemagne, tou­
tefois.

L'arrêté ajoute que cette décision 
est prise pour éviter que l’ennemi bé­
néficie des ressources de citoyens rou­
mains résidant au pays.

Visite de l’édifice 
deTUniversité
--------------------—e
Les membres de la 
Chambre s’y rendront 
en groupe, le 23 novembre

— . ■ ——-e
Les membres de la Chambre de com­

merce des jeunes de Montréal se ren­
dront en groupe visiter le nouvel édi­
fice de l’Université de Montréal, le 
samedi après-midi. 23 novembre.

Cette visite qui est faite à la suite 
de l’invitation récente de Me Arthur 
Vallée, président de la Commission 
d'administration de l’université, a 
pour but de mieux faire connaître aux 
jeunes le problème universitaire.

Toua ceux qui veulent s£ joindre au 
groupe de membres de la Chambre, 
peuvent le faire. Le comité de visites 
de la Chambre, qui est en charge de 
l’organisation avisera bientôt du point 
de départ et de l'heure exacte de la 
visite.

Débarqutmtnt dt
troupts anglaists data 
dta îlta grtcquaa. 
L'avanct italianna...

(Suite de la page i)------------------
dans les rues pour voir ces appareils, 
ne s’attendant pas du tout à être 
prise comme cible par eux. Il y eu 
110 morts à Patras et plus de 300 
blessés. 45 des morts étaient des en­
fants. Les blessés sont aussi presque 
tous des femmes et des enfants. Le* 
manoeuvres du port continuent, ce 
soir, de fouiller les ruines accumulées 
par les bombes italiennes pour en 
sortir des cadavres.

L'agence de presse affirme que les 
appareils italiens étaient marqués 
aux couleurs grecques et qu’ils sur­
volèrent la ville à une très basse alti­
tude, y jetant quelque 200 bombes.

"A la suite de ce raid qui n’a pas 
de précédent dans l’histoire parce 
qu’on n'a jamais rien vu draussi 
crue), la destruction a été tragique. 
Plusieurs maisons ont été complète­
ment rasées. On continue de recher­
cher les victimes. La chose la plus 
étonnante dans tout cela c’est que la 
population do Patras crut qu’il s’agis­
sait d'avions grecs et qu’elle s’assem­
bla dans les rues pour les acclamer. 
C'est à ce moment là que les Ita- 
diens commencèrent leur bombarde­
ment. L'opinion publique grecque 
soumet ce crime à l’appréciation de 
la conscience universelle”, ajoute 
l’agence d'Athènes.
Les Italiens avancent en Grèce

Athènes, 30. (P.A.) — Deux co­
lonnes juliennes, parties de deux 
points différents, ont commencé, au­
jourd’hui, d'avancer, à travers une 
région monUgneusc et très difficile, 
dans la direction de la ville indus­
trielle de lanina, située sur la côte 
de la mer Ionienne à 3 milles au sud 
de la frontière méridionale de l’Al­
banie. La résisUnce farouche des 
troupes grecques les a empêchés, ce­
pendant, de faire des progrès inté­
ressants.

Sous la protection d’un barrage 
d’artillerie, l’envahisseur a tenté une 
poussée en partant du nord-ouest Le 
terrain extrêmement défavorable à 
ses unités motorisés et les coups que 
lui portent les défenseurs l’a presque 
immédiatement arrête. Il a recommen­
cé, toutefois, d’aller de l'avant mail 
avec beaucoup de lenteur.

Plus près do la côte, une autre ar­
mée fasciste a foncé dans la ligne 
Metaxas avec l’espoir d'atteindre une 
route en bon état oui conduit à lani­
na. Là aussi, les Italiens paraissent 
s’étre heurtés à des difficultés pres­
que insurmontables.

Les Grecs abandonnent quelques- 
unes de leurs positions avancée, près 
de la frontière, pour aller s’installer 
dans les principales fortifications de 
la ligne Metaxaa où ils espèrent pou­
voir arrêter le flot des troupes de 
l’agresseur. Tous leurs mouvements 
de recul se font dans un ordre par­
fait et selon des plans préparés de-

ftuis longtemps. Des observateurs mi- 
itaircs neutres assurent, ce soir, que 
l’ennemi est encore loin des forteresses 

principales de la ligne Metaxas. Ils 
se disent aussi convaincus que les 
Grecs pourront conserver ces forte­
resses, stratégiquement situées, aui 
commandent tous les cols que les lé­
gions fascistes devront traverser 
avant de pouvoir véritablement me­
nacer la Grèce.

L’aviation italienne, entretemps, 
est à peu près inactive. Elle n’a pas 
donné signe de vie hier. Elle a été 
absente aussi jusqu'à midi, aujour­
d’hui, du ciel hellénique.

(La radio de Rome a promis, au­
jourd’hui que l’Italie s’abstiendra de 
bombarder Athènes aussi longtemps 
que Rome sera elle-même épargnée

ftar les attaques aériennes. Elle a nié 
es rapports voulant que la capitale 

grecque ait déjà été attaquée du haut 
des airs.)

On dit, ce soir, dans la capitale du 
roi Georges II que 500 soldats ita­
liens ont été tués récemment, lorsque 
la flotte anglaise est allée bombar­
der l’ile italienne de Scarpentos, si­
tuée au sud-ouest de l’ile de Rhodes 
et au nord-est de l’ile de Crète. L'en­
nemi fut surpris. Les soldats dor­
maient dans leurs barraquements qui 
furent touchés par des obus anglais. 
200 d’entre eux seulement auraient 
pu se sauver.

(Il est possible que cette attaque 
contre l’ile Scarpentos soit celle que 
la flotte anglaise a livrée à certaines 
lies du Dodécanèse au début du mois 
de septembre.)

La Grèce continue, entretemps, sa 
mobilisation générale dans une at­
mosphère de détermination et d’en­
thousiasme. Les réservistes se présen­
tent en foules joyeuses aux bureaux 
de l’armée. Un bataillon spécial est 
formé. Il sera connu comme le “ba­
taillon des volontaires de la mort”. 
Ses membres sont recrutés à Athènes 
même parmi les hommes qui sont in­
aptes au service militaire. Ces sol­
dats se chargeront do toutes les mis­
sions dont on ne revient pas.

Contrats au montant do 
$27,800,000 accordés par 
le ministère das munitions

Ottawa, 30. (P.C.) — Le mi­
nistère das munitions et des ap­
provisionnements • accordé dos 
contrats d* guerre au montant 
de $27,800,000 au cours do la 
semaine dernière, soit un con­
trat de $10,000 par 58 secondes 
de la journée de travail. C’est ce 
qu'on a dit, aujourd'hui, au mi­
nistère.

W>-y Pétain dit que le 
France a gardé 
ta souveraineté

(SuiU d» ta page l) —
est constitué par son acceptation du 
principe de la collaboration franco- 
allemande. “La façon dont nous col­
laborerons avec le Reich”, a-t-il ajou­
té, sera étudiée plus tard.”

Des bénéfices que la France tirera 
de son rapprochement avec l’axe, le 
maréchal a dit : "Dans un avenir pro­
chain, le poids des souffrances qui 
affligent la patrie pourra être allégé. 
Le sort de nos 2,000,000 de prison­
niers do guerre sera amélioré. Les 
frais de l’occupation allemande se­
ront moins élevés. La ligne du démar­
cation qui sépare la France libre de 
la France occupée sera moins rigide. 
Il nous sera plus facile d’administrer 
et de nourrir le pays.”

Pétain a encore déclaré qu’il avait 
accepté l’invitation que lui avait faite 
Hitler d’aller le rencontrer de sa pro­
pre volonté: "Cette politique est la 
mienne, a-t-il affirmé. Mes ministres 
ne sont responsables de ce qu’ils font 
qu’à moi. J’ai agi selon l’honneur et 
c’est pour maintenir l’unité de la 
France, cette unité vieille de 10 siè­
cles, dans le cadre de l’activité cons­
tructive du nouvel ordre européen, 
que je suis entré dans la voie de la 
collaboration. L’armistice qui permet 
à la France de survivre n’est pas une 
paix finale et la France reste contrô­
lée par un conquérant. Au moins no­
tre souveraineté continue d’exister. 
Cette souveraineté exige de nous que 
nous défendions notre sol, que nous 
fassions disparaitro les différends 
d’opinion qui nous divisent et tue 
nous réduisions les dissidences qui 
couvrent dans nos colonies.”
Testa de l’allocution de Pétain
j \*iCu'r’ — Voici le texte
de 1 allocution que le maréchal Pé­
tain a adressée, aujourd’hui, par le 
truchement de la radio, à la nation 
française:

"Français!
"Jeudi dernier, j’ai rencontré le 

chancelier du Reich.
, “Cette réunion a donné naissance 
a des espoirs et elle a provoqué cer­
tains malaises.

"Je vous dois quelques explications 
sur cette affaire.

"Une telle entrevue a été rendue 
possible, quatre mois après la défaite 
de nos armes, par la dignité qu’ont 
eue les Français durant leur heure 
d’épreuve, par l’immense effort de 
génération auquel ils sont prêts, par 
l’héroïsme de nos marins, par l’éner­
gie de nos chef coloniaux, par la 
loyauté de nos populations indigènes.

"La France revit. La première ren­
contre du conquérant et du vaincu 
est le premier pas que nous faisons 
dans la voie du redressement.

"J’ai répondu librement à l’invi­
tation du führer.

“Il ne m’a pas imposé de diktat. Il 
n a exercé aucune pression sur moi.

"Nous avons envisagé l’idée d’une 
collaboration entre nos deux pays. 
J’ai accepté cette idée en principe. 
Les moyens do collaborer seront étu­
diés plus tard.

"A tous ceux qui aujourd’hui at­
tendent le redressement do la Fran­
ce, je dois dire que ce redressement 
est d’abord notre tâche. Ce sont nos 
mains qui le feront.

"A ceux que des scrupules honora­
bles ont éloigmé de notre façon de 
penser, je dois dire que le premier 
devoir de chaque Français c’est 
d’avoir confiance.

"A ceux qui doutent, à ceux qui 
s’obstinent, je fais remarquer qu’en 
étant trop rigides les plus belles atti­
tudes de réserve et do fierté s’affai­
blissent.

"Celui qui a pris les destinées do 
la France dans ses mains a le devoir 
de créer les circonstances les plus 
favorables à la sauvegarde des inté­
rêts de la patrie.

“C’est dans l’honneur et pour 
maintenir l’unité française, cette uni­
té vieille de dix siècles, que, dans le 
cadre de l’activité constructive du 
nouvel ordre européen, j’entre, au­
jourd’hui, dans la voie do la colla­
boration.

“Ainsi, dans un avenir prochain, 
les souffrances de notre pays pour­
ront être alléguées, le sort de nos 
prisonniers amélioré, lo coût de l’oc­
cupation diminué. Ainsi, la ligne de 
démarcation qui coupe la France 
pourra être rendue moins rigide. 
Nous nnurrons aussi plus facilement 
administrer et nourrir le pays.

“Cette collaboration avec l'Allema­
gne et l'Italie doit être sincère. Elle 
doit exclure toute idée d’agression. 
Elle doit être basée sur un effort pa­
tient et confiant.

“De plus, l’armistice n’est pas la 
naix. La France est liée par de nom­
breuses obligations nu conquérant. 
Mais nu moins elle reste souveraine.

“Cette souveraineté nous imnoee 
le devoir de défendre notre sol. de 
faire disparaître les différends d’opi­
nion, de réduire les dissidences dans 
nos colonies.

“Cette politique est la mienne.
"Les ministres no sont responsa­

bles qu’à moi. Je serai seul jugé par 
rhi<«toirp.

"Jusqu’à présent je vous ni parlé 
poni"*p un «ère à soi enfn,itc. Au- 
jour’hui, je vous parle le langage 
d’un chef.

'/Suivcz-moi. Gardez votre fol en 
la Franco éternelle.”

M. Godbout reçoit do 
jtunti agricultours

Québec, 30, (Du correspondant 
parlementaire du Canada). — L’hon. 
Adélard Godbout, premier ministre 
de la province, a reçu aujourd’hui, à 
son bureau de l’hôtel du gouverne­
ment, une délégation de jeunes agri­
culteurs de son comté de l’Islet, ac­
compagnés de M. Henri Lacoursière, 
agronome-propagandiste des cercles 
de jeunes agriculteurs.

Lea délégués, au nombre de 48, 
venaient des paroisses de Ste-Loui- 
se, St-Roch des Aulnaics, St-Pam- 
phile, (comté de l’Islet), et St-Pa- 
côme de Kamouraska.

Le premier ministre a dit quelques 
mots aux visiteurs. Il leur a conseil­
lé de s’occuper de l’élevage du porc, 
qui est très important en ce moment, 
et a dit qu’il faisait de l’élevage lui- 
même sur sa ferme de Frelighsburg: 
“Je vous invite à venir visiter ma 
ferme, a dit l’hon. M. Godbout, et à 
me donner des conseils”.

M > Canada construirait 
dos avions américains

(Suite de la page t) —------------
Le seul commentaire officiel que 

l’on a obtenu jusqu’ici là-dessus est 
venu de l’honorable C. D. Howe alors 
ministre des munitions du Canada, 
lequel en avait parlé, en juin dernier, 
à la Chambre des Communes.

M. Howe avait dit que les machi­
nes-outils américaines et les métho­
des de production employées aux 
Etats-Unis étaient autant que possi­
ble utilisées au Canada pour la pro­
duction d’avions de types anglais. Il 
avait aussi indiqué en même temps 
que lo Canada s’intéresserait de plus 
en plus à la production de machines 
américaines.

Cette décision canadienne, si elle 
a été prise, est intéressante pour les 
Etats-Unis parce que les avionneries 
du Dominion deviendront en fait des 
filiales de vieilles avionneries améri­
caines et que la production de 
l’avionnerie du continent se trouvera 
standardisée.

On estime ici que l’avionnerie ca­
nadienne emploie 17,000 hommes et 
que d’ici 1941, elle produira 350 
avions de guerre par mois. Huit com­
pagnies canadienens ont des com­
mandes pour 3,800 avions d’une va­
leur de $125,000,000.

»> -> Un cargo Canadian, 
la St-Malo, coulé 
par l'annami

(Suifs de la page f S
vivants ont été débarqués en Angle­
terre. On remarque trois montréalais 
parmi les disparus.

L’ancien navire français était dans 
un port canadien à la capitulation de 
la France. Le gouvernement du Ca­
nada s’en saisit immédiatement, au 
mois d'août, et le mit en service dans 
la marine marchande canadienne.

Le gérant général de la marine 
marchande du gouvernement cana­
dien, M. R. B. Teakle. a annoncé, 
hier soir, à Montréal, les noms des 
seize survivants du cargo, ils sont en 
sûreté dans un port anglais.

Ce sont: G. A. Didier, de St-Jean,
N.-B.; G. Graham, d’Halifax; M. Go- 
tell, de Georgetown, Ile du Prince- 
Edouard; E. Balistra, de Fruisjuste, 
département du Var, France; V. Sed- 
gewick, de Lindsay, Ontario; L. Mc­
Donald, de Burgeo, Terre-Neuve; P. 
H. Dine, de St-Catharines, Ont; W. 
White, de St-Jean, N.-B.; F. Marsay, 
du Havre. France; J. Carr, de Traca- 
die, N.-E.; J. Ousterlet, de Salon Gi­
ronde, Bordeaux, France; J. Newton, 
de Little Bras d’Or, N.-E.; H. Young, 
de Little Bras d’Or. N.-E.; H. Pollie, 
de Kingston, Ont.; D. Lane, de Vic­
toria; J. Hazel, de Windsor, N.-E.

Halifax, 30. (P.C.) — On a révé­
lé, ce soir, les noms de dix-sept ma­
rins, parmi lesquels se trouvent au 
moins douze Canadiens, qui n'appa­
raissent pas sur les listes des survi­
vants. Il y a trois citoyens de Mont­
real, deux de Toronto, dont le capi­
taine Charles Finlay, cinq de la Nou­
velle-Ecosse, deux marins qui ont don­
né comme adresse: "Canada”, un de 
l’Ecosse, des Galles et de Terre-Neu­
ve. Deux marins n’avaient donné au­
cune adresse.
Trois de Montréal

Les marins de Montréal, qui sont 
disparus, sont l’ingénieur en chef du 
carge, J.-E. Lacroix; le chef-cuisinier, 
Louis Carroll; et le cuisinier en se­
cond, Philip Carroll. Ces deux der­
niers ont une soeur, Mlle Winnifrcd 
Carroll, qui demeure au No 6523, 
avenue Verdun, Verdun.

M. Louis Francotur 
au Club Canadien

M. Louis Francoeur, journaliste et 
commentateur des nouvelles de guerre 
a la radio, inaugurera, samedi soir 
prochain à sept heures, at Club Ca­
nadien, 438 est, rue Sherbrooke, la 
série des diners-causerios de la sai­
son.

M. Louis Francoeur a choisi com­
me thème de sa conférence: "Les 
journaux mentent-ils?” M. Hermas 
Perras, président du club, présentera 
le conférencier et M. Charles Robil- 
lard, ancien journaliste, U remercie­
ra.

Les règlements concernant le commerce 
avec l’ennemi s’appliquent à la Roumanie

Récit d’iiii 
soldat de 
la bataille
de France
------ ------------ •
Il n’y avait qu'un 
détachement de 300 
hommes pour
défendre Rouen

. — - —-#
New-York, 30 (P.A.) — M. Roi 

Gueiroard, officier d’un détachtim 
de chars d’assaut français durant 1 
campagne de France, est arrivé i 
New-York aujourd’hui. Etudiant à 
l'université Harvard, lorsque son gou- 
vcrneeient lui ordonna, en novembri 
1939, de revenir dans son pay* P*u> 
y prendre les armes, il venait de com­
pléter un cours à l'école miliUiro de 
Saumur, lorsque l'armée allemande 
enfonça le front belge. Voici le récit 
qu’il a fait:

“Officier en second da “Groupe 
France”, unité motorisée 4a recon­
naissance, j’atteignis le front, avec 
mon détachement, juste au moment 
où l’armée français# commençait, 
daws le plus grand désordre, en recu­
lade vers le sud. Avec mes hommes 
je livrai de nombreux combeta d'ar­
rière-garde. Pendant quatre jeun 
nous avons défendu des têtes do pont 
au nord de la Seine. Mon détache­
ment était tout ce qu'il J avait 4a 
l’armée française à Rouen, une ville 
de 200,000 habitante. Noua fûmes 
forcés de retraiter, lorsque de noe 
troupes de génie commencèrent, sans 
nous avertir, à détruire les ponte. Lee 
véhicules de mon groupe l'étaient dé­
jà engagés sur ces ponte, lorsque les 
explosions se produisirent. Mon pro­
pre char fut projeté à 80 pitda en 
l'air par l’une de cei explosions. C'est 
un miracle que j'en soie sorti vivant. 
Décimés et armés seulement de cara­
bines et de mitrailleuses légères, nous 
avons essayé, pendant une journée, 
de nous cacher dans lea buisaons qui 
bordaient une route sur laquelle 
s’avançaient d’interminables colonnes 
de chars d’assaut, de canons et de ca­
mions blindés ennemis. Les Allemands 
devaient savoir que nous étions tout 
près d’eux.

Il set impossible qu’ils no nous 
aient pas vue, maie lour diecipline 
était si parfaite, l’ordre «t la puissan­
ce de leur avance étaient tele que, sa­
chent que nous étions pris au piège 
et complètement cernés, ils noua igno­
rèrent complètement. En fin do comp­
te, notre bande ayant aperçu un trou 
dans la colonne ennemie e'y jeta. La 
majorité do mes camarades furent 
tués. Lorsque nous noue sommet re­
groupée plus tard noue noua sommes 
comptés. Nous n'étions plus que 70 
sur 250. Noue n'avions plus que 3 of­
ficiers sur 8. Avoir vu l'avance alle­
mande comme noua l'avons vue ce 
jour-là, accroupis dans les buissons; 
avoir vu les hommes et let machines 
du Reich déferler pendant des heu­
res, dans la pouaeière, sans une hal­
te, c’était se rendre compte, d’une fa­
çon saisissante, de la force de cette 
armée. Les soldats qui étaient dans 
les camions étaient rasée de frais. 
Leurs uniformes étaient immaculés. 
Ils étaient assis dans leurs véhicules, 
exactement comme s’ils avaient fait 
partie d’un défilé du temps de paix, 
qu’on aurait passé en revue. C’était 
si différent des convois de camions 
militaires français que nous avons vus 
plus tard. Dans ces convois, les con­
ducteurs de chaque voiture sem­
blaient libres d’aller où il leur plai­
sait.”

Démobilisé, Gueiroard rejoignit sa 
femme, née Estelle Leavitt de Bos­
ton, à Bordeaux. Elle avait fui Paris 
deux jours avant que les Allemands 
n’y entrent. Le gouvernement fran­
çais accorda à Gueiroard la permis­
sion de quitter le pays. Mais l’Espa­
gne, sur l’ordre des Allemands, lui 
interdit d'aller à Lisbonne. On crai­
gnait qu’il n'allàt se joindre aux trou­
pes libres du général de Gaulle. Il ee 
rendit donc à Alger, puis de là Lis­
bonne où sa femme l'attendait. Ha 
s'embarquèrent sur r“ExcaliburH 
pour New-York.

Le lieutenant Gueiroard va mainta* 
nant terminer ses étudea à l'unlveraité
Harvard.

Mttiagt d« HiHir 
à Mussolini

Berlin, S0, (P.A.) — Hitler, rea- 
tré aujourd’hui en Allemagne 4a 
Florence, Italie, a télégraphié à Mua- 
solini. Son message disait: "Grâce à 
la força de nos armée* et à la fat 
de nos peuples, personne no peut 
plus nous arracher la Tictelra”.
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Les Canadiens remportent une victoire facile sur les As de Québec
DEMERS COMPTE 
2 BUTS POUR 
LES HABITANTS

LE CAPITAINE DES 
CANADIENS

Les jeunes sont en 
vedette — Cardiner 
est rarement menacé
Québec, 30. (P.C.) — Conduit» par 

Wur» jeune* recrues. les Canadiens I 
de Montréal ont blanchi les As de | 
Québec, de la ligue Quebec Senior, 
S-0. ici ce soir dans une joute-exhi­
bition devant 5,000 amateurs.

Le* jeunes ont compté trois buts, 
dont deux par Tony Demer» et un 
autre par Ken Reardon, et ils sc ?ont 
attiré les applaudissements de .a fou­
le à plusieurs occasions pour leur ka- 1 
bileté et leur esprit combatif.

La première période a ete plutôt 
monotone et également partagée dans 
le jeu, mais Demers a soulevé l'en- j 
thousiasme des amateurs peu apres le 
début de la seconde en comptant ses 
deux buts, aidé chaque fois d’una pas­
se parfaite d'Elmer La ch. une autre 
recrue, qui était avec les Millers de 
Moose Jaw l'krver dernier.

Trois minutes plus tard, Red Gou­
pille a porté le score à 3-0, prenant 
une passe de Paul Haynes à la l.gze 
bleue pour aller déjouer le gardien ce 
buts des As.

Un bref combat de boxe entre Jack 
Adams .une autre recrue des Habi­
tants et Bobby Lee, de Québec a mar- 
qu le début de la troisième, mais a 
egalement prépare le* voies pour le 
quatrième but des Moctréala.s.

Les deux joueurs étaient à peine 
installes sur le banc des chronomé-

ke, qui a été choisi aujoun 
me capitaine des Canaiie:

As et déjouer Kenny McKinnon 
un lancer bas. dans le coin eu 1 

Adams et Lee étaient enco: 
"cachot” lorsque Joe Benoit a 
une passe parfaite à Reardon, 
compté le dernier point des sie:

Les Habitants ne se sont ra 
forcés mut:.ement, mais le gardi 
buts Bert Gardiner a été rare 
nsenacé et il a bloqué facileme: 
coups qui ont été dirigés sur si 
>c. reuaaiaaant son deuxième 
ehissage consécutif .Gar liner a blan­
chi les Aigles de New-Haven 1-0, di­
manche à Saint-Hyacinthe.

Cette joute est la première de la 
saiaon pour les As, qui son: à Ter traî­
nement depuis a peine une semaine. 
Les As auront 10 nouveaux joueurs 
dans leur alignement cette saison.
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Le Hockey
Hier soir
LIGUE AMERICAIINE

Providence 2, New-Haven 1 
Springfield 4. Philadelphie 0 
Cleveland ê, Hershey 4.

EXHIBITION 
Canadiens 5, Québec 0.

Le classement

r des 
B.a- 

com-
Section eat

J. G. P. N. P. C. Pts
reçu 

sr se
Springfield 1 1 0 0 4 0 2
Prov-.dence 1 1 0 0 2 1 2

s des New-Haven 1 0 1 0 1 2 Ô
avec Philadelphie 1 0 1 0 0 4 0

-’.et. i 
e au

Section ou«»t
J. G. P. N. P. C- Pts

fait1' Cleveland 1 1 0 0 8 4 2
?u: a Pittsburgh 0 0 0 0 0 0 0
5. Indianapolis 0 0 0 0 0 0 0
i Buffalo 0 0 0 0 0 0 0
îr. de ; Hershey 1 0 1 0 4 s 0
ment 
:: les 
>*■

Ce soir
LIGUE AMERICAINE

t *» 
t II

MAX BtNTLEY PROMET 
MAX BENTLEY PERMET 
NEW-HAVEN PAR 2-1

New-Haven. 30. <P.A. > — Max 
Bentley, une recrue de- Back Hawks 
de Chicago qui en était a sa premiere 
joute comme professionnel, a compté 
un but a 12 secondes de la fin do la 
troisième pénode ce et il a donné une 
victoire 2-1 aux Reds de Providence 
«nr les Aigles de New-Haven, a la 
première joute de la sa.son dans a 
ligue Américaine. Une foule de 3,500 
amateurs a a«i*té au match.

Le jeune centre a attrapé 
delle près de* buts de Prondi 
après une courte de toute la l 
de la patinoire, il a déjoué le 
de buta Phi! Stein grâce a u: 
en boulet de canon.

Babe Tan in a compté le 
but des Reis après 15 minute 
i la deuxième période, et le 
George Patter ton a égalé ! 
quatre minutes plus tard.
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Providence a Springfield.

SPRINGFIELD BAT 
LES RAMBLERS 4 0

Philadelphie. 30. <P.A.) — Les In- 
diens de Spr.ngfieid d'Eddie Shore 
en: ouvert leur saison dans la ligne 
Américaine, ce *oir. en blanchissant 

Rambler* de Philadelphie. 4-0, de­
vant une assistance de 4,000 person­
nes. Supérieurs du commencement à 
la fin. les Indiens ont enregistré deux 
buts dans la deuxième période et 
ceux autres dans la troisième. Fred 
Han: a compté trois des quatre pointa 

• di- Indiens, un dans la deuxième pé­
riode et les autres dans la troisième. 
Anggie Hershenratter a compté 1« 
premier but.
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L*ATTITUDE DE LA 
Q.A.H.A. A L'EGARD 
DE FORSEY ET BROWN

La Caaadiaa Amatenr Hockey 
Attocialioa a demandé onm dif­
férente* branche» de hockey dec 
province» du Canada de faire 
ceanaitre laar opinioa an tajal 
da Fortey et Browa qni tant te­
net retpoatahlet de t'être enga- 
gée via-à-vit dena clnht penr la 
prockaiae aaitoa. Fortey onrait 
tigaé nne eatente avec Balti­
more et il onrait ensuite tigaé 
nne carte avec Cornwall tandis 
qne Brown a signé pour Corn­
wall aprôt t’être engagé pour 
Hamilton. C’est par nn vote reçu 
par courrier que le C.A.H.A. ju­
gera lot denx joueur»; elle les 
accordera à Cornwall ou aux 
deux autres club» en question ou 
bien elle le» suspendre.

L’attitnde de U Q.A.H.A. dan» 
le cas de» deux joueur» ett «ont 
équivoque. Répondant au nom 
du président Norman Dawe, le 
secrétaire • trésorier, Alphonse 
Thérien, a fait parvenir, hier 
soir, le télégramme suivant à 
toutes les branches du Canada :

’’Relativement au vote de For- 
sey et Browa, la branche de 
Québec maintient qu’une carte 
de joueur est valide qu’aprèt la 
ratificatiou du transfert."

En d’autres termes .cela signi­
fie que la Q.A.H.A. ne re- 
coanait pas les eatente» que les 
joueur» eut pu signor ovoc lot 
clubs Hamilton et Baltimore et 
exprime par le fait même l’opi­
nion que Forsey et Brown de­
vraient recevoir la permission de 
jouer peur Cornwall.

.a ron- 
mee, et. Roméo
or.gjeu: . meilleurs s
gardien senior a 1

n ianter années, vit

premier
donnait le 

i son travail
e de jeu de loisirs ]
vétéran i te année.

!* score Séguin i

Bastien est engagé 
par les Maple Leafs

St-Cathartr.es, 30. (P.C.) — Le
gérant Conny Smythe des Maple 
Leafs de Toronto a annoncé aujour­
d’hui que “Bai" Bastien, le gardien 
de but* de Port-Colboree, un club de 
l’Ontario Hockey Association senior 
l’hiver dernier, a signé un contrat 
avec les Maples Leafs.

Bastien restera dans l'alignement 
pendant tout la saison, servant de 
substitut pour Turk Broda. Smythe a 
dit qu'il a préféré garder Bastien 
avec les Leafs plutôt que de l'envoyer 
à un club de la ligue Américaine, di­
sant que Baz acquerrait plus d’expé­
rience avec les Leafs, quoique Broda 
soint assuré de garder les buts régu 
lièreneent

En même temps, Smythe a annon­
cé que la vente de Murph Chamber­
lain aux Canadiens de Montréal avait 
été bâclée définitivement. Chamber­
lain avait été vendu aux Canadiens 
sous condition l’été dernier, et la ven­
te a été complétée lorsque les Habi­
tants ont décidé de garder Chamber- 
kain. Les conditions de la vente n’ont 
pas été révélées.

*—PrvrJ4*-.'» : î>f.lvT <X'jfi.rr.k'
n*t»i
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La Caaada sera demain ca qua 
la farta aajoard’bai No 

paspflloa dome paa voa ressources. 
Ackotos dos Certificat» d’épar- 
gM da guerre at sides à la vie- 
taira.

Roméo “PaHy” Séguin 
abandonne le hockey

“Patsy" Séguin, l’un des) 
gardiens de but* du hockey 
Montréal depuis quelques 
en; d’annoncer qu’il aban- 

hockey. Il a déclaré que 
1 ne lui donnait pas assez 
pour jouer au hockey, cet-

gue Québec Sénior, cette année. Il a 
annoncé a Arthur Therrien qu’il ne 
fallait pas compter fur hui.

Toujours brillant dan* le hockey 
senior, Séguin a failli tout juste de 
venir professionnel et piuiieurs ins­
tructeurs sont d’opinion qu’il «*t un 
gardien de buts du calibre majeur.

Séguin demeure à St-Laurent. Il 
a fait ses début* avec le M.A.A.A. 
junior après avoir quitté le Catho 
He High School, il y a plusieurs an 
nées. Pat*y a ensuite joué plusieur* 
a.sons avec les Royaux de la ligue 

Québec Sénior avant d’aller passer 
un hiver 'n Angleterre. Lorsqu’il est 
revenu d’Europe, Séguin est devenu 
le gardien de but* des Red Raiders 
de .Sherbrooke dans la ligue Provin 
cia.e. L’année suivante il est retour 
né aux Royaux et l’an dernier il était 
avec les Rapides de Lachine, un au­
tre club de la ligue Provinciale sé 
nior, qui a suspendu ses opérations 
pour cette année.

Au banqutf d« la 
ligua da baseball 
amateur de la Cité

Les rapporta de la quatorzième sa: 
son de la ligue de baseball Amateur 
Sénior de la Cité ont été présentés, 
hier aoir, a un banquet d* l’exécutif 
et des représentants des clubs a l’hô­
tel Queen’s.

On a discuté les projets d’élargir 
les cadres de la ligue, l’an prochain, 
mais la question a été laissée de côté 
pour être étudiée au meeting de la 
ligue du 12 novembre.

Il a été proposé de continuer à pré 
senter des parties du soir au Parc 
Atwater mais d’y ajouter des partie* 
du dimanche au stadium Notre-Dame 
où les narties de détails ont été jouées 
cette année. Ces projet* ont été favo­
rablement accueillis.

La ligue vient de connaître l’une 
des plus brillantes saisons de son his­
toire. Et il est entendu que la ligue 
ne ménagera aucun effort pour amé­
liorer la situation, l’an prochain.

Le banquet d’hier soir s’est déroulé 
sous la présidence de Don Macintyre, 
président du circuit. Etaient aussi 
présents: Louis Duchesneay (N.DG.) 
vice-president; Doug Howie, tréso­
rier; S. John Madott, secrétaire; Jack 
Cronin et Pat Mariarty, du St-Ann’s; 
Léo Guimond et Ottie Burt, des Ma-

Ele Leafs de Verdun; Henry M. Clar- 
e, N.D.G.; Jimmy Churchill et John­
ny Lapointe, du Columbus.
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Les Quilles
Ligut du R«st. Trudd
EPONGES
J^P. Baril .... .... 141 106 US- 3*5
H. G*rv»b ------ .... 103 104 *4- 273
O. V)Ur.*tiT« .... .... 103 MO 10»— 352
A. Giimn ........ .... 117 112 110— 234
A. GrrvtM ........... .... m 110 177- «21

Total .............. .... ut 673 544—1740
TIGRES
R. BoMVttr.......... .... 121 104 104— 354
M. CAU .............. .... 113 124 110— J «4
J. Ginni .......... .... m Ml 134— 44»
L. Trmbay......... .... 117 122 104— 312
G.TrwW ............ .... 1« MO 131- 414

Total .... 4M 415 413-1413
Tixrw S»*r.*r.t 3 partiel

UNE AXE ROME-BERLIN 
DANS LES SPORTS

Borlia, 30. (P.C.) — Les lea­
ders des sports en Allemagne et 
en Italie, Hans von Tschammer 
und Ostan et Rino Parent!, ont 
discuté â Berlin !a formation 
d’une axe Rome-Berlin qui diri­
gerait las sport», tous un "nou­
nou régime*’ dent l’athlétisme 
en Europe.

Des sources bien informées di­
sent quo les deux leader» ont 
déjà discuté lo site proboblo doe
"proobalM Joua Olympiques’’»

YVON ROBERT 
DEFAIT SHANKS 
EN3ROUNDS

Un écrasement général 
vaut la victoire à Robert. 
OToole triomphe
Yvon Robert, le champion lutteur 

du monde, a démontré hier soir qu’un 
lutteur peut avoir le dessus sur un 
boxeur la plupart du temps, si ce lut­
teur ne commet pas d’imprudences, 
lorsqu’il a défait Oliver Shanks, un 
boxeur poids-lourd local bien connu, 
en trois rounds d’un match qui de­
vait en durer 10.

Robert a encaissé un minimum de 
coups avant de river lo« épaules de 
son adversaire au matelas grâce à un 
écrasement général, après une minu­
te, 34 secondes, au troisième engage­
ment.

Shanks a tenté dès le début du 
match de porter un coup décisif, mais 
Robert l’a évité prestement, et c’est 
plutôt le boxeur qui a été sur la dé­
fensive pendant tout le temps qu’a 
duré le match.

Robert, cherchant & attraper les 
jambes de son rival pour le faire tom­
ber au plancher, a attaqué dès le dé­
but des hostilités, mais Shanks s’est 
tenu constamment près des câbles, 
qui lui ont permis de se tirer d’em­
barras plusieurs fois, lorsque Robe t 
a appliqué des prises de tête et des 
clefs de jambes. Shanks a bien réussi 
à toucher Robert avec quelques jabs 
à la figure, mais ces coups n’ont pas 
affecté Robert, qui a toutefois ri­
posté avec des coups d’avant-bras, 
chacun envoyant Shanks au plancher.

Robert a continué son offensive au 
deuxième round, évitant les coups de 
Shanks et appliquant assez souvent 
des prises dont Shanks n’a réussi à se 
tirer qu’en s’accrochant aux câbles. 
Shanks n’a cessé de reculer pendant 
cet engagement.

Au début du troisième round, Ro­
bert s’est montré moins prudent. Un 
crochet de droite au menton Ta en­
voyé au plancher, mais il s’est relevé 
aussitôt pour retomber à genoux lors­
qu’il a encaissé un autre coup de la 
droite.

Robert a été plus prudent après ce- 
le, et soudainement, il s’est lancé à 
l’assaut, soulevant Shanks dans ses 
bras il l’a projeté violemment sur le 
plancher. Yvon a répété ceci une cou­
ple de fois, après quoi il s’est laissé 
tomber sur son rival pour lui river 
les épaules au matelas et s’assurer la 
victoire.
O’Toel* bat Rudy Duaek

Tommy O’Toole, un jeune lutteur 
dont la popularité augmente de jour 
en jour ici, a remporté une autre vie 
toire sur Rudy Dusek, l’un des cink 
célèbre» frères, à la finale du pro­
gramme de lutte qui a précédé le 
match Robert-Shanks.

O’Toole a dû se rallier, après avoir 
concédé la première chute du match 
de deux de trois, et ce n’est qu’après 
que son rivai eut été disqualifié au 
deuxième engagement que Tommy a 
réussi à s’assurer un léger avantage.

Dusek, brutal comme c’est son ha­
bitude, n’a pas perdu de temps au 
début du match, criblant son adver­
saire de coups de pieds, de genoux et 
de poings, et finalement, un bras ren­
versé a placé O’Toole en fort mauvai­
se posture. Tommy s’est relevé pour 
tenter de se tirer d’embarras, mais un 
croc-en-jambes l’a fait retomber, et 
Dusek s’est jeté sur lui pour lui river 
les épaules au plancher.

Dusek a repris ses tactiques bru­
tales au deuxième engagement. L’ar­
bitre l’a averti à plusieurs reprises, 
mais sans résultat, et finalement, il 
a disqualifié Rudy, qui tentait de 
mettre O’Toole en pièces.

Ceci a égalé les chances du match, 
et O’Toole paraissait avovir repris un 
regain d’énergie lorsqu’il est revenu 
dans le ring pour l’engagement déci­
sif. Tommy a évité la plupart des 
coups de Dusek, et soudain,' il s’est 
lancé à l’attaque, terrassant son ri- 
vval au moyen de deux coups de bé­
lier, et il s’est ensuite assuré facile­
ment le chute décisive contre son ri­
val qui n’était pas revenu de son 
étonnement.

Lou Plummer a été disqualifié pour 
la deuxième fois de suite à la fin de 
son match contre Abe Yourist, dans 
un autre match. Plummer a démontré 
qu’il n’a rien perdu de sa brutalité, 
mais Yourist a tenu bon jusqu’à ce 
qu’il soit projeté hors du ring après 
environ 18 minutes de luttte. Le com­
bat aurait continué après quelque ré­
pit si Plummer n’était sauté hors du 
ring à son tour pour aller cribler You- 
rist de coups. L’arbitre a alors dis­
qualifié Plummer, accordant la vic­
toire à Yourist, qui a dû être trans­
porté dans sa chambre.

Maurice Robert a défait Jack Mil­
ler au deuxième match de la soirée, 
s’assurant la chute grâce à un écra­
sement général. Au premier combat, 
Frank Valois s'est servi d'une série 
de coups d’avant-bras et d'un écrase­
ment général pour terrasser Jack Ri­
ley. Voici 1«* sommaires:

Combat-mixte: Yvon Robert, 227, 
défait Oliver Shanks, 105, apres une 
minute, 34 secondes au 3ème round.

Tommy OToole, 220, défait Rudy 
Dusek, 230, deux chutes de trois (Du­
sek 14.15, O’Toole, par disqualifica­
tion 8.24, O’Toole 7.14).

Abe Yourist, 221, défait Uu Plum­
mer, 230, par disqualification, 18.01 
minutes. t , ,

Maurice Robert, 220, défait Jack 
Miller, 210. une chute, 11.04 minutes.

Frank Valois, 215, défait Jack Ri­
ley 211, une chute, 14.07.

AUCUN APPEL 
TELEPHONIQUE

Nos UctBura sont priés 
dt prtndrt nots qu'à 
l'svinir nous n# donne­
rons pas d'informations 
sportives au téléphona.

JOE MEDWICK ACCEPTE 
LES CONDITIONS DES 

DODGERS POUR 1941

JOE MEDWICK 
Brooklyn, 30. (P.A.) — Lot 
Dodfort de Brooklyn ont annon­
cé co scir que le voltigeur Joe 
Medwick, un gréviste chronique 
lorsqu’il était avec les Cardi­
naux de Saint-Louis, a déjà 
accepté les conditions du club 
pour 1941. Il on est arrivé à une 
entente avec le président Larry 
MacPhail pour un salaire quo 
l’on croit être de $20,000 la 
lendemain de la fin de la saison, 
a-t-il été révélé ce soir. Cette 
tomme est celle que Medwick 
n’a atteint qu’une seule fois avec 
St-Louis, en 1938, après qu'il 
eut gagné le Championnat des 
frappeurs de la ligue Nationale 
l’année précédente. Il a accepté 
$18,000 l’an dernier après une 
longue grève. Il n’a pas fourni 
avec les Dodgers sa performance 
la meilleure, et Medwick a décla­
ré à MacPhail à la fin da la sai­
son qu’il accepterait le salaire 
que le club jugerait bon de lui 
donner et qu’il se rapporterait au 
camp d’entrainement de bonne 
heure. MacPhail a offert un sa­
laire que l’on croit êtro da 
$20,000 et Medwick a accepté.

Summcrhill aide l«
Cltveland a battra 
Harshey par 8 à 4

Cleveland, 30. (P.A.) — Déclen­
chant une foudroyante offensive, les 
Baron* de Cleveland ont vaincu les 
Bear* de Hershey par 8-4 dans la 
partie d'ouverture de la saison de la 
ligue de hockey Américaine, ici ce 
soir. Bill Summcrhill, nouvel ailier- 
droit de Cleveland, a dirigé l’attaque 
des vainqueurs avec trois buts et une 
assistance, et Bill Mackenzie, capi­
taine du Cleveland a compté deux 
but*. Gordon Bruce et Harry Frost 
ont aussi compté chacun deux buts 
pour les Bears.

La partie est devenue rude dans 
les dernières minutes de jeu et trois 
hommes de* Bears purgeaient des 
punitions lorsque la partie s’est ter­
minée. Fred Robertson, défense des 
Barons et Howard Mackie, ont reçu 
des majeures pour s’être battu.

HERSHEY — But»: D*mor*: «Mf.nM-»: Do­
wn et Jenkir.»: centre: Pettlnxer : aile*: Krol 
et Fro«t. Sub*: Kirk. Kilrea, Mackie. McRea- 
vy. Reardon. Roubton. Bruce. Hamill.

CLEVELAND — But»: Robert»: défense»: 
RnherUon et Mackenzie: centre: Cunnincbam; 
ai.'M : Locking et DesileU. Subs: Jerwa. 
Adolph Cook. Deaeon, Aubuchon, Milford. 
Summcrhill. Aimur.dzon.

Arbitre.: McVeigh et Brophr.
Première période
1— Cleveland : Summcrhill (Cook.

Aubuchon) .....................  7.S2
2— Cleveland: Cunningham (Locking).. 12 47
3— Hernhcy: Bruc e< B-ardon. McReavy) 1* 20
4— Cleveland: Summcrhill (Cooki ... 1* 35
5— Cleveland: Aubuchon (Summcrhill.

Adolph) .............................................. 17.03
Punition: Adolph.

Deuxième période
K—Cleveland: Mackenzie ........................ 1 33
7—Henhcy: Bruce (McReavy) .............. 1 45
*—Cleveland : Milford (Deaeon) ..........  12 61
9—Cleveland: Summerill (Adolph.

Cook) . . .............. 16 15
10— Herahey: Krœt (Reardon. McReavy) 18.15 

Punition: Adolph.
Troliième période
11— Henhey: Fret (Pettinger, J.nkin.) 6 2*
12— Cleveland: Mackenzie....................... 1S.16

Punition.: Klire*. Aubuchon, Robertson.
Mackie, Roulaton, Krol.

DU SOIR AU LENDEMAIN
—i Par Paul PARIZEAU

Four avoir do bons aifcitros
L’épincuM question dea arbitre* géra à Tordre du jour, demain, lorsque 

les directeur* de la Québec Amateur Hockey Association ae réuniront à 
Thôtel Queen’s. Il y a longtemps déjà que le hockey amateur souffre du 
"mal des arbitre*" dana le province et Ton est enfin décidé à chercher le 
remède capable de Tenrayer définitivement. Chaque année, pour le» par­
tie» de fin de saison ou de championnat, la Quebec Amateur Hockey Asso­
ciation a été contrainte de recourir aux services d’arbitres ontariens P4rce 
qu'elle ne pouvait pas trouver che* nous dea hommes compétent*. Cette 
situation n’a pu sa raison d’être et il est temps qu’on pense à y remédier. 
La province d’Ontario noua dame le pion dans plusieurs domaines de l’athlé­
tisme mais rien ne nous empêche de l’égaler dan* celui-ci.

Avant de chercher à guérir un mal, il faut pourtant en connaître la 
cause. Chez les arbitres, elle est bien simple ; s’ils ne sont pas à la hauteur 
de leur tâche, cela est dû au manque de formation. Croire que le rôle d’ar- 
bitr est facile dan* le hockey, c’est une erreur grotesque. Serait-ce le 
eu, n’importe quel chômeur en quête d’un emploi et connaissant tant soit

Eeu les règlement* du hockey, n’aurait qu’à devenir arbitre. C’est mal- 
eureusement ce qui est arrivé trop souvent car le nombre de nos arbitres 
compétents peut se compter sur les doigt* de la main.

Voilà le bobo qu’il faut guérir et la Q.A.H.A. semble avoir trouvé le 
remède. Tel que proposé par de» dirigeants du hockey amateur, un con­
trôle sera exercé par l’association sur les arbitres. Le candidat au poste 
d’arbitre devra faire se* preuve* avant d’être accepté en compagnie senior. 
Comme le hockéyiste débutant, il commencera sa carrière dans la catégorie 
junior et s’il fait montre de talent et de compétence il obtiendra des grades. 
Ce système est logique et juste car avant d’être capitaine il faut être soldat. 
De cette façon le hockey amateur dans la province sera dote de bons arbitres 
et il ne sera plus nécessaire de faire appel à Toronto ou ailleurs même lors-

3u’il s’agira d’une partie importante et décisive. Il faut espérer que la 
[uebec Amateur Hockey Association ne teffdora pas à mettre ses projets à 
exécution. Depuis quelques années, cette organisation a beaucoup fait pour 

le développement et l’avancement du hockey dans toutes les parties de la 
province. Aujourd’hui elle a devoir de régler une fois pour toutes la

Suestion des arbitre* et par le fait même elle échappera à un grand nombre 
e soucis.

Deux candidats au posta da Vitt
Alva Bradley a causé tout un émoi à la récente assemblée des direc­

teurs des Indiens de Cleveland lorsqu’il a révélé que Vitt n’était plus gerant 
du club. Cette nouvelle a provoqué une fureur comparable seulement à 
celle que déclenchera la déclaration que fera le juge Landis, commissaire 
du baseball, au meeting conjoint des ligues majeures à Detroit, en décembre 
prochain. Landis annoncera ce jour-là que les Reds de Cincinnati sont 
champions du monde pour 1940.

La raison de la réunion des directeurs des Indiens était de nommer 
le successeur de Vitt Cela n’a pas été fait. Si le nouveau gAant a été 
élu son choix n’a du moins pas été annoncé. Il est cependant rumeur que 
les Indiens projettent d’engager Bucky Harris de Washington et s'ils ne 
peuvent l’obtenir l’emploi irait à Luke Sewell.

Il parait que ce sont les deux seuls candidats sérieux au poste de Vitt. 
Bradley est pour Harris, et son bras droit, Cy Slapnicka est pour Sewell. 
Advenant que les conditions de Bucky Harris ne soient pas acceptées par 
les directeurs, on croit que Sewell sera moins exigeant. Il parait que ce 
dernier a reçu l’assurance en août dernier, peut-etre par Slapnicka, qu’il 
serait le prochain gérant des Indiens.

Le président Bradley a approché Harris à la fin de la saison et lorsque 
sa proposition n'a pas été carrément rejetée il a décidé de tenter d’autres 
efforts pour obtenir les services du gérant de Washington. D’après les 
rumeurs, Harris exigerait un contrat de trois ans au salaire de $25,000 par 
année.

• • •
Le promoteur Mike Jacobs, tsar de la boxe aux Etats-Unis, vient d’éten­

dre son empire dans trois autres Etats : l'Illinois, le Michigan et ITndiana. 
Pour faire bonne impression dès le commencement de la campagne qu’il 
entend mener dans ces régions nouvelles ouvertes à son champ d’action, il 
présentera un combat de championnat dans une ville de ces Etats. D’après 
une entente qui vient d’être conclue, James Norris, jr., de Chicago, sera co­
promoteur avec Jacobs. Des séances pugilistiques seront présentées à Chi­
cago, Détroit et Indianapolis. C’est à Chicago que Joe Louis défendra vrai­
semblablement son titre cet hiver contre un adversaire qui n’a pas encore 
été choisi mais que Ton trouvera évidemment au nombre de ses victimes 
d’hier. Billy Conn semble le candidat qui a le plus de chance. A tout 
événement ce sera un combat de championnat et Mike espère que cela suffira 
à faire salle comble et grasses recettes.• • •

C’est à Miami que les Giants feront leur entrainement le printemps 
prochain. Le gérant Bill Terry a donné son approbation et la nouvelle offi­
cielle a été annoncée par le président Horace Stoneham. C'est à l’hôtel 
Coral Gables, sise à quatre milles de Miami, que les Giants établiront leurs 
quartiers généraux. En choisissant Miami, les Giants adoptent un nouveau 
site d’entrainement pour la sixième fois depuis neuf ans que Terry est leur 
gérant... C’est à Miami Beach par ailleurs que les Phillies retourneront n 
Tentrainement en 1941... Stoneham a aussi nié la rumeur voulant que 
Dick Barteli, Tarrêt-court des Tigers anciennement avec les Giants devienne 
gérant de Jersey City, Tan prochain. Le président des Giants a déclaré 
que Barteil n’était pas au nombre des quatre ou cinq candidats en vue 
pour ce poste... Il parait que Tony Cuccinello, joueur d’intérieur vétéran 
des Giants, a une grande chance de succéder à Bert Niehoff comme pilote 
des petits Giants.

GALLAGHER ET CONICK 
A GLACE BAY

Glace Bay, 30. (P.C.) — L’acqui­
sition de deux joueurs de TOntario, 
Vince Gallagher, une défense, et Ab 
Conick, un avant, a été annoncé ce 
soir par les Miners de Glace Bay, de 
la ligue du Cap Breton.

Gallagher, qui est né à Kenora, 
était avec le club Windsor dans la 
ligue Michigan-Ontario Thiver der­
nier, et il était avec les Maple Leafs 
de Verdun, dans la ligue Québec Se­
nior, il y a deux ans. Conick était 
avec Sudbury la saison dernière. Les 
deux joueurs ae sont rapportés au­
jourd'hui.

CHICAGO JOUERA A 
ST-PAUL DEMAIN SOIR

St-Paul, Minn., 30. (P.C.) — ] 
Black Hawks de Chicago, ont eu 
délai aujourd’hui. Le gérant P 
Thompson a interrompu les pratiqi 
de ses joueurs et a dit qu’il n’y ai 
pas d’autre exercice avant demi 
soir quand les Hawks rencontrer! 
le St-Paul, ici pour leur deuxiè 
partie d’exhibition d’une série 
trois. Les Black Hawks ont gagné 
partie d’ouverture à Hibbing, Min 
par 7-2. La troisième partie S( 
jouée ici dimanche soir.
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Birch Rod gagne le handicap Fort McHenry à la fermeture de Laurel
IL TRIOMPHE 
FACILEMENT DE 
PANORASCOPE
' Une douce vengeance du 
jockey Harry Richards

■ ■ — — 1 e
Laurel, 80. (P.A.) — Le jockey 

Hâtry* Richards, qui a été condamné 
a une amende de $100 pour mauvaise 
conduite de Birch Rod au commence­
ment du meeting de Laurel, n’a pas 
commis d’erreur aujourd'hui avec la 
même monture et il a conduit le che­
val de George D. Widener à la victoire 
avec, une avance de six longueurs sur 
son plus proche adversaire. Panoras- 
cope, appartenant à D. McDermid est 
arrivé deuxième, une demi-longueur en 
avant de War Beauty, vainqueur des 
stakes Selima de 1939 a cette piste.

La victoire de Birch Rod a été enre­
gistrée dans le handicap Fort McHen­
ry, principale course de la matinée de 
fermeture du meeting ici, et il a mon­
tré qu’il était grandement à son aise 
sur une piste détrempée. Son temps 
pour Je mille et u nseizième a été de 
1.46 4-5. Accouplé avec Rosetown 
dans les paris, Birch Rod a payé $3.70 
au mutuel.

Pari-double
A ROCKINGHAM—$46.40.
A LAUREL—$57.70.

!^->>Confér«iic« d«
Mgr Maurault aur 
la davoir dat jaunaa

/'Suite d» la pag» 18)
Parce qu’ils auront souffert pour 
elle, ils l’aimeront davantage.
. “Hélas! les choses humaines, mê­
me les meilleures, ont parfois leurs 
inconvénients, — je dirai plus, leurs 
dangers. La vie militaire, dans tous 
les pays, a entraîné bien des désor­
dres. C’est le devoir d’un éducateur, 
d’un recteur d’université catholique 
en particulier, de les dénoncer. Les 
«utorités le savent. Elles ont déjà 
pris des mesures pour que la dignité 
de vio et la bonne tenue régnent sous 
leurs ordres. Pour les aider, n’ont- 
ellcs pas l’aumônier du régiment?

“J’imagine que, parmi les milliers 
de jeunes chômeurs qui vont passer 
par nos casernes, beaucoup ont per­
du confiance dans les institutions oui 
les entourent. L’oisiveté est mauvaise 
.conseillère, surtout aidée d’une ins­
truction insuffisante. Un redresse­
ment s’impose dans les idées religieu­
ses et dans les idées sociales de cette 
jeunesse. Est-ce trop espérer que de 
compter sur un entraînement militai­
re chrétiennement organisé pour 
commencer ce redressement?

“Si nos soldats ont des devoirs en­
vers la société, la société a les siens 
à l’égard des soldats. Les autorités en 
sont imbues. Elles savent que leur 
mission n’est pas d’avilir le capital 
humain qu’on leur confie, mais de le 
développer le plus possible, de l’éle­
ver au-dessus de lui-même, de le ren­
dre capable d’initiative et d’héroïsme.

’ “L’avertissement douloureux de la 
France, l’exemple splendide de l’An­
gleterre suffiraient, s’il en était be­
soin, à convaincre nos jeunes de la 
gravité de l’heure, de la nécessité de 
leurs efforts présents,, de la fécondi­
té certaine do leurs sacrifices.

“Afin d’assurer la sécurité et la 
liberté do la patrie canadienne, afin 
d’aider à la victoire de l’Angleterre 
et à la libération de la France, notre 
jeunesse fera son devoir, tout son 
devoir, avec courage et générosité. 
Que le Dieu des armées la protège."

houdiita
préitn liront
un candidat

’ (Suite de la page 18)
Communes, dont M. Houde fut l’ad- 

’ versaire dans Saint-Henri aux élec­
tions complémentaires de 1938, a dé­
claré hier qu’il ne sera pas candidat 

f à la mairie. A son point de vue, main- 
.tenant que les membres du conseil no 
recevront plus d’indemnité, il no de- 

, vrait pas y avoir (Témoluments d’at­
tachés au poste de premier magistrat.

“En tous cas, disait-il hier à ses 
collègues, la mairie no m’intéresse au- 
cunement. Je n’ai pas l’ambition d’al­
ler à toutes les cérémonies, banquets, 
etc. Cela no m’intéresse nullement’’.

—Mais, cela paie $10,000 par an- 
née, do faire remarquer M. Armand 
Taillon.

—Bien, mettons quo cela soit pay­
ant. .. Il n’y a pas quo l’argent en 
ce monde. D’ailleurs, le maire ne de­
vrait pas avoir do salaire. Pas plus 
que les échovins n’en auront. Puisque 
les échevins n’en auront pas, il n’y a 
pas do ration pour que le maire en 
ait. 

Rotation Numérique
A MVEB DOWNS

Volet Ua chiffra» Im plut •Imlfleatlf» 
depuis SO Jour». Lta chiffre» d*n» la tro|. 
ilèm» colonn» Indiquant U nombr» d» fob 
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I*» chiffre» dîna I» damlèr» colonn» Ind • 
quant 1» nombre d» fol» qu» d'»utr*» cornbl- 
nsliona du mtm» nombre »» «ont rap4t*f».
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Ott. H 765 7 s
30 481 • W 517 • 4 11
29 044 » m S 7
2» 970 4 H S 590 1 4
37 044 « 4 7 711 ' s •
31 408 * 10 6 •15 « •
38 «13 s 7 4 074 8 T
14 «04 t 11 1 517 2 •
2S 131 1 1 1 904 a s
13 651 0 14 1 409 8 7
31 ISO 3 11 Hspt.
19 848 4 1 30 871 8 4
16 484 0 3 28 701 3 1
17 713 1 11 27 781 1 3
15 *46 I 1 21 021 1 4
14 133 0 7 33 471 4 7
1S au • 11 34 m 1 4

Nouvoau scandale du 
turf an California

Lo» Angeles, 30. (P.A.) • De»
accusation» secrètes ont été por­
tée» co soir contre sspt individus 
que l'on prétend mêlé» à une"com- 
bine’’ de course de cheveux qui 
aurait fraudé dee propriétaire» de 
chevaux, des bookmaker* et dee 
parieurs pour plu» d’un million do 
dollar», en arrangeant de» court»» 
sur de» piste» de Californie.

Choix pu Jcup
A EMPIRE CITY

1—Dollar Sien. Twlnluty». Goodanwar*
3—Rancho» Girl. Pomira. Bit Chanet
3— Frontier Mode.. Zero Hour. Sclann
4— Sky Arao, Oaal», Scotch Trap
7—Manlnthemoon, Grebe. Affirmation
5— No Sir. Maedn. On» Jeet
S—Indomitable. Smoky Snyder. Hlthomar 

A ROCKINGHAM
1— Premier Avril. Nutmeg La»». Corn.
2— Sentimentallit. Spanlih Dot. Light Birch 
S—Mill Rlrar. Evita. Two O Taro.
4— Ball O Fire. Soigne. Sun Arbour
5— Short Meaaure. Darkmelua. Axeleon
4— Jacklnthebox. Sun Glr|. hlakolo
7—Sneaky enry. Count Dean. Sur» MUe
5— Bright Mark. Strange Timee. B laaokerry 

A CHURCHILL DOWNS
1— Blue Harmony, You Alone. Brown Mom
2— Jim Llpecomb, Nanga Parbat. Pair of Die» 
2—Beth Bon. Yellov Maik. Ada W.
4— Delta Dan, Night Lady, Journaliat
5— Boba Way. Little Mom. Dloaeniion Sir 
t—Hllfalr, Fandan, Bar Play
7—Alapur. Dixla Girl. Chleharra

Les Inscrits

lockinghgm
PREMIERE COURSE — Bourac *800 à r*. 

clamer, novice». 2 an», fi 1-2 fur» : Nutmett 
La>» 105. Imadell K. 110. Feed Patch 113. 
Whatofit 113. Bay Farewell 105. Gertee Le» 
110, Premier Avril 111. Stlgxllh* 110. Moo 110. 
alter 113. Ohio'» Choice 105. Right A» Rain 
113. Cavu 111, Starboard Tack 116. Wlae Kitty 
J10.-Delicto. UP. Bit O' Green UP. Is Dutch 
116.

DEUXIEME COURSE — Bouree «800. à rd- 
clamer, 4 ana et plu», 1 mille 1-16: Chenault 
113.'Barbara A. 105.’ SpanUh Dot 111. Spring 
Away 103. Cudhogan 106. Scarlet O.. 103. Er­
nie Manier 111. Light Birch 108. Ballritrat- 
ford 106. All Agog 108, Rocky Margot 108. 
Khay 116, Derroche 111. Bmneta 108, Senti­
mentalist 108. Knights Sox 116.

TROISIEME COURSE — Bourse «800. no- 
vice*. 3 ans et plu», 6 furs: Mill River 116, 
aaona Pride 110. Eviva 107. Truck In 108. 
EquiUtion 105. Two O Two 110. Voladora 102. 
Heels 111, Green Ice 116. Dolinaa Duck 102.

QUATRIEME COURSE — Bourne 1100 à 
réclamer. 4 an» et plu». 6 fur»: High Finance 
US, Kance 108. Bail O Fire III. Sun Arbor 
103, Galatter 116. Patapsco 116. Safe Porte 
110, Celtic Legend 107. Night Chaae 110, Soi- 
gne 108, War Bridge 108.

CINQUIEME COURSE — Bouree «800. à 
réclamer, 3 ans. 6 fun: Ronnie Bane HS. 
Watertown 108. Gay Prank 112. Shasta Mollie 
109, Firing Pin 113. AxeUon 113. Pecks Bad 
Boy 108, Short Measure 117. Dynamic 117, 
Miehillinda 107. Dark Mflus 108.

SIXIEME COURSE - Bourea «800. à ré­
clamer. 3 ans et pine. 6 fur* : Connt Cotton 113. 
Jack In the Box 115. Mixwelt 115. Maretrung 
113, Wabeoo 113. Rocky Meadow 113. Sun Girl 
112, Adolf 115. Roy T. 110. Way Yonder 10. 
WhUkolo 113. F.Itonhoad 113.

SEPTIEME COURSE — Bourae «800 à ré­
clamer, 4 ans et plus, 1 mille 1-8 : Sneaky 
Henry 106, Sure Misa 107, Sun Breete 110. 
Count Dean 113. Cash O Boy 111, Llttl» Ban­
ner 107.

HUITIEME COURSE — Bouree *800. à 
réclamer. 4 ans et plus, 1 mille 1-16: Bright 
Mark 118. Don Byrd 118. Biuakerry 118. Jim 
Hlaie» 111, Pegs Courage 115, Keyman 118. 
Four Bagger 110. Strange Time» 110. Whiak

DUSKY FOX EST
VAINQUEUR A
EMPIRE CITY ---------- •

Il triomphe par 
deux longueurs sur 
un tracé boueux
Piste de course Empire City, N.-Y., 

30. (P.A.) — La température n’a 
pas été favorable pour la matinée 
d’aujourd’hui et le tracé était un mé­
lange de boue et d’eau, mais le fond 
est demeuré ferme comme l’attestent 
les temps rapides des différentes 
épreuves de la journée. La foule la 
moins nombreuse du meeting, 6,240 
personnes, a visité la piste.

Dusky Fox, appartenant à l’écurie 
Belair de William Woodward, a 
triomphé par deux longueurs dans le 
mille et un seizième de la bourse 
Opponent, une course pour trois ans. 
Payant des cotes de 5 pour 1, et 
piloté par le jockey Jimmy Stout, le 
fils de Gallant Fox a couru la dis­
tance en 1.46 3-5. Ce n’était que sa 
deuxième victoire en dix-sept départs, 
cette année. Red Dock, porte-cou­
leurs de Mme Payne Whitney, le fa­
vori, a conservé le deuxième argent, 
une longueur en avant de Ringie.

Les Résultats
Rockingham

PREMIERE COURSE — Cania 103, Sconta. 
12.80, 4.60, 2.80; Epical 111, Johnston, 2.80, 
2.20; Bright Sox 116, Krovits. 4.00. Temp* 
1.13 3-5 — Parrish Roach, Brime* Goldan. 
Gurkhe. Savant, Rlppier, Briarton. Hot Matai, 
Lina* Son, SpanUh Fly ont aussi couru 

DEUXIEME COURSE — Secret Chatter. F. 
Collin», 8.00, 5.20. 3.80; Wire Decision 111. 
Snyder. 8.60, 5.20; Sun Antioch 116. Gros». 
3.00. Temp» 1.14 2-5 — Good Omen, Sachem, 
limiting Home. Foggy Day. Penabud. Circus 
Night, Blais of Glory, Misa Dolly Kay out 
ausii couru. i

TROISIEME COURSE — Bright Spot 110. 
Rons, 310.20, 38.80. 11.60; Sun Klncaen 115. 
W’.ii Taylor, 3.00, 2.20; My Gracious 113. Mc­
Mullen, 3.20. Tempt 1.4» — Sir Windsor, Di­
nah De* mood. Dark ZenL Guyencourt, Toby 
Tyler, Berrypatch, Poet Office. Big Bully, Dis­
courra ont aurai couru.

QUATRIEME COURSE — Aster Lady US. 
Hileman, 30.60. 15.00. 7.00; Solar Topi 108, 
JedliiMki. 7.20. 5.00; White Front 111, Atkin­
son, 4.80. Temp» 1.49 2-5 — Ovando. Miaa 
Sangemon. Rex Air. More Sir, Jablnr, Elmer 
Head Matter ont aurai couru.

CINQUIEME COURSE — Circus Wings, 
McMullen, 13.40. 6.40, 4.20; Red Meadow 110 
Kenney, 8.20. 7.20; Erect 112, Bates, «.20. 
Tetnpv 1.13 — Toua ont couru.

SIXIEME COURSE — Pick Out 105, Mat- 
chek, 5.60, 2.80. 2.60: Leven Miss 115, Gross, 
3.20, 2.40; Butter 106. Atkinson, 4.00. Temps 
2.02 — Tout ont cornu.

SEPTIEME COURSE — Rad Raider 106. 
Meynell, 14.00. 6.80. 4.40; Stalagnlte 111, Tay­
lor. 3.60, 2.60 ; Mahlette 115. Collins. 1.00. 
Tempt 1.48 2-5 — Stidona. Dinamita, Saving 
Grace. Orphan Lara, Damica, Brown Marval, 
Woe Hag «mt aurai couru.

HUITIEME COURSE — Amercup 114, All- 
gaier, 49.40, 14.80, 7.40; French Trap 109, Jed. 
Intki. 3.80. 2.60; Old Maid 109, Sconta, 3.20. 
Temps 1.4Î 4-5 — Toua ont count.

Churchill Downs
PREMIERE COURSE — Octobre Onze 106 

King. 26.00, 9.80, 7.20; Sparkling Heel 101, 
McCombs, 6.20. 8.60; Lady Lyonore 110, Mont­
gomery. 8.00. Temp* 1.13 1-5 — Meadow Mo­
ney, olfappy Choice, Himulut, Kitche Manitou, 
oRolla Day, oPrincess Rhode, Nemiraa, Khay- 
gram. Silver B. ont auiai count.

Briar 118.

Empire City
PREMIERE COURSE — Bourre $1.209. à 
damer, 2 an*, novice*. 6 furs: Camaynam 
). Flank US. W'ell Allrighl 111. Dollar Sign 
I, Goodanwarm 111. Nonplus 111. Luckum 

Karnak 115. Twinkatys 108. Mint Liberty 
i, Artrnre 108. Alchemy 119, Sergeant Bob 
I, Norim 111, Queen’« Barge 108. Red Mars 
1, Peri-over 116, Lid HI. Magie Hill 111. 
DEUXIEME COURSE — Bourse «1.200. à 
darner, S ana. 6 fun: Rancho's Girt 108. 
miva 108, Off Shore 116. CuckooMan 116, 
r Chance 116, Wbbech 111.
TROISIEME COURSE — The Vacation, 
une «1,200. allouées. 2 an», 6 furs: aHeath- 
»n 116, Zero Hour 116. Machree 110. aWake 
I, hold* 116. Dark Imp 116. Selann 116. Up 
• Hill 116. Bettle Nux 110, Frontier Model 
>. Classic Beauty 116.

i—Entrée: B. F. Chriitmaa 
QUATRIEME COURSE - Bouree 11.500. 
ouéca. The William Tell. 2 an» et Plu». 6 
t: Scotch Trap 116. Great Albert 114. Sky 
go 108, Irish Echo 116. HI Gold 114. Piping 
ck 109, Oasis 101. Deimoi 114.
HNQUIEME COURSE — The Sun Pal Han- 
ap, bouree 12.500 ajouté»*. 3 an» et plue, 
use C, 1 •'i*lle 70 verge*: Straw Hat 107. 
a Jeat 122. Maeda 112. Dolly Val 116. My- 
cal King 104. No Sir 118. VoliUnt 115. Nap- 
r Tandy 117. Glno Rex 110.
SIXIEME COURSE — Bouree «1.200. à ré­
mer. 3 an* et plu». 1 mille 1-16; Smoky 
ydrr 111. Indomitable 111. 111-Kid 105. Re* 
rcuralon 112, Carvale 105, Ighomar HI. Mae- 
inre 103.
SEPTIEME COURSE — Bouree «1.200. à 
damer. 3 ana et plus. 1 mille 1-B: Llavln
5, Dlcly Step 117. Manlnthemoon 106. Greb* 
9, Neddie Lass 102. Affirmation HI, Kur- 
tan 114.

Churchill Downs
PREMIERE COURSE —■ 6 furlonK» 
uo Unrmony 104, Plaudaway 10», You 
onA-lid*. Lady Jean 113, Leila D. 113, 
Irlcy R. 108. Brown Mona H>8. Some 
lly 109, Fran 109. Cynthia Fair 106, 
id Now 111, Mina Frnken 108, Rosetta
6, Rescued 108.
v 103, Jlnt Llpecomb 114, Broomlan 
(! 1’lny Stylo ins, Mntherd Girl 100,eta 
rdluetaolnalirdlu nhrdlu etaolnnahdl 
DEUXIEME COURSE — 6 1-2 fur- 
iiKb: Ranger II 119. Stienell 116, Heo 
Later 111. Pair Of Dice 11», Old 

loothy 103, Jim Lips qomb 114, Uroo- 
an 116. Piny Stylo 106. Mothers Qlrl 
0, Nnnga Fnrlmt 109.
TROISIEME COURSE — 6 furlong»: 
lantlng 100. Little Jean 104, Maddlo 
» Yellow Mank 106, Mouaor 111, Im- 
rial Jayna 114, Bath Uon 109, Sunlo 
11 109, Hermlnn R. 10», Ada XV. 104. 
QUATRIEME COURSE — fl 1-J fur- 
ign: Journalist llo. Labvlow 110, Del- 
Dan 108, Golden Era 116, Ml»» Bon- 

» 107, Linger Awhile 110, Ok Mullen 
8, Night Lady tol.
CINQIHBME 'COURSE—1 mille; Lit- 
i Mom 1H>, Nleo 108. DlPsen«lon Sir 
Î, Humane 105, All True 107,* Shut 
•n 110, Bohn Way 107, llcdberry 112. 
SIXIEME COURSE — 1 1-C mille: 
ck Veltnlc 103, Swift Spot 108, Cruel, 
nna 103 CenselcHS 116, BrlglOr 108, 
ven Devlin 111 llilfalr 105, Margo O. 
3, Fondait 108, Tonkawa 10»,. Bar 
ay 118, Stingo 108, Jennie May 100, 
iclck Rama 113, Countess Lena 108, 
g Book 113.
SEPTIEME COURSE — 1 1-16 mille: 
mo Boy HO, Alspur 105, New Dlnco- 
ry 106, Chleharra 10Î, Van Fair 102, 
Ivor llorii 110, Lina Mac 10'-’. Dixie 
rl lo:*, Lady Brilliant 107. Greelnn Tl- 
p 105, Aorlallat 10j Hlllt Ma»k 105, 
tld Deck UO. Pavlnnnd 102, Sign Up 
3, Mynllc Man UO. Hollywood Aco 
0. Stop Scout 116; Sweet Foravkr j04,

©—1 if Id..
DEUXIEME COURSE — Absconder HO. 

Kaufman, 5.20. 4.00. 3.00; Margoid 109, King 
7.80, 4.60; Lady Ballet 107. Grill. 4.40. Temps
1.13 3-5 — Jean Lee, Cheer Star, ©Dust Off, 
©Galley Sweep, Kentucky Jane, My Day, Dola- 
wa, oMcrry Pete, Paddy ont ausii couru.

©-Field.
TROISIEME COURSE — Otto* Choke 102, 

King, 16.80, 7.80, 3.40; Bunton Manor 114, 
Pierson. 19.80, 7.00: Designer 115, Bodlou, 2.40 
Temp» 1.12 3-6 — Symphon, Pin Money Squaw 
Lady, Born Lucky, Sterlina, Wicked ont aussi 
couru.

QUATRIEME COURSE — Aon bare 112. 
Berger, 7.60, 4.00, 3.20; Ceepeetce 110, Bor. 
ton, 3.60. 2.80; Gounc^ lit, Pariro, 2.80. 
Temp» 1.41 4-6 — Tou» ont couru.

CINQUIEME COURSE — Moisson 164, Ma- 
Jor, 7.80, 8.60, 3.10; Royal Charm 114, Joaea
4.60, 3.60 ; Play Line 164. Rhode*. >.«0. Tamp*
1.16 1-5 — Tous ont couru.

SIXIEME COURSE — Visgoth 107. Kuaf- 
mn, 10.60, 6.20, 3.20; Forever Prince HS, Bo- 
diou, 8.00, 2.80; Alhalon 109, King. 2.40. 
Temps 1.26 — Toua ont couru.

SEPTIEME COURSE — May Dig 111. Pari- 
so, 11.60, 5.60, 3.80: Wauchula, 111, Snldar, 
9.40, 6.20; Bettyi Bob 107, Kaufman, S.00. 
Temps 1.48 — Toua ont couru.

Liiurtl
PREMIERE COURSE — Pirata 118. Wright 

7.00, 4.20, 3.40; Merry Bid 111. Bierman (.50. 
2.90; Bell* Damour 115, Stavenson 7.20. Temps
1.13 14. Sir Alfred. Marie Olympia, Mlslnfor- 
mer, Largomlnt, Driving Piwtr. Rough Going. 
Kanflu, Gay Boo. Lone Sentry ont aussi couru.

DEUXIEME COURSE — Pine Tag 143. Cle­
ment* 11.30 4.80. 3.40: Judge* Bld 14t. King
4.60, 3.20. Playdema 142, Walker 3.90. Temps
4.16 2-5. Suspect, Quaker Street. Danny Deevcr 
Scurry Along ont aussi couru.

TROISIEME COURSE — Curlo» Coin 118. 
Bierman 10.80. 6.20, 4.60: Don Orlan 118, 
Merrllt 12.20, 7.60; Light of Mom 118, Lynch 
4.80. Temps 1.13 2-5. «briquet. Boston Man. 
Hard Jcrter, San Stefana. Albiona Steady On 
ont nuiwi couru.

QUATRIEME COURSE — Allegro 113. Birr- 
mnn 10.50, 4.10, 2.90 ; aKinga Blue 109. Garner 
2.50. 2.20; Skin Deep 111. Mora 2.60. Temps
1.14 1-5. nFloat Away General Mowlce. Donna 
I-conn. Robespierre ont aussi couru.

n—Couples.
CINQUIEME COURSE — aBIreh Rod 113. 
Richard 3.70, 2.30, 2.10: Panornseope 107. 
Mearl* 3.00, 2.50; War Beauty 104, Merritt 
2.90. Tempe 1.46 4-8. Busy Mom, aRoaetown. 
Rough Pass ont aussi couru.

a—Couple».
SIXIEME COURSE — Tiny Trick 109. Siato 

12.90. 7.00, 4.40: Flying Duke 110. Knisley 
10.70, 5.00; Purcellvllle 116. Harrell 2.90. Temps 
1.49 24. Talent, Pcteaar, Quaroma. Dark 
Phnonn ont ni»*! couru.

SEPTIEME COURSE — Ml»* L. P. 110. 
McCreary 5.10. 8.00. 2.60: Barbed Retort 118. 
Siout 3.30, 3.00; Malann 113. E. Smith 3.80. 
Temp* 2.37 44. Mateo Bird Staël King, Gal­
lant Friar, Buttermilk ont aussi couru.

HUITIEME COURSE — Pennabtirg 113. 
Bierman 5.70. 4.10, 2.80; Voldear 111. Lynch 
10.80. 4.90; Flret Port 113. G. Smith 3.60. 
Temps 2.09. Officiale, Two Are» Anglo Saxon, 
Cora Kny, Woodbridge ont aussi couru.

Empirt City
PREMIEHB COURSE. — Etruncati. 

Ill, Meade, 8.60, 4.20. 3.10; Family Doc, 
116, Robert», 7.00, 4.80; Kuntar Run, 
116, Arcnro, 5.00. Temj»»: 1.09 2-6.
Hotien. Tex Hygro, Fiery Steel, Okab- 
hit, Shnun Q., Cleo Louise. Mattiaca. 
Kloak, Cheese Straw nut au»»l couru.

DEUXIEME COURSE — No F.ndlng. 
120. Wontrope, 6.40. 4.40, 3.00; Meadow 
Morn, MS, Robertson, 6.00. 3.10; Lova 
Mark, 106, Weber, 3.00. A«mpn; 1.49. 
iBnr Zurl, Chameleon. Even Up, War 
Js'olaa, Balavina, Balford, flllent Jim,

IL DEVIENT LUTTEUR

LOU BROUILLARD, jeun* Canadien-françaU de 29 «lis, qwi • canna 
ua» Weillnnle earriir» comme boxeur espere reconquérir comma lutlcur 
U popularité qui a été sienna dan» le Noble Art. Brouillard n liwé 
iob pecoaior combat do listto récemment * Worcester» Ma»»., et il 9 

triomphé do Ctsa Johnson.

La vente des 101 chevaux de Tmirie 
Kilmer rapporte la somme de $225,000

Ntw-Market. 8. (P.A.) — Walter-I Les 101 pur-san* vendu* de l’écu- 
P. ChryiJcr, Jr.f une fiimre compa- rie qui a fait du nom de Kilmer l’un 
rativement nouvelle dan» le turf •roé-l dea plus illustres dans les annales du 
ricain, a ajouté des pur-ean* rcmar-ilurf anurkain ont rapporté un total 
quabltt à ton étnrie récemment ac-:de $225,000, soit une moyenne ap- 
quists «n achetant aujourd’hui dix) proximativc de $2,331, chiffre plus 
chevaux au montant de I3A.300 à la élevé que d'ordinaire dans ce genre 
vente de l’écurie Court Manor de feu j de vente.
Willis Sharp Kilmer. i I-a plus forte somme a été payée

Quoiqac le jeune fil- du défunt; par David-N. Rust de Leesburg, pour 
manufacturier d'automobile» ait tîino, gros étalon gr.s, qui a été yen- 
acheté le plus grand nombre do bêtes | du au prix de $19,500. L’établisse- 
aux enchères d’aujourd'hui, les of-.ment Valdina Farms, opéré par E.-F. 
frei indiv.duelles les plu» élevées ont Woodward du Texas, a payé le plus 
été faite* par deux autre- acheteurs, haut prix pour une jument, soit $16,- 
dont la nombre s’élevait à plus dtj MO pour Sun Celerina, fille de Sun 
mille. I

Souvenirs de guerre 
de M. le commandant 
delaPassardière
— ■ ■■ —e

Il évoque les derniers 
jours de la France au 
Mount Stephen Club

■ ■ ■—e

La Chambre de commerce française 
au Canada a donné, csa jours pder- 
nieri, au Mount Stephen Club un dé­
jeuner-causerie sous la présidence de 
Montieur Alfred Tarut, • n r .i -'dent.

Monsieur Henri Coursier, consul cé- 
néral de France à Montréal, monsieur 
Raymond Treuil, attaché commercial 
auprès de la Légation de France au 
Canada et une cinquantaine de mem­
bres de la Chambre ainsi que quel­
ques Invitéa v assistaient.

L« conférencier était 1* comman­
dant de la Passardière. capitaine de 
corvette de la marine de guerre fran­
çaise.

Le commandant de la Pa««ardicre en 
une causerie très decunu -. i p raconta 
quelauee-una de ses souvenirs de In 
fin de la guerre et de son récent sé­
jour en Angleterre.

Le commandant de la Passardierc 
était attaché à la défense mobile du 
port du Havre. Avec l'amiral auquel 
il était attaché, il évacua le Havre au 
moment où les Allemands v entrèrent. 
Avec tout l’état-major il m* rendit suc­
cessivement à Cherbourg et à Brest, 
quittant ee dernier port au jour de 
l’entrée des troupes nazie» «ur cette 
pointe extrême du Finistère.

Le commandant de la Passardièrc 
rallli alors l’Angletem sur un con­
tre-torpilleur de In Marine française, 
en même temps que son rhefs et. tout 
l’Etnt-Maior auquel il «r-artenait.

Après un séiour de ouelnue» semai­
nes en Grande-Bretagne, le comman­
dant de la Passardière avant exprimé.

Iheaiiu», Jallua Caesar ont

Vf K COURBE. — Rock Ma-
8.60, 1.00, 2.40: Knlcker- 

lîieabo, 2.70. 2.<0; HIbIh'C 
j Dlckcy, 1.00. T'inp»: • 1.08 

Ia Zoetorn on» uu*»l «•ouru. 
EMB COURSE. — Uni lu 
Heabo. 11.20, 7.10. 5.80: üal- 
tout. H.40, 6.30; B»ck Hnmp- 
inbor.son, 7.70. Temps: 1.46 
Kya». Detroit II . Shrapnel. 
rnrumUion, Blueberry Flo 

nu r u.! * COURSE. _ Dusky Fox. 
i'J.OO. 4.8". 2.90; lied Dock, o 3.20, 2.30; UlttKle, 120, 
Temp»: 1.46 j-5. Colooaeum, 

ïVElIamsUmn ont nusel cou-

; COURSE. — Buriçho Trail. 
24 60. 15 30. 6.70; Trip Thru, 
t. 7 0.20, 3.40; Kuprctm* CHnti- 
trérteon, 3.50. Temp»: 1.47 4-5.
ir/COURSE. -- Scatterbrain. 
9 *70. 5.30, 4 10; l/mcly Road, 
a 16.90, 10.10; Brown Bomb, 
ng. lO.io. Turn»»: 2.4D 4-5. 

pisncinbler, Scotch Hltfh

ainsi qu’un grand nombre d'officiera 
it marins, le désir de rentrer en Fran­
ce. s’embarqua avec eux sur le Mck- 
nè*. On se souvient que ce paquebot 
fut torpillé au large des côtes anglai­
se*. Sauvé de ce naufrage, le com­
mandant de la Pasüardière séjourna 
de nouveau en Angleterre pendant un 
certain temps, dans différente» par­
ties du pays, à Liverpool et enfin à 
Londres.

Il admira partout la volonté de 
résistance des Britanniques et la qua­
lité si élevée de leur moxal.

Le commandant de la Passardière a 
quitté l’Angleterre pour le Canada 
dans le» tout derniers jours de sep­
tembre.

>-R«crui* attaché** 
à una unité da la 
non permanents

(Suite de la page 18) --------
ejt l’une des plus jeune» artistes du 
Métropolitain Opera de New-York, 
donnera un récital de chant devant 
les militaires du district, lora de son 
passage à Montréal, dans la semaine 
du 5 novembre.

Les officiers des services auxiliai­
res du district no 4 qui organisent 
cette soirée n’en ont pas encore fixé 
la date mais il est fort probable que 
cc sera le 6 novembre.
Nomination» do sous-liautonaots 
at do lieutenants

Le sous-lieutenant J.-A.-R, Letel- 
lier, fait partie du corps de réïerve 
des officiers des Fusiliers de Sher­
brooke, bataillon de la milice non 
permanente. 1æ sou-'-lieutenant de 
réserve L.-J. Lacertc du régiment des 
Voltigeurs do Québec devient offi­
cier dans une compagnie de prévôté.

Le lieutenant J.-J. Décaric des Fu­
siliers Mont-Royal a été nommé au 
centre d’entrainement du district no 
ô. Le lieutenant R. LaRocqua de­
vient l’un dea officiers de la compa­
gnie no 4 de la garde nationale, qui 
est la compagnie du district

Actuellement, les nominations de 
lieutenants et de sous-lieutenants 
«ont beaucoup plus nombreuses que 
celle» des officier» portant un grade 
supérieur, car tous ou presque tous 
les officiers ayant un grade supé­
rieur sont ca.«cs et le manque d’offi­
ciers sc fait de plus en plus sentir à 
mesure que notre effort militaire 
prend plu» d'ampleur.

Los autorités militaires sc voient 
dan» l’obligation de former de nou­
veaux officier» qui entrent tous don» 
l'armée avec le grade de sous-lieute- 
nnnt pour passer ensuite au grade 
de lieutenant.
La comte d’Athlona mambra 
de la Légion

Le comte d’Athlone, gouverneur 
général du Canada, qui a fait deux 
guerres, la guerre du Transvaal et 
la Grnndo Guerre, .s’est inacrit com­
me membre de la Légion canadienne.

Il n rempli une formule ordinaire, 
rt à l'item “position’’ il a écrit: gou­
verneur general du Canada,

L’ancien champion boxeur Lou Brouillard 
est en quête de renommée comme lutteur

L’ancien monarque des po 
du monde tente un retour 
pachyderme—Il gagne son

ids mi«moyen et moyen 
dans l’arène comme 
premier combat

New-York, 30. (P.A.) — Lou
Brouillard, un athlète bien connu un 
jeu partout, vient de tenter un re- 
our mais non pas dan» l’arène de 
joxe qu'il connaissait si bien, mais 
:omme lutteur.

Le Canadien français âgé de 29 
ms qui est né à St-Eugène, Oué., et 
i]ui demeure maintenant a Worces­
ter, Mas» . a terminé »a brillante car­
rière de boxeur U y a environ deux 
ans après plus de dix années d’acti­
vité.

Il a été brillant boxeur et il a paru 
en lumière en gagnant les champion­
nats mi-moyen rt moyen. Il a gagné 
le championnat mi-moyen en 1931 en 
triomphant de Jack Thompson dans 
un combat de 15 round» à Boston. 
Ensuite ii a rencontré Battling Joe 
Gan» avec lequel ii a fait match nul 
à Montréal dans un combat de 10 
round».

Au début de 1932 il a perdu le ti­
tre lorsque Jackie Fields l'a battu; 
dans un combat de 10 round» à Chi­
cago. La même année il a rencontré j 
et défait Jimmy McLarnin de Van­
couver. McLarnin est devenu plu» 
tard le monarque des mi-moyens.

Brouillard a finalement passé au 
rang de» poid» moyens et il a gagné ! 
le titre lorsqu’il a knockouté Ben Je- 
by en sept round» aux Polo Grounds 
à New-York. Il a détenu le titre du­
rant quelque trois mois et il a été 
vaincu ensuite par Vmce Dundee 
dans l'automne de 19.13.

Durant 1935, 1936 et 1917 il a 
combattu à Paris où il a perdu trois * 
combats aux main» de Marcel Thil, j 
les deux derniers sur de» “foui*”. Le 
dernier engagement Thil-Brouillard a 
causé de nombreuse» discussions dan* 
les milieux pugilixtiqurs. Thil a été 
déclaré vainqueur dan* le xixième 
round au milieu des huées de 12,000 
spectateur*.

Plus tard l’International boxini 
commission a »u»p»ndu Brouillard 
pour la vie. La N. B. A. aux htati- 
Unis a cependant refusé de reconnaî­
tre la »u»penxion.

Jusqu'ici, Brouillard n'a pa» ga­
gné une grande reputation comm* 
lutteur. Il a livré *on premier combal 
récemment en couchant Gua Johnsot 
de Minneapolis devant un foule di 
Worcester.

Joe Louis est prêt 
pour le service 
militaire aux E.-U.

Saint-Louis. 10. (P.A.) — Le
champion mondial Joe Louis, portant 
un pardessus d’une couleur resaem- j 
blant au khaki de* uniformes de sol­
dat*, a dit aujourd'hui qu'il est prêt 
h échanger ce pardessus pour un uni­
forme ou “pour ce qu’on voudra que 
je fasse pour aider les Etats-Unis."

Lorsqu'il est arrivé ici de Pitts­
burgh, Louis a appris qu’il avait tiré 
le numéro 2611 dan» la “loterie” de 
la conscription aux Etats-Uni». Son 
premier commentaire a été: “J’aime­
rais savoir quel est le numéro de Max 
Baer." Baer aéra l’un dea prochains 
adversaires du champion.

Lorsqu’on lui a demandé s'il pré­
férerait être instructeur de culture 
physique ou de boxe aux recrues de 
l’Armée, Louis a répondu: “Je ferai 
ce qu’on croira que je pourrai le i 
mieux faire. Je veux faire tout ce 
que je pourrai pour aider le pays."

Joe a dit qu’il n'y a pas de raison 
pour laquelle il chercherait à obte­
nir un exemption, et qu’il est prêt k 
faire son service aussitôt qu’il sera 
appelé.

Quant à ses projets pugilistiques, 
Louis a dit que son programme in­
clut un match contre Tommy Farr au 
moi» de décembre, “si Farr peut ve­
nir d’Angleterre à temps pour le 
combat, Lou Nova en février, Billy 
Conn en juin 1941, et Baer au mois 
de septembre prochain.

Louis fera un discours politique ce j 
soir à une assemblée en faveur de 
Wendell Willkic, le candidat répu- | 
blicain à la présidence. “Les discours 
«ont une rude besogne," dit le cham­
pion. _____
CASTÎLLOÜX SUBIRA 
UNE OPERATION

Dave Castilloux, le populaire 
boxeur montréalais, subira une opé- 

tion pour faire extraire ses amyg- 
des, aussitôt après son match con- 
e Paul Junior, à Portland cette sai- 
n. Dave devra rester au repos pour 
ivlron deux mois aprèa cette opéra- 
în. - •
Castilloux a eu des difficultés avec j 
s amygdales depuis quelque temps 

il a décidé de les faire enlever

les PARDESSUS

\

ORIGINAL
Si vous désires être vêtu 
d'una façon originale cet 
hiver, c'est un perdesiut 
Society Brand qu’il vous 
faut. Ces pardessus, taillé* 
dons des tissus de qvalité, 
•ont exécutés avec cette 
perfection qui • fait la 
célébrité de cette maison. 
Les prix sont modérés. 
Voyes ces pardessus eu* 
jourd'hui. On fait aussi 
eur mesure si vous le dé- 
lires.

Prit • «adoasar

$35 "
Fait »ur mesura

$40 at plu»

H. Prévaut
Limitée

406 est, rue Ste-Cetherine
(angle St*Denls)

Fameuses marques Seagram
SEAGRAM’S "V.O.” SEAGRAM'S ”83’ 

SEAGRAM'S "KING'S PLATE* 
SEAGRAM'S “EXTRA SPECIAL'* 

SEAGRAM’S ‘’OLD RYE”

NOUVEAUX BAS PRIX
peur Us 25 onces 
de $2.50 à $).25

Jaa. £. Seepam & Sont, Limited, WéteHeo, Ont., DùtilLucun deptut i8j?

r
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Bal annuel Le Kiwanis-St-Laurent reçoit sir Eugène et lady Fiset et sir Mathias et lady Tellier

Sir iMgiiM •» lady Fiat», tt air Matfciaa «f lady Talliar. m» été las hétaa d'hannaur du Kiwanls'lt-Laurant à mu déJaMMar aanrl Mar midi à l’Mtal RltS'CaHtan. San Kacallanca la liaMtanaRt gaavamaur da 
• «t la |uga aa chat da la Caar d*Agpal ant été, à catta accaaiaa, reçus mamkraa haaerairaa da duk. On raconnait. dans catta partia da la takla d'honnaur, da gancka à diaita: l'kanarakla

Fatanaada. ancian liaMtanant ganaarnaar da la pravinca, Lady Fiaat. M. Kdmond Mamalin, maira-suppléant da Mantréal, sir lagèna Fiaat, M. Napoléon Coartamancha, présidant da dak, air Matklaa 
Talliar. I honarabla F.-Fkilippa Brais, ‘laadar" da pasrvarnamant aa cansail législatif, lady Talliar, l'hanaraakla jaga R. A. T. Craanshidds at M. faaapk Baaakian, maira d’Oatramant.

(Photo CANADA).

Chronique ouvrière

arganisataar da kal 
da rAaaaciation das vétérans 

da pisrra da la polica da district da 
Montréal, gai sors Irau unradi soir s 
•a aaüs Baoaatsars. 525, nia Bonté* 
aanra, at nan é la saHa das Fasiliars 
Mont Rayai recuise poor des fins mi- 
litoiroa. Faar tous rcnsairnaments sup* 
ptésnantainaa, communiquer avec le 
MagMt C.-J. Diseur, trésorier de l'As- 
iKtefiMa

600 ouvriers du port 
prennent un vote de grève

Les ouvriers préposés à la manutention des 
marchandises sont mécontents de l’attitude des 
compagnies ferroviaires — Ces dernières 
voudraient diminuer les salaires

La disparition de 
six numéros crée 
des complications

Moscou prédit que 
la guerre de Grèce 
sera très longue
- ■■ ■■ a

Il reconnaît la supériorité 
de la flotte anglaise 
sur l'italienne

Les ouvriers préposé* à la manu-j Selon le rapport soumis aux mem- 
tention des marchandises au port de brc*. hier soir, les compagnies au 
Montréal pour le compte du Canadien rai.ent refusé de se soumettre aux dé­

cisions majoritaires du comité d arbi

Moscou. 30 (P A.) — L’Etoile 
Ronge, journal de l’armée soviétique, 
dit ce soir que la suprématie de la

National et du Pacifique Canadien 
I ont résolu, hier soir, de prendre un 
| vote de jmève générale, après avoir 
entendu un compte rendu détaillé de 

! la situation actuelle par leurs direc- 
I leurs. Ces ouvriers veulent ainsi ma­
nifester leur mécontentement contre 

|les compagnies ferroviaire* qui, non 
seulement ne voudraient pas donner 
aux employés la hausse de salaires re­
commandée par le Comité d’arbitra­
ge fédéral, mais désireraient au con­
traire diminuer les salaires actuels.

Plusieurs centaines de membres de 
la loge 94S de la Fraternité interna-

trage. qui recommandait une hausse 
de quatre sous l'heure, et elles au­
raient, dans une contre-proposition 
au comité, demandé une diminution 
de salaires de trois sous de l’heure.

D'après les demandes des compa­
gnies. les salaires actuels de 53 sous 
de l’heure pour les camionneurs, et 
de 63 sous pour les “checkers” se­
raient diminués à 50 et 60 sous de 
l'heure, au lieu d’étre augmentés à 
57 et 67 sous.

Le comité d’arbitrage composé de 
MM. L. Cohen, représentant des em­
ployés, et de F. Collins, représentant

’Allemagne
première*^maîtrise^e^’al^dan* lî Les principaux directeurs des employés
ciel anglais, observe encore: “La si-in. *.'*1 ■ «•
tuât:on ce la Grèce dans l’est de la 60S rOStCS SOflt rCGlUS DM dCClamatlOn
Méditerranée où la flotte anglaise est r
maîtresse lu: assure . appui de ses al- La majorité des directeurs de l’As-1 sorter : Gérald Desmarais, secrétaire 
liés britanniques, lesquels ont un sociatior. des employés des Postes de adjoint; Lucien Lavallée, administra-
grand intérêt à conserver un champ Montréal eut été réélu par acclama- 
de bataille auss.i avantageux que l'est tior., au cours de la mise en nomina­
le Grèce. L'Albanie n’ayant que trois tien qui eut lieu à l'assemblée gér.é- 
ou quatre grandes routes n’offre que cale des membres tenue demière- 
des possibilités Incitées comme base
du front italien. Elle rend difficile , Voici les noms dea directeurs réé- 
aux Italiens la concentration centre ’3* :
les Grecs de forces écrasantes. Avec Maurice Bouchard, président;
la recae de bombardiers britanniques Luc.:de_ Chèvrefils. 1er vice-prési-
en Grèce, les bases du sud-est de l'Ita­
lie vont se trouver exposer aux coups 
des Anglais. Dans de telles conditions, 
il ne faut pas s'attendre à une cam­
pagne rapide en Grèce”.

On a aussi révélé a Moscou que le 
gouvernement soviétique avait été in­
formé par le ministre grec des pro­
grès de la guerre en Grèce.

■dent: Hector Cormier, 2e vice-prési­
dent; Henri Bergeron, secrétaire-tré-

teur des asurances; Wilfrid Gaudet, 
Arthur Latour et Ven. Laberge, com­
missaires de. assurances; L. Lanoix 
et Charles L'Heureux, auditeurs.

Les directeurs de l’Association sont 
Mlles Hermine Dorion et Bella Désy, 
MM. Edgar P.ené de Cotret, Côme 
Guilbault, Orner Gravel. J.-B. Mé­
nard. Jos. Comtois, H. Vaillancourt, 
L. Bourgault, Laurent Brosseau, 
Charles Bellerose et Ed. Angrignon.

Procès cocasse en 
cour de Sherbrooke

Coupable d'avoir eu des 
marchandises dans une 
partie de sa maison

Le R. P. Villeneuve devient aumônier 
général de la J.O.C. et de la LO.C.

Pour faire suite à la nouvelle an- province de- Québec et elle a été ren- 
, nençant la nomination du R. P. Vie-1 due officielle hier.
I îor-Mar.e Villeneuve, o.m.i., comme La Ligue Ouvrière Catholique a été 
, aumônier général de la Jeunesse Ou-, lancée officiellement le 23 juillet 
vrière Catholique, nous apprenons' 1939, lors de la célébration conjointe 

t que le Révérend Père a aussi été des cent cinq mariagee jocistes. Ac- 
nomné aumônier général de la Ligue j tuellement, elle comprend treize fé- 
Ouvrière Catholique, mouvement spé- dérations organisées ou en voie d’or- 

j cial-sé d’action catkoliqua pour les ganisation dans les différents diocè- 
■ ouvriers adultes. ; ses de la province.

Cette nomination a été faite à la Cette nomination réjouit tous les 
I dernière réunion de l’épiscopat de lallocistes et leurs amis.

Sherbrooke, 30. (Du correspondant 
du Canada t — L. C. Parmmter, de 
North Derby, a été condamné, au-1 

jourd'hui. en cour du magistrat de1 
Sherbrooke, par le juge J.-H. Le may, j

Les ouvriers du vêtement pour hommes de 
Montréal remercient Ottawa et Québec

Le gérant des locaux montréalais i toute sa puissance la réélection du 
de ITnion internationale des ou-1 président Roosevelt, dit que les ou- 

a paver une amende de $50 tt des V7*ers du vêtement pour hommes, M. ' vriers de l’industrie, au Canada et 
frai-, pour avoir eu en sa pôsse'-ûon Max J. Sillins, a déclaré, hier après- aux Etats-Unis, disposent d’une sour
des marckindives achetées aux Etats- midi le gouvernement fédérai et “ ----------- —'-------  * ’
Ur « et sur lesquelles les droits de celui de la province de Québec ont, 
douane n’avaient pas été payés. ?ir lcurs *ctes, démontré qu’ils 

M. Parminter habite une' maison étaient les partisans résolus de bon- 
biti* ‘U’' la '-o-tie-f Une des mè^es r*6J conditions de traiail dans notre 
est au Canada. Paûtre * aux Etat* industrie. “Récemment, dit-il, le mi- 
Unü. Parminter fut trouvé en posses- niïtere du Trava:! provincial «’occupa 
«ion de papier-tenture et d'ustensiles activement d’aider à ce qu'un accord 
achetés aux Etats-Unis. Dè* le début écrit soit consenti par l’association

ce commune de puissance utilisable 
pour le bien commun. “Non seule­
ment nous échangeons des opinions, 
des croyances et des idéologies, mats 
nous montrons aussi un égal intérêt 
pour les affaires économiques et po­
litiques des deux nations, dit-il. Aux 
gouvernements qui ont prouvé leur 
sympathie envers les ouvriers, nous

du procè*. il fut établi eue la théière patronale, accord qui prévoit de donnons notre entier soutien 
te trouvait du côté américain à l’ar- bonnes conditions de travail et d’au- M. Sillins dit aussi que s’il était
rivée de la Gendarmerie royale qui a 
far. cette cause. Quand aux autre? 
Uîtennilei et au papier il *e trouvait 
du côté canadien.

Le magistrat déclaré qu'il devait 
trouver Parminter coupable a cause 
de la sévérité des lois de* douanes.

tre* avantages précieux.
Ce document qui donne aux ou­

vriers la sécurité du travail et du 
salaire est un acte d’amitié et d'in- 
partialité que notre union apprécie 

i hautement et dont elle se rappellera 
longtemps. De plus, la soi-disant “pe-

Mai* il exprima l’opinkr que la cause j .oi Wagner , quand e.ie devien
«’aurait jamais dû être ponte devant 
le* tri nu mur.

La cause avait été préparée par 
ragent C. Theriault, de i* Gendarme­
rie royale.

ny a vingt-cinq ans

necessaire de montrer l’étroite affi­
liation, une chose le prouverait sans 
conteste. Cette union a pris une at­
titude sans équivoque quant au fait 
d’appuyer l’Angleterre dans sa noble 
lutte contre le fascisme et le nazisme. 
Et son président, M. Sidney Hillman, 
a d’ailleurs été nommé membre de la 

dra effective, procurera encore de I Commission de défense américaine.
plu- grands avantages a la classe ou 
vrière. Elle assurera leur sécurité 
contre les empiétements d’employeurs 
partiaux. Une telle loi, qui sera l’oeu­
vre des autorités provinciales, est 
plus qu’un «impie geste amical en­
vers les ouvriers syndiqués. Aussi, ré­
pétons-nous en signe de gratitude: 
“Nous nous souviendrons de nos 
amis.”

M. Sillins, en disant que l’Union 
internationale du vêtement appuie de

“Nous sommes tous avec lui dans cet­
te guerre contre les tyrannies répu­
gnantes et brutales”, dit-il.

Le chef ouvrier ajoute que par la 
signature d’un contrat collectif, on 
s’attend à un effort accru des mem­
bres pour augmenter l’efficacité de 
l’effort de guerre total. “Nous con­
vertirons à notre cause ceux qui ne 
sont pas encore membres, afin de 
montrer un front uni devant l’agres­
seur”, dit-il.(Par la Presse Canadienne)

Le 31 octobre 1915 — Les Alle­
mands s’emparent de 1,200 verges A II j J
de tranchées françaises au r.ord-e*t Autres nouvelles du monde ouvrier
de Neuvule-St-Vaast, en Arto:i, ir.a:s| 
les Français contre-attaquent avec
un succès partiel Les alliés français: Réunion d’urgenco des pour un ouvrier de métier. Il est as­

suré qu’il les convaincra de s’enrôler 
dans le syndicat, afin de renforcir le 
groupe qui réussit toujours à amélio-

et anglais'de la Serbie occupent le*, opérateur» de machine» 
hauteurs dominant Strumnitza, pré* • Montreal
de la frontière bulgare. l L’Union r.at.onale des opérateurs .. . ,

de machines a vapeur tiendra une r^T •es conditions de travail. bureau
• • • I réunion d’urgence, demain toir, a 8 h., ÂfjUvr':? 10. h' du rnat,n

1er rr-em>rr toir. _ ij» aa Monument National, afin de pren-;fct r'e ^ a * h. du soir.
grande^ quantités de munition tel «ne décision au sujet de l’ordon-1 A..embl«e de. plâtrier, 
arsenaux tombent aux main» de i,€r.-1 r*ance t’0. 5 Ta Commission du ta- 
n»mi riant ' % revair* rit* Serbe, rit laire minimum. Le uct*:du Con-

La loterie de la 
conscription dure 
dix-sept heures et demie
Washington, 30. (P.C.) — Comme 

ils activent les préparatifs de l’ins­
tallation au camp du premier contin­
gent de 30,000 conscrits, les officiers 
préposés à la loterie de la conscription 
apprennent qu'un jeune homme de 
Détroit, détenteur du numéro 15S (le 
premier numéro tiré) a l’intention 
d’entamer une procédure parce qu’on 
a constaté, à la fin du tirage, qu’il 
manquait six numéros. M. Clarence 
A. Dykstra, chef du service, a expri­
mé l’opinion que la loterie, telle qu'or­
ganisée. est très équitable. “Après 
tout, fit remarquer M. Dykstra. c’était 
là une loterie, et même la position des 
six derniers numéros est due au ha­
sard”.

Le tirage dura 17 heures et 31 
minutes, et c’est à la fin du tirage 
que l’on s’aperçut qu’il manquait six 
numéros.

On croit que l’enrôlement volon­
taire aurait suffi pour le premier 
contingent de 30.000 hommes, mais 
pas pour lever le total des 800.000 
hommes qui doivent se trouver au 
camp vers la mi-juin 1941. C’est une 
moyenne d’un conscrit sur vingt ins 
crits.

La décoration des 
nouveaux lauréats 
du Mérite agricole

Hôtes distingués 
du club Kiwanis 
Saint-Laurent

Il a reçu sir Eugène et 
lady Fiset ainsi que sir 
Mathias et lady Tellier

Les gagnants seront 
désormais décorés l’année 
même du concours

nemi dan* la retraire des Serbes de . .. ..
Kraguivstz, a 59 milles de Belgrade. ! canadien du Travail, M. Norman 
Des troupe> anglo-française? se pré-'à- Dowd, sera present. Afin d accom- 

a a*I^e * a modfcf tous les TtïtTpjref., la réunion
U.kub, sur le chemin de fer Nish- tiendra simultanément dans deux 
Salonique. I grandes sallei.

•----------------- ! Réunion de» briqueteur.
FaibU récolte de d.. ..ir
tabac cette année

L’A-soc.atlon nationale des brique­
teur? et maçon» prie tous se? membres 
d’a» tliter a la réunion régulière qu’elle 

Ottawa, 30. (P C.) — En dépit des ! t endra ce soir, a 8 h. au No 1231 est, 
conditions favorablet a la récolte de rut Montignjr. Elle y invite en par- 
tabac jaune mu cour» d»-- deux der- ticaiier ceux qui ne travaillent pas, 
niers mois, la production canadienne car d* nombreux emplois sont a la 
cette mnnée sera la plu» faible de- disposition des membres. Il ne s’agit 
puis 1936, révèle-t-on au Bureau fé- qu* de s’enregistrer au bureau pour 
déral de la Statistique. que l'agent d'affaires. M. Horace La-

Une récolte totale de moin? de y^rdure. puisse s’en occuper.
50,000.000 de livres est prév’ie. corn-, m. Lsverdure prie également loua j d’affaires. M. Charles McKercher. se 
parée 4 107,700,000 libres obtenue* ll«i briqueteur* de venir discuter avec ra au bureau *amedi avant-midi, com- 
l’an dentier. lui de* avantage* du ayndicaliime me d’habitude.

rcmi.c au H noyembre
L’avsemblée que devait tenir demain 

soir l’Association des plâtriers et des 
finisseurs de ciment aura lieu ven­
dredi, le 8 novembre. La réunion est 
remise à plus tard a cause de la fête 
de la Toussaint. L’agent d’affaires. M. 
E. Lamoureux. prie tous les membre.? 
d'assister a cette réunion du 8, car 
des questions d’un intérêt particulier 
v seront discutées.
Avi» du local 249 
de. cordonnier»

Le local 219 de l’Union internatio­
nale des cordonniers donne avis à tous 
se? membres qu’il ne tiendra aucune 
réunion demain soir, a ses quartiers 
généraux. C’est la fête de la Tous­
saint. Mais on annonce que l’agent

Québec, 30. (Du correspondant 
parlementaire du Canada) — M. El- 
phège Marseille, B.S.A., directeur du 
service des jeunes agriculteurs, a in­
vité aujourd'hui le premier ministre 
de la province, l'hon. Adélard God- 
bout, ministre de l’agriculture, à pré­
sider la cérémonie de décoration des 
lauréats du Mérite agricole juvénile 
pour 1939 et 1940 qui aura lieu pro­
chainement. les noms des gagnants 
viennent à peine d’être rendus pu­
blics.

Le lauréat de 1939 est M. Laurier 
Bourque, de Val d’Espoir, en Gaspé- 
sie, qui sera décoré à son école d’agri­
culture.

Le lauréat de 1940 est M. Ciavère 
Vachon (fils d’Omer), de St-Stanis- 
las de Kotska, qui sera décoré à Ste- 
Martine.

On veut, cette année, que les lau­
réats du Mérite agricole des jeunes 
soient décorés la même année. Aupa­
ravant, ils ne recevaient leur décora­
tion qu’un an aptès le concours. 
L’épreuve finale a été tenue hier. Les 
juges étaient M. Marseille lui-même, 
a «on titre de directeur des jeunes 
agriculteurs, et M. Alexandre Rioux, 
chef de la section des cercles agrico­
le* et des sociétés d’agriculture.

Il y a actuellement, dans la pro­
vince, 200 cercles de jeunes qui grou­
pent environ 4.000 agriculteurs. Les 
lauréat? pour 1940 sont, après M. Va­
chon: MM. Emile Durocher, fils d’Ed­
mond. de Ste-Rose-de-Laval, qui est 
arrivé deuxième, et Gaétan Renaud, 
fils d’Osias, de Ste-Agathe-des-Monts, 
troisième.

Le maréchal Bishop est 
arrivé à Québec hier

Québec, 30. (Du correspondant du 
Canada.) — Le maréchal de l’air, 
W. A. Bishop, V.C., est arrivé à 
Québec en hydravion cet après-midi 
accompagné du lieutenant Paul-G. 
Rodier, A.D.C. Ils ont fait le voyage 
dOttawa à Québec en 1 heure et 40 
minutes.

L’hydravion a amerri à l’Anse-au- 
Foulon, ou le commandant d’esca­
drille Adélard Raymond, comman­
dant de l'école d’aviation de Québec, 
attendait le maréchal.

Dans l’après-midi, le maréchal 
Bishop a visité l’école d’aviation et 
passé en revue les 500 élèves qui y 
suivent les cours des officiers et pro­
fesseurs.

Le commandant Victor Doré, surin­
tendant de l’instruction publique, qui 
est conseiller pédagogique de l’école, 
assistait à la revue.

Demain midi, le maréchal de l’air 
Bishop sera l’invité des clubs cana­
diens do Québec, à un déjeuner que 
présideront M. Edmond Chassé, pré­
sident du Club Qanadien, et Mme 
Percy Flynn, épouse du commandant 
du Royal 22e Régiment, présidente 
du Cercle des Canadiennes.

L’hon. Adélard Godbout, premier 
ministre de la province, et Mme God­
bout sont au nombre des invités qui 
assisteront à ce déjeuner.

Un détachement de 50 étudiants- 
aviateurs sera présent.

Départ de deux navirei 
de la flotte américaine 
d’un port canadien

D'un port de l’est du Canada, 30. 
(P.C.) — Deux navires de la flotte 
américaine, le destroyer “Russell” et 
le navire “Dcnebola”, qui étaient 
dans les eaux canadiennes depuis neuf 
mois, ont quitté ce port, aujourd’hui.

Le “Russell”, navire-amiral du con- 
trc-arnira| F. L. Relchmut, comman­
dant de la flotte des destroyers amé­
ricain* de l’Atlantique, accompagnait 
le premier groupe de destroyers re­
mis à l’Angleterre. Il assista au trans­
fert des navires.

__ Le Kiwanis-St-Laurent a reçu Son 
Excellence le lieutenant-gouverneur 
de la province, sir Eugène Fiset et 
lady Fiset ainsi que sir Mathias et 
lady Tellier, hier midi, à l’hôtel Ritz- 
Carlton.

M. Napoléon Courtemanche, prési­
dent du club, leur a souhaité la bien­
venue au nom des membres. “C’est 
un honneur pour notre club, a-t-il dit, 
de recevoir, aujourd’hui, parmi nous, 
deux des personnalités les plus mar­
quantes de notre prorince. Sir Eu­
gène Fiset après un long stagge dans 
la politique est devenu le premier ci­
toyen du Québec. Quant à sir Ma­
thias Tellier, il occupe un des plus 
hauts postes dans la magistrature. 
Tous deux font honneur aux Cana­
diens français”.

L'honorable E.-L. Patenaude, an­
cien lieutenant-gouverneur de la pro­
vince, se chargea de présenter à sir 
Eugène et à sir Mathias, les boutons- 
insignes du club et les bottins de mem­
bres et de les recevoir membres ho­
noraires.

“Il me fait plaisir, a dit sir Eugène 
Fiset, de m’associer à votre oeuvre 
en devenant membre honoraire du 
Kiwanis. Je connais vos oeuvres et 
je sais le bien que vous faites dans 
le domaine de la charité. Je suis aussi 
heureux de prendre contact avec la 
population montréalaise que vous re­
présentez si bien”,

“Sir Mathias Tellier a de son côté 
déclaré qu’il avait vu le Kiwanis à 
l’oeuvre puisqu’il habite, l'été, à un 
mille à peine, d’une institution d’in­
firmes où la charité du club s'est ex­
ercée récemment. “Le mot Kiwanis, 
veut dire, je crois, nous construisons, 
a dit sir Mathias. Permettez-moi de 
le traduire par nous aidons, nous con­
solons et nous soulageons”.

Le notaire Georges-P. Laurin, a 
remercié le juge de la Cour d’appel 
qui avait été présenté par Me Fran­
cis Fauteux. Le juge J.-A. Robillard 
avait présenté sir Eugène Fiset et le 
docteur Hector Cypihot avait présen­
té l’honorable M. Patenaude.

M. Alex Bailey a présenté les hom­
mages du club à lady Fiset et à lady 
Tellier. Le publiciste du jour a été 
Me Emile Massicottc.

Après le déjeuner, sir Eugène et 
lady Fiset ont reçu les hommages des 
membres et de leur épouse.

Cours industriel 
établi par un 
groupenent libéral

Initiative sans précédent 
de l’Association libérale 
Laval-Mercier
Lundi soir dernier avait lieu à la 

salle municipale de Laval des Rapi­
des, gracieusement fournie pour cette 
occasion, par le maire. Dr Joseph Ger- 
vais, et sous la présidence de M. Ar­
thur Corbin, la réunion mensuelle de 
l’Association libérale Laval-Mercier.

Cette réunion eut un franc succès. 
MM. Arthur Corbin, le Dr Gervais. 
Benoit Laberge. I.C., Louis Morin pè­
re et d’autres adressèrent la parole 
devant une salle comble.

Quarante nouveaux membres furent 
admis.

Grâce à l’initiative de son secré­
taire, M. S. Messier, et du Dr Joseph 
Gervais, vice-président, l’Association 
(section de Laval des Rapides: aura, 
pour préparer ses hommes de demain, 
des cours industriels un soir Par se­
maine, durant tout l’hiver, es cours 
seront sous la direction de M. Benoit 
Laberge, ingénieur civil bien connu 
et collaborateur actif de l’Association, 
qui a gracieusement offert ses ser­
vices.

L’assemblée du mois de novembre 
aura lieu dans l’Est du comté, et celle 
du mois de décembre à St-Alphonse 
d'Youville.

Importance des 
états en bordure 
de l’Atlantique

Plus d’un quart de votes 
sont concentrés 
dans cette région

A la Société de 
zoologie de Québec

M. Georges Maheux 
réélu président—M. 
Claude Melançon, 
publiciste pour Montréal
Québec, 30. (Du correspondant 

parlementaire du Canada). — M. 
Georges Maheux, chef du service de 
l’entomologie de la province, a été 
réélu président de la Société de zoo­
logie de Québec, au cours de l'assem­
blée générale annuelle de la société 
qui a eu lieu dans la salle de la biblio­
thèque, au parc zoologique de Char- 
lesbourg, sous la présidence de M. 
Maheux lui-même. Sur proposition de 
M. Armand Viau, la plupart des offi­
ciers et des directeurs ont été réélus. 
Le bureau de direction de la société 
se compose actuellement comme suit : 
président, M. Georges Maheux; vice- 
président, le Dr J.-E. Laforcst; secré­
taire, le Dr Armand Brassard; secré­
taire-adjoint, M. Richard Bernard; 
trésorier, M. Jos-P. Roy; publiciste, 
M. Claude Melançon pour Montréal 
et M. Damase Potvin pour Québec. 
Les directeurs sont : MM. L.-A. Ri­
chard, sous-ministre de la chasse, des 
mines et de la pêche, Charles Fré­
mont, surintendant du département 
de la chasse ot de la pêche, M. Gérard 
Cootc, M. Sylvio Brassard, architec­
te, M. J.-A. Roy, M. Paul Rainville, 
les Dr Jean-Louis Tremblay, Vigcr 
Plamondon et Rosario Potvin, de Qué­
bec, les Drs Georges Préfontaine et 
L.-P. Dugal, de Montréal, M. Alfred 
Dobell, M. Philippe Bigué, de Trois- 
Rivières, et le notaire Léonidas Ba- 
chand, de Sherbrooke.

Dca pilotas ont reçu 
leurs ailet, hier, 
au camp Borden

Camp Borden, Ont, 30. (P.C.) — 
Un groupe d’aviateurs, formés en ver­
tu du plan impérial, ont reçu leurs 
ailes, aujourd’hui, au cours d’une cé­
rémonie tenue dans la salle de l’école 
à cause de la pluie. Le commodore 
de l’air G. E. Brookes remit les in­
signes aux diplômés.

New-York, 30. (P.A.) — A mesure 
que la date des élections approche, 
l’attention se concentre sur les qua­
tre Etats de l’Est: New-York, New- 
Jersey, Pennsylvanie et Massachu­
setts. Ces quatre Etats représentent 
à eux seuls 11G votes pour la prési­
dence. Si l’on ajoute les autres Etats 
du Nord qui bordent i’Atlantiquc, 
soit le Connecticut, le Delaware, le 
Maine, le New Hampshire, le Rhode 
Island et le Vermont, on arrive à un 
total de 143 votes, c'est-à-dire un peu 
plus du quart des 531 votes de tout 
le territoire des Etats-Unis. De tous 
ces Etats, c’est New-York qui est en 
tête de la liste, avec 47 votes.

On comprend que les deux partis 
consacrent une grande attention à 
leurs campagnes respectives le long 
du littoral de l’Atlantique. Des quar­
tiers généraux de chacun des partis 
parviennent des déclarations de con­
fiance dans le succès qui doit être 
remporté dans ce territoire. Le par­
ti républicain réclame les quatre 
grands Etats (The Big Four) pour 
M. Willkie. Le parti démocrate rap­
pelle que M. Roosevelt eut ces qua­
tre Etats pour lui, sauf le Pennsyl­
vanie, en 1932, cl tous les quatre en 
1936, avec un total de 2,313,671 vo­
tes.

Cette année, le vote dans ces Etats 
a une signification particulière. L’en­
jeu, dans le domaine international, 
avec la poursuite de la guerre en Eu­
rope, la politique extérieure des 
Etats-Unis et la défense nationale, 
met tous les Etats du littoral de 
l’Atlantique, et spécialement les qua­
tre principaux, au premier plan dans 
les élections. U faute ajouter aussi 
le facteur industriel, car on compte 
dans ce territoire, des centaines de 
milliers d'ouvriers. La decision que 
prendront les électeurs de cette ré­
gion des Etats-Unis, le jour des élec­
tions, pourra donc influencer considé­
rablement la politique des Etats-Unis.

Un mois de prison pour 
vente illégale de boisson

Sherbrooke, 30 (Du correspondant 
du Canada.) — Valmoro Rivard, de 
Stratford, a été condamné à un mois 
d’emprisonnement et au paiement de 
frais ou, à défaut, à trois mois addi­
tionnels pour vente illégale de bois­
son. Une dame Joseph Carrier, de 
Disraéli, a reçu la même sentence 
pour un délit identique.

Crango raséo par U fou
Magog, 30. (Du correspondant du 

Canada.) — Hier soir, un incendie 
d’origine mystérieuse a rasé une 
grange sur le chemin de Saintc-Ca- 
thcrinc, la propriété de M. Oliva La­
çasse. L'incendie fut découvert par 
le Dr Gabriel Lccontc qui donna 
l’alerte. Une seule vache fut sauvée.

Le chef de police, M. Télesphorc 
Lavoie, de Magog, fait enquête.

La canalisation du Saint-Laurent 
et la campagne présidentielle

Washington, 30. (P.C.) — Un su­
jet d’importance capitale dans les re­
lations canado-américaines — le pro­
jet de canalisation du St-Laurcnt — 
a été pour ainsi dire ignoré au cours 
de la campagne électorale. Un relevé 
soigné a démontré que M. Wendell 
Willkie, le candidat républicain, n’a 
pas exprimé son opinion une seule 
fois sur cette question. Il est Inté- 
raasant da remarquât que laa deux

partis ont tour à tour approuvé le 
projet et que la paternité peut en 
être créditée à M. Herbert Hoover 
avec le traité de 1932. Tandis que les 
républicains étaient autrefois les pro­
tagonistes les plus ardents du projet, 
ce sont les démocrates qui y ont con­
sacré récemment le plus d'attention. 
Le projet n’est donc pas une affaire 
d’élections, et le fait que les pourpar­
lers avec le Canada commencèrent 
an janvier aemble prouver ce point.

Chez les Anciens de 
Victoriaville-Arthabaskf

M. Armand Cloutier, député da Drum- 
mofid-Arthakaska i la Chamkre ém 
Communal, sera samedi soir l’un det 
kètes d’honneur du souper d’kuitrei 
da l'Association dot Anciens d’Artka» 
katka-Victoriaville, h l’hAtel Pennsyl* 
vania.

La R.A.F. est fort 
active en Lybie 
et en Erythrée
---------------------- a

Elle y a remporté de 
nombreux succès sans 
perdre un seul avion
Le Caire, Egypte, 30. (P.A.) — Le 

commandement britannique de l'air 
a publié mercredi soir le communiqué 
suivant:

“De nombreux raids et vols do rc- 
connaL*sance furent accomplis hier 
par la Royal Air Force au-dessus de 
la Libye. Des attaques furent faites 
contre Derna, Bomba, Tmimi, tîa- 
zala, El Gubba, Tobruk, El Adem, 
Menastir et Salum. A Derna, de for­
tes bombes explosives tombèrent tout 
près de narire dans le port, causant 
tout probablement des dégâts consi­
dérables. A Galaza, deux gros incen­
dies furent allumés, tandis qu’à To­
bruk les baraquement* navals furent 
toucheés et avariés.

“Des édifices furent démolis à El 
Gubba à la suite d’un fort bombarde­
ment et un grand incendie fut allumé 
sur le terrain d’atterrissage à Solum. 
Des bombes tombèrent au milieu d'a­
vion* ennemis sur le sol à Menastir.

“Ces attaques de grande envergu­
re furent accomplies par une tem­
pérature qui n’était pas idéale: une 
brume de terre et des tempêtes de 
sable empêchèrent un rivé détaillé 
des dégâts, lesquels toutefois doivent 
être considérables.

“Sur les autres fronts l’activité de 
l’aviation fut restreinte en général à 
des vols de reconnaissance. Un raid 
fut effectué contre Assab, Erythrée. 
Tous nos avions sont revenus de ces 
opérations".

Cérémonie commémorative 
des morts de l’Union 
Nationale française

La cérémonie commémorative des 
morts de l'Union Nationale Françai­
se aura lieu samedi prochain, 2 no­
vembre, à trois heures de l'après- 
midi.

On se réunira sur la concession de 
la Société au cimetière Notrc-Dame- 
de*-Nciges, lot 772, .«oction M.

Les sociétés françaises sont cor­
dialement invitées ù s’y faire repré­
senter par une délégation avec dra­
peau.

M. l’abbé A. Tessier 
à l’école St-Viateur

Les anciens des écoles supérieures 
Saint-Louis et Saint-Viateur sont in­
vités à une soirée artistique dans la 
salle de l’école, jeudi soir, 31 octo­
bre, à 8 h. 30 précises.

Ils auront l’avantage d’entendre 
le grand animateur de “La Mauricic” 
M. l’nbbé Albert Tessier, profe.«seur 
d’Histoirc a l’université Laval, dans 
une causerie intitulée: “Leçon d’éner­
gie nationale”, et M. François Bru­
net, artiste bien connu de la radio, 
dans un court répertoire de chanta 
canadiens. Entrée libre. (C.)

Les réunions
T ^ soir a 8 lirurcH 13 préclsrs. 

numéro <210, ruo Hordcuux, rtJn 
éçonotnlqUA d’hubltatlons tlr.ndra 
reunion d'etudo hobdomadaire. 1 
chois do famille sont Invites ft enti 
dre los possibilité, do la loi nation 
du loRcment do 1338. Projection, lui 
nouais dos cttés-jnrdins d'Europo. 1 
tréo gratuite.

* * •
Klwanls-Montréal. _ Dejeuner, i 

Jourd hui, ft 12 heure. 30, A The
Windsor. I.o colonel Gcorgo-W. Pi 
cock, secretaire do I'ArmCo du Kal 
.era le conférencier. Co dejeuner co 
cldo avec 1 assemblée annuelle du cl 

* * *
Engineering Institute. — Reunion, 

\ « heures 15, ft 2050, rue Mai 
field. I,n conférencier sera M. F’atil 
de Mars. Il a Intitule sa causer!
Observations on Frequency Modu 

Mon Ilrondcastlng''.

Vouloir mettre vos économie* 
en sécurité, c’est vouloir du 
même fait ta sécurité du pays.

Vvnte d’teoulrmvnt à dea pria set 
précédente — BOO Underwoods 

Loapne période do carentle
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itemlnston
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Terme» «u* portatif»)
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Expositions 
régionales de
renards agentes
—----------------------- •

Dix de ces expositions 
auront lieu dans le 
mois de novembre
De concert avec les autorités du 

ministère de l'agriculture, l’Associa­
tion des Eleveurs d’Animaux à Four* 
fure de la Province do Québec tien­
dra en faveur de ses membres durant 
le cours du mois de novembre 10 ex­
positions régionales de renards ar­
gentés. Celles-ci se tiendront aux en­
droits et aux dates suivantes :

Roberval, 5 ; Baie .St-Paul, 0 ; St- 
.Tean*Port-Joli, 7 ; St-Lazare, 8 ; Stc- 
Germaine, 9 ; St-Frédéric, 11 ; Comp­
ton, 12 ; St-Hyacinthe, 13 ; Gentilly, 
14 ; Ste-Stanislas, 15.

A chacun des endroits précité:, un 
montant de $100 sera distribué en 
prix aux exposants. Pour la première 
fois, cette année on jugera les sujets 
exposés de la meme manière que le 
font le» éleveurs norvégiens. C’est 
ce que vient de décider les Officiers 
de l’Association lors de leur dernière 
réunion et c’est le Dr H. Rajotte de 
Saint-Hyacinthe, autorité bien con­
nue en élevage, qui sera le juge de 
chacune de ces expositions.

On compte plus de 4,500 cultiva­
teurs qui s’intéressent à l’élevage du 
renard argenté et du vison dans la 
province et ces expositions sont pour 
chacun d’eux du plus haut intérêt 
éducationnel. Les éleveurs de renard 
argenté de notre région feront bien 
de préparer leurs animaux avec soin 
pour les présenter à l’exposition du 
district et bénéficier de ces instruc­
tives réunions.

Funérailles de 
M. René Boucher 
à Saint-Stanislas

Léger recul des 
prix du blé hier

Winnipeg, 30. (P.C.) — L’option 
d’octobre du blé à retraité de 1-8 de 
cent à 70 1-2 cent* le boisseau, au­
jourd’hui. Les options do décembre et 
de mai n’ont pas bougé de leurs prix 
minima. . .

A Buenos Aires, les prix affichaient 
des gains de 3-8 à 5-8 de cent à midi. 
A Chicago

Chicago, 30. (P.A.) — Les prix du 
maïs ont été liquidés, aujourd’hui. 
IL* ont clôturé en baisse de 1 1-8 à 
1 7-8 cent le boisseau.

Les prix du blé ont fluctué assez 
étroitement et ils ont clôturé en bais­
se de 5-8 de cent pu en gain de 1-8 
de cent le boisséaü.

Marché des grains
Par THOMSON A MrKINKON 
Kdlflea Banque Royale <t .
Winnipeg

Ftrm. ant. Ouv. Haut Bas Clôt
niéi
Mal . .... 7*1 751 75}
Octobre .... 70| 70| ' 701 70} 70}
Décembre ... 71| 711 71!
Avoines
Mal . . • .... 30 30fc sot 20} 29}
Octobre .... 33 33 331 32| 32}
Décembre ... 30| 30| 301 30} 30}
Orgei
Mal .... 40* to» 40} 391 40
Octobr»' . . 41 44 45} 43}
Déc« mbre ... 40| toi 411 40 40}
aelglei
Mal . . .... 47| 461 47 4*1 46}
Octobre 431 °*
Décembre ... 44| 45 45 44 44»
Ma t
Mat . . . .. 120f 1211 122} 120| 1201
Octobre . 117! 118 118 117» 117»
Décembre ... 116| 117! 117| 116| 116!
Chicago
niéi
Mal .. . 821 821 83 81} 12}
Juillet .. .... 78 77l 78| 77| 71}
Décembre ... 831 83| 861 83 83}
Maint
Mal .... 611 *11 «1! 59} 39}
Iidllet ... «Ü *l! «U 59} 59}
Décembre ... eoé 60| 60! 59 59}
% volnet
Mal .... 331 331 34 33» 34
Juillet . 31| 311 311 311 311
Décembre ... 34| 341 34| «4* 34|
Nclglei
Mai . . .... 47| 471 4.11 47» 47»
Juillet .... 49 4M 4*1 46} 48}
Décembre ... 44| 441 44| 43} 43}

Trois landaus de fleurs 
précédaient le long 
cortège funèbre
Les funérailles de M. René Bou­

cher, bcau-frèro de M. S. Godin, vice- 
présldent de la Montreal Light Heat 
and Power, ont eu lieu, hier matin, à 
îi heure?, en l'église St-Stanislas-de- 
Kosk-a située sur le boulevard St-Jo- 
seph.

I.e cortège funèbre s'c?t formé à 
l’angle de la rue Christophe-Colomb 
et du boulevard St-Joscph pour ?c 
rendre à l’église St-Staniflas. Trois 
landaux de fleurs précédaient le cor­
billard.

Parmi les personnes qui suivaient 
le corps, on remarquait: les soeurs du 
défunt, Eudora (Mme S. Godin), Ga- 
briello, (Mme L. Brosseau), Noëlla 
(Mme J.-E. Perreault), Georgette 
(Mme J.-W. Brault); son père, M. 
C.-C. Boucher, ex-tailleur de la ruo 
St-Denis: ses frères et ses belles- 
soeurs, M. et Mnm Edgar Boucher, 
M. et Mme Henri Boucher, M. et 
Mme Aurèln Boucher, M. et Mme 
Narcisse Boucher, et M. Fernand 
Boucher. Philippe, Lucien, Emile et 
«'ccile Godin de Ste-Anne-de-Bellc- 
vue, Mme B. Loisclle de Richelieu; 
M. W. Loiselle do Richelieu; Mme O. 
Carreau, de Mariovillc; M. Fernand 
Morisscttc; M. Sévère Godin; M. Jean 
Boucher; M. Claude Boucher, neveu; 
M. Emile Boucher, neveu; M. Hubert 
Godin, neveu; M. Lionel Brosseau, 
beau-frère; M. J.-E. Perreault; M. 
Eugène Roger, oncle; M. F. Séguin, 
M. P. Asselin; M. Edmond Robin; M. 
Ephrcm Daignault, oncle; M. Albert 
Bleau, oncle; M. Z.-J. Paradis, cou­
sin; M. James Dunn; capitaine Milnc; 
M. Max Couftois; M. Lucien Boutin; 
M. Alphonse Roger; M. Orner Roger; 
M. J.-A. Da.sylva; M. A. Boucher; M. 
V. Crochctièrc; M. Paul Goulet; M. 
Kmilfl Grothé; M. Girouard Labelle, 
C.R.; M. J.-D. Brouillettc; M. E. 
Alors; M. A. Savard; M. R. A. Car­
ter; M. A. F- Ritchie; M. Armand Pa­
rizeau; M. J.-E.-W. Bissonnette; M. 
Tancrèdc Payette; M. Louis Pistono; 
M. II. Cav'rnan; M. J.-B. DeSèvc; M. 
Georges Laigneault; M. A. Miller; 
M. R. Gravel; M. \V. Gilbert; M. J.* 
A. Gagné; M. G. Lussier; M. Emile 
Dansercau; M. W. Hornstein; M. A. 
l’oirier; M. Wilbrod Payette; M. L. 
Sicard; M. A. Bouthiliier; M. M. Mo- 
uieson; M. L. Doran; M. F. Foisy; M. 
Félix Laçasse; M. Napoléon Boutin; 
Donat Gauthier; M. Hector Thérrien; 
M. Ovila Boucher et M. C.-L. Brais.

M. René Boucher était malade de­
puis environ 1 1 ans. Il est décédé il 
y a quelques jours au Montreal Con­
valescents Home.

Le choeur «le chant «le St-Stanislas 
sous la direction de M. Arthur La- 
pierre, maître de chapelle, a inter­
prété la messe de Pôrosl. M. Eugène 
Fjipierrc était à l’orgue.

MM. les abbés Hervé Leduc, Al­
bert Cqrop et Jean Bissonnette offi- 
riaierit. Ij» dépouille mortelle du dé­
funt. a été inhumée au cimetière de 
la Côte-dcs-Ncigcs.__________

L'analyse du sang 
n'est pas probante

Trois-Rivières. 30 (Du correspon­
dant du Canada) — Le juge h.-X. 
Lacoursicrc n renvoyé In plainte por­
tée contre. M. Joseph Boisvert et a 
ordonné sa libération. Le prévenu 
était accusé d’avoir conduit son auto­
mobile “alors qu’il était sous l’in­
fluence des liqueurs alcooliques”.

En révisant la preuve soumise au 
tribunal, le juge Lncoursièrc «léclara 
qu’aucun «les témoignages «le la Cou­
ronne n’avait démontré de façon pé­
remptoire «pic “l’accusé était sous 
l’influence de la boisson. On a «lénoté 
un énervement bien naturel à la sui­
te d’un accident. Au sujet de 1 analy­
se du sang faite par le .Dr Rosario 
Fontaine, médecin l«*gisto de la pro­
vince, le juge déclara qu’elle ne 
l’avait pas convaincu de l’ivresse, de 
Boisvert parce que ce dernier avait 
absorbé de la bière apres l’accident 
et avant la prise de sang, ce qui au­
rait pu modifier les résultats de I ana-

*Ln procureur do la défense était 
Mc Alex. Bastion, do Shawinigan.

Court d’action sociale à 
l’Institut pédagogique

Dernières nouvelles sur 
les mines et les bulles
Toburn Gold

Toronto, 30. (P.C.) — La Toburn 
Gold Mines Ltd. a eu une production 
de $120,193 en septembre contre une 
production de $119,181 en août et de 
$108,606 en septembre de l’an der­
nier.
Raad Malartic

Le rapport présenté à l’assemblée 
annuelle des actionnaires de la 
Rand Malartic Mines Limited indique 
un montant de $187,279 de dépenses 
attribuables au prochain exercice.

M. J.-A. Robertson, président, dit 
qu’il reste une encaisse de $20,331, 
bien que les travaux soient actuelle­
ment suspendus.

Les rapports furent adoptés et les 
administrateurs réélus.

Sicgm de la Bourse 
de New-York vendu 
pour $40,000

New-York, 30. — Un siège de la 
Bourse de New-York a été vendu ré­
cemment pour la somme de $40,000. 
C’est $3,000 de moins que le prix de 
la dernière vente.

Hausse des débits 
bancaires en septembre

Ottawa, 30. — Le montant des 
chèqcs encaissés en septembre 
nu Canada a été de $2,571.236,000 
contre $2,457,706,000 en août et $2,- 
831,651.000 en septembre 1939, sui­
vant le bureau fédéral de la statisti­
que.

Tour les neuf mois, il a été de 
$24,653,180,000 contre $22,731.223, 
000 durant la même période de l’an 
dernier.

Dividendes payables 
aujourd’hui

Ajax Oil .91 1-2, Cnn. Industries 
1.75, Dom. Oilcloth .30, extra .10, 
Mont. Power .37, Sundance .01, 
Royal Trust .80.

Curb de New-York

r&
Le samedi 2 novembre, il n’y au- 

» pas do cours pour les élèves de 
Ecolo d’Action Sociale a 1 Institut 

Pédagogique.

Haut Bas Clob
Amer ('yiinamld ‘IV 45 7» 35 35».}
Amer Gas A Electric 34 :« 34»} 344
Aluni. Co of America 160 160 160
Carnal ion Co ........... 36 36 36
Klce. Rond &. Share 6 4 6 U «U 

30 4Gulf OU ..................... 30 4 30
Humble OU ............... 58 4 68 68 4
Nlag. Hudson Power 54 5
St. Régis Paper .... 2 4 ’.••4
United Mltoc Maclt.. 58 4 56 «« 56 4

COMMERCE et FINANCE
Les dépôts d’épargne se sont accrus 
de $20 millions en septembre dernier

Ottawa, 30 (P.C.) — Les dépôts 
d’épargne dans les banques à charte 
canadienne ae totalisaient à $1,654,- 
968,000 au 30 septembre dernier con­
tre $1,634,403,000 au 31 août et 
$1,692,113,000 au 30 septembre 1939. 
C’est ce que révèle aujourd’hui le 
rapport mensuel publié par le minis­
tère des Finances.

Les billets en circulation attei­

gnaient $92,558,000 à la fin de sep­
tembre contre respectivement $93,- 
388,000 et $100,186.000. Les prêts à 
vue au Canada ont diminué à $37,- 
183,000 de $37,683,000 et de $51,- 
167,000 et les prêt* courant* au Ca­
nada se sont accrus à $983,042,000 de 
$939.820.000 et de $891,421,000.

Voici un état comparatif des prin­
cipaux item apparaissant au tableau:

30 sept. 1940 31 noût 1940
Fonds de réserve ................................ f 133,«50,000 S 133,760,000
Billets en circulation ....................... 92,558,000
DépAts sur demande ........................... 1,003,895,000 877,429,000
Dépôts sur avis ...................................... 1,654,968,000 1,634,403,000
Dépôts en dehors du Canada ........... 403,332,000 402,883,000
Billets de la Banque du Canada .. 81,794,000 «ÎS'SIS'SSS
Dépôts ft la Banque du Canada .... 231,339,000 JiÇ'SiS’SSS
Valeurs gouvernementales et autres 1,563.455,000 1,568,6-6,000
Prêts 0 vue au Canada....................... 37,183,000 ÜI’ÇSS’SSS
Prêts a vue ailleurs.............................. 60,909,000
Prêts courants au Canada ............... 98...042,000
Prêts courants ailleurs ..................... _ ,27,!??’222 . Î?2,5Î3’222
Passif Klobal ...........................  3,706,515,000 3,589,937,000
Actif Blobal ...........::............................. 31728,478,000 3,610,217,000

30 sept. 1930 
f 133,750,000 

100,185,000 
763,496,000 

1,692,113,«OO 
490,094.000 

54.038,000 
221,023,000 

1,501,862,000 
51,168,000 
52,064,000 

891.421,000 
147.697,000 

3,584,184,000 
3,604,771,000

L'indict du coût dt 
U vio o avancé da .5 
da point an saptambra

Ottawa, 30. — L’indica du 
coût da la via au pays compilé 
par la buroau fédéral da la sta- 
tistiqua a avancé k 106.4 an sap- 
ambra da 105.9 an août at da 
100.8 an saptambra da l’an dar- 
niar.

Boursa da Montréal

Dividendas déclarés
Island Mountain Mines 7 cents par 

action payable le 16 décembre aux 
actionnaire inscrits le 2 décembre.

Ex-dividandes vendradi
Ont. Steel .25, priv. 1 3-4 p. c.

-------------------4----------- ---------
M. Paul Chassé 
décédé à 29 ans

Drummondvillc, 30. (Du correspon­
dant du Canada) — M. Paul Chassé, 
avocat d’Asbestos, est «lécédé hier 
après-midi à Drummondvillc, à l’âge 
do 29 ans, après une courte maladie.

Le défunt laisse: son épouse, née 
Madeleine Marier, fille de M. Joseph 
Marier, c.r.. greffier «U- la cité de 
Drummoiulvillc; son père et sa mère, 
M. Aimé Chassé c.r.. ct Mme Chassé, 
•le Pierrcville; ses frères; Aimé, Hen­
ri, Gcorgcs-Eticme, Jean-Louis, Yvon 
et Jacques, tous de Pierrcvjllc; une 
soeur, Mme J.-J. Pinard (Cécile), de 
Drummondville. _ >

M. et Mme Paul Chassé n étaient 
mariés que depuis le 22 juin dernier. 
La dépouille mortelle n été transpor­
tée à Pierrcville où auront lieu les 
funérailles, samedi^matin à 9 h. 30.

B^nquot d'huîtrts 
du Club PapinMu

C’est ce soir, jeudi, 31 octobre, 
que le banquet annuel aux huîtres a 
lieu nu Club Papineau. Comme par 
le passé, des personnages de marque 
seront présents.

M. Hormisdns Moisan, le gérant, 
Invite Ion membres et leurs amis à 
coopérer nu succès de cette fête.

Par JONCS REWARD A 
349 «arat, raa ft-Jacqata,

Stocka
Aetna Glove 6Vi priv ....
Agnew-Surpaas .................
Agnew-Surpasi priv.........
Alberta Grain A ...............
Alberta Grain priv ...........
Algoma Steel ................. ..
Algonia Steel 5 priv.........
Amal Electric new ...........
Anglo-Can Tel pnv .........
Aaa Brew ..............................
Aaa Brew 7 priv ...............
Ass Tel & Tel priv ...........
Bawlf Grain ..........................
Bawlt Grain priv ...............
B C Power B........................
Bruck Silk ..........................
Building Products .............
Bulolo Gold Dredging ...
Calgary Power ...................
Can Cement ..........................
Can Forgings A .................
Can Iron Foundries 
Can Iron Foundries pnv
Can Nor Power .................
Can Bronze ..........................
Can Bronze priv ...............
Can Car & Fdry ...............
Can Celanese droits .........
Can Converters ...................
Can Cottons ...................
Can Cottons priv ...............
Can Foreign Inv ...............
Can Foreign Inv priv ...
Can Ind Alcohol B ...........
Can Locomotive .........
Cockshutt Plow ...........
Crown Cork & Seal .........
Dlst Seagrams .....................
Diet Seagrams 5 priv ....
Dom Bridge ..........................
Dom Glass priv .................
Dom Stores ..........................
Dom Tar &C ......................
Dom Tar tc C 5Vi priv ..
Dom Textile priv ...........
Eastern Dairies .................
Electrolux Corp .................
Enamel & Heating ...........
English Electric B ...........
Famous Players .................
Gatineau ................................
Gatineau 5 priv .................
<34tlnanu Stj priv .......
Goodyear 5 priv .................
Gurd ........................................
Gurd priv ............................
Gypsum ..................................
Hamilton Bridge .........•••
Halt Renfrew ...................
Holt Renfrew priv ...........
Howard Smith.....................
Howard Smith C priv ....
Imp Tobacco 6 priv .........
Ind Acceptance A .............
Int Coal ..................................
Int Bronze PUrs ...............
Int Bronze Pdrs 6 priv ..
Int Hydro-Elec A .............
Int P & P 5 priv ...............
Int Power ............... .........
Int Power 7 1er priv ....
Jamaica Pub Scr ...............
Jamaira Pub Scr priv ...
Lake of the Woods ...........
I^ke of the Woods priv .
I-mr A Sons .....................
Laura Record .......................
Lageni. 6 priv ...............
Linden y ..................................
Llndray priv .......................
MacKinnon Steel priv ...
MMscy.Uarris Co .............
Mitchell ... .......................
Mitchell priv .......................
Mont Cottons .................
Mont Loan A Mort ...........
Mont Telegraph ........... ..
Mont Tramways .................
Gatineau Power .................
Niagara Wire .....................
Noranda Mines ...................
Ogilvio priv .........................
Ont Steel Prod priv .........
Ottawa Car & Aircraft ..
Ottawa Elect Ry ...............
Ottawa L H & P...............
Ottawa L II & P priv ...
Penmans ................................
Penmans prH ...................
Placer Development ........
Price Bros priv .............
Regent Knitting ...............
Regent Knitting priv ... 
Rolland Paper vot trust .
Rolland Paper priv...........
Saguenay Power priv ...
St Law Corp .....................
St Law Corp A priv ........
St I .aw Flour .....................
St Law Flour priv ...........
Phep Williams priv ...........
Simon A Sons .....................
Southern Cun Power.........
Steel of Canada.................
Steel of Canada priv ....
Tooke Bros..................... ..
Tooke Bros priv ...............
Tuckelt priv .......................
Twin City ...........................
United Steel .........................
Vlau Ltd ................................
Vlnti Ltd priv .............
Wahusso «’otton ...............
Western Grocers .... 
Western Grocers priv ... 
West Kootenay priv ....
Wllsil Ltd .........................
Winn Electric B ...............
Winn Electric priv ..........
Woods Mfg priv .................
Zeller? Ltd .........................
Zeller? Ltd 6 priv .............
Banquet
Canadienne .........................
«'ommerce .............................
Dominion ...........................
Royale ..................................
Obligations
Mont P Note 3 1939-43

Co.
Montréal

Offrs Dera.

1914

Obligations
Internationales
Cours fournis
Par ABBOTT, PROCTOR A PAINE 
SOI, Notre-Dame ouest

Faiblesse des 
obligations ici
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Les arrivages de 
légumes et de 
fruits à Montréal

Les wagon* suivant* de fruit* et 
de légumes «ont arrivés à Montréal 
pendant la semaine finissant le 29 
octobre 1940:

Arrivages: Pommes 23; bananes 
50; pamplemousses 14; raisins 22;. 
citron* 6; oranges 28; poires 7; to­
mates 8; fruit* agrumes mélangé* 1; 
céleri 16; laitue 11; oignons 5; pom­
mes de terre 74; autres légumes 3; 
total: 268.

Pommes: Qué., McIntosh, No. 1, 
$1.50-$1.75 le boisseau; domestiques 
$1.-$1.25; No 1, $4.-$4.60 le baril, 
domestique* $3.50-$3.75; Fameuses, 
No 1, $1.25-$1.40 le boisseau, do­
mestiques $1.-1.25; Ont, Baxter, No 
1, $4.-54.25 le baril, domestiques 
$3.25; Ont, Spy, Baldwin et Gree­
ning, No 1, $1.65 le boisseau; N.-E., 
Wolf River, No 1, $3.26 le baril, do­
mestiques 2.75; McIntosh, No 1, $4.- 
$4.25 le baril; C.-B., McIntosh, belles, 
$1.70-$1.75 la caisse.

Bananes: Stocks des Antilles, 
$4.50-$5. le qtl.

Atocas: Stocks de N.-E., $4.25- 
$4.50 la caisse; du Mass., $4.75-$5. 
la caisse.

Pamplemousses: Stocks espagnols, 
des Honduras, $3.-$3.25 le cageot; 
de Floride $3.25 le cageot; du Texas, 
Seedless, $2.90-$3.; type rose, $3.25.

Raisins: Stocks de l’Ontario, bleus, 
caissette de 6 ptes 38-40c; de Califor­
nie, Empereur, lug, $1.75-$2.; Tokay, 
$1.70-$1.75; Cornichon, $2.10; Ri- 
bier $2.10-$2.25; raisins à jus, $1.60- 
$1.65.

Citrons: Stocks de Calif., $4.50- 
$4.75 le cageot; de l’Argentine, $3.25- 
$3.50 le cageot.

Oranges: Stocks de Calif., $5.25- 
$5.50 le cageot.

Poires: Stocks de l’Ont., Howell, 
$2.-$2.25 le bolts.; C.-B., Boussock, 
belles, $2.40-$2.50 la caisse; Beauté 
d.s Flandres $2.25-52.40; très belles 
Anjou, $2.75-$3.; belles, $2.75; “C” 
$2.50.

Tomates: Stocks de Calif., $2.75- 
$3 le lug; de l’Ont., et Que., de serre, 
15-lSc la livre.

Fèves: Stocks importés, fèves ver­
tes, plates, $1.65-$1.85 le boiss 
rondes, $2.; fèves beurre $2.25- 
$2.35.

Betteraves: Stocks locaux, en bot­
tes, 15-20c; sac de 50 liv., 50-70c.

Carottes: Stocks du Qué., douz., de 
bottes, 12-15c; sac de 50 liv., 35-45c.

Choux: Stocks du Qué., douz., 
verts, 30-25c; rouges et frisés, 30- 
40c.

Céleri: Stocks locaux, cageot, $1.- 
$1.50; stocks de l’Ont., cageot, $1.85 
$2.

Laitue: Stocks de Calif., Iceberg, 
cageot de 5 et 6 douz., $4.-$4.25.

Panais: Stocks locaux, 75-90c le 
boisseau.

Oignons: Stocks du Qué., et Ont., 
jaunes, sac de 50 liv., 75.85c; rou­
ges, 80-95c; de l’Ont., type espagnol, 
$1.-51.50, suivant la grosseur.

Pommes de terre: Stocks du Qué., 
blanches, en général des Montagnes, 
No 1, 50-70c; No 2, 40-50c; N.-B., 
Montagnes, 65-75c; I.-P.-E., Monta 
gnes, 70c-75c; Cobblers, 65-70c.

Navels: Stocks locaux, non lavés, 
35-45c le sac de 50 liv.; de l’Ont., ci­
rés, 70-75c le sac de 50 livres.

JOHN M. HAY, 
Service de renseignements 

sur les marchés.

Elles ont pordu des 
fractions de point, hier.
Légère avance 1 New-York
—--------------- .•

Les prix des obligations ont faibli 
quelque peu, hier.

Dans le groupe des industrielles, 
Abitibi, Consolidated et Brown ont 
retraité de fractions de point. M. & O. 
a gagné un point, par contre. Acadia 
Sugar, 6 pour cent, a aussi avancé de 
1-4 de point, mais Bowater, 6 pour 
cent, a reculé de 1-2 point.

Associated Telephone, Nova Sco­
tia Light et Winnipeg “A” ont faibli 
de 1-2 point chacune parmi les ser­
vices publics. Les valeurs séniors 
n’ont pas bougé.
A New-York

New-York, 30. (P.A.) — La cote 
a avancé quelque peu, aujourd'hui, 
grâce aux gains des ferroviaires et 
des services publics.

Les valeurs belges 6tf> ont perdu 
5 7-8 points parmi les emprunts étran­
gers, cependant, et les autres titres 
de ce groupe ont été irréguliers.

Les fonds d’Etat du gouvernement 
américain ont été fermes.

Rendement des valeurs
Par FORGET * FORGET,
49-51 oaest, ma Salat-Jacqacs, 
Montréal.
Asb. ,,nouveau', + S0 .60
Assoc. Brew ........... 1.25
Bell Telephone .... 8.00
B. A. Oil ................... 1.00
B. C. Power A .... 2.00
Build. Prod. A +10 70
Can. Maltlna .+60 1.60
Can. North Power 1.20 
Can. Bronze +60 1 60
Can. Vinegars 40
Can. Westinghouss 2 00 
Can. Cottons +2.00 4 00
Don- Bridge ........... 1.20
Dorn. Glas? ............. 5.00
Dorn. Textile ......... 5.00
Ford of Canada .. 1.00
Electrolux . 2 00
Crown Cork 1 60
Imperial Oil ..+26 .50
Royallte ................... 1.00
Imp. Tobacco+ 22',4 .40
Inter. Nickel ......... 2 00
Inter. Pete ............... 1.50
Lang John A . +30 70
Mont. Power ........... 1.50
Mont. Tramways .. 6 00
Nat. Rrewerle? ... 2.00
Niagara Wirs+1.00 1 00
Ogilvie . ........... 1 00
Ottawa Power .... 1.00
Page Hersey ........... 5 00
Penmans .... 3 00
Quebec Power .... 1.00
Shawinigan .................... 90
Sou. Can. Power .. .80
St. Lawrence F +60 1 00
Steel of Can. +2.00 1.76
Walker Gooderham 4.00

Marché des huilés
Par GEO. BEAUSOLEIL A CIE,
132, rue St-Jacques, ouest, membre 
da la Bourse des llallea de Calgary.

Admirai ...............
Offre

4 4
Deio.

r»
Alberta Pacific . .. 9 13
Anaconda ............... 3 4Anzlo Canadian ...... 60
Rrltisb Dominion ........... r.
Calment ................. . . a a . . 21
Cotnntoll ................. . . a • . . 21 . ; 7*.
Commonwealth .. ........... 204 . *..
Dalhousle ....... 23
Dkvles Petc ......... 12 4 

17 4
15

Extension ............. ......... 18

2000 Brésil 64'* 1957 . 
5000 Allemagne 6|’a ‘65 
6000 Italie ~'m 1951 

Mil4000 lan 64’b 1952

pern.
Haut Bas vanta

11! 11! 11}
16} 14) 14}
49 46 48
311 30} 31}

Ex-dividendes
aujourd’hui

McIntyre .55 1-2, McIntyre extra 
1.11, Phillips Pete .50, East Malartic 
.10.

FlrcHtnne
Foundation .......................
Globe Roynlllp? .............
I Ugh wood Surcce ...........
Homo Oil ...........................
McDougall Sogur ...........
Mercury .............................
Mill City ...........................
Model ..................................
Monarch ....................... ..
National Pete ...................
Oknlta, commun ...............
Philipps Pete ......................
Prairie? Royalties .........
Richfield ...........................
Royal Canadian ...............
Royal Crest ... ...............
Royallte ............................
Share Royalties .............
Spooner .............................
Spy Hill .............................
Sunset .................................
Three Point .......................
Turner Valley .................
United Oil .......................
Vtilnan Urown .................
West Flank .......................
«’«Igijr" and Edmonton
East Croat .......................
Arrow . .........................
thbrldge .........................Madison ...................
Mar Jon .............................

10»;
' fi L'i
4>i
414IS
3 »,
Y

8

:o so
4

114
4

3214

1141

614
6
316

.00

7586
8'4I
9149

6
30n

1 53
r,

51
1’i

Moyennes des obligations 
î New-York

Form, hier 
Fcrm. ant.
Il y a 1 mois 
Il y a I an . . 
Haut 1940.... 
Haut 1939 
Bas 1940.... 
Bas 1939 ...

20 10 10 10
RR IN UT Fgn
59.2 101.6 99.fi 36.8
59.2 101.7 99.5 37.4
60.8 101.2 94.6 39.5
61.0 100.0 95.9 18.5
61.2 104.7 99.6 53.5
64.9 102.0 97.5 84.0
48.8 98.» 90.1 IS.l
63.i 95.8 90.4 41.7

Wtlslls 
Nat. Steel Car ... 
Beld. Cort.
Can. Gen. Electric 
C.I.L. "B"
Dlst. Seagrams ..
Banquest
Montréal ...............
Nova Scotia .........
Can. Nationals ...
Royale .....................
Commerce .............
Dominion ... . .

1 00 
2 00 
4 00 
g 00 
7 00 
2 22

8 00 
12.00 
8 00
8.00 
8.00 

10 00
Aetleaa da priorité i
Calgary Power .
Assoc. Brew ...........
Can. North Power . 
Can. Celanece +1.J6 
Can. Cottons 
Dlst. Seagrams 
McCoIl Frontenac . 
Dom Glass 
Dominion Coal .... 
Dom. Textile .....
Goodyear ........
Howard Smith .... 
Int Power 7% ...
Jamaica Pub. S. 
Lake of the Woods 
McColl Frontenac . 
Nat. Breweries ....
Ogllvle ........
Penmans .............
Power Corn. 
Saguenay Power .. 
Sou. Con. Power .. 
Steel of Canada .. 
Tuckett 
Melchcrs Pr.

00 
00 
00 
00 
00 
00 

6.00 
7 00 
1 60 
7 00 
2 60 
6 00 
6 00 
7 CO 
7 00 
6.00 
1.76 
7 00 
6 00 
6 00 
6 50 
6.00

Prix Ren.
154 868
154 781

156 513
18 656
25 800
144 537
364 552

900 1333
374 528

600 667
614 212
90 667
2 fi «4 457

1214 395
83 <102
17 4 626
74 1516

26 615
104 718
21 «4 463
1 1 «H 465
3 fi U 554
M 1018
13 769
29 Kl 6
47 1277
29 4 682
26 769
25 400
11 909

108 463
54 558
154 663
184 464
114 723
21 714
74 507
41 878
19 4 612
42 4 478
90 445

200 400
220 319

24 4 894

183 437
277 439
140 671
163 491
152 4 524
185 641

95 630
10974 634

98 718
114 712
100 600
90 556
96 621

140 500
20 «4 «38

146 500
55 473
95 630
76 800

135 621
116 608

94 629
38 4 454

148 468
1284 467

95 631
1004 542
103 4 579

75 233
145 488

West Kootenay 7 00 130
Walker Gooderham 1 00 19%
West .Groc. 7 00 106
Schr.-Wllllams 7 00 115
Mines t
C. .Smelters +1.00 1 00 38
Rulolo ............... 3 00 15
Dome ....................... 2 on 23 U
Fa Icon bridge 30 290
llolllnger .. . +45 .65 12'.} 

22 A}Hudson Bay M. .. 1 50
Lake Shore 2 00 21 è*
Macassti M +121.} 20 360

•McIntyre . +1.00 2 00 52'.}
Noranda 4 00 r.8
Pioneer U. C. 40 21?
Slscoc ...... +01 .12 49
Teck-Hughes +05 40 310

•Wright Hnrg. +30 40 630
Pickle Crow .. 40 305
Sylva ni to -J-05 20 253
lut. Minings 50 60
Placer . . ... 1 20 10000
Üralorns ... l 20 600

1206
686
609
660
608

5
2000864 
1634 
886 541 914 

1234 
690 
677 

1835 
2653 
1436 
till 
1311 
988 
833 

1200 
800

*.—Payable en monnaie américaine

Valeur plus élevée 
de la production 
de chaux en 1939

Eu 1939 la production canadienne 
de chaux vive et de chaux hydratée 
s’établit à 552,209 tonnes courtes 
($4,003,514), en regard de 480,922 
tonnes ($3,542,652) en 1938. La

Çréduction de 1939 comprend 474,- 
53 tonnes de chaux vive ($3,326,- 

647) et 77,456 tonnes de chaux hy­
dratée ($676,867). Pendant l’an­
née des producteurs do chaux ont. 
acheté ou utilisé pour fins chimiques 
424,287 tonnés de chaux vive et 30,- 
861 tonnes de chaux hydratée; le 
reste de la production' canadienne, 
s’élevant à 97,061 tonnes et compre­
nant de la chaux vive et de la chaux 
hydratée, a été vendu ou utilisé pour 
la construction, l’agriculture et au­
tres fins. On estime que plus de 900,- 
000 tonnes de pierre calcaire ont été 
employées dans la production.

Recul de la livre et 
du dollar canadien 
à New-York hier

New-York, 30. (P.C.) — La livre 
sterling a perdu 1-4 de cent à $4.03 
3-4, aujourd’hui, et le dollar cana­
dien a faibli de 1-16 de cent à un es­
compte de 13 5-16 cents.

Le peso argentin a retraite de 1-10 
de cent à 23.20 cents et la devise 
brésilienne n’a pas bougé.

Le franc suisse a gagné .00 1-2 et 
pour cl-turer ù 23.22 1*2 cents.

Marché des changes
Par le Servies des r»!a<loa* 
étrangères de la Banqae 
Canadienne Nationale

Cours dos changea «ntrs Banques 
Cable Monnaie New-York
Angleterre: livre ................. +031
SuIhbc: franc ......................... -3--
Suêdo: couronne ......................-586
Rrésll: mllrHs ............... «tsor»
chine: «lollar H. K........................23.3
Japon: yen .....................................‘HY.
Tnuz de In Commission du coutrOI* 

du change étranger!
Achat Vents

$ américain ........ 10% 11% pr.
£ sterling ............. 4 43 4 47

Les recettes de 
jamaica Public S.

La Jamaica Public Service Ltd et 
ses filiales rapportent les recettes sut-. 
vantes pour septembre et les douze 
mois terminés le 30 septembre der­
nier (ces recettes ont été converties 
en dollars canadiens au taux de $4.86 
2-3 à la livre) :

Septembre:
Rev. brut d’expl. 
Rev. net d’expl..
xltev, net .............

12 mola:
Rev. brut d’expl. 
Rev. net d’expl. .. 
xltev. net .............

194«' 1939
91.612 S5,i>82
33.850 36,5311
16.695 21,449

1,039.399 997.944 
393,608 415,343 
202,658 222,498

x—Après avoir Inclus les mitres re­
venus et avoir alloué le? sommes né­
cessaire? pour l’Intérêt, l'amortisse­
ment, etc.

-------------------- a------------------- -

Dividendes payablei 
vendredi

Ang. Can. Tel. prv. 68 3-4, Ault 
and Wb priv., 1. 37 1-2, Blue Ribb. 
priv., 62 1-2, Beatty Br. priv., 1.50, 
B. C. Tel. 2nd priv., 1.50, Bathurst 
“A” .25, Bk. of Commerce 2.00, Can. 
Iron 1.50, priv., 3.00, Cnn. Inv. Fd. 
ord. .04, Can. Bonze .37 1-2, piv., 
1.25, Calg. Power priv., 1.50, Coast 
Brew., .03, Can Investors .10, D. Sea­
grams priv., 1.25, Dom. Bank 2.50, 
Dom. Tar. priv., 1.37 1-2, Humber 
Shoe .25, Int. Metal priv., and “A” 
1.50, Int. Metal arr., 6.00, Int Util, 
priv., 87 1-2, Int. Nickel priv., 1.75, 
Imperial Bank 2.60, Kirk L. Gold .05, 
extra .01, Mgc. of N. S. 1.50, Neon 
Prods. W. priv., 1.50, Or. Crush priv., 
.35, Reg. Knit, priv., .80, Sullivan 
Cons., .03, Simpson R. priv., 3.00, 
Sag. Pow. priv., 1.37 1-2, Simpson.*, 
priv., 1.62 1-2, St. Iæw. Flour .25, 
priv., 1.75, Steel of Can. .43 3-4, 
priv., .43 3-4, Weston priv.. 1.25, W. 
Alexander priv., 1.75, Zellers priv., 
37 1-2, Penmans Priv., 1.50, Guelph 
Carpets 1.50, priv., 1 5-8 p. c.

♦--------------

Dividende et boni 
de rinlend Steel

Chicago, 30 (P.A.) — Les direc­
teurs de l’Inlantl Steel Co. ont «lécla- 
ré un dividende supplémentaire de $1 
par action en plus du dividende tri­
mestriel régulier de $1 par nction, au­
jourd’hui, tous deux payables le 2 
décembre aux actionnaires inscrits le 
15 novembre.

Assemblées aujourd’hui 
et vendredi

Construction Steel Co., assemblé' 
«les directeurs, aujourd’hui.

Alkcnore-Buffiilo Gold, annuelle, a 
Toronto, aujourd’hui.

Anglo-Huronian, annuelle, à To­
ronto, aujourd’hui.

Teck-Hughes Gold, annuelle, à To­
ronto, a midi.

Silverwood Dairies, assemblée des 
obligataires, à Toronto, vendredi.

ak
msw

AVIS
DEMANDE « été fuite A 
la CITE «le MONTREAL 
l«ar H. J. Nclll No 4139 
Beaconstleld pour per- 
tiilHKton <rin?tallcr un 
réservoir d'huile A «.•Iwiuf- 
filKe 200 nais p«Mir Usage 

personnel ?ur le lot N<> 164 suliillvlalon? 
807-2 et ses.) quartier Notre-Dame de 
Grftcc? No 4139 Ilcnconsficld.

Toute opposition A cette demande 
doit être communiquée «tnn» les «itilnzc 
jour? A:

J .-ETIENNE G AI TH 1 KH.
Greffier «le In 4'lté.

Montréal, 31 octobre 194«t.

AVIS

SOUMISSION I’«U «: FOURNIR ET 
INSTALLER DES CALORIFERES A 
AIR CHAUD. AU DEPOT D’OUTIL­

LAGE N* 12, MONTREAL, P.Q.

DES soumission? scellées, renfermée!»
dan? une enveloppe avec la mention 

‘'Soumission n'* 19-1-18—Calorifères a 
«Ir chaud, ou «lêpôt.d’outillage n* 12. 
Montréal. P.Q.”. et adressée» nu Secré­
taire. ministère de? Munitions et Appro­
visionnement». Ottawa, Ontario, stront 
reçue» Jusqu'A 6.00 p.m. (H.N.E.), le 6 
novembre 194».

On n«' prcmlr» en considération que 
le» soumission? faite» sur les formule? 
du ministère suivant le» conditions qui 
y sont énoncées. L’on peut voir ces for­
mules, ainsi que les plans et devis et la 
f«»rniule «lu contrat aux bureaux du mi­
nistère des Munitions et Approvisionne­
ment?, Ottawa. Ontario, et de l’officier 
commandant du district d’entralnement 
n* 3 F.A.II.C., 276 ouest, rue Ht-Jncnu?». 
Montréal. P.y.. oit les plans et devis 
peuvent êt'tre obtenus sur le dépôt de la 
somme «le f25.00, ?ou» forme de chèque 
visé, payable nu Receveur général «lu 
Canada. Ce «lépôt sera remboursé sur 
remise «les plans et devis en bonne 
condition.

Chn«iue soumission devra être accom­
pagnée d’un chèque visé, tiré sur une 
banque A charte canadienne, et payable 
au Receveur général du «'anadn. ou 
il’ohllgatlon? nu porteur comme 11 est 
«lit «Inns la formule de soumission Jus. 
qu’A concurrence de dix pouf cent (lô%) 
du montnn* do In soumission.

I.e chèque nu ;cs obligations du sou­
missionnaire heureux seront confisqués 
s’il refuse «le passer un contrat pour 
cet ouvrage, nu si, après avoir accepté 
le contrat. Il no l’exécutait pas suivant 
le? plans et «levls.

Le ministère ne s’engage A accepter 
ni In plus basse, nt aucune soumission. 

O. K. 8HKIL&
Roun-mlnlstr».

Ministère «les Munitions et 
Approvisionnements.

Ottawa, le 2t octobre 1940.
Soumission n* 19-1-18.

COMPTABLES
T«l. *BE. 3003 • Rds. DO. 0S30

/.-Arthur
ARCHAMBAULT

C.P.A C.GA
Comptable public licencié

Edifie* daa Tramways 
159 Ouast, ru* Crgig 

Suits 609-610-61 MIS Montrdal

DEMANDE a ••té faite A 
la CITE de MONTREAL 
par Jacob Llpnnn No 6239 
ruu Ronsard pour per­
mission «l’établir un ma. 
gnsln de seconde-main 
(habit?) sur le Int 

No P. 793 subdivision G. quartier Kt- 
Jnseph No 992 ouest, rue St-Jacqties.

Toute opposition A celle demande 
doit être communiquée dans le? quinze 
Jours A:

J.-ETIENNE «A I Till KH.
Greffier «le In Cité.

Montréal, 31 octobre 1910.

AVIS
DEMANDE a été faite A 
In CITE do MONTREAL 
par A. K. Whitehall»»* 
No 970 St-George» pour 
permission d'installer 
une chaudière! 10 c.v., 
sur le lot No 760 quar­

tier St-Laurcnt, No 970 St-Gorgos.
Toute opposition A cette demande 

doit étr«j communiquée dnns les quinze 
Jours A:

J.-KTIENNE «Al'TIIIKH,
Greffier de In Cité.

Montréal, 31 octobr»* 1940.

Tdl.t LA- 7396

(OSEPH LAVOIE
C.P.A.

COMPTABLE PUBLIC LICENCIE 
10, rus St-Jacques, Ouast 

Montrdal

ANDERSON & VALIQUITTI
COMFTAHI.Ka VKHIKIf'Ai KbtIS 

Jean ValbiaeMs, C.A. Ll.C.
J. C. Anderann, L f.G 
ItnmJu Carle. C.A- 
A. Dagennl», C' A 
Paul liant. F.A

IM NOTIIK-ltAHE Ouest - PI. PTM

CONTHIER, MULLIGAN b CIE
Immeubls “Insurance Eschangs” 

Chartered Accountants 
Comptables agréés

AVIS
DEMANDE n été f ni te A 
ht CITE de MONTREAL 
pur Cradock ..simpson 
«’ompnny No tojo stc- 
Catherine ouest pour 
pi in.Isslon d'installer 

iiiio chaudière 10 c.-v.. 
sur le lot No 146 Mibdlvision» 2 et 3 
quartier Kt-Lnurent, No 207» Clarke.

T«jut«- opposition A cette demande 
doit être communiquée clntis le» quinze 
Jours A:

J.-KTIENN E G AUTIIIEH.
4-reffler de In Cité.

Montréal, 31 octobre 1940.

LARUE & TRUDEL
COMPTAHL RB A U H C ■ •

(Chartered Arennalantal
S. iriko ItSu*. «.*.
*. KaO- S-taialt. f.â.
■ aarl— S-alarr-r. «4
1 taa.l Saatala. « -A- 
Dullark Naal, f.l.
S. k. t-Kk-aa C.k

■aatu» Ikatix. 14. 
laaa raal <fealkl#r.f4 
Jkaaaaa UBaa. f.k.
Uafaa S. Salalr. OA
Nat S. Sraatl. r4

Montréal • Qwébdc

MEDECINS

Dr PREVOST 
SPECIALISTE

Dsi hôs Uu. PARIS LONMIKS NEW-raik 
H site»» SesMlti UrmoresèAneriesiMS

la Non
ivée

3440 o* Hutch.son - 91.4144

AI Icctiens du Swtq tt de I
Clinique Prh

tous \es
Le premier à vous 
renseigner (e matin

l0C > ApPelez 
6 ««■<*•....... 6.0°
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N.-Yv témoin du plus intéressant mouvement vu depuis 3 semaines
Potins et commentaires

L«« stock* •• comportaient plutôt 
fermes hier à Wall Street, tanéU 
qu’il» avaient l'allure erratique sur 
tes Bounes ée Montréal et de Toron* 
to. Quant aux prix du blé, il* étaient 
lourde hier sur le marché de Winni* 
pep, tandis qu'ile paraissaient mienx 
(apportés sur les marchés de Chicafo 
et de Buénoe*Airee. Sur la Bourse de 
Londres, la tendance était décidé* 
ment ferme hier.

e e e
Les volumes restreints des traneac* 

tiens hier aussi bien que sur la Bour* 
te de Londres que sur celles de N.*Y.( 
Montréal et Toronto démontrent que 
les

entre 4.00 et 4.65 peur cent et que 
les fends des services, pnblics vent 
jusqu'à rapporter du 10.70 p.c. 

e e e
Suivant une compilation que la fir* 

me A. E. Ames 4 Ce. vient d'effec* 
tuer, le total des nouvelles émissions 
offertes durant la semaine, terminée 
le 26 courant, s’est chiffré à fit,* 
442,815; ce qui perte le total des 
émissions lancées sur le marché cana* 
dien depuis le commencement de l'an* 
née à cette date à $1,812,610,125, en 
retard de $1,304,551.526 durant U 
même période l'an dernier.

spéculateurs n oseront transiger, Les directeurs des entreprises sui* 
sur une^ haute echeUe.^ non seulement vantes doivent se réunir demain pour 
. “ * * “ * * ~~ considérer la question du dividende;

Am. Chicle Co.. Radio Corporation of 
America, Standard Oil of N.J. et en* 
fin Van Raalte Ce.

tant que les incertitudes actuelles 
persisteront au sujet de la tournure 
des hostilités en Grèce, mais aussi 
tant que Ton sera aussi incertain 
qn'actuellement sur les résultats de
l'élection do 5 novembre aux E.*U. 11 . • ... ..importe de ne pas oublier que le en* Upt"* ,,,r F"»**»*
didat M. Wilkie ne ce... de finer’V?.* E-U «««.rait un. ..fluence 
du terrain, au point qu'il aurait a V" •«* ?«*»*
date 47 ^ du vote, en sa faveur con* î1*. r*U.rd*r certaines
tre S3 p.c. pour Roosevelt. Qu'il de* suivant certain rapport,
vienne de plu. en plu. évident que 1. I Penl*,®B •» d,r« ••**»* P-' »otM 
candidat républicain l'emportera et Pa7* *
Wall Street sera témoin d'une hausse ’ .
intéressante; ce qui ne serait pas sans De $2-00 par $100 qu elle était en 
avoir de répercussions sur le» mar*, 1928, la taxe foncier, à Trois*Riviè* 
thés canadiens, lesquels étaient pas- r_** ne s élevait plus qu à $1.39 1 an

Bourse de
MONTRËAL

Le liste locals était encore 
lourde hier. Smelters 
réagissait de 1 % pt et Fraser 
en perdait autant. Papeteries, 
hésitantes sur le Curb.

--------- •

I Montréal aura un 
'second “marché” 
pour la fourrure

sablement lourds hier, probablement 
à cause des prespective» de repatrie* 
ment d'une soixantaine de valeurs ca­
nadiennes, actuellement détenues en 
Grande-Bretagne et qui seront rame­
nées au Canada pour fortifier le 
cours du change anglais.

• • •
Une analyse de la liste des valeurs 

de placements que la maison René T. 
Leclerc vient de rendre publique nous 
permet de constater que les obliga­
tions gouvernementales rapportent 
entre du 2.10 et du 3.90 pour cent.

dernier, suivant le rapport financier 
de cette ville, soit une preuve que 
cette cité est maintenant dan» une 
saine position financière. Son dernier 
exercice fiscal vient, eu effet, de »e 
clôturer par un surplus de $29,455. 

i On notera, toutefois, qu’après provi­
sion de $47.000 pour les comptes don* 
teux. que cet exercice s’est soldé par 
un déficit net de $17,565.

e • •
Les directeurs des entreprises sui* 

vantes doivent se réunir aujourd'hui 
pour considérer la question du divi

tandis que les obligations municipales dende; American Metal Co., et Beth- 
comportent des rendements variant lehem Steel Corporation.

L'aide au bâtiment et l'impôt foncier
S: le reveil de la majorité de nos industries constitue un fait normal 

à cette epoque d'kostilité?. on ne peut, certes, en dire autant du bâtiment. 
An début de la guerre, maintes gens s'attendaient, en effet, à ce que notre 
industrie de la construction soit témoin d’un ralentissement dans ses acti­
vité*. comme ce fat le cas durant le dernier conflit. C’est, cependant, le 
contraire qui eut heu, car notre industrie du bâtiment a connu un essor 
remarquable depu:* le commencement de cette année. Sait-on que la valeur 
totale des contrats de construction, conclus au cours du mois dernier, furent 
de l’ordre de $52.260,000. soit un total inconnu depuis dix ans, à l’excep­
tion d’une seule fois, -oit en juin 1930? Quant au montant global des 
contrats conclus durant les premiers neuf mois de 1940, il s’élève à $247.- 
749.000. soit une hausse de 64.5 pour cent sur les relevés de la même 
période de l’ar. dernier.

S'il y a lieu de signaler que le* contrats, octroyés au cours du mois 
dernier, tour la construction d'édifices industriels affichaient un gain de 
$26.000.000 par rat port a ceux du même mois l’année précédente, et que 
ce réveil du côté de la construction industrielle n’a cessé de se poursuivre 
depuis le déclenchement des hostilités, il n’en est pas moins vrai que la cons­
truction de rés.der.ce privée s’est aussi maintenue sur une haute échelle, 
tant a cause de l’abcniar.ee des capitaux entre les mains du public, qu'à 
cause de l'aide consenti* par nos autorités fédérales a tous ceux qui désirent 
améliorer leur propriété ou encore se fonder un chez soi.
Nos aatorités fédérales oat aidé ax rvlsvvmvBt de la construction

Personne n’ignore que la Loi Nationale du Logement a été un inté­
ressant stimulant pour là construction privée durant ces dernières années, 
bien qu’il faille reconnaître que la décision du gouvernement de restreindre 
les prêts à $4.000 depuis le commencement de 1940 ait été cause d’un cer­
tain ralentissement. Quoi qu’il en soit, cette loi. en plus d’avoir d’intéres- 
«antes répercussions su: les activités du bâtiment .n’a cessé d’être des plus 
bienfaisantes, vu son caractère social, car personne n’ignore, qu’en incitant

La tendance était encore indécise 
hier matin sur le marché local et elle 
le demeura durant une bonne partie 
de la séance d’hier. Sur la dernière 
heure, nombre de valeurs paraissaient 
même quelque peu plus résistantes.

5,600 titres industriels changèrent 
dc_ mains hier sur ce marché, contre 
5.500 la veille. Quant aux échanges 
de titres miniers, ils se totalisèrent à 
9,400 en regard de 5,700 la veille.

Les métaux étaient plus ou moins 
résistants et Hudson Bay perdait 1-4 
de point à 27 1-4. Nickel passait de 
37 à 35 1-4 et Smelters se fixait à 
38. en regard de 39 3-4 la veille.

Hollinger clôturait ferme parmi les 
mines d’or.

Price Bros, baissait de 1-2 point 
parmi les papeteries, tandis que Abi­
tibi, priv., reculait de 3-8 de point et 
Consolidated Paper reculait d’autant. 
Fraser dégringolait de 1 3-4 point.

Bell Telephone se comportait 
mieux que la veille et gagnait même 
1-2 point. Les autres utilités publi­
ques enregistraient des variations 
minimes.

Int. Petroleum reculait de 7-S de 
point parmi les pétroles, lmp. OH re­
culait d’une fraction moins élevée.

Asbestos clôturait 1-4 de point plus 
haut parmi les titres de construction.

Ontario Steel rencontrait du sup- 
port parmi les aciéries et ce stock te 
hissait de 1-2 point.

Dominion Coal perdait 3-S de point 
â 20 1-2 parmi les spécialités.

Provincial Transport clôturait 
lourd parmi les titres de transport.

Pend’Oreille baissait de 12 cents 
parmi les mines et Preston East 
Dome reculait de 5 cents. Malartic 
Gold Fields perdait 1 centin et Siscoe 
se hissait de 2 cents.

Lake of the Woods 
verse 50 cents par 
action ordinaire

Ce vieux centre de traite 
des pelleteries n’en 
avait plus qu’un
Nous apprenons la fondation d’une 

nouvelle maison d’enchères pour la 
vente des fourrures canadiennes à 
Montréal, cet automne. Cette nouvelle 
maison qui fait affaires sous la rai­
son sociale de Montreal Fur Sales Co.

Bourse de
NEW-YORK
Nombre dê valeur! accutiient 
hier les plut boaux gaiiw, 
vus depuis 3 semaine!. 
Avionneries et aciéries, 
particulièrement achalandées.

posiéder un eh« elle contribue à établir sur des bases
a*«_*e* de notre vociété. Si on en juge par le fait que 

iexandfî de prêts, effectuées au cours du mois dernier

nos ger.
plus solides les 
la moyenne des
fut de $2.964. il est évident que ce son: les petites gervs qui en profitent.

Si cette Ici a permis a nombre de personnes de devenir propriétaires, 
elle fut auss: bénéficiable â l’économie canadienne en généra!, puisque Ot- 
tavrm a consenti a date $62.607,990 de prêts, en vertu de cette loi, soit autant 
de dollars dépensés en salaires d’ouvriers, achats de matériaux, etc. On 
notera ici que sur ce total $32,369.405 furent consentis à des citoyens de 
rOntario. tandis que la demande de la part des citoyens du Québec ne fut 
qu* de $13.970,341. Faut-il en conclure que nos gens n’ont pas encore 
compris tou* les avantages de cette loi ? Fort possible.

Point n’e«t besoin d’insister *ur le fait que cette Loi Nationale du 
Logement est fort profitable non seulement à ceux qui veulent devenir 
propriétaires, mais auss. aux ouvriers, aux fournisseurs de matériaux et 
qu'il *«: inconcevable que la population du Québec n’en ait pas plus profité 
a date dei avantage.- qu’elles confèrent â ceux qui y ont recours. Malgré 
la tardiv.té de la de construction (on construit aussi bien en hiver
qu’en été aujourd’hui» nos que gens s’empressent donc d’effectuer des de­
mandes de prêts, de peur que cette législation subisse avant longtemps le 
même sort que la Loi du Plan d’amélioration aux Habitations.
L« Plan d'Améliorxtioa aax Habitations, discontinua à 
partir d* demain matin

Personne r.’ignore, en effet, qu’à partir de demain matin, les prêts pour 
la réfect ion des maisons, consentis par des institutions de prêts autorisées, 
ne -eront plus garantis par le gouvernement fédéral, en vertu de la Loi 
giranti'-‘tnt de» emprunts pour réfection de maisons, juivant une décla­
ration récente de notre ministre des Finances, M. 1’hon. J. L. Isley. En 
raison de la néce*«:té de conserver les ressources financières du Dominion, 
et a cause de? ex.gences toujours croisante du programme de guerre sur la 
main d’oeuvre du pays, il a été décidé, disait-il de ne pas demander au 
Parlement de modifier la loi, en augmentant le montant des prêts sujets 
a la garantie du gouvernement fédéral. Comme chacun le sait, le mon­
tant maximum dts prêts a être garantis en vertu de cette loi, est de $50,- 
000,000 et comme le total a la fin du mois dernier atteignait $47,571,944, 
c’est dire que le maximum se trouve maintenant atteint et, c’est pourquoi, 
pour le* ra.»on« ci-de*su* menton nées, no» autorités fédérales ont décidé 
de discontinuer, a partir de demain, toute garantie, pour les prêts consentis 
par les institutions de prêt autorisée*. Ce plan d’améliorations aux 
Habitations, qui sera dorénavant discontinué, fut inauguré, en novembre 
1936. et il a remporté un succès remarquable, puisque sur une cinquantaine 
de million» de dollar? environ de prêts eonientis, que les pertes payées ne 
représentèrent moins de 1-4 pour cent du total, des prêts. On notera, de 
plus, que 62.14 pour cent du montant prêté au cours des quatre années de la 
mi«e en vigueur de cette loi. a été remboursé par les emprunteurs.

Un coup d’oeil sur le total des prêts consentis en vertu de cette loi 
aux Canadien*, démontre que les citoyens d’Ontario ont obtenu $22,878,052, 
tard» que ceux du Québec n’ont obtenu que $9,041,711 du let novembre 
1936 au 30 septembre 1940, et cela bien que les populations de ces deux 
province* ne diffèrent guère. Il est donc évident que nos gens n’ont pas 
profité, comme ils auraient dû en profiter du Plan d’Amélioration aux Habi­
tation», pa» piu* qu’ii* ne profitent de la Loi Nationale du,Logement. Puis­
que cette derrière demeure encore en force, pendant que la première est 
abrogée, qu" a population québécoise s’empreise donc d’y recourir avant 
qu’il ne soit trop tard, car, pour peu que les hostilités se prolongent, notre 
gouvernement devra nécessairement l’abolir elle aussi, afin de conser/er le 
plu.* de ren/jurces financières possible entre ses mains, daps le but de main­
tenir l’effort actuel de guerr^ du pays sur une haute échelle. Si l’objet du 
Plan d'améliorations aux habitations était de remédier au chômage, il faut 
bien reconnaître que l’objet de la Loi Nationale du Logement est quasi 
identique, d'où le* pOîïibilitéi d’abrogation sous peu, uv que l’embauchage 
tu pay* atteint p:é*entement un niveau inconnu depuis 20 ans.

B;rr qji j di»continoation de la garantie du gouvernement, a Mrtir 
je demain, pour ie- prêt' consenti* pour l’Amélioration aux Habitations 
sera ma! vue en certain* milieux, il importe de ne pas oublier que nos 
institution! de prêt», approuvées et maintes compagnies continueront de 
consentir d** prêts a tout emprunteur digne de confiance, et c’est pourquoi 
il est probable que nôtre industrie de la construction ne se ressentira pas 
:rop de la décuion d’Ottawa, suivant l’affirmation récente de M. E. C. 
Brockelt. vice-président de !a Canadian Johns-Manville Company. Si le 
bâtiment ne Kra probkb>rn*nt pa« trop affec.é par cette décision, il va 
sans dire qu’il l’est davantage par le? impôt*. exçe\sif* qui frappent présen­
tement la propriété foncière. Ce n’est pas /ans raison que le président du 
comité exécutif de la Canadian Chamber of Commerce a insisté, ces jours-ci 
sur la nécessité d’un allégement de l'impôt foncier, ai l’on» ne veut pas nue 
l’économie nationale finite par en souffrir. Puisou’il y va de l’intérêt de 
la nation cansediepne, qu* r.o autorités municipales et gouvernementales 
•’♦•mpressent donc devoir r\' r.'y âûrait pa^ moyen de remédier quelque peu 
V l’état de cho e aitue'. tant ii d>- la Tié'.-ï-Mité d* sauvegarder le*
mtéréti dt» petit* propriétaire1, qu’à riu** di> 1* nécessité de trouver de 
stimulants pour inciter nos geru> à devenir propriétaires, vu qu’il importe , 
à cette époque plus que jamais que notre Kociété repose sur des bases de j 
plM m plus stables. 1

Marcel C LIMENT

Les affaires de le 
compegnie ouf été bennes en 
septembre, dit le président

— — ■ ■ -•

M. F. S. Meighen, président de la 
Lake of the Wood? Milling Co., a 
annoncé, à l’assemblée annuelle des 
actionnaires, tenue hier, que les di­
recteurs avaient déclaré un dividen­
de de 50 cents par action ordinaire 
en plus du dividende trimestriel ré­
gulier de 1 3-4 pour cent par action 
privilégiée. C’est le deuxième divi 
dende déclaré sur les actions ordi­
naires cette année, un autre divi 
dende du même montant ayant été 
payé le 1er juin.

Le général Meighen a aussi annon­
cé que le fonds de roulement de la 
compagnie s’établissait actuellement 
à $1.261,000. Commentant les ré­
sultats obtenus à date de l’année 
fiscale courante. le président a dit 
que les résultats de septembre 
avaient été bons et il a dit espéré que 
l’amélioration des affaires se main­
tiendrait durant toute l’année.

II a été révélé durant l’assemblée 
que les impôts de la compagnie s’é­
taient accrus de 100 pour cent com­
parativement à l’année précédente et 
qu’ils s’élevaient actuellement à trois 
fois le montant des dividendes privi­
légiés.

A une assemblée spéciale, les ac­
tionnaires ont approuvé un amende 
ment réduisant le nombre de direc­
teurs permis à 10 au lieu de 12 au 
paravant.

Avant le dividende de juin sur les 
actions ordinaires, on n’avait rien 
payé sur ces actions depuis onze ans.

Forte hausse du 
revenu national
CauMrit d« M. C. W.
Spinney au “Bond 
Club” do Philadelphie

E.-E. CUMMINGS

Philadelphie, 30. — Dans une con­
férence prononcée au "Bond Club of 
Philadelphia", M. G. W. Spinney, 
gérant général de la Banque de 
Montréal, a déclaré que le revenu 
national du Canada durant l’exer­
cice fiscal en cours atteignait au 
moins $4,500,000,000, soit une aug­
mentation de $700,000,000 sur 1939.

M. Spinney intitula se conférence: 
"Some Financial Aspects of Canada 
in Wartime”. II souligna en particu­
lier le fait que le gouvernement ca­
nadien avait très bien réussi à attein­
dre le but qu’il se proposait d’ac- 
croitte le revenu national.

Le budget de l’année courante a 
laissé un solde d’environ $600,000,- 
000 a combler par voie d’emprunts. 
M. Spinney a fait remarquer que 
sur les $700,000,000 que le gouver­
nement a dû emprunter depuis le 
début de la guerre, la part des ban­
ques n’a pas dépassé $200,000,000.

La crise de juin, provoquée par la 
chute de la France, a forcé le Canada 
à modifier sa marche financière, 
l’obligeant à accroître rapidement 
•es ressources, comme l’indique le 
dernier budget de guerre de $900,- 
000,000 qui accuse une augmenta­
tion de $400,000,000 sur les estima­
tions préalables.

Quant à l’inflation, M. Spinney a 
déclaré qu’il n’en est nullement ques­
tion au Canada et même que cet état 
de cho*es n'est pas du tout inévita­
ble. Personne ne connaît l’avenir 
sans doute, mais il est certain que 
les facteurs qui ont causé l’inflation 
à la dernière guerre n'existent plus 
maintenant et que l’on comprend 
mieux qu’alors les dangers que com­
porte l’inflation.

Les E.-U. consentent 
un crédit de $20 
millions eu Brésil

Washington, 30. (P.C.) — M. 
Jassa Jonas, administrataur das 
prêts fédéraux, a déclaré, au­
jourd’hui, qu’un crédit da $2.7,- 
000,000 avait été consenti à la 
Banque du Brésil par l’Export- 
Import Bank. Ca crédit servira à 
défrayer das achats brésiliens 
aux Etats-Unis.

Ltd. possède ses bureaux au No 1078, 
rue Bleury, Montréal.

M. Edmond-E. Cummings, autorité 
bien connue dans le monde de la four­
rure à Montréal, en est le président, 
et M. Philémon Chèvrefils, le vice- 
président et secrétaire-trésorier.

Il n’existait jusqu’à date qu’une 
seule maison d’enchères pour fourru­
res à Montréal, malgré que cette ville 
soit un centre mondial de ce commer­
ce. La nouvelle compagnie entend 
maintenir un service parfaitement bi­
lingue et met à la disposition de sa 
clientèle canadienne-française un per­
sonnel compétent.

Les producteurs de fourrures des 
différentes parties du Dominion ont 
déjà été approchés et la Compagnie 
prévoit un début encourageant pour 
leurs opérations qui commenceront 
par une vente générale de renards ar­
gentés et de visons dans la dernière 
semaine de novembre prochain.

Le commerce d e 
l’Irlande du Nord

"Bien que la guerre ait apporté 
des changements dans la production 
et la consommation en Irlande du 
Nord, jusqu'à présent elle n'a pas 
modifié sensiblement la vie écono­
mique du pays". C’est ce que déclare 
M. James Cormack, commissaire du 
Commerce du Canada à Belfast, dans 
un rapport adressé au ministère du 
Commerce. "Le contrôle des impor­
tations et le rationnement par le 
gouvernement, comme en Grande- 
Bretagne, ont interrompu le commer­
ce dans certaine.* branches et l’ont 
restreint dans d'autres, conformé­
ment à des décrets sur les marchan­
dises considérées comme non essen­
tielles ou comme articles de luxe. 
L’interruption de l’envoi d’approvi­
sionnements continentaux se fait sen­
tir surtout dans le lin, le bois de 
construction, la pâte de bois et le 
papier, les articles en bois, les fruits, 
certains légumes, et quelques arti­
cles de quincaillerie. Toutefois, par 
suite du contrôle des importations, 
les chances qui s’offrent aux expor­
tateurs canadiens d'augmenter leur 
commerce en ces produits seraient in­
fluencées par les circonstances im­
prévues et le montant de devises dis­
ponibles.’’

En général le courrier et les com­
munications avec le Canada ont été 
beaucoup meilleurs qu’on ne l’aurait 
cru. Jusqu’au 17 septembre, la Head 
Line qui a un service direct entre le 
Canada et des ports irlandais n’a 
perdu qu’un navire du fait de la 
guerre.

Bien que les industries du textile 
et des vêtements, comme résultat 
d’une insuffisance de matières pre­
mières, n’aient pu fonctionner à plei­
nes journées, d’autres industries en 
Irlande du Nord ont bénéficié d’un 
grand nombre de commandes de 
guerre, avec le résultat que le nom­
bre des chômeurs de tout âge le 15 
juillet 1940 a été le plus ba.* enregis­
tré depuis septembre 1930.

A NOTER
Les usines de la Robert Mitchell 

Co. fonctionneraient actuellement à 
pleine capacité et les revenus de la 
compagnie s'en ressentiraient favora­
blement. On a installé $600,000 de 
nouvelles machinaries récemment, 
afin d’exécuter des commandes oc­
troyées par le gouvernement anglais.

• e *
Famous Players fait actuellement 

de meilleures affaires que l’an dernier 
et tout indiquerait que ses recettes 
nette» l'emporteront «atte année sur 
celles enregistrées en 1939.

* * *
Bell Telephone gagnerait ses exi­

gences de dividendes au taux de $8, 
par année par action, malgré l’aug. 
mentation enregistrée dans les impôts 
cette année.

e * *
Howard Smith Paper Mills Ltd 

poursuivrait ses activités à 100 pour 
100 de la capacité de ses moulins ac­
tuellement et vu cette recrudescence 
d’activités, tout indiquerait qua sas 
recettes s'en ressentiront heureuse­
ment.

* * *

Comme la Lake St-John P. Je P. 
Co. a vu ses recettes s'améliorer au 
cour» des premiers 9 mois de cette 
année, il se pourrait fort bien que 
quelque chose soit fait au sujet des 
intérêts sur ses débentures 5 p.c., 
1ère hypothèque, actuellement en 
cours.

a * *
La consommation du cuivra serait 

telle présentement outre-frontière 
que l’on songe « en importer de 
('Amérique du Sud. Que ne songe-t- 
on pas au métal rouge canadien; ce 
qui permettrait à nos mines de cuivre 
d’opérer encore sur une plus haute 
échelle et ce qui faciliterait la misa 
•a exploitation da nouvelles minas.

fluctuations:
1940 1939 193*

Janvier .... 124.7 138.8 145.»
Février .... 124.8 137.7 146.0
Mar.? ......... 125.0 136.3 146.2
Avril........... 125.3 135.9 146.8
Mai ........... 123.5 135.0 147.3
Juin ........... 122.0 133.0 146.7
Juillet ....... 120.4 131.7 145.9
Août ......... 121.0 130.0 145.7
Septembre .. 121.9 130.0 145.6
Octobre .... 122.8 130.0 145 4
Novembre .. s • • • 128.2 143.8
Décembre .. .... 126.5 141.3

New-York, 31. (P.C.) — L'excel­
lence du rapport de U. S. Steel fut 
bien vu des aciéries hier matin à 
Wall Street, mais comme ce rapport 
paraissait avoir été escompté, nom­
bre de titres transigés ne tardaient 
pas à souffrir de réalisations durant 
le cours de la seconde partie de la 
séance d'hier, au point que l’on 
comptait en fermeture 371 gaina, 
contre 162 reculs, pendant que 191 
titres demeuraient inchangés.

Le total des transactions enregis­
trées hier sur co marché s'élevait à 
674,070 actions, comparativement à 
586,065 actions échangées la veille.

Le taux de l'argent à vue était de 
1 pour cent.

L’indice de 60 stocks industriels, 
compilé par la Presse Associée, accu­
sait une hausse de .03 pt à 453.

Nombre de valeurs cotèrent hier 
aux plus haut points encore vus de­
puis trois semaines sur ce marché. 
Les avances enregistrées atteigni­
rent jusqu'à 2 points. L’excellence 
des nouvelles commerciales et les 
perspectives d’une victoire républi­
caine furent bien vues des spécula­
teurs, mais ces derniers paraissaient 
quelque peu influencés par le carac­
tère indécis des nouvelles internatio­
nales. L’irrégularité des prix des den­
rées fut aussi mal vue.

Les aciéries et les avionneries fu­
rent plus achalandées que les autres 
groupes de valeurs hier sur ce mar­
ché. Douglas, Glenn Martin et Uni­
ted Aircraft accusaient de beaux 
gains hier dans le dernier groupe, 
tandis que U. S. Steel et Bethleem 
Steel faisaient preuve de vigueur 
dans le premier.

Chrysler rencontrait du support 
dans le compartiment des titres de 
compagnies d’automobiles et on pou­
vait en dire autant de Allied Chemi­
cal. parmi les titres chimique?.

Internaltional Nickel baissait de 
1-2 pt à 27 dans le compartiment des 
titres canadiens, transigés hier sur 
ce marché.

Avance de l’indice 
des paiements 
de dividendes

L’indice des paiements de dividen­
des compilé par la firme Nesbitt, 
Thomson & Co.. Ltd., a avancé a 122.8 
en octobre de 121.9 le mois précédent. 
C'est la troisième hausse mensuelle 
consécutive.

Le total des dividendes verses par 
toutes les compagnies canadiennes en 
octobre a été de $22,856.000 contre 
$20.393.000 durant le même mois de 
1939. Pour les dix premiers mois, le 
total a été de $217,72-3,000 contre 
$216.293,000.

L’indice est basé sur les paiement» 
de dividendes des quarante-sept plus 
importantes compagnies canadiennes 
et il indique la tendance des paiements 
de dividendes et non le montant payé 
au cour? d'un moi? quelconque. La ba- 
?e est de 100 en 1926.

Permis de bâtir 
en septembre

La valeur totale des permis de bâ­
tir émis en septembre est de $10.- 
104,340. Le.* valeurs revisées du mois 
d’août comprennent des rapports de 
187 municipalités et forment un to­
tal de $11,555,102. Des rapports ont 
été reçus de 56 des 58 municipalités 
originales et font voir une valeur de 
$6,426,220 le mois dernier. La va­
leur révisée correspondante du mois 
d'août comprend 57 rapports et s’élè­
ve â $7,693,732, tandis qu’en sep­
tembre 1939 la valeur était de $4,- 
135,624.

La valeur totale des permis émis 
par toutes les municipalité? au coure 
des neuf premiers mois de l’année 
courante est de $81,324,052. Dans les 
58 municipalités la valeur pendant la 
même période est de $57,749,872, 
tandis qu’en 1939 la valeur corres­
pondante était de $43,911,494.

En septembre la nouvelle cons­
truction de tous genres représente 
82.1 p. c. de la valeur totale, tandis 
que la construction de nouvelles ha­
bitations s’en approprie 37.6 p. c.

Moyennes de la 
Bourse de Montréal
Pnr le Montrent Morte Eickange 
et le .Montreal Curb .Market

10 23 30 10 11
Utll. Ind. Com. l’sp Or

Ch'Kn net —.1 —2 20 -M.Ot
Firm . Illrr r.s.* «S. 1 «Y.b 85.41 7C.35
Finn . ant. S5.9 OS.I CI.Q 87.CI 7 5.3 4
Il y n 1 X«! 50.0 r,n.o Cl.5 I3.C» ïC 00
Il y a > an 93.2 84.4 153.73 9) <8
Haut 1940 <9.2 92 2 14.4 152.<3 100 11
fias 1910 50.7 56 0 54.7 CC.44 55.1»
Haut 1939 70.1 93.» 84.9 155 32 128 41
lia» 1939 55.9 <3 2 82.7 50.7» 13.Cl
Haut 193S 09 3 »».» 81.9 150 89 130 77
Bas 7933 57.< CI 1 CO 5 C7I4 101.0»
(faut 1929 193.4 174.5 182.8
lia» 1929 125.0 83 9 98.<

binés — U2Ç égal* 100.
»t 20 eom-

Valeur plut élevée 
de nos importations 
en septembre

Ottawa, 30. — Las importa­
tions canadiennes an aaptambra 
ont ôta évaluées à $$6,287,000 
contra $96,836,000 on août at 
$73,564,000 en septembre 1939, 
suivant le bureau fédéral da la 
statistique.

La valeur globale des importa- 
lions depuis le début de l'année 
atteint la somme de $768,720,- 
OOO contre $515,332,000 durant 
U même période de l'an dsrniar.

L’acier est en grande 
demande aux E.-U.

Los c««isimulateurs crêigiwiit 
dê n# pouvoir 
s'approvisionner plus tard

New-York, 30, — magaut.i 
"Iron Age’’ rapport* aujourd’hui que 
I e a consommateur* commerciaux 
d'acier commencent à songer *«iuu 
arment à leurs approvisionnement» fu­
turs, à dus de La demande croissante 
provenant de l’exécution du program­
me de défense et du prolongement de 
plus en dIui marqué de» dates de li­
vraison de certains produits.

La production d’acier a grimpe de 
H point à 96 p.c., établissant ainsi un 
nouveau record.

La publication d’un decret pre»»• 
denticl concernant un ») «terne de 
préférences applicable à toute» L» 
industries privées et de ta ereatiua 
d'un Comité de priorité a été inwté 
ditement suivie d'un fort mouvement 
d’achats de la part de ceux qui 
n’avaient pas encore pn» la précau­
tion de s'approvisionner.

PluMfur» acheteurs semblent s'ap 
provisionner outre-me»ure mai» le» 
compagnies d’acier surveillent d* 
près cette pratique. La plupart de» 
consommateurs se montrent est-

{reants surtout au sujet de* liste» dt 
ivraison. On croit cependant que »M* 
s'abstiennent de congestionner le 

marché de leurs commande», l’on 
pourra réussir à satisfaire toute» ces 
demandes pourvu qu* l'on consente à 
accepter certain» retard» de luiai- 
son.

La revue avertit toutefr » que si 
l’on continue d’encombrer le marché 
comme on le fait actuellement, il ea 
résultera une certaine confusion et 
l'on hâtera ainsi la mise en vigueur 
des préférences.

Le chiffre d'affaires du mois d'oc­
tobre est le plus éleve de tou» le» 
mois de cette année, et renames com­
pagnies ont entré dan* leurs livres 
jusqu'à date autant de commandes 
que durant toute l'annee 1939 

Le magazine dit que la fr- 
gueuse commence à se faire rare, 
mais que cette rareté n'a pas encore 
atteint un point critique.

Le prix moyen compo»é de* r:b! ■’ » 
d'acier est encore air $20.67 pour la 
troisième semaine consecutive.

»

Stocks plus élevés 
de sucre brut
---------- ------------ e
Ils étaient de 141.5 million»
do livres U 5 octobre
contre 3.7 milliont on 1919 

-----------------------e
D* fortes augmentations des ar- 

I ritajros de sucre brut aux dix raffi- 
canadiennes durant la dernière 

j !•<!..-vie de quatre aemaines et de» 
stock* de sucre brut à la fin de la 

!pci»*Mle sont rapportées per le bu- 
reau fédéral de 1s statistique.

L< « arrivages de sucre ont été de 
d* 1 19,264.214 livres durant la pé- 

j node de quatre semaines terminée le 
* octobre contre 33,127,267 livre* 
durant la même période da 1939. Les 

k» s'établissaient à 143,591,697 
'au i octobre contre 109.445,306 à la 
| (»« la période précédente et 3,790,- 
j 0'.*4 livres il y a un an.

Le* ventes ont diminué quelque 
II*- par contre.

Voici un état comparatif dea arri- 
j ***- * et les ventes pour les deux pé- 
r i*4 en :

,* >r rr pirtodr tir 4 ssmaina» su i orUOrt :
ltl« 191»

>kruti Lb*. LU
>«Mrr».............. !!•.:««.4!« sa.lt7.lt7
•• ................... sJ.M7.MJ St.700.771

T «
î>«*

1 *• raffis*
manuf.
v*nt» 9t.ITI.30t l01.M4.Ji2 

S7.7Sf.OI0 13a.40S.Tt*
1er j»n*t*r au J ortobr* :

1*40 19,J
ee krul: la». Lb*.
•ce* S"MS1.4u0 Ml.401.1*7
■ 73I.31J.MJ (7S.SiS.IM
r* ratflMi

•nanuf. 71t.JIS.SSI MZ.SOJ.irs
BIS.II1.SM MO.|!J.OIS•ntM

Vas fonds sont on sArolé 
dans las mains d* l'Etat. Plaças 
osa éconamia» dans las Certifi­
cats d'épargne d* gnorr*.

BANQUE CANADIENNE 
NATIONALE

Dividende trimestriel
Le* Conseil d’administration de la 
tr.-uc Canadienne Nationale a de- 
■ * pour le trimestre finissant le 
► novembre 1940 un dividende de 

i soit au taux de 8*7 par an), sur 
< «pital verse de la Banque. Ce 

» irnde, portant le numéro 199. 
'a payable au bureau principal ou 
l -te succursale de la Banque â par­

ti u 1er décembre 1940, aux action- 
u>* - inscrits dan? le? registres le 15 
''embre à trois heures de i’après-

Par ordre du Conseil 
d’administration.

Le gérant général. 
CHARLES ST-PIERRE.

Savez-vous ce qu'est
LE COBALT?

Le r* •.*•■1 rmmpmrimml n1*»* «4‘unr rwnlslar «le n«.e»»n«ix
■M«ra San* 1rs arntrnwat». Sr. •-al.-wlrt-mofrnrt, la .-rraMl«s«r. 
1rs alnsanla prrmaaral*. I« 9ê44p+mm* rl anlrr* rlr». rat
rsarntlrl S l'Iadasltlr. au»*! fclra , m Ur |uit\ «ttt'rn feu.*4 Or
■•rrrr. tir* rklffrr» rfflrWI» «I* — - •■ « rr ni tmr Ir* prix «lM r-kalt. 
a la anllr d’nnr («rlr drwandr »•« Miiicnirntr «Ir (**V rn lltt!» rt 
*r *|*i. dorant 1rs oaatrr rrr«trr» mola de l»in l.ra dehrorke* 
e*or rr métal Mot dr Ha» ro pim» sronds.

P"or tous r#r*c .n»t * . ndr»»»* z-t ou» *

ZACASELT MINING CORPORATION LTD
<K«i- rr»»’- • ast*.' »e prrsnntirllei

28 ouest, roc Sl-Jacqoc» — Montres! Tri.: HA. 7961

Inexpérience ou Compétence ?
T TNE femme non initiée au affaires, des enfants in- 
LJ expérimentes qui relouent inopinément d’impor­
tants capitaux sont incapables <W les faire fructifier et 
même de les conserver.
Les fluctuations des placement» «ont fréquentes et péril­
leuses.
Soucieux d* prttcnir tes aléa», le bon père de famille 
saurs, pour administrer son bentane, adjoindre à ceux 
qui lui sont chers la (ollaboratéoa d’exécuteurs testa­
mentaires avertis et désintéressé*.
C* devoir, il s’en acquittera par voie de testament, acta 
qu'il importa de ne pas différer

TRUST GÉNÉRAL
DU CANADA

MONTREAL 
112 ouett, 

rue Saint-Jacquet

Exécution de Testaments

QUEBEC
71,

me Saint-Pierre

Transferts et Gérance

3f,é

Peur VOS PLACEMENTS de NOVEMBRE
nous recommandons les titres suivants :

OMiystiaat

Dominion du Canada —
Deuxième Emprunt rk* Gmrre 

Soeurs de la Chanté do Qu. b ga­
ranties sans réserve par la province
de Québec) ....................................

Cité de Hull.................... ... ..
Cité des Trois-Rivières................... .....
Cité do St-Lambcrt ................ .. ..
Ecoles catholiques de Montréal .. .. .. 
Canadian Pacific Pail*ay Co
Quebec Power Company .. . .........
St. Maurice Power Corp ...................
Bowater’s Newfoundland Pulp Cr Paper

Mills, Ltd............... . ..
lhe Regent Knitting Mills, Ltd

/0

4% 
6% 
A cr 
i/C

-41/2%

5%
4%

4'/2%

5%
4%

Echéance rria
•Ppros.

1952 98 75

’950 101.00
1942 10200
1953 97.50
1967 9500
1948 9650
1954 100 50
1962 101.75
I97C 101.00

1968 9800
1952 95.50

< Renseignements détaillés sur demande >

L.-G. BEAUBIEN A CIE, LIMITÉE
59 outil, rut S«int-|acqu«s

MONTRÉAL
Québec

mr Trois-Rivières
Toronto 

Sherbrooke

i
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BOURSE DE MONTRËAL Coan foaraU par
JONES. HEWARD A CO.,
240 ou rot, rot Balat-Jacqun, Moatréa!

Vtntea Stork*
IT.'i A»li^ston 
SSo Hathurat A 

J."> H*U Telephone 
to ItrHZlIlan 
2.'i B C Power A 
12 t'an Cement |>rlv 
SO Can Steamship 

110 Do priv
100 Can Car prlv 
55 Can Celane»<e 
Iff Do prlv

115 Can ln<I Alcohol A 
60 Can Pac Ry 
36 ConSmeltlnir 

125 Dom Coal prlv 
Pom fllar*

On v Haut Baa van
15% ..............................
12 ...................

155% 156 155% 156

26
1*7% 

3% 
15% 
20 
30% 

123 
2% 
5 

3 H
20%

15%

30%

25

15 % 15 %

30 30

haut bas
26% 14%
15% 7%

169 120
10% 4
3ft 23
99 77
8% 2%

21% 9%
28% 13
37% 20

1C8 106
3% 1.65
8% 4

48% 31
28 16

129 113
260 Dom Steel ft Coal B 9 9% 9 ’9% 15% 9%

5 Dom Textile 83 90% 70
40 Dryden 5 11% S
10 Foundation Co 12 15% 6

5 Gen Steel Wares « 10% 4%
35 Do prlv 90 9ft% 96“ 90% 98 77
80 Hudson Bay 27% 34 19%

Venta* Slocka 
60 HollltiKcr 

480 Imp Oil 
35 Imp Tobacco 

526 Int Nickel 
360 IntPete 

10 McColl-Krontenac 
30 Mont Cottons pr 
3'2 Mont Power 
25 Nat Breweries 
20 Do prlv 
10 Nat Steel Car 
85 Osllvlc 

22o Ont Steel 
20 Power Corp 

125 Price
5 Quebec Power 
5 Ht Law Paper prlv 

50 Shawinlgan 
30 Sher Williams 
80 Winn Electric A -

Banques
5 Montreal

Dern. 1940
Ouv. Haut Bas vente naut bas
12 12% 12 12*% 15 9%
10% • . . • • • • 15% 8
14% • . e e * 16% 12
36% 36% 36% 36% 46% 27%
11 % 11% 11 11 24 12%
5% i . . 9% 5

113 120 107
29 29% 29 29 31% 23
28% 3K 25
3S% .... 42 32
42 % 69 34
25 • • . . . # • e .... 33% 20
10
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13%
15%
42
18%
11
1.15

113

13% 13 13

13
11%
24
17%
52%
24%
15
2.50

7%
6
9

13
20
16

7
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CURB DE MONTRÉAL Coan founts par
L. G. BEAUBIEN A CIE.
01 «luest» rue Ralnt>Jaeqaea, Montréal

Ventes Titres
350 Abitibi P 4r P 
490 Ablt P & P 6 

70 Brit Am OU 
25 B C Packers 
50 Can Malting

Ouv 
.90 

pr. 7 % 
18% 
12
36%

15 Can Nor Pr C 97% 
400 Cons Paper Corp 4% , 
100 David &. Frère ‘A’ 10% 

20 Donacona P ‘A* 5%
25 Ford Motor *A' 17%
25 Fraser Co's Md 9% 
lo McC-Frontenac P 96 
25 Moore Corp 43%

Huit Bas
‘.’.‘.'.l 7%
......... 18

4%

—Ann£e
haut bas

2% .60
17% n
23% 15
19% 10
39 30

110 95
8% 3%

17 10
10 3%
22% J3%
20 6

101% 82
47% 36%

Ventes Titras: Ouv. Haut
5 Page*.Heraey T 108 .........

100 Prov Transport 5% .........
1 50 United Securities 5% .........

Minet
1000 Aldermac Copper .15.........
4000 Beaufor Gold M .05% .........
500 Malartlc Gold l.lo
300 Pend Oreille 1.58
500 Prestno K Dome 2 70

2100 Hlscoe Gold .48
500 Wood Cadillac .09%

Huiles
400 Home 011 195 .,

—Annéi

.59

Bas C10L haut bas
111% 92

7%
5%

4
.... ......... 4

.35 .10%
t » t f .13 .03 %

t * » » 1.45 .57
2.10 1.00
2 95 1 40

48 .49 .95 .47
.31 .08

3.10 1.30

BOURSE DE NEW-YORK 201, ouest, rue Notn-Daue, Montréal
ABBOTT, PROCTOR A PAINE,
Coun fourato pur

Stock et div 
Tau» en î 

Air Red 1109 
AU Chem 9.
AU Chalm t %

Haut
12%170
37%

Ha. 
41% 

168 % 
37%

Am Can 4. 94% 94
Am Car ft F 28% 28%
Am Loco 15% 15%

Do. Pfd 43. 83% 81 %
Am Pow tk 1. 4 3%

Do. 6 Pf 1S% 55 52%
Du. 5 Pf 42.81 46% 46%

Am Radiator • ■'« 7%
Am Rolling M 13% 14%
Am Smelt tl*,» 43% 42%
Am St Fdry t% 27 ;» 27
Am Sugar 1 1 13%
Am T A T 9. 184 %
Am Tob 'B' 6 72 %
Am Water W 10 
Am Wool* n 9 R*.»

Do. Ptd 13. 50% 50
Anaconda t*. 21% 23%
Armour 111 5 I7»
Arm Cork 2. 31% 31%
Atchison SF 17% 16%
Avia Corp 4% 1
Baldwin CT 17 16%
Bui A Ohio 4% 4
Ilcndlx Av.71% 32 31%
Beth Steel 13% 85% HI 
Hoeing Air 16% 15%
Bohn Alum tl. 31% 51
Borden’s t.9u 19% 19%
Bor Warner t% 20% , 19% 
Briggs .Mfg 11. 21% 21%
Budd Mfg

Clot 
42% 

169 
37% 
94 
28% 
15 7, 
83% 

4
53% 
46%
7% 

15 
43% 
27% 
14

161% 164% 
72% 72%
9% 10

C gt
net

— -H

+ %

Stock et dlv 
Tau* en S 

Rnolds T B tl % 
Safeway S 12% 
St Jos Lead tl. 
Schenley Dlst

Haut
34%
43
36%
10%

Hear* Roebuck 3. 79%

+ %
+ ‘%

+

Bullard t% 
Byers A M 
Can Dry 
Cun Pacific 
Caterpillar 2. 
Celanese tl.
Ch Ohio 2% 
Chrysler t3% 
Col g Palm % 
Com A* South 
Congo) N I. 
Con Ed's 2 
Cont Can tl% 
Cont Motors 
Cont Oil t% 
Corn Prod 3. 
Crucible Steel 
("i.rties Wr 
Curtiss W ‘A* 2. 
Deere & Co 
Del ,v Hudson 
Dlst Seagram 2 
Dome Mines

a* 4 ‘ s
9%

13
3%

4 7,
51% 
9 %

24 %

31 % 
16% 

4% 
167, 

4
31%
85%
16%
31%
19%
20%
24%
14% —

13
3% +

47% 46 47% •f-1
88 ■ 27 Vi 28 % *f 1%
42% 41% 42% -t- %
83% 82 S3 % -f 1%
11 P»7, 1! + %

1% 1% 1%
20 19 % l'J% + '%
tau 26 26 %
38% 37% 37% —i%

3% 3 % 3% — %
18% 1»*4 18%

43% 44 + •%

28%
21%
13%
17%

41

21
13%
17%

41% 
7% 

28% 
21 % 
13% 
17% 
15%

% 
% 
% 
% 
%

— H

Hervel & Co 1. 
Shell Un Oil t% 
Simmon* Co t% 
Socony Va t%
8 C Edison tl % 
Sou Pacific 
Sou Railway 

Do prlv 
Sperry Corp t2. 
Stand Brands .40 
Stand OU Cal 1. 
Stand Oil Ind tl. 
Stand OU N J tl. 
Studcbuker 
Texas Corn 2. 
Texas Gulf t2. 
Timken Roll t2. 
Twentieth CFF 
Un Bag & P t.38 
Un Carbide tl.70 
Union Pacific 6 
Un Aircraft tl 74 
Unit Air Lt eti 
Unit Corp

Do prlvtî. 
Unit Fruit 4. 
Unit Gas Imp 1. 
U8 Gyp*um 2. 
US Pipe A- F 2.
U S Rubber 

Do prlv 7. 
U R Smelters t3. 
US Steel t2.
U 8 Steel prlv 7.

11
10
18%

8%
28%

8%
13%
21%
40 % 

7
18%
26
35%
8%

36%
34%
47%
5%

12%
74%
82%
41
18%
2%

33%
70%
11%
74%
28
22%
80
60
65%

125%

Bas Col
3 4 % 34%
42% 43
36% 36%
10 *,i 10%
79 79%
11 11
9% 10

18% 18%
8 8

28 38 Vi
8% S&

13 13
21% 21%
41% 42%

6% 6%
17% 18
25% 26
33% 35%

8% 8%
35% 36%
34% 34%
47*; 47%
5% 5%

12 12%

O-ge
net

+ 1
+ '

+ %
+ '% 
+ %

73%
817,
40%
18%
2%

32%
70%
11%
74
C7% 
21% 
79ii 
60 
64 74 

325

74
82
41
18%
2%

33%
70%

+ %

+ % 
+ 1% 
+ 2%
+ '% 
4* %
+i
+i

+ % 4- *4 
n% - %
74 — %
27% — % 
!2% — % 

+. %89
60
65%

125%

Baa
34%

2%
?0%

8’»rk et dlv 
Taux en t Haut

Vanadium Steel 35%
Warner Pics 2%
Westn Union 21%
Westing El t2% 108 
Woolworth 2.40 36
Worth Pump • 23 
Yellow Truck 15 
Voungrtowu t% 41%

VENTER
Mercredi ...................
Mardi ......................

Total de l’aunée k date
3940 .............................. 166,963,000
1339  .......................... 224,015,000

CR»
nm 

+ %

+ %

Clot 
25%

2%
31%

i0G% 107 
35% 35% -f % 

22% — % 
15
41

£2%
14%
40%

670,900
590,000

Le* dividendes, R moins qu'il ne soit 
autrement spécifié, représentent le total 
payé ou payable dans 12 mois. Jusqu'il 
et y compris la date du paiement an 
noncée lors de la plus récente déclara 
tlon de dividende.

t—Kx-dlvldcnde.
•—Plus dividende supplémentaire tous 

forme d'actions.
|—Payé depuis la division des ac

tlon*.
tt—Es-drolt*.
II—Payable en action* de priorité.
A—Sur une base régulière annuelle.
C—Payable partie en action* de prio­

rité.
D—Payable en billets.
K—Payable en bons.
F—Payé au cours des dernlere douse 

mois : dividendes différés, omis ou en­
core, aucune décision prise lore de la 
dernière assemblée

K—Total des quatre dernières décla 
rations. ' .

Doug Air 43. 89 86% 88% + 3%
DuPont 13% 
Kastman K 6.

17u 169 % 170 + «
134% 133 134% 4- %

El Auto L tl*i 37% 36 37 + 1
%Elect Boat 1.10 14% MU 14% —

El Pow & Lt 6 • 5*i 6 + Vi
Do. 7 Pf 39% 38% 39 — %

Firestone 1% 15% 15% 15% + %
Free Suph Tl. 34% " 4 % 3 4 % 4* %
• î Amm Tr 11 % 60 49*3 50
Gen Baking 1.36 7 6 T* + ' %
Gen Elect 4.76 35 34% 34% + %
G ne Food 2. 36*; 35% 26 ...
(••■n Motor 42% 50 a. 50 50%
Glidden (.36 14% 14% 14%
Goodrich 13*, 13 13 % + ' V4
Goodyear 11. 18», 177i 18'.» + %
Gri Nor Ry Pf 28% 27% 28 + %
Gr W Sugar 2. 19% 19% 19% + %
Gre)bound L 117» 11% 11% — ’ V
liomt-sluKu 4% 48>, 48 4 8% + %
Houdallle T % 12% 12% 12% — %
Houston OU 4 4 4 + 11
Howe jfound 3. 32% 22% 32% H- %
II ml Ile y 1.75 19 19 19 — H
Ill Cent Ry *% * ,
Inland 6t i3. 86% 86%
Inspiration 11 10%
interlnkt* Iron 1074 1 0%
I Business 16. 157 U 
Int Harvest 1.60 51 
Int Nickel 2 27%
Int P A P N 157s

l»o. Pfd t2% 61%
.fs-Manvlllc •>% 67% 
Kennccott tl% 33 7it 
Kr.sg.- * 1.20 2574
Kroger 2. 31%
Lambert C 11% 12%
I..... RAT tl% 21%
LOF Glass 11% 41%
I.lgg A M B 14. 99

86%
11
l«i%

57 157 • Do 1955 2.56 2.58
50% 50% + i % • Do 1956 2 51 2 53
27», 27% % • 1)0 1958 2.12
M% 15 + %
60 * . 
67‘j

•il % 
67 %

+ % •.—Payable en monnaie américaine.
32% 33% + %

28%
27%
21%
20
61
28%
32%
61%
7%
K

Lockheed 
Loews Inc 2.
Loft
l.nrlllard 1.60 
Miuls A- Nash 14.
Muck Tt uck* 174 
G I, Mart In 11.
MaV Dept Str 3. 
McKcespt T P 
Mead Corp 
Miami Copper t.20 8% 
Mosnnto Cho 2. 87%
Montg W 127* 39%
Murray Corp 7%
Nat Biscuit 1.60 18%
Nat «'ash Reg 1 13%
Nat Dairy P.80 13%
Nat Distillers 2r 20%
Nat Lend 74 18%
Nat Pr A Ll .60 8 74
Nat Steel 11. 65%
N Y Central 14%
Norf & West 10, 217 
NorAmer'1.26 26% 
Nor Am A via 174 17% 
NnrPa/dfle 7%
t)hlo OH 1.20 6%
Omtribu» i.2o u>%
«Mis Kiev 1.6» 17%
Owens III G 1174 63
Pac Gas A- El 2. 29
Packard Mot 3 74 
Paramount t>15 8%
Penn RR H 74 
Penny JC 11 74 89 %
Ph Dodge 1 % 61
Phillips Pete 2. 38%
Pressed St Car 12% 
Proctor A- G 12. 56%
PubSerN J 11.20 .13% 
Pullman A 1% -’6%
Pure OU 7%
Pan Am Alrw 16% 
Radio Corp 1.20 5%
Radio cv prlv 3 74 O<74 
Rnyonler pr 12% 27 
Remlnglon 1.80 8%
Republie Steel 20%

31
1274
24%
417s
99
28
26% 
2» % 
19% 
60% 
28 
31
51% 
7% 
8% 
8 74 

86 % 
38% 

7% 
18% 
13% 
13% 
20% 
18% 

8
65% 
14 % £15(4 
20 
16% 

7
674

10
17
53
28%
3%
8%

23%
89 74
33 
37% 
12% 
56 
3£% 
26 

7 *4 
16% 
S

6174 
27 
s % 

19%

31
1274 
21% 
4 4 7s
99
28%
26%
21
2»
61
28
32 
51%

— % 
— % 
+ 4* 
— U 
+ % 
+ % 
4- 7 4

d-1% 
+ %

7% _ %
8 % + 74
8% .........

86 74 —1 
39% + %

18%
13%
13%

1774 
53 
29 

3% 
8 74 

21
89% 
33% 
38% 
12% 
56 % 
33% 
26% 

7 % 
1674 
574 

61 %
.*8%
207.

+ 74

Investment trusts
Par Alinorr, PROCTOR a PAINE,
SOI Notre-Dame ouest
Prix sujet aux fluctuatione du marché 

Offre Dem.
•Affiliated Fund ................. 2.69 2.90
•Boston Trust ...................... 14 07 15 14
•British Type Investors ..11 16
Can.-America Trust 2nd 8 
Can. Int'l Trustee "Mod

1 2% 3U■ 4
I 4 43 4 4*

15 55 15 SO
Commonwealth Int'l Corp, 

•Cùrmtfatlve Trmtt Shares 
•Fundamental, Inv. Inc. .. 15 6 
•Fundamental Trust Sh A 4 50 
•Do B 4.10
•Independence Trust ......... 2.09
•Mass. Inr. Trust ............... 18.37
•Quarterly Income Shares 5.00
•Supervised Shares ........... 8 82
United Bond and Shares. 8%

•United Fixed ..................... 27,
•United Insurance Trust l1,
•United N. Y. Bank Trust %
AMERICAN DEPOSITOR CORP.
•New Corporate T. S. Acc 2.61 
•New Corporate T. S. List 2 19 
•Old Corporate Trust Sha 2.23
CALVIN BULLOCK ISSUER
•Bullock Fund ...................... 12%
Canadian Investment Fu 3 45 

•Nation Wide Securities B 3 46
• Do Voting 1 08
•U.S. Elect. Light and P A 16 
•Do B 2 11
• Do Voting 97
•Dividend Share* ............... 1.90
DISTItlBUTORS' GROUP INC.
•North Amer Trust S 1963 2 04

19 T5
5 20 
9 48
1074

! .63 
! 21 
! 25

13% 
3 85

1.05 
2 23

2 06

Prix des denrées
Par ABBOTT, PROCTOR A PAINE, 
201. Notre-Dame ouest,

OPTIONS
Haut Bas Ferm. Fer. préc. 

Cnoutrhntie •
Déc. 1030 1030 1030U 2027
Mars 1995 1898 1990 1983B
Mai 1977 1977 1977 1974B

Coco»
Déc. 4* 45 444 443B 447
Mars 457 456 4 55 B 457
Mai 464 464 4C2B 465X

Coton t
Mar» 954 950 952 949
Mal 944 940 943 940
Oct. 8S1 877 880 876

Cuir 1
Déc. 1255 1232 1232 1260
Mars 1238 1222 1222 1245
Juin 1232 1216 1220 1240

Les prix du beurre 
ont été fermes hier

Let transactions ont été 
asses nombreuses au 
Commodity Exchange

OBLIGATIONS
CANADIENNES
Coure de fermeture
Dominion du Canada

4 15
4i 1
ii i
14 15
3 t 15
** l
4 15 
3 1 
44 1 
44 1 
I 1 
44 1 
44 1 
3| 1 
8 1»

Offre Dem. Rend.
mars 1941 99.75 100.25 .50
nov. 1941 103.50 104.25 1.00
mal 1942 lOft.OO 100.75 1.05
Juin 1942 100.76 101.50 ua
oct 1942 102.60 103.50 1.40
Juin 1943 102.00 102.75 1.4»
oct. 1943 108.60 109.25 1.90
Juin 1944 100.26 101.00 1.72
oct. 1944 105.76 109.50 2.10
nov. 1944 101.76 102.50 1.27
oct 43-45 105.00 106.00 Lit*»
fev. 1946 109.50 110.50 2.42
juin 46-49 101.50 102.60 *2.77*
oct 44-49 102.00 103.00 2.71»
nov. 48-51 100.00 101.00 I.12*
fev. 48-52 100.00 101.00 5.10*
ocL 47-52 104.60 lOS.50 «.07 •
Juin 60-65 97.50 91.60 5.11
nov. 46-56 107.00 105.00 2.08*
nov. 47-67 107.50 108.50 2.1S*
Juin 53-51 96.75 97.75 2.17
nov. 48-58 108.00 109.00 2.21*
nov. 49-59 101.75 109.75 3.25*
Juin 56-66 99.25 100.25 3.22
mara et

11.50sept parp. •6.50 S.S6

Obligation* garantiss par 
la gouvarnamaat

IG T P Rly
1 1 Jan.

tG T P Rly
4 1 Jan.

CNR2 15 jan.
CNR 2 15 fev.
CNK 21 1 fev.
CNR 24 15 Jan 
CNR I 1 mal 
CNR 3 15 dec.
CNR 3 15 fev.
CNR 3 15 Jan.

tCNK4i laept. 1951 
tCNR 44 1 fev. 1956 
1CNR44 Ijull. 1957 
tCNR 4| 15 Juin 1955 
CNRS 1 fev. 1954 

tCNR 5 ljuiL 44-61 
tCNR 5 1 oct 49-61
tCNR 5 1 fev. 50-71
tMtl. Harb. Coram.

5 1 nov 49-61
tCN (W.L) S.S.

8 1 mars 1ISS

1912

1962
1942
1943
1944 
1946 
1944 
45-50 
48-53 
54-59

Offre Dam. Rend.

•7.00 •1.60 1.10

107.00 108.60 1.41
100.50 101.26 L2<
100.50 101.21 1.41
100.75 101.50 i.to
99.25 100.25 2.20

102.26 104.00 UT
95.00 99.00 1.11
97.00 98.00 3.20
95.75 97.75 S.25

112.00 113.00 2.10
112.75 113.75 2.36
112.00 114.00 3.41
114.75 115.76 S.40
115.00 m.oo 3.50
112.00 113.00 2.64*
Ut.00 117.00 3.I0*
111.50 111.50 «.•••

llt.00 117.00 S.I0*

116.00 117.00 >.4»

•—Rendement à la date du rachat 
t—Payable au Canada at A New-York, 
t—Payable au Canada, A Londres at 

aux Etats-Unis.

Obligations provinciales
Emission Int Mat. Offre Dem. Mot.

Alberta 4i 1956 55.50 68.60 X —
Alberta 6 1947 65.50 68.50 X —
Colomb, brlt. ü 1953 101.00 104.00 4.10

■ •lomb. brlt 91 1945 102.00 105.00 4.25
Manitoba 4i 1956 90.50 94.00 6.05
Mi< ultoba 5 1954 95.00 93.50 5.16
Nouv.-Bruns. 3) 1949 89.00 93.00 4.65
Nouv.-Bruns. 5 I960 100.59 103.50 4.72
Nouv.-Ecosse 3) 1951 96.50 99.00 3.61
Nouv.-Ecoss* 4i 1960 104.00 107.00 1.97
Ontario 3 1950 96.50 99.00 3.15
Ontario 4 1962 103.50 107.50 3.50
Ontario Si 1946 110.50 113.00 3.20
Ile Prlnca-Ed. 3 1945 93.00 98.00 3.85
Québec 31 1955 95.00 97.00 3.97
Québec 4 1952 99.00 IO2.P0 1.82
Québec 41 1958 100.00 103.00 4.01
Saskatchewan 4| 1960 75.00 78 «»'i 6.45
Saskatchewan 6 1959 80.50 84.00 8.50

x—Traded flat

Obligation* municipale*
Emleslon Int. Mat Offre Dem. Moy.

Halifax 21 1965 59.00 93.00 3.95
Montréal 4i 1948 90.00 94.CO 6,45
Montréal 5 1954 95.00 98.00 5.22
Comm mêtrop.

Montréal 41 196-1 90.00 94.00 4.95
Ottawa Si 1984 100.00 103.UO 3.23
Québec 41 1950 98.00 101.00 4.12
Saint-Jean 41 1971 97.00 100.00 4.60
Toronto 4i 1935 108.00 111.00 2.55
Vancouver 6 1969 98.00 102.00 4.87
YVestmount ü 1954 102.50 106.00 ‘2.94
Winnipeg 41 1960 • 8.00 102.00 4.35

Cuivre t
20% Déc. .... lllt-UlS 1107-15
18% + % Mars 11 Or, ii 05 1105 R 1102R

8 % + 'i 
— % 
-f %

Mal 1107 1105 111311 hour
65*4
J 4 %

Hucre •
Déc................. 261-62 260 %-2

1 7 + 2% .Lin. .... 262-63 261
2D Fév................ 262-63 261
17 + % Soles t

Déc. 79% 79% 79% 79%
Mars S 5 84*4 85 84*46%

10
T Vi Mal 88 88 88 88%

«s®

MNETB «El TIMIREt 

rCniME K MEME

t

Produit, alimentaires
Henderson King A Churlnnd l.tér, 
membres du Can. Commodity Each* 
8M. rue McGill 

BEURRE
Ouv. Max. Min. Form.

Au romptnnl i
Québec .... 29 7i 29%.......................

Y ente, t
llnurse de, denrée, t

Qué ini) No 1 
A ternie i 

Novembre .. 
Décembre .. 
Janvier .... 

Y'ente» i
3 novembre.
1 décembre.
2 Janvier... 
OEUFS

29%
29 ....
29% 29% 
29% 29%

.... 29 

.... 29% 

.... 29%
Au rnni|itniit 1

"A" gros ... 41 42 e a a e e
"A" moyen». 39 RI e e e e e
"A" jmiilotto 29 30 • a # e a
"B" gro» .. . 27 e a e e e
"C” ............... 19% 20 .. .................

Group Securities Inc.
Par GEO. HBAUSOI.KIJ. A CIE.
132. rue St-Jnequcs ouest, Montréal.

Fully Adm Shs ...............
Agriculture ........................
Automobile ........................
Aviation ..............................
Construction ....................
l’rod. chlm......................
Ulst. et brus*.......................
Ace. élrot. .............
Allmenl ..............................
Much. ImliiKt........................
C|o de plneem.....................
Mitrchamllxc .....................
Mine ......................................
Huile ....................................
Chemin do fer ................... .
Equip, de chemin de fer
Arlrr ..........................
Tabac ....................................
Utilités ................................

Offre Dem
6.64 6.14
4.73 5.10
4.21 4 69
8 03 8.73
f. 32 5 79
6.00 6.53
2 70 2 95
8 33 9 06
3 78 4.12
6 32 6.88
2 74 3 00
4 89 5.33
r. 17 5.63
3 60 3.93

.2.69 2.83
*\61 3.94
5.18 5.64
4.62 4.93
4.53 4.94

Le marché du beurre et des oeufs 
a été actif et ferme hier en Bourse 
locale de Commerce. Au comptant, 
100 caisses du 92 points ont changé 
de mains à 29*» cents. A terme on 
rapporte 3 contrats de novembre à 
29 cents; 1 contrat de décembre à 
29U cents; 2 contrats de janvier à 
29 *i cents et 6 échanges novembre- 
janvier au taux de Vi de cent.

Les arrivages de Montréal, arriva­
ges par camions exceptés, ont été 
comme suit mardi :

Beurre, 3,050 caisses; fromage, 
2,846 caisses; oeufs, 3,414 caisses.

Prix du fromage blanc et coloré du 
Québec, prix d’arrivage IS^* cents; 
prix du gros, 14 cents.

Blanc de l’Ouest, prix d’arrivages:
13 11-16 - 13Tfe cents; coloré de 
l’Ouest prix d’arrivages, 13^4-14 7-16 
cents; blanc et coloré, prix du gros
14 cents.

Blanc et coloré de l’Ontario, fabri­
cation courante, 14 cents.

Prix en Bourse de Commerce et 
autres prix :

PRIX DU BEURRE 
Livraison Immédiat* i

Québec, 92 points, 29%r. T.
Québec, 92 points, frais 297*-29%c.

En irnnslt t
Québec, 92 points, 29%-29%c.
Québec, 92 points, frais, 29%-29%c. 

Marché A term* i 
Novembre, 29c. d.
Décembre, 29*4-2974c.
Janvier, 29 % c. T.

PRIX DES OEUFR
Prix nu comptant Petites

Au wagon quantités
A-l gros ....
A-gros .............
A-moyens .... 
A-poulettes
n ........................
c .......................
c ........................

Bourse do Commères

49
40 -41 45
38 -3874 43 
28 34
27 33
19-1974 24
19 -19 74 2 4

A-gros .... 
A-moyens 
A-poulettes 
B .................
O .................

c. d. 
c. ri. 
c. d. 
c. d.

19 74 c. d.

A-gros ................. 41-42c.
A-moyens ........... 39-40c.
A-poulette* .... 29-SOc.
B ............................ 27c.d.
C ............................ 19%-20c.

En cents la douzaine. Les oeufs en 
petites quantités sont vendus en boites 
do carton aux détaillants. Libres Us ss 
vendent 2 cents de moins la douzaine, 

d.—Demande, o.—Offre. T.—Traité, 
s.r. ou La.—Sous réserve 
l.f.—Inspecté par le gouv. fénéral.

FARINES, GRAINS ET MOULEES
.83*4
.82%
.79%
.54
.43

Northern No 1 .......................
Northern No 2 .......................
Northern No 3 .......................
Orge No 2 fourragère ....
Avoine C.W. cxt. No 3 ....
Farine do blé du printemps:
Premières patentes ............. 5.35- 5.90
Deuxièmes patentes ............. 4.85- 5.40
Boulangerie ......................... 4.65- 5.30

Moins la taxe.
Farine, blé d'hiver de choix
Au wagon ................... .......... 3.90- 4.00
En petits lots ......................... 4.00- 4.10

Moins la taxe de trans­
formation de 70c le baril.

Farine blan., do mais au w. 6.20
En petits lots .......................... 6.50
Gru ..............................................  24.75
Son ................................................  25.75
Middlings .................................. 29.25
Foin No 2 .................................. 12.50-13.00
Avoine roulée sac de SO Ibs 3.00
POMMES DE TERRE

Québec blanche, No 1, 75 Ibs. 55-70c; 
No 2, 45-55; N.-U. montagnes, No 1 75 
livres, 70-75 : Ho du Prince-Edouard, 
montagnes. No J, 75 lbs 75 : Ile du 
P.-Edouard, cobblers, No 1, 70c.
VOLAILLES

Poulets, nourris au lait congelés, 
22-26c ; "B", 20-24n ; chapons. "A" 20e, 
Dindons, ''A" 2G-26c : "B" 2 3 74 - 21 *, 
"C" I9-2le : canards du Lac Brome 
24c. (Prix nominaux).

Eu IrxvAillunf pour vous, vous 
travuillex pour tous. Achotex d*s 
Certificat* d’épurgno do guerre.

Mat Off. Dem. 
1953 63 66
1953 68 Î0> 
1955 101
1954 99
1946 97
1945 103 
1951 99

98 
98 

■ 94 
44 
55 
65

Obligations industrial)#*

Emission Int.
Abitibi Pap. Co. Ds 5 
Abitibi Paper ... «. 5
Acadia Sugar ......... 4)
Acadia Sugar ........ 6
Alta Pac. Grain 6 
Algoma Steel .... 5
Atlantic Sugar 4 
B C. Packers .... 6 1953
B. C. Pulp ............... 6 1950
Itruck Silk ............. 6J 1945
Brand.-llcnd.............. 6 1956
Brown Co. Ltd. ... 5} 1946
Burns & Co.............. 5 1958
Can. Cement ........ 54 1951 103
Can. Int. Paper ... 6 1949 102
Can P & P. inv. .. 8 1958 70
Can. Loco ............... 6 1953 77
Can. Vickers........... 6 1945 61
Cons. Paper ........... 6| 1961 66|
Dom. Coal ............... 41 1932 100
Dom. Stl & Coal .. 61 1955 106
Dominion Tar .... 4J 1951 101 
Dom. Woollens ... 6 1952 91|
Donnacona Paper . 44 1959 78
Dryden Paper .... 6 1949 97
Eastern Dairies .. 6 1949 75
Famous Players .. 4} 1951 100
Federal Grain ... 6 1949 9*
Fraser Co.................. 6 1930
Gen. Stl Wares ... 4) 1952
Gt. Lakes Paper .. 5 1955
Gypsum L & A. .. 51 1958 98|
Howard Smith Pap. 44 1951 103
Indus. Accept. Corp. 4 1952 84
Inter-City Bak. 5| 1948 101
Inter. P. & P. Nfld 5 1968 94
Inter. P. & P. Nfld 4| 1968 89
Kingston Kiev. ... 6 1950 103
Lake St, John .... 6 1961 67
Lake St John .. 51 1961 89
Maple Leaf Mill. .. 3-51 1958
McColl-Front............
McCormick’s ........
Massey Harris ....
Mersey Paper ....
Mersc; Paper 
Minn. & Ont. Paper 
Mont. Dry Dock ..
N. S. Steel ...............
Price Bros.................
Price Bros.................
Reetlgouche Co. ..
Rolland Pap.............
Simpson Ltd 
United Amusement 
United Grain Grow.
Western Grain ....

Services publics
Assoc. T. & T. .., 
Avalon Téléphona 
Rell Telephone .
Bell Telephone .
Boll van Pow.
B. C. Pow.................. 41

1011
100
106

102
301

#7

57
68

1051
1041

54
69 

103 
109 
103

94 
81 

100 
80 

102 
:»(, 

981 101 
99 101|
*' 95

105 
8&

97 
92

70 
92 
76

41 1949 101| 104
4 1952 94 97
41 1954 92 94
5 1957 97
6 1942 97 100
6 long 50 53
6 1948 4.1 46
3i 1963 84 87
4 1957 88 91
5 1957 97i 100
6 1948 98 101
41 1951 102 105
41 1951 i0?| 101
5 1956 100
5 1948 95 99
6 1949 49 63

Si 1955 74 77
4i :*S8 98
5 1957 122 # #
6 1960 122
8 1945 83

Cuit d« Montréal
Pur L. G. BEAUBIEN A CIE.
01 uuMt, ru* if-Jacqusa, Muutrèal

Offre Dem.
......... 15
113% 11?

•B' 2%
98

5%
80

120
4%
6%

90

B. C. Telephone .. 4Î
Calgary Power ... 5
Calgary Power ... 5
Can Nor Pwr .... &
Dom. G a* & El. . . 61
Foreign Power ... 6
Gat. Power............  3|
Gat. Power ............. 5
Great Lakes Power 41 
Great Lakes Power 5
Inter Hydro ............. 6
Inter Power 6
Inter. Power........... 6
Inter. Power ............. 61
MacLaren Que. Pw. 4 
Maritime Tsl 4
Mont. L. H. & Pow. 31 
Mont. L. H. & Pow. 31 
Mont. H. II. & Pow. 31 
Mont. Tramways .. '41 
Mont. Tramways .. 5
Mont. Tramways .. 5
National Light ... 6
Nfld Light & Pow 41 
N. S. Light & Pow. 4 
Ottawo Electric .. 4)
Ottawa Light .. 4 1957
Ottawa Valley Pow. 4 1961
Power Corp................. 41 1959
Power Corp................. 5 1957
Quebec Power 4 1962
Saguenay Power B 41 1966
St. Maurice Pw. C. 41 1970
Shaw \V & P 3} 1946
Shaw. W. & P.......... 4 1961
Shaw W. & P.......... 4 1969
Shaw. W. & P. ... 4} 1970
Twin Cilles R. T. . «1 1952
United Secur . 51 1952
Winnipeg Klee. A . 4-5 1955
Winnipeg Elec. D.. 4-5 1965

Obligations ferroviaires

et maritimes
Can. Steamships
C. P. R..................
C. P. R..................
C. P. R..................
C. P. R...................
C. P. R..................

Immeuble*
niim Really ...
Dom. Square ...
(Jodtrcy Realty .
Montreal Apt.
Ogllvy Realty ..
Queen's Hotei 
St. Cnth. Stanley 
Victoria Realty .
Windsor Hotel

109
105
107
104
23
99]

1041
100

99
74

3960 1001 103 
1961 105 
1960 196 
1964 102 
1953 194 
1945 101 
1949 18
1969 97
1949 103
1956 98
1957 96 
1944 71
1955 100 104
1957 
1957 
1959 
1967
1956 
1963 
1973 
1955 
1941
1955
1949
1956
1957
1950

941
98)
96| 99
99 103
99 101)
961 99
96 98
59 62
92 94)
64 67
98
99 .,

100 • e •
99 e • •

10O ....
102
96 99
99

100 102)
101
99) iéi|

101 101
102 104
101 103)
107’ 109)

68 71
61 64
74 77
53 56

Abltlhl 7 pfd ..
Aluminium Ltd 

Do. 6 pfd .
Bathurst P & P

Do. 1 pfd ...................
Beau ham Is Pr Crp ...........
Beldlng-Cortlcclll -.............

Do. Pfd ........................
Brew Sc Dis of Van ...........
Bright T O & Co ........

Do. Pfd .....................
Calgary Power ...................
Canada Bud Breweries ..
Can & Dom Sugar...............
Can- Staroh- Co ............... «.

Do. Pfd ................. ..
Canada Vinegars 
Can Wire & Cable Pfd ...
Canadian Brew ...................

Do. Pfd . ...................
Canadian Dredge ft Dock.
Can Gen Investment .........
Can Industries B ...............
Can Int Invest Trust ....
Can Int Invest Trust Pfd.
Can Light ft Power ...........
Can Marconi £o....................
Can Pow ft P Inv VT ....

Do. Pfd .......................
Can Vickers .......................

Do. Pfd .......................
Can. Westinghouse Co ...
Can Wineries .......................
Catelll Food Prod .............

Do. Pfd ........................
Celtic Knitting1 .................
City Gas ft Electrlo...........
Claude Neon Gen Adv ... 
Commet Alcohols Ltd ....

Do. Pfd .......................
Cons Bakeries ...................
Cons Diversified A ...........

Do. Pfd .......................
Cons Paper Bonds 5% 1961 
Cosmos Imperial Mills ...
Cub Aircraft Corp .............
Dom Woollens ...................
Dotn Woollens ...................

Do. Pfd .......................
Donnacona Paper B .........
East Kootenay Pfd ...........
Eastern Dairies Pfd .........
Fairchild Aircraft .............
Fleet Aircraft ......................
Foreign Pr Sec Corp ....
Fraser Vot Tr Cert ...........
Frelman Ltd A. J. 6 pfd.. 
Goodyear Tire ft Rubber..
Hallfav Fire Insur ...........
IHIIcrest Collieries ...........

Do. Pfd ........................
Hydro Electric See Corp..
Inter City Baking .............
Inter Statn Royalty A ...

Do. B ............................
Int Paints Can. A .............

Do. Pfd ........................
Int Utilities Corp A .........

Do. B ............................
Lake St. John P ft P ....
Luke Suphlte Pulp .............
Lobluw Groceterias A ...

Do. B ............................
Mackenzie Air Service ...
Maciaren P ft 1* .................
Maple Leaf Mill .................

Do. Class A Pfd ....
Maritime Tol ft. Tel ........

Do. Pfd .......................
Massey Harris Pfd ...........
Meirhcrs Distilleries ...'.

Do. Pfd .......................
Mercantile Tran & Fwdg.

Do. Pfd .. ;...................
Mitchell ft Co Robert ....
Montreal Is Power ...........
Mil Ref Sc Storage ...........
Noorduyn Aviation ...........
Nova Scotia L & P ..>...

Do. Pfd ........... ..........
Patou Mfg Pfd ...................
Power Corp Cun 1 pfd ...

Do. 2 Pfd ...................
Quo Tel ft- P Corp A
Reliance Grain Co .............

Do. Pfd ..........................
Rogers-Majestic Corp ....
Sarnia Bridge A .................

Do. B ............................
South Can Pr Pfd .............
Standard Clay Products ..
Stand Pav & Materials .. 
Supertest Pet Corp Ord ..
Thrift Storea ........................
Thrift Stores 6% Pfd .... 
United Amusement A ....

Do. VTC ''B'' .............
United Distillers of Can.. 
Walkervllle Brewery .... 
Walkcr-Gooder Sc YVorte.

Do. Pfd ........................
West Can Fir Mills ...........
Miaaa
Amtn Gold Mines ............. .
Arno Mines Ltd .................
Arntflcld Gold Mines .... 
Ashley Gold Min Corp ... 
Bankfleld Cons M Ltd ...
Base Metals Min Corp ... 
Bldgood Kirkland Gold ..
Big Missouri Mines ......
Bobjo Mines Ltd ...............
Bouscadlllac G M ...............
Brazil Gold ft Diamond .. 
Buffalo Can Gold Mines.
Can Malartlc Gold Mines . 
Cartlcr-Malartlc Gold ... 
Custie-Trethcwey Mines., 
Central Cadillac Mines .. 
Central Put Gold Mines ..
Century Mtn Corp .............
Coast Copper Co .................
Coniagaa Mines ...................
Coniuurum Mines .............
Dome Mines ..........................
Duparquet Mining .............
East Malartlc Mines ........
Eldorado Gold Mines ....
Falconbridgo Nickel ........
Federal Kirkland M ........
Francoour Gold Mines ...
Gohlnle Mines Ltd ............
Graham Bousquet Gold .,
Howey Gold Mines .........
Inspiration M ft Dev .,.
J-M Cons Gold ,
Joliet-Quebec Mines ........
Kirkland Gold Rand .... 
Kirklaml-Hudson Bay .. 
Kirkland Lake Gold .... 
Kirkland TownMte Gold.,
Lake Shore Mines ...........
Lcbcl Oro Mines ............. .
Macassa Mines ................. .
Mandy Mines .......................
Maralgo Mines ...................
McIntyre Porcupine ...^.,
McKenzie Red Lake ........
McVIttlo Graham Mines .. 
McWatters Gold Mines ...
Mining Corp of Can ........
Murphy Mines Ltd ...........
Nowbec Mines .....................
New Golden Hose M ........
Nlplsning Mines ...............
Normetal Mining Corp ... 
Northern Canada Mines ..
O'Brien Gold Mines ...........
Oro Plata Mining Corp ..
Oslsko Lake Mines ...........
i’amour Porcupine Mines .
Pandora Cadillac ...............
Pato Cons G Dredging ...
Perron Gold Mines ...........
Plckio Crow Gold .............
Pioneer Gold Mines ........
Powell Rouyn Gold ......
Premier Gold Mining ....
Quebec Gold M Corp ....
Red Crest Gold Mines ..,
San Antonio Gold Mines. 
Hhawkoy Gold ..........
Sheep Creek Gold ................. MS
Sladcn-Malartlc Mines 
Sudbury Basin Mines 
Sullivan Cons Mines ,
Hylvanlte Gold Mines 
Teck-Hughes Gold
Towagmac Explor ...............09*,
Ventures Btd ...............
Wright Hargreaves .
Huiles
Acme Gas & Oil ...,
Ajax Oil ft Gas .........
Alberta Pun C Oils ..
Anaconda Oil Co ....
Anglo-Cdn OU ...........
Brntvn OH Corp .........

Do. Pfd ........
Calgary ft Edm Corp 
Caimont Oils Ltd ....
Can Oil Companies .. 
Commonwealth Pet .
Dalhousle OU Co ....
Davies Pel Ltd ...........
East Crest Oil ...........
Firestone Petroleums 
Foothills OH ft Gas ..
Foundation Pet ...........
Homestead Oil ft Gas 
McDougall Segur Expl 
Nordon Corp ...............

136
3%

.i1

99% .........
3% 5%

28 29
6% . . • e a

109 . a . . .
6% • %

101
1.25 "Üüô
25% 36%
15% U
7 • • • • •

• » • • • 225
.10 .76

35 61
11 11

.80 .85

.35 1.00
2
a 3%

13 14
a • • • • 43

8% 4%
7% 12

10 12
1.80 2

15
.05 ■'!Ô9

1.90 2
• % . • • • •
12% .........

.01 .08
8 e e • • •

67 • • e • •
e e e • • 26 %

.85 1.15
1.00
1.00 '2"

«% 7%
4 % 4%
7 10
7 7%
2% 3
4% 5

16
’ii% 12
32 e • • # •
7i 78
18

e e • • • Yôo
2% 4

2%
e • e • e 33
e • e • • 10
• • • • • 4
1.00 2 Vi
11% 2i)

6
.20

12 15
1.25 150
25 27
23% 25%

.12 .30
1H>3 17
3% 3%
4% 6%

16 .........
16% .........
80 34

.60 .75
4% 4%

1.26
4% . • • •.
9 9%
.25 .50

..... .60
4 6%

85
106
105 iis' '

94 96
42 44%

4
2 "à”

65 .........
1 00 2

5 0
103 Vi 103 Vi

• “ !f>6 .75
26% 35%

2 3
9 11

13 % .. .1.
13% ,,,,,

.70 • • • * •

.70
40% iivî
19 10%
1.25 8

BOURSE DE TORONTO
Let titres des minet dvor ont été fermes hier,
mais les autres valeurs ont retraité quelque peu

______________________ _—------- :-------- •
Toronto, 30. (P.C.) — Lo» titre» do» aurifère» ont avance quelque pt» 

aujourd’hui, moi» les autre» groupes de valeur» ont affiché de légère» perte 
à fa clôture. 159,0(f0 action» seulement ont été transigées.

International Pete n perdu 1-8 de point parmi les pétrole* sénior». 
services publics, les papeterie» et d’autre» titre» de» industrielle» ont ausi-. 
faibli quelque peu. Le» aciérie», de» valeur» de» compagnie» de produit 
alimentaire» et de» distillerie» ont été plu» fermes, par contre. Aunor, 
Chestcrvillo, Preston, Beattie, Broulan, MacLood-Cock»hutt et San Antoni» 
ont gagné de 3 à 8 cent» parmi le» mine» d’or et Powell Rouyn » est raffermit' 
de 7 cents. Le» ba» métaux ont été peu transigé». Nickel et Noranda 
ont perdu. 1-2. point chacun et Pend Oreille a faibli de 10 cents. Le» huile» 
de l’Ouest n’ont affiché que des perte» d’un à deux cent».

14%

4%
17%
78

9 %
4 % 

18
80 Vi

.01% .02 

.00% .02 
• 04% 
.03% 
.08%
.13%
.04%

.06%

.05%

.09%

.13%

.15%

.05%
.08% .09% 
.02 .04
!oî*,3
.55 
.01 
.54 
.07 

1 80 
.15 
.78 
1.12 
1 37 
31% 

.01 
3.05 

.31 
2.50

.05 
• 03 % 
.60 
.02 
.66 
.07% 

1 .91 
.17 
1.53

'Ü53
23%

.02
3.15

.36
2.98

.04 .04%

.36 .40

.13 .16

.01% .02%

.29

.23 iÜS

.01 .01%
• 01% .01%
.02 .05
.12%
.93
.07%
17%

.20%1.02
’2Ô%

.01% .02*4
3.35 3 55

.06% .09% 

.00% .01%! 
52%

5 1957 961
3 1945 911
31 1951 89
4 1949 921
41 1944 97
5 1954 98}

«1 1146 108
4 1959 55
4 1952 45
4 1954 56)
5) 1951 65
6 1953 éO
4 1957 38
6 1948' 1601
41 1958 61

9I|
94
91
98;
99|

65

.05% . 10 *,i

.28 .33

.78 .87

.01 .02

.01% .03%
.06 %

i 08 1.22
.32 .39
.44 .57
.88 .94
.::o .46
.03% .06%

1 22 1 .33
.06 .07 .

2.20
1.75 1 .85
2.90 3 05
2 10 2.20

.98 1 .08

.83 * - r t r

.•20
.'ÔÔ"

2 09 2 23
.01% .02%
.88 . .97
.44 .50

1 22 1 33
.55 .61
2.62 2.63
3.00 3 20

.09% 12
2.75 3.05
6.05 6.35

.04% .05%

.10% ......

.09% .13%

.04 .04%

.51 .57

.09% .12%
76

1.42 1 53
.20 .25
13% • • î f *

.20 .25

.25

.12 11 Vi

.04% 03%

.04% .06%

.44

.04% :ô8%

. 02 VI .04

.06% .10%

.03% 06%

.73 87

.04%

. 07 %
05%
09%

Royallte OU Co ., 
South End Pet 
Southwest Pet Co.

.01 % 

.16
03 %

.41

Moyennes des ectiona 
à New-York

Ferai, hier ....
Ferai, a al...........
Il y a 1 mois.. 
Il y a 1 an.... 
Haut 1940 ....

. j. Bas

Pressa Associée
30 16 15 60
IN • RR. UT. ST.
64.1 16.9 36.4 45.3
63.8 16.7 36.3 15.0
64.7 17.5 35.6 45.4
74.2 22.2 39.8 52.4
74.2 20.5 40.6 52.2

. 52.3 13.0 20.9 37.0
;77.0 33.8' 40.6' 63.9
60.8 15.1 88.7 41.6

90
24%
23%

6%
310

4
17

10%

100

6 % 
315

39
9 8 162’

Ventes Titres Haut Bas C10L
20 Abitibi ............. 90 .... ....

160 Abitibi I* .... 7% < % ••••
1Q0O A P Coq .... 9% ...................

200 Alderpiat' ......... 15 ......................
4000 Amm Gold .J % ...................
J.'iOO Arntflcld ..... 6 » ••••
IOOO Astorhv ....... 3% ....
2400 Aunor ............... 193 184 193

500 Bankflehl .... 9 ......................
1 R do Mont ... 185 ...................

115 Ualhiiritl A .. 1 Vi ...................
'1500 Rear Kxpl .... 5 ......................

. 1I0O Beattie ............. 115 «Ii: 115
l Beatty 11*.. 97 ......................

125 Beaubarn............ 5% ...................
5 Bell Tel ......... 155%

7600 Bldgood ............. 15
75 Blltmore ......... 9

3500 Bobjo ............... 9%
157 Bralorno ......... 3«
15 Brazilian ......... 4%

235 B A GU ............. 18
13500 Broulan ........... 80•«

200 Buff Ank .... 425 
20 Build l’ro .... 14%

100 Col Kdnt ........... 150
10O Calmnnt ........... 21
25 Can Bread ...

1 Can Cem ....
50 Can Malt ...

100 Can SS ........
15 Can RS P ...
20 Cannera ........
Il can in ai a.

3 Crin In Al H.. 125 ' 100 125
180 Crin Ixic

10 Cdn OU P...........-
115 C P U ........... 4% 4%
100 Cdn Wlreb 
50r> Cariboo .. 
too cent Pat .

1900 CHrm Re .... 20 19
5109-Chentervlllc .. 133 126 133

500 Conlaurum
85 Conn Bak ___
so Con» smelt ... 38. 37% 37%

7 l'on» Gas .........
300 Cub Aircraft ..
15ft Dlst Scag ....
212 Dome ...............
200 Dom F S ........
J.10 Dom si I It ....

15 Dom T.ir V 
20 Dotn YVooll P.

2000 Duquesne ....
4750 Ka«t Mai .........
15oo Fed Kirk ....

15 Ford A .............
300 Francoeur ....

4 Gat Pow P ..
1500 Gillies .............

100 Goda L ...........
1000 Gold Eagle ...
20(10 Golden Gale ..

1 0 Goodyear .,,,
500 GrAlim oltusq .

10 G L Pap Vt P.
3625 Gunnar .......

35 Gypsum ..........
5350 Hard Rock ..

600 llarker .............
175 Hollngcr ........
500 Home OH ....

45 Imp Top ........
710 Jut Nickel ....

123<> Int Pete ........
7000 Jack Waite ...
1300 j M C<>n ....
6876 Kerr Add ....

600 Kirk U'lko . .
35 laiko Shore ...

1000 l,apa Cad ...
3200 Leltch xd ....

55 Itoldaw A ....
90 I^iblaw U ....

100 Macassa ...........
150ft MacLeod .........
22ftO Madsen .............
3100 .Malartlc ...........

115 Maple L MU ..
10 McColl ...........

1 McColl 1* ....
20 McIntyre ........

\ 200 McKenz ...........
600 Min Corp ....

50 Moore ...............
2000 Murphy ........ ..

15 Nat Stl Car ..
550ft Xaybol.................

130 Noranda ..........
loo O'Brien ...........
200 Okalta .............
200 Oro Plata ....

2000 Pnrnlta ...........
5 Page Her ....

1000 Pandora ..........
700 Paymaster ...
20ft Perron ............
160 Pickle Crow ..
ISO Pioneer ..........

1700 Powell ............... 102 ion
60 Pow Corp .... 7 r'i 7 Vi

6790 Preston ..........  279 26^ 276
700 Reno ....

3800 San Ant ..........  22n 212 220
1400,Senator .

25 Shawinlgan 18% 17% 18
lOon Sherrltt ..........

100 Sigma ............
50 Sliver I>..........

1 Simpsons P ..
2900 Slscoe ...............

200 Sladen M ....
1000 Slave L ..........

30 Stand Pav ...
35 SU of Can ....

1000 Steep Rock . . .
100ft Straw i, ......
1200 sturgeon ........

ion Sud Rasln ....
625 Sylvanlte ........

1250 Teck II ..........
300 Texas ...............

15 Tip Top ...........
20ft Toburn ..........
300 Uchl .................

4 Un Gas ........
5 Unit Fuel» R I

310 Unit Stl .......... 4 3% 4
6500 Upper Cnn .... 139 135 129

240 Ventures! ......... 275 .................
500 Verm Ha ta 

12000 YY'ar Loan 1952 100%
750 YVendigo .28
10 West C Fl P 28
20 Weston ........... 12

4%
36%

4%
15*4

«%
2%

125
9

120
4%

19
2in
185
JO

133
140

T4
3*.

169
IftO

23
21 

9 % 
85

ns
1%

1*1436
19

4 Vi
35 
7% 

11 
74 

1% 
2n 
40 
3% 

102 
4% 

12% 
10 % 
14
36%
H%
33

I
MS

96
20 
r6%

28%
310
215 

53 
112 

3 U
r.%

95
54%

107
SO
44

42%
23%
58%
90
80

107%
6

2»
1X0
295 
212 
102 

7% 
279 

11 
220 
37 
18»; 
8ft 

675 
4% 

97 
48 
48 

6 % 
50
74% 

160 
4-% 

19 % 
126 «♦ p r
315
150

10
335

42
15

4
139 
2i5 

3

10%

36 Vi
14
3ft

305"

53%
26%
24%

jj9
62%

r.o

54%
105

14%

Vente» Titre» Haut Bas Clèt.
10 Win K cc B P 

1500 YY'uod Cad .
259 YVUght H .. .

CURi
Vantes Titre» Haut Bu CIOL

in, Bru:k Sllk . 
t.) Uon» Pop 
10 Dom Bridge xd 

10ft Foothill ...
31 Mtl Power .

1000 Oslsko ............. ..................... ..
700 l’end Or ......... 116 l*».» 14®
500 Temlska .... 4%
Total des veilles: 159.000 sellons.

HORS-LISTE
Co.

Haut Bas
UO
IJ • %

6.%

Haut Bas
«) • . •
4'* <%

26%
60
29 2S%

4%
16u 155

215
63

112

54%

23%

74 % 
159

310

'4%

Pur POTTER A 
427. Sl-Jiicques

Titres
Abbeville ...............
Albany River ...........
Amal. Klrk ...............
A rca .............................
Argosy .........................
Athoiia, ........................
Harber Larder .........
Beaucourl .. .............
Rerrsford I^ike ....
Illg Master .................
Hllmac .........................
t'arillMc Exp. .............
Can. Pandora ...........
Capital Rouyn .........
Central Man................
ChriiHnls .....................
Chlhmac .......................
Clerno ..................... ...
Cournor, nouv.............
Crow Shores ............
Cunlpteau ..................
Dempsey Cadillac .. 
De Snntls ...................
DuhulKson .................
East Lacoma ............
Elmos ...........................
Franco Oils ..............
Fontana .......................
11 ta wa I ha ...................
Illich Pam .................
Hutcheson Lake ....
Kenrlcla .....................
Janon ...........................
I.nciimn .......................
Klena . . ...................
Lowrcy Pete ............
l>iko Dufault ..........
I jlkc Geneva ...........
I .a ko Geneva ............
Lake Rowan .............
Landor .........................
!.. L. I.au-.ion ............
Leroy Mine» .............
Louvre ••
Magnet Consolidated
Magnet Lake ...........
Martin Bird .......
Melba ...........................
Moffatt Hall, nouv.
Mooehla .......................
Mosher Long Me .. 
National Malartlc ..
Neaus .........................
Norbeau .....................
N'orlake
N. A Molybdenum
ohaleki .......................
<»kleiid.......................
•'Leary Malartlc 

icmiflkn Copper ..
• ole ■ • ■ • • ........
O. It ...........................
Pan. Canadian ........
Pasealls .....................
Plains Pete ..........
Porcupine Mke ...
Polarl» ...............
Pontiac Itouyn ....
Preadnr . .................
Privateer .......... ..
Proprietary .............
Quo. Eureka .........
Quebec .Manitou ...
Ramrn , . .............
Rand Malartlc .........
Red Gobi ...................
Rlbago. nouv............
Rose Gold. nouv. . . 
Routhler Cadillac 
Rouyn Reward ....
Ruber .......................
Snchlgo River .........
Scot t Chlbotig...........
Shaw unique ...
Shcnango .................
Slscoe Ext n Gold .. 
Smelter» Gobi . . .. 
St-Plerro Cadillac . 
Springer Sturgeon 
Stndnconn ...
Thompson Cadillac 
Tlldemont Island ..
Tonawamlg ...............
Union Mining .... 
Va I D’Or Mlnrals . 
Walker Patricia ...
Wonu .........................
Wawbano ...............
Well» I*. U ............
Westwood Cadillac
Wlnoga .....................
Woco ... .............
Young Davidson ..

Offrs Dem 
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11 13
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« 7
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6

1
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1%
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I
1
6
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1
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6
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2*>
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Cours moyens do la 
Bourse de Toronto
Par le Toronlo Stock Exehaoga

20 20 10

Ferm. hier 
Chang, net 
Ferm.ant
ll y 
n y

fnd Or 
101.03 100.94 
—.51 -{-.33

101.54 100.61 
1 som 102.93 103.15 

I mois 10.7.01 97.63

18
Pétr. 

Métal. Ouest 
68.49 21.24

11 y a 1 an. 
Haut 1940 
lia» 1940 
Haut 1939 
Ras 1939 
Haut 1938 
Ras 1938 
Haut 1937 
Ras 1937

—.37
68.86
69.57
68.30
91.17
88.97
56.81

127.09 113.53
128.84 123.10 
86.00 77.34

129.85 128.SS 104.11
97.75 100.35 79.59

131.11 127.19 105 56 
97.64 101.86 64.47

187.67 168.59 136 94 124.12 
110 63 96.27 63 0» 26 88

—.19
21.43 
21.73 
22.98
33.43 
33.31
18.44 
48 00 
21.07 
50.88
5.77

CHLORURE 
DE CALCIUM
L'uiage du chlorure de calcium est extrêmement 
répandu pour le traitement du table et des cendres 
utilités dent (et rues et sur let grandes routes

Lo chlorure de calcium fixe solidement les particules de sabl* 
ou de cendre, & toute surface glacée, formant une surface rugueuse 
sur laquelle une roue en mouvement ne dérapera pas soit qu’on 
tente de traîner un fardeau ou do freiner.

Protège contre lo froid et dégèle le 
charbon, le coke et le minerai de fer

Le chlorure de calcium empêche le charbon, le coke et le 
minerai de fer de geler par Ica température» basset et ainsi 
évite des délais onéreux. On n'en sert aussi pour libérer les char­
gements gelés. Cotte méthode permet d'éliminer le danger de 
dommages ou d'incendie puisqu'on n'a pas A se servir du feu.

Solution qui ne gèle pat pour les chaudières et 
les barils de protection contre les incendies

Des solutions d* chlorure de calcium peuvent être préparées 
de façon & résister A des températures aussi basses que 50* F. 
bous zéro. Pour cette raison ot aussi parce qu'il retards l'éva­
poration à la chaleur, le chlorure rie calcium est d'un usage 
répandu pour les chaudières, les barils, les réservoirs et autres 
appareils semblables en usage pour la protection contre les 
Incendies.

La préparation du béton
Les Ingénieurs et les entrepreneur» utilisent le chlorure de 

calcium dans U préparation du béton comme accélérateur, pour 
h&ter la prise ainsi que pour produire un béton de meilleure 
qualité. En hiver, le chlorure de calcium protège contre lo froid et 
contre les variations brusques de la température.

four éliminer la poussière
La chlorure de calcium est utilisé encore par les gouverne­

ments provinciaux pour abattre la poussière sur les chemins de 
gravier, par les propriétaires de terrains de tennis par les cam­
peurs, les propriétaires do restaurant» le long des routes; sur es 
terrains do stationnement, les terrains de nalle au camp, les 
parcs-, les pistes de course comme moyen d'abattre la poussière 
rapidement et efficacement. En môme temps, le chlorure de 
calcium durcit la surface et empêche l'herbe de croître. Il est 
d'un usage facile, propre, Inodorant *t peu coûteux.
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Trois policiers blessés 
dans une violente collision

Pour faire de la place aux 99 membres du prochain conseil

L’accident se produit à l'angle des rues Saint-Hubert 
et Bélanger — Le plus grièvement blessé est 
le sergent Cléophas Duchesneau, du 
poste de la rue du Parc Lafontaine

pas de fracture ni au crâne ni av 
genou blessé.

L'agent Lucien Bouchard. 37 ans, 
du poste de la rue Lajeunesse, fut 
aussi transporté d’urgence à la même 
institution, où l'on nous déclara, hier 
soir, qu'il avait pu, à la suite de ra­
diographies, retourner, hier après-mi­
di, à son domicile, après avoir été 
pansé. Il est blessé au genou gauche. 
On avait cru tout d’abord qu'il 
s'était infligé une fracture à la ré-

Trois policiers — un sergent, un 
agent et un opérateur de la police 
municipale — furent plus ou moins 
grièvement blessés, peu après 7 heu­
res, hier matin, dans un accident qui 
se produisit à l'angle des rues St- 
Hubert et Bélanger. L’auto dans la­
quelle ils voyageaient entra en col­
lision avec un camion.

Le sergent Cléophas Duchesneau,
52 ans. du poste de la rue du Parc-jgion thoracique, mais la radiographie 
Lafontaine, fut transporté à l'hôpital fut absolument négative à ce sujet. 
Sainte-Jeanne-d’Arc, où les autorités M. Angelo Colangelo, 32 ans, opé- 
médicales nous déclarèrent, hier soir, jrateur au poste de police de la rue du 
qu’il souffrait d'un traumatisme Parc-Lafontaine, s’en tira avec de 
crânien, d’une blessure au genou légères ecchymoses et il put retourner 
gauche, d’un énorme hématome au- immédiatement à son domicile après 
dessus de l'oeil droit ainsi que de avoir été pansé, 
contusions multiples à la région fron- La voiture des policiers, conduite 
taie, mais que son état général n’était par l’agent Bouchard, voyageait vers 
toutefois pas alarmant et qu’il pour- le nord, sur St-Hubert et elle entra 
rait probablement réintégrer son do- en collision avec un camion voya 
micile dans quelques jours. Des ra- géant rue Bélanger et tournant à 
diographies ont révélé qu’il n’y avait rue Sî-Hubert.

la

Reconnaissance 
des Grecs envers 
l’hon .M. King

Les houdistes 
présenteront 
un candidat

Message de M. Nicholas-G. 
Tserepis au premier 
ministre du Canada

Ils jettent les yeux 
sur M. j.-O. Bélisle. 
conseiller de Villeray

Ottawa. 30. (Du correspondant H appert que le camp houdiste a
parlementaire du Canada) — Le pre- décide de présenter un candidat à la 

— - -eçu le télégramme mairie de Montréal aux élections quire a reçu .e 
consul général de Grèce

mier m:r.;s 
suivant du 
au Canada :

Montréal, le 23 octobre 
A Son Excellence 
M. Mackemie K.r.g, 
premier ministre,
Ottawa.

“Votre déclaration au sujet de la 
Grece a rempli de satisfaction le
coeur de tous les Grecs. De temps

auront lieu le 9 décembre. Il a trans­
piré hier que c’est sur M. J.-O. Bé­
lisle. ancien pompier et pensionnaire, 
conseiller de Villeray et “leader” du 
conseil, qu’ils ont jeté les yeux. M. 
BeÜsie. interrogé à ce sujet, a avoué 
qu’on l’avait approché, qu’il avait 
même reçu un grand nombre de té­
léphones.

“Je ne sais cas au juste ce aue je

Conférence de Mgr Maurault 
sur le devoir des jeunes

*'Le miintien de la civilisation chrétienne et la sécurité 
de notre pays sont en jeu : nous ne pouvons hésiter un 
instant'* — Les avantages de la discipline militaire

Mgr Olivier MawrsuH, P»». PD. (Quel changement avec l'exUtenr# 
recteur de runiv»r»ite 4» MeaUfeal, a fantaLUte, cephcieu»« et molle que 
prononcé une conference a la radio, j menaient tant de jeune*, au détri- 
la 17 octobre dernier, »ur le “«Seveir ment de leur raiactére et de leur ver- 
do l’heure''. Noue donne a* Iri So lat* j tu. Il y a\ait ches noue une dingo- 
g«t extraite du texte do Téaiuieat ; rente criée de volonté et de virilité: 
conférencier. ' l'entrainement militaire va la eon-

“Le devoir de l’heure, quel r*t U? j jurer. *ouhaltont-|f.

Lee travaux de tranefennatio«i do la ealle do conaeil municipal ont été mie on marche hier «f rèe-midi. Lee oovrierx ont enlevé 
lee rampee de bronxe qui enteeraienf I* “enceinte” do conaeil où étaient rangée, on un double hémicycle, let IS pupitre* 
«t 35 fauteuil* des ceneeillcrt. A partir du moi* de décembre, aprèt l’élection du 9, il y core 99 coaeeillert et le telle 
dca délibération* du conaeil devra can tenir 99 pupitres et autant de fauteuils. Notre phete a été price hier eprèe-mldL 
pondent qu'un groupe do conte il 1er*, ée fonctionnaires at do journalist** surveillait let ouvrier* occupé* è emballer et 
à mettre en caisse, pour lot entreposer, lot tuyaux .'w brome d* la rampe qui séparait I’ “enceinte” du conseil de l'espace 
réservé au public. On y remarque lee conseillera james Donnelly, do Notrv-Dame-ée-Crice. Dave Reckon, do St 
*t candidat è le mairie, et Richard F. Quinn, de St-Laurent, et MM. René Firent. Arthur Lekrècke et 
Tremblay, du secrétariat dot conseillera, deux ouvrier* *t notre chroniqueur municipal. (Photo CANADA).

Recrues attachées 
à une unité de 
la non permanente

Pas d’entraînement le soir, 
comme pour les autres 
membres de la milice
La première période d'entraine­

ment est presque terminée et bientôt 
les jeunes recrues retourneront dans 
leurs foyers.

Tous ces jeunes, après avoir fait 
le stage réglementaire de 30 jours 
au camp, feront partie automatique-

unite 
se

de la Grar. de-Brttagr.e et ce? Dom'.-.je c'avoir une conversation qui''sont enrôlés dans les deuxièmes ba-
nior.î. la Grèce combattra pour .es J me ren(j ijjcn SOIigeQr. je 5Ujs encore taillons des unités de l’armée active, 
idéaux de pa:x. de liberté ce Jast'*ce: ; indécis”. Cependant, ceux qui ont été ap-

MM. Godbout, Perrier, 
Bastien et L Bertrand 
à St-Jérôme, dimanche

L’inauguration de la campagne 
du candidat du parti libéral dans 
Terrebonne se fera au théâtre Rex

et pour une meilleure entente pans: 
les peuples. Je prie Votre Excellence 
de bien vouloir accepter la gratitude 
du peuple grec, de ses chefs, de même 
que la mienne, pour la bienveillante 
pympathie que vous manifeste* en­
vers notre pays.

(signé) Nicholas G. T*«repi«, 
Consul Royal Général de Grèce 

xu Canada

Verdict d'accident
Un verdict de mort accidentelle fut 

rendu hier, par le coroner Rickard-
L. Duckett, dans le cas de H. Fer­
nand Morin, 23 ans. 1243, rue Do- 
rion, mortellement blessé samedi soir, 
dans une collision que cous relations 
dans notre édition de lundi matin. 
Cet accident se produisit à l'angle du 
boulevard St-Laurent et de la rue 
Rachel M. Morin succomba, lundi 
soir, à l’hôpital Victoria, aux suites 
de ses blessures. L’agent Côté, de la 
circulatioc municipale, déclara à l'en­
quête que l'auto dans laquelle était
M. Morin, filait à une grande allure 
vers le sud. boulevard St-Laurent. Le 
garde-moteur Gérard Rousseau, en j 
charge du tramway contre lequel laj 
voiture s’écrasa, déclara qu’il avait j 
entendu un grand brui: et qu’il avait j 
vu venir vers lui. comme un ‘‘bolide”, j 
un "corp*" qui 5'écra‘a contre le vé- ; 
hicule qu'il conduisait.

Les houdistes furent bien conster­
nés d'apprendre que les règlements 
de la guerre empêchent la candida­
ture de M. Camillien Houde parce 
qu’il est interne. Ils ne virent plus 
qu'un candidat, le président du co- 

; mité exécutif, M. J.-M. Savignac, ami 
' fidèle des beaux et mauvais jours. 

Mais, le jour de la réunion, M. Savi- 
gr.ac avait fait savoir aux organisa- 

(leurs qu’il ne s’y rendrait pas et il 
: transpira par la suite que M. Savi- 
gnac était opposé a ce qu’on tint cet­
te réunion, comme il avait été opposé 
a la tenue d'un meeting dans le quar­
tier Villeray lorsque M. Bélisle or­
ganisa la fameuse assemblée qui eut 
le résultat que l’on sait. Ce serait 
pour ces diverses raisons que les or­
ganisateurs houdistes écarteraient M. 

1 Savignac.
M. J.-A. Bonnier, conseiller de St- 

Paul et député de Saint-Henri aux

(Suite nage onze)

Visit* des membres de 
la Chambre cadette è le 
distillerie Melchers

POUR
AU

TELEPHONER
“CANADA”

Dam U jour
HArbour 5131

BOIB. DUIXXCHE ET PETES t
Poilca. Ince&tflta. aec:4*su HA. îîtl Sport HA- 5i:iDlrtcUnr £« ITcformatioa HA. 34<! Atelier de cosapoiition HA- 1433 Service d'information HA. 3507Circulation et expedition HA. 5134 Rédacteur en chef HA. 1454

Les membres de la Chambre de 
Commerce des jeunes de Montréal 
se rendront a Berthierville samedi 
après-midi, ou ils visiteront la distil­
lerie Melchers. La visite sera suivie 
d’une réception et d’un lunch.

Le* membres partiront en autos, 
en face de* bureaux de la Chambre, 

' rue Saint-Jacques, vers 1 h. 30 de 
l'apreï-midi. Des agents de la Sûreté 
provinciale escorteront la caravane.

1870 1940

Lee phn grand* des «t 
la* pim bat prix peur 
CHARBON et BOIS aac 

“i l’abrr

Wilson Frèras
Jm. CharleS*te. Prop.
CHerrier 2161

pelés à faire leur entrainement en 
vertu de la loi de mobilisation des 
ressources naturelles ne seront pas 
tenus de poursuivre leur entraine­
ment, le soir, comme les autres mem­
bres de la milice non permanente, at­
tendu qu'ils se sont entraînes pen­
dant la période réglementaire, c'est- 
à-dire trente jours.

Ceux qui voudront fair* partie 
d’une unité de l’armée active cana­
dienne n'auront qu’à s’y enrôler, 
mais tous ceux qui le feront, le fe­
ront de plein gré.

Une fois dans la milice active non 
permanente, les recrues pourront 
choisir l'arme qui leur conviendra le 
mieux et pourront être transférée* 
d’unité.

Avec ces recures, on ne formera 
pas de nouvelles unités, mais on aug­
mentera le nombre de bataillons par 
unité.
Jean Dickanaon at las militairoa

Jean Dickenson, la remarquable 
petite cantatrice montréalaise qui 
chante à ia radio américaine et qui

L'mwrttirc officielle de le cempegne électorale d* l’boo. Hector 
Perrier le novveoo secrétaire de le province de Québec, candidat de 
porti libéral dens Terrebonne è l'élection complémentaire de 19 
nevembee prochain, è le demende des chefs libéraux de ce comté, 
eere lieu eu théâtre Rex de Saint-Jérôme, dimanche après-midi.

Us libéraux de tout le comté de Terrebonne et d’eutrœ comtés 
sont è s’organiser de fortes délégations à ce grand ralliement qua 
sera rassemblée- i?augurais de la campagne électorale de l'hen. 
Hector Perrier à Sain»-Jérôme.

On annonce, de source officielle, eue outre les honorables 
MM. Adélard Godbout. premier ministre et Hector Ferrier. candide» 
ministériel, l’hon. Cléophas Baetien, ministre tans portefeuille dana 
le cabinet provincial, et M. Lionel Bertrand, député de Terrebonne è 
la Chambre des Communes, porteront la parole.

Cette réunion inaugurale de la campagne électorale de I ben. 
Hector Ferrier s'ouvrira, dimanche prochain, ô 2 h. S0 < heure avan­
cée) de l’eprès-midi. au théâtre Rex de Saint-Jérôme. Flueieure 
personnalités et notables de la ville de Saint-Jérôme, et d autres 
endroits, villes et villages, du comté de Terrebonne f**'®*tr*"* * 
grand ralliement organisé en faveur de Thon. Hector Fewer.

(Suite voge onze)

M. Victor Frencen au 
Cercle Universitaire

M. Victor Francen sera l’hôte du 
Cercle Universitaire a un ciné-dlner le 
«amedi soir, 2 novembre, à 7 heurex. 
Le grand artiste présentera soua les 
auspices de la compagnie France- 
Film, son dernier grand film, “L'hom­
me du Niger”.

Les dames sont cordialement in­
vitées.

Un jeune homme tué et son compagnon 
blessé dans un accident de la route

M. Claude Jones, 24 ans, de Powe- 
naU, Ile-du-Prince-Edouard, fut tué 
instantanément, vers 5 h. 30 hier ma­
tin, dans un accident qui se produisit 
sur la grand’route, près de Lavaltrie. 
La voiture dans laquelle il voyageait 

I s’écra?a contre un camion chargé de 
j rouleaux de papier à journal. Le con­
ducteur de la voiture, M. Bernard F.

' Carter, 24 ans, de Sydney-Mines, 
i Cap-Breton, en Nouvelle-Ecosse, s’en 
tira avec une légère coupure à la 

; région frontale.
L'auto dan* laquelle voyageaient 

MM. Jones et Carter filait vers Mont- 
j réal au moment de l’accident funeste.
( Le jeune homme décédé tragiquement 
■ venait dans la métropole dans le but 
d’y chercher un emploi.

CIL 2135^•OtUFIPMWj ĈR. 2135
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Un verdict de mort accidentelle fut 
rendu à l’issue d’une enquête tenue 
par un jury sous la présidence du Dr 
A. Laurendeau, de Saint-Gabriel-de- 
Brandon, coroner de ce district L’on 
apprit à l’enquête que le camion con­
tre l’arrière duquel l’auto conduite 
par M. Carter s’écrasa, était conduit 
par M. Napoléon Perrault, qui voya­
geait à une vitesse d’environ quatre 
milles à l'heure; son conducteur se 
préparait à stopper au moment de la 
collision.

Le sergent détective Laurent Fo­
rest de la Sûreté provinciale du Qué­
bec, fit enquête dans cette affaire de 
concert avec un officier de la police 
de la route du district de Lavsltrie.

Le travail a commencé 
eu camp Lacroix de la 
ville de Sherbrooke

Sherbrooke, 30 (Du correspondant 
du Canada) — Le premier contingent 
d’ouvrier* en chômage est rendu au 
camp Lacrqix, situé à deux milles 
d’Éast Angus. C’est la sixième année 
consécutive que la municipalité em­
ploie des chômeurs à ce camp pour 
la coupe du boit. Le 2e contingent 
partira sous peu. II y aura alors 40 
employés au camp pour tout l’hiver.

Tous les quinze jours, les hommes 
sont transportés aux frais de la Ville 
à Sherbrooke, où ils passent la fin de 
semaine dans leur famille.

Comité de surveillance 
des loyers è Ottawa

Délégation dos clubs 
libéraux de Montréal, 
è St-jérôme dimanche

Ottawa, 30. (Du correspondant par­
lementaire du Canada). — Le juge 
Martin, administrateur des loyers à 
la commission des prix et du com­
merce en temps de guerre, a annon­
cé aujourd’hui la formation, à Otta­
wa, d’un comité des loyers dont la 
fonction sera de considérer toutes, les 
variations de loyers dans la ville d'Ot­
tawa et les banlieues environnantes.

Le juge E. J. Daly, juge senior de 
la cour du comté de Carleton sera 
le président de ce nouveau comité 
dont les deux autres membres sont 
J.-C.-G. Herwig, secrétaire général 
adjoint de la léggion canadienne, B.E.- 
S.-L. et A.-B. Ullett, administrateur 
de successions bien connu d'Ottaws. 
Les communications concernant les 
propriétés d’Ottawa continueront pour 
le présent cependant, d’être adressées 
au bureau de la Commission des prix 
et du commerce en temps de guerre.

Les décisions des comités locaux no 
seront finales qu’après l'approbation 
de l’administrateur des loyers.

R. S. V. P Far Adriao ROBITAILU

QUESTIONS
1— Les pays suivants (Russie, Japon, Etats-Unis) ont-il déjà eu accès 

a la Méditerranée? Y ont-ils envoyé des vaisseaux? Eurent-ils même 
l’occasion d’y livrer quelque bataille navale mémorable?

2— Le gouvernement turc s’appelait autrefois la Sublime Porte ou, 
par abréviation, la Porto. Pourquoi ici parler de Porte et surtout com­
ment pouvait-elle être tublinp?

3— Avez-vous déjà èntobdo dfart qn’on ait condamné un musicien pour 
avoir inventé ou perfectionné ttn instrument de musique ? SI ce fait est 
arrivé, en quel pays a-t-il pu so produire ?

4— Ne contesteriez-vous pas cette prétention que Saint Jean Baptiste 
de la .Salie fonda la première communauté de frères enseignants ?

5— Dè* le XiVe siècle, les rois de France eurent d’importants démêlés 
avec les Grandes Compagnies. Qu’était-co que ces institutions? D* quel 
produit faisaient-elles l’échang* ?
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M. Louis Boisvert, prosidoot. 
et Ut diroctowrs do rAseociotioo 
libéral* St-D#ni»-Dorio* iavitaat 
tout Us mtiubrot à t* roodro à 
Saint-Jarôna, dimoocko Rf» 
chain après-midi, au théâtre 
Rax, à l'eavartoro official!# do 
la campaga* âlactoraU da Théo. 
Hector Parrior, •ecratair# do U 
province dans U cabinet God­
bout et candidat du parti libéral 
dans U comté d* Tarrahonn* à 
l’élection complémoatairo do 19 
novambra prochain.

Tout Ica membres des autraa 
association* libéralos désireux 
da ta rendra à Saint-Jérôma, di­
manche, sont aussi invités à sa 
joindra à ceux d* l'AstocUtion 
libérale Saint-Danis-Dorion.

L* point do ralliement est à 
6631, rua Saint-Denis. La dé­
part an direction da Saint-Jérô­
me s'effectuera à midi ot demi.

Mgr Maurault en 
deuil de sa soeur

Soeur Lucie d’Alexandrie 
est décédée hier. 
Funérailles samedi

-O

— Vaincre t
“Or r dit qua “parfoU U difftcilo 

n'eat pas do fair* aoe devoir, ma »

Rlutôt do savoir tris roi U J**ou”.
loua n'avons pas aujouid'hui crt « m- 

barra*. Le nuintimt d« la riviliao- 
tien chrétienne rt la securité de no­
tre pays sent en jeu: nous r.v pou­
vons hésiter un instant.

“Quel spectacle étrange ? I'm Mo* 
fausse ot orgueilleuse, — U iac »*me 
—, latent depuis un siècle duns le 
cerveau d'un peuple, s'empare sou- 
Jain de lui, le fanatise. raveugW et le 
jette, nsotonaé, arm* jusqu'aux aile*, 
contre l'Europe presque entier*.

“Qu'on ne parie pas ici d*hahi!eté; i 
ce r. e#t que perfidie rt cynisme. Et 
voilà c# que prétend nous enseigner 
la race aryenne, la plus pare de# ra­
ces ? Merci ! U eteilie ctvtliaaüoa 
chrétienne, fondée sur U justice et 
!*égaUté dee races, nous a appris au- j 
tr# chose, d* beaucoup plus noble et j 
d* plu* humain. L’histoire d* Noir* 
Seigneur iéeua-Chnst a une autre 
porte* que 1* mythe nordique do Wo- : 
tan; le droit primera toujours la for- , 
re, comme 1*01*mit* l'err portera sur I 
les événements pumagert.”

“Mais le fléau, s’intul.e à demeure ' 
partout où U ptnefr* !>*• côte# de ! 
l’Atlantique qu’il occupe. U s'acharne ' 
aur l’Angleterre et nargue FAmért- 
que L'Amérique riposte par des arme- I 
ment* gigantesque» et Mr la cous- | 
eription de soi jeune*. Elle va plu* 
loin. Dons an volonté d’appliquer la 
doctrine Munroe, elle a promis do pro­
téger le Canada s’il était attaqué par . 
un* nation étrangère. Fort hkat Cost ; 
pour nous une sec unie que notas ne 
devons pas aous-estimsr.

“La défense du Canada rrvtest on 
premier lieu aux Canadien». Aidons- 
nous d'abord-., le* Etata-L'nia bous 
aiderons ensuite. Queotmn d* hou sens : 
et question de fierté. Nous tenon» : 
indignes de vivre libres dam notre | 
beau pars al nous comptions un i que- 
mer t sur le voisin.

“Au surplus, personne a*y œoge. , 
Quand le rnaermoment du Canada ' 
a décrété l'entrain»unnt militaire en 
rue de U défense do pays, la jeunesse 
toute entière a compris qu'elle n'avait 
pas è protester. Et les Canadiens 
français, qui n'ont Foi d’autru patrie 
que le Canada, depuis prés do IM | 
ans au moins, ont arcueilli cotte me­
sure necessaire arec calme et virilité.

“11 a’agit maintenant de l’aFF^uer. 
En vertu de ce récent décret. 364X10 
jeune* Canadiens vont rejoindre les 
camps qui leur furent assigne*. Ils ' 
vont y apprendre à défendre le terri­
toire de leur patrie, leur faautfe. eux* * 
même*, bref, tout ce qui donne da . 
prix à leur vie terrestre. Ut en tire- ! 
rent aussi d’autre* avantage* «pie 
nous voudrions signaler.

“L’entrainement milita.re leur in­
culquera W sent de la discipline. Le 
peuple canadien français en manque- 
t-il plut que d'autre? Inutile de le 
rechercher kl. Ce qui est certain, 
c’est <|u’il en manque. Et cette '.acune 
explique la plupart de se* défaite* 
dans le passé, elle explique aussi se* 
reculs en certains domaine* et l'in- 
succès de bon nc.rçbr» de ses entre­
prises. dans 1* temps présent. Une 
discipline exacte et intelligente lui fe­
ra 1# plu» grand bien.

“La vie des camp* est rude. (...)

“Et MRt doute, l'amour de la pa­
trie y gagnera aussi. Le patriotisme 
ne restera pas un mot vide de sent. 
Ni1* jeunes gens, deshabitués d'une 
vie disciplinée et rude, «t forcés par 
la réalité de la réapprendre et de la 
pratiquer, réfléchiront davantage sur
a grandeur et la beauté de ret être 

abstrait qui exige d’eux tant d'ef­
forts, et qui se nomme la Patrie.

(Sotte pace ttuel

Me D.C .Abbott au 
Club de Réforme

Nous apprenons avec regret le dé­
cès de Soeur Lucie d’Alexandrie (Eu­
génie Maurault), fille de feu Elle 
Maurault et de Mme Maurault, née 
Lucie Boucher, survenu hier, 30 oc­
tobre.

La dépouilla mortelle est exposée 
en chapelle ardent* à la maixofl-mere 
des Soeurs des Saints Nom» do Jésus 
et de Marie, à Outremont.

Les funérailles auront lieu à R heu­
res et demie (heure avancée), same­
di matin.

La défunte laisse, outre ra mère: 
ses frères: Mgr Olivier Maurault, rec­
teur de l'Université de Montréal, et 
le colonel Hector Maurault ; ses 
soeurs: Fanny et Adine, et sa bella- 
soeur, née Stella Garneau.

Me C.-Landry parlera 
da l’aiprit civiqut» 
h la radio, co aeir

La série de causeries de Me Char­
lemagne Landry intitulée “Ou va 
Concordia”, se continuera ce soir, nu 
poste CK AC, de U heures 10 a !) heu- 
reX 30. Me Landry traitera, c« soir, 
4a l’esprit civique.

Plusieurs ministres d« la 
province seront présents 
au déjeuner de samedi
Le Club de Réforme poursuivra, 

samedi prochain, le 2 novembre, sa 
série de déjeuners-causeries de la 
saison inauguré? dr «i brillant* fa­
çon samedi dernier.

Samedi prochain, M? I). C. Abbott 
député de Saint-Antoine.Westmount 
à la Chambre des Communes, sera le 
conférencier invité.

Ia comité de réception du Club de 
Réforme annonce que le» bon. MM. 
Hector Perrier, candidat ministériel 
dans le comté de Terrebonne à l'élec- | 
tion complémentaire du 19 novem­
bre, Henri Groulx. député de Mont- 
réal-Outremont, K.-Philippe Brai», 
ministre tans portefeuille et “leader” 
ministériel au Conseil légi-latif, J. 
A. Mathewson, trésorier de la provin­
ce et député de Notre-I)amc-de-firàce 
Cléophas Bastien, ministre sans por­
te-feuille et député de Herthier, et | 
plusieurs députés, tant fédéraux que 1 
provinciaux, seront présents.

L’hon. Wilfrid Gagnon, pr«--ident i 
du club de Réforme, sera au fau- l 
teuil. Et M. Marcel Biron, président j 
du comité de réception, s’occupe de I 
l’organisation de ce déjeuner.cause- 
rie qui commencera « I heure.
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Il iTtn coût* ritn 
•i volve généalo- 
git no contiont 
pas lot noms ol 
prénoms do tons 
vos ancétros, 
dont ton toi lot 
krancktt, jut- 
Qu'aux prtmitrt 
arrivét tn ttrrt 
québteoist.

htlilil trihliii*»

DROUIN
‘Une oeuvre nationale qui 

mérite encouragement'*

Directeur i 
GABRIEL DROUIN
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LAIT - CREME - BEURRE 
FROMAGE
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PAUL E. TREMBLAY & CIE
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Assurances Automobiles effectuées à des taux réduits
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